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LA CASERNE No 5
Une coltine en fer s'en échappe et menace de tner 

une femme et nn enfant

La reconstruction de rédiflee est urgente

Sa*4m énpuia kmjleage^que in aUtA^p de

non en Rieur) , eoit OAmoJe c* recons­
truite, aon état de vétugté l'a rendue dnn 
gereuee. Or. Nier noir, vert 10 heures, il 
j «at nmré un accident 
de* perte* de rie. I ne no^onæ 
tenant Je derant de J édinoe «ni tombée 
en travers du trottoir, «lunte à ce mo­
ment paaaajt Mme Koaa, demeurant au 
No 2022 rue Rte Catbenne. EMe ooodui 
Bait «a petal caramm où repoaast mm bébé.

«n a failli_____
o.oTine en fer aou- '

La colonne dane «a cérute frappa le léger 
véhKuie à une de ne* extrfeuite» et W ré 
duuuA en tnuttes. lieu rendement J enfant 
lie lut pae bje—é, maaa il reçut un choc 
nerveux'aéneua. Alxm Ko** qin ie croira»t 
mort, ne mit à cner et en quelque* nu 
rutte ü æ ht un rasNemhiement cooeidé- 
raUe de cuneux. Kenaue chea eike, Mme 
Ku*e tomba ma.ade et ü fallut appeler le 
médecin pour eüe et aon enfant.

T^a ret'^netxuction de l'édifice eet deve- 
tuae urgente.

LE BUREJUI DE SMTE
Il est transféré, ee matin, à 

l’hôtel de rille

CEREMONIE IMPOSANTE
BéBédlctioB de la pierre angulaire de 

la chapelle do Séminaire de Nicole!

Lee officiers du Bureau de Sauté ont 
déménagé, ce matin. Le local qu’Ue oc­
cupaient temporairement aur la rue du . , , .
Champ de-Mar» eat loué, de sorte qu’il - Séminaire de Niootet, a eu neu, hier, tel
1  Il__________ a 1'11 . . I J _ \ . U _ nii'an*v.-kny^ .Àr-r» ,À..r, t I r~arYir.111a

(Spécial a "La Press*’ ')
Nksolet, 29.—La bénédiction de la pier­

re angulaire de la nouvelle chapelle du

GRANDE DEMONSTRATION
La Société,de TUnion St Joseph, de La chine, a brillamment célébré,

hier, ses Noces df Argent

LA PROCESSION QUE SUIVAIT, EN VOITURE, MGR RACICOT, A ETE 
L'UNE DES SCENES LES PLUS IMPOSANTES DE LA JOURNEE

LA FERME LOGAN

Il y a eu mease solennelle, banquet et discours

Cura que 1 on tête lea noce* d'argent 
8t .loaeph.

* hanelai 
vieillard

leur a fallu revenir à l’Hôtel de-Villet 
bien que Lee réparation a aux pièoee qui 
leur étaient réservée* ne fussent paa en­
core terminée.On va le* loger un peu par­
tout. dans le* différente* salle* dieponi- 
b'ee de notre palais municipal.

Quelquea-une* d’entre elle* sont tout-è- 
fait inhabitable* et il est vraiment re­
grettable d’être obligé de placer d«a

qu’annonce dernièrement. La céiAihome 
a été très imposante. Mgr Gravel était 
prêeént A la meaee, chantée par le Urée 
KAv. M* Ikmvilie, aeamté de MM. le* 
abbés Baril et Maodonaid, comme dia­
cre et «ou> diacre. Mgr a^-ait pour a»- 
eiatant* MM. M. G. Proulx et Clenk. 
Ta» choeur des élèves amie la direction de 
M. l’abbé Mekincnn et du professeur

la petite wUe de LBcnine a été 1 les nhîmea de l'enfer - - ch «T l'homme qui 
d un démonstration msurpaasa- 4 produit toute* *tv mi*«>r\e. cl tset cause 

daine ce n eet paa toi» \ i*e» ianiM». I^u'a\ onan«vu* qui
•oit notre bi«u prvipre? Qu el e e>t donc 
Ja chv'ee qiu u'appiutiemu* )«* A lheu ? 
Oh ! comme b) eut enraciné dan* le coeur 
humain cet otgueil. Se d reaper deiant 
Dieu, en nuviurant notre petname à S4>n 
inmiensnté ; notre ignor.bn«e \aiiiîeu««e a 
•a scienoe mf'.oie t notre faih mteéra 
ble à sa toute-ptuanuioe ; c oal A n«*Ue 
fait : noua n'avons paa A jeter U pierre
A nos premiers parents....... l'ourtant,
J hiumhté. «u noue mettant eu face de 
Dieu, noue lait voir ce q'ie nous pomme* : 
ses créaturea, ae* enianta . elle rapproch* 
Vv homme* entre e»ix d.ina un même 
aeutimcat de dépen<huve à î’évard de 
I>eu. Etre humble, c'rwt Ta grand? le 
çou donnée au nHume, par le Divin cau- 

à sa quatrième j vêtir. ^ Naître dan* une c.tal><e ; vivre 
laas l’oubLi durant trente années, persé 

dan* l'.giMuni-

Hier, 
témoin
Ne en beauté,
kw------------- ,»
de

l n grand nombre du citoyen* de 
Montreal * étaient rendu* pour gn^»ir 
le* rang» de la prooesunoo qui • ébranla 
avant U gntikd’iuc*s«' et dénia par 1% 
rue St Joseph. Huit homme* A cheval 
formaient l'avant garde, une voiture sui­
vait portant la bHiunèiv de 1T mon, pu» 
venait le * ori»s de musique de St Henn, 
tambour major eu tête ; alors la socié 
té forte de cinq conta, pu» une voiture 
portant Mur Reoicot, Ni. Savariat, l« 

in ne la société ; M. JTouilJet,

onctionnaire* de la corporation dans de j * Octave Hardy C lia dion, rendit U mewa
du second ton avec accompagnement d'or­
chestre. Parmi le* ancien* élève* venus 
pour aa*i*ter à la fête il y avait Thon, 
juge Jean Hlanchet, de la Dour d'Appel. 
NCNI. Evariste Prince, avocat, C. J. 
Magnan, journaliste de Quéoec. MM. F. 
L. Des * ...................................

pareil* réduit*. H y a de plus, cet in 
1 onvénient que le* différente* sections de 
1 administration du département vont 
être séparée* le* une* des autres.

US TRIMS I ST HENRI
Le serriee est amélioré

Quelques citoyens de St Henri ee plai­
gnent que le service des tramway» est 
quelque peu défectueux, sur la rue No­
tre-Dame et qu’d n'y a que deux char» 
qui feront le trajet entre Montréal et la 
Côte St Paul.

Voici ce que M. Kennedy, de la com­
pagnie de* tramway«4iou8 dit A ce sujet:

"Jusqu'ici le service n'a pu être de* 
meilleur* sur la me Notre-Dame, entre 
Montréal et Ja Côte tit Paul ; eda était 
dû à la traverse du Grand Tronc, qui n'a 
cessé de causer du retard. Nous nous 
sommes entendus avec les autorités de 
1-H Henri et noue avons mi» trois chars, 
du côté ouest de la traverse du (iraud 
Tronc pour faire le service de la Côte 
8t Paid, ce qui donne un service de 3 
minute* ; désormais les chan de la me 
Notre-Dame arrêteront à la traverse 
du chemin de fer et les passagers rece 
vront un billet de correspondance pour 
le char qui le* attendra de l’autre côté 
de la voie ferrée. De cette façon, nous 
pourrons donner un service pins régu­
lier aux citoyen» de Montréal et de la 
Côte St Pauf.

“En outre, noue avons demandé au 
conseil de St Henri de noue permettre 
de placer un “y" aux coins des rues St 
Jacques et Glenn, afin de perfectionner 
1' service de la ligne St Denis, sur les 
rues St Jacques et St Antoine ; les 
autorités de St Henri, noua ont accor­
dé ce privilège.

“La compagnie espère donner ainsi sa­
tisfaction à ses cliente.

FEU DELLE HOGUE

Lee nombreux amie de M. et Mme AJ- 
t>hon*« Hogue, apprendront avec un pro­
fond regret la mort de leur seule et bien 
aimée ftHe. Flore, arrivée le 28 courant, 
après une longue et douloureuse maladie. 
MUe Hogue qui était si bien vue de la 
société comptait un grand cercle d’amis.

N01» offrons aux membres de Ta ta­
rn die éplorés nos plus sincères condo­
léances. a (

BELLE PEINTURE

Un certain nombre d’amis personnels et 
politiques de l’honorable J. Israël Tar­
te. se sont réunis chez lui, samedi après- 
midi. et lui ont présenté une magnifique 
peinture représentant le ministre de» 
travaux punTios. grandeur naturelle, et 
due au pinceau de M. Georges Delfosse, 
artiste bien connu. M. Tarte a fait un 
petit, discours pour remenorer ses amis.

Ce tableau est une véritable oeu^e de 
maître.

LA QUESTION 1>L PILOTAGE

Les expéditeurs de Montréal, réunis en 
assemblée, samedi dernier, au Board of 
Trade, ont discuté la question du pilo­
tage. Ils ne sont nullement en faveur du 
système du tour de rôle. Ce matin, les 
agents des compagnies de navigation ont 
demandé une entrevue aux commissaire* 
du Dort. Le major Seath, secrétaire de 
la Commission, a déclaré, ce matin, que 
jusqu'ici, les agents des compagnies ne 
s’étaient nas encore adressés au représen- 
tani de la Commvsion à Québec pour 
obtenir un pilote, et les navires ont été 
conduit* à Montréal par des pilotes choi­
sis par les agents eux-mêmes, qui enfrei­
gnent ainsi le» lois du pilotage.

SERVICE COMMENCE

Les bateaux de la compagnie Richelieu 
et t hitarn ont commencé leur serrice des 
Chutes Niagara. La saison promet d être 
satisfaieantie, et Je* touristes seront nom­
breux.

PERSONNEL

Le Rév. Père Toomey est de passage 
à Montréal, de retour d’un vovage de 
p nrieura nmis.en Europe. Le R.P.Toomey 
est curé de Tweede, Ont.

—M. l'abbé Moot, V'Avenir, eat venu 
à Montréal pour organiser un grand pè­
lerinage à Sainte^Anne de Beaupré.

—>r Lavergne. M. P., pour Art baba a> 
ka, est en ville.

IMMIGRATION

Près de 400 immigrant* sont arrivés à 
la gare Bonaventure. ce matin, et 150 sont 
descendu* A a gare Windsor. Tous cca 
immigrants se dirigent ver® l'Ouest Cana­
dien.

L'ECBOUEMENT DE L9 “ ANHANTI ’’

T4? steamer “Ashanti" est encore dans 
la même posit km. Samedi dernier. Je 
rapitsine Burkins envoyait le meavife 
lurrant : “Non» n’avons encore pu ren­
flouer le navire, les pompe* fonctionnent 
bien, et nous continuons jour et nuit le 
déchargement de la cargaison. La tem­
pérature eet beUe.*’

PAS ENCORE COMMENCE

Contrairement A ce qui est annoncé, le 
aerviee des bateaux de la compagnie du 
Richelieu, à l'Ile Sainte Htfène, n’est paa

fondateur de l'U nion St J(»e<ph 
de Lachme, qui fournit l’occasion à Mgr 
Raciont de taire rire en annonçant quo 
M. Ikmillet en était 
femme.

A l'église, la mes^e hit chsnt^e 
par Mgr Kaeicot, ayant pour 
diacre, le Rév. M. Murteau, de Nte 
Elizabeth et pour eous^iiacre, ie Kév. 
M. L»palme, de lawhine.

Mme Firmin 1 K-ard. qui est depuis 
pli» de 3ô ans organiste de l Aglise, 
joua la marche d'entrée de Cobbs et 
pour sortie la grande marche de Roger.

La mes*« du Fécond a on harmonisée 
fut exécutée avec précision et beaucoup 
de tact, ainsi que l’Offertoire "justu* Jt 
pal ma ' de J»mbülotte.

Nous donnons ci-après un pâle résimiô 
du sermon iirononcé par le Kéy.

i M. Aristide Saunol. vicaire de Ta
paroisse de Ft Vincent de Paul de M«mt- 
réal. .

M. Sauriol est sans contredit 1 un des 
orateurs sacrés les plus distingué* de 
notre diocèse, et ü 11c * est i>as démenti, 
hier matin. Les organisateur* de la tête 
ne pouvaient confier A plu* digne que 

la tâche consolante de célébrer le* 
louanges de leur saint juitron.

I " Quaesivit sibi Deu* \ irum juxta cor 
suum’’ (I Reg. XIII-14.) .

Dieu a cherché dans ie monde, pour liu- 
méuie, un homme fort, selon son coeur.

Vous avez choisi la lêtc du J'atronage 
J de Ft Joseph, pour venir aux pieds de» 
j autels remercier Dieu de ee* bienfaits i>as^ 
eé», et Jm demander de continuer d éten- 

I dre sa bonté sur Tes hommes. Après Jé- 
1 su*, et Marie, sa mère, vierge immaculée.

aulniers, ex-M.P., Albert et Oeesr 
Dorai*, avocate de Montréal. j>es lettre* 
d’excuse* avaient été envoyées par MM.
D. Mon tam bauit, Raphael üelleanare, 

etc.
Après la messe il y eut banquet au sé­

minaire. présidé par Mgr Gravel et M. 
le supérieur Douville. Dan* raprée-midi 
Mgr Gravel chanta les véprw, a»i*té 1 juj 
de M. Banle et Alaodonaia avec M. I »- 
Douville comme prêtre aaeistant. MM. 
le* abbés Joseph Bourger* et Adélard 
Desmarai* rcmpliseaient les fonctions de 
diacre et sous-diacre. Dans le uee-choenr 
de* places réservée» avaient été of­
ferte» aux ancien» élève» présents qui s* 
rappelleront toujours avec bonheur la 
manière affable avec laquelle leur “Aim*
Mater” leur att rit T hospitalité. Immédia­
tement avant la l>énédiction, Sa Gran­
deur, Mgr Graved prononça une allô- 1 ja*»ph bien dan» le ciel le protec-
cution à peu prè» en ce» terme» : I leur le plu* puisant, l’intercesseur le

"Mgr de 'iulmna devait ^ adresser la j pj^ agréable a Dieu, 
parole aujourd'hui. Ccia lui appartenait, j Dieu ehoii>it ceux qu'il veut pour répan- 
mai* il c«»l aident.obligé de ne trouver au HUr terre, sa charité. Ceux <|U il
chevet de h» soeur aimée, qui vient, de I choisit, il les soutient de sa grâce, d une 
mourir et qu’il a recommandé tout epé- | manière parti» ulière. pour atteindre !a fin 
ciadement â voa bonnes prière». Je y ai* j pn-opo^ée : îSt Joseph tut choisi de Dieu 
donc le remplacer. Cette cérémonie sim- pOUr être le gardien du FiT» de Dieu, de­
pose et mérite toute* vos sympathies. venu Fil» de 1 homme. Ft Joseph reçut de 
Parmi le* hommage* qui plaisent à Dieu [ dons nécessaire» pour J accom-
»e trouve celle de .l'érection ue nouveaux piia^ement de »a minsion. H reçut des 
temple», oui sont la reconnaissance du |)lf.u le Père, le grand Orphe-
•upréme cloniaine de Dieu. ^ j jm qui u'<i>uit pas de père #*ir Ja terre.

Dieu n'est pas HeuJemcnt un roi. C. est 1 "Hine iwtre. h idé e à l appel de Dieu, 
un père très tendre, qui aime A reneqn- | ji pour lui de* eut raille* de i»ère — et 
trer et A revoir sa famiu

eu té. calomnié, et mounr 
me, telle fut sa carrière.

Saint Jo»^)b Donsédait cotte humilité.
Dét endant de David, nuie royale qui rie 
vait donner au monde le rot de* rivant* 
et de* morts, £1 met de côto tout» pce- 
tenuon, il æ contente de marcher son* 
le regard de Dieu. Quand Dieu, par son 
ange, kii dévoile Je myetère .le l'incarna 
tJcm ; o*mnie Marie^ il cbs • Qu'il s» t 
fait »eJon votre parr>.« ; et il vit A côté 
de Jésu* dan* la peine fit ie travail. *ai*s 
jamais ee plaindre.

Parce que St Joseph est humble U sera
obéiceant. Dieu lui dit : Prends cet en ! du â la santé du Par ement Fédéral, 
tant, sans père ear J» terre Cet en l*e brillant député d’Hoc.br’aga et Jac 
tant parait dan» le monde avor la croix 1 que*-Cartier,qui fait l'admiration de tmia 
dès sa nait«anoe. Pour toi c’est, la per- j ses confrères des Communes. > a mainte 
sédition. Joseph obéit. A Bethléem, par- nu sa réputation depuis longtemps ac

un avenir meilleur, que la moindre espé­
rance du rétab iMrment du pouvoir t m 
pore, de* pai^e*. fait aourir». en certain* 
quartier*. Niais pourtant nous a>ors 
i-our «BPirsr d »*xt-ellent«» rai»on*: c’est 
la parole de Dieu, qui ne pa**» pas; 
r'eat la suece^mon de* aièrltv» qui, eux 
p;t»eiit tous.

"Qu’eat-C*, en effet, que “histoire en 
tière de la papauté, si ce n’est une suit* 
ininterrompue de vicissitudes et de aue 
eès. do persécution* suivies de triomphes 
éclatant*.

"La même puissance qui a fait sortir 
l'Eglise triomphante de* catacombes, qui 
a sauvé Rome de la fureur d'Attila, et 
qui, au 12e aiéc’e b su réduire 1«* orgueil 
Jeux empereurs d’Allemagne, saura, 
quand l’heure sera venu», mettre A la 
raison les saen ègea cnvaliii»*eura du 
XI Xe siècle *

M. .T. A. Descarnes. C R , maire de 
laichine, a prononcé, anrès M le Dr 
Charapagn», un magistral discours

Pour en citer les passages saft'ants, il 
nou* fondrait reproauire en entier cette 
pièce d'éloquence, toute débordante de 
pensée* élevée», exprimée» dan* un lan 
gage de* p ua élégants.

L’orateur a soulevé A plusieurs repri 
ses l’enthousiasme des oomive*.

T**s citoyens de l*»chinc ont dû «é sen 
tir orgueilleux d’avoir pour premier ma 
gistrat, un homme qui le* représente 
avec autant de distinction

M F D. Monk. C. R.. M P . a répon

Voi A un parc qui, dans quelque» 1 
née*, est a; pelé A devenir raadrait Je 
P*u» charmant de la ville de Montréal. 
N ou* eommrs loin de l'époque ou M 
James Logan y plantait se* choux, y fai 
sait paître ►«■* magnifique» t non peaux de 
vache* Uuliére». f'e géoloque dutin 
gué m* se doutait guère nions, que non 
non» vénéré panserait â la postérité, par 
ce qu’il avau été l'heureux propriétaire 
de cette superbe ferme F* osais et hoBi 
me d'sffair»*, M l/oiran sut vendre au 
Gouvernement Impérial, nu prix de 
$L<kl0 “nrpem le-* ito aroent* qui c«'n>*ti 
tuent aujourd'hui notre Parc, lies caser 
ne.» d«\.«icnt y être bât 10* sur cet im 
mense champ de manoeuvre. G’rst JA 
que penlant de* année* «Mirent lieu nos 
p u* grande* revue* militaires.

Malheureusement A l'épique Mont­
réal donnait rh«*apitalité h de nouveaux 
régiments anglais. t'«*e fils de Mars 
axaient adopté les bocage* de la ferme 
l.ogan pour d«» manoeuvre* beaucoup 
moins d«'*ir.»blcs que celle* du régiment. 
I*‘s bohèmes de toute profession en 
avaient fait un carrefour et oû 1* i»o »c«* 
faisait souvent une ceuillette abondante. 
Tout cela a l*is*é un aouvenir vague «le 
|a ferme Logan, qu’il serait important au- 
jourd hui de faire disparaître dan* l’in

térêt de* propriétaire* de la l<xealité.
Pourquoi ne profiterait-on pa* de 1b 

prvM'hanu* «'éiêbrat»«*n de notre fête na- 
tionaTe pour oigamacr une fête champê* 
ira •|>len«lidc d«n* ce* magnitiqiie* jar­
din*. oû M Punit eau a déjà ■ rêé de» 
merveille*? Pouit|uo» ne profit crions-non» 
pas de la circon*i anee p«»ur donner A l'es 
jardin* un nom qui n<m* rappel.erait et 
qui rap|>etciait aux étranger une des pfu* 
bclc* piotm imriea de Pan* "Le» t'hamp*
I « «é* dont a reu imiuée est auj ui 
dnui 11 ni ver selle? Est «•* que^ la popul.v 
ti.»n francaiae de Montréal-Est na pa* 
droit A «'eue lavenr? Dana cinquante an* 
le* “t'hampa Klyaéef «ie MoiitréBl se­
ront l’un de* de* endroit» le* plu* char- 
mant d’Amf , et istifleiont lerge1
ment .«» nom qui leur aura été donné.

L’occasion est excelenu». On veut du 
nouveau, qqelque chose «ff» pratique pour 
notre pixM’liame célébration. Eh bien eu 
voilà et le ( on se T. Municipal, à sa pnv 
chaîne séance peut adopter c© chanxe- 
nimit d tn* la désignation du Parc Lo­

gan K Son Honneur le maire l’honneur 
de présider A ce magnifique baptême, le» 
parrain* et le* marraines ne manqueront 
pa* A a cérémonie. On pourra lea comp­
ter au nombre d’une centaine de mille.

CANADIENS

le, qui fait ses dé- je niomic connut son Fauveur.

ce que «iémia |iaratt, fl ne trouve pas de 
logis, et d ne demande pas A Dieu, poui' 
quoi cet étrange douacin.

Il reçoit l’onire de partir pour l'exil,
U le fait. 11 voit Jèeue gramur «lan» la 
retraite et le silence : if se fart. 11 est I

quise.
C'était prendre part h un second b?in 

quet que d'entendre aon discours; «' était 
maintenant pour le* convive* un régal 
pour l’esprit et le coeur.

1i»a orateur* qui ont suivi le dé;mté
malade A mourir; entre le» bra» de «té 
wus, ü ne lui demande pas même de 
prolonger son existence pour «xinaoler 
son épouse dan» non martyre et reçu il 
lir queéque» goutte» du aaug de son Fau­
veur.

C'est IA notre modèle A tou» ; vivons 
pré* de Jfaue, pour le «uivre dans Ij 
pureté, l’humilité et Vobéiesanee Si non* 
BTUU» «les peine* noi» eauronn le» accep­
ter; elles nous Tiennent d’un Père qui Hait 
ce que noua avons de force, .xiruqu elle* 
sont trop lourde», c’mst nous qui faisons 
leur poids Fi nous avons de» joie», nous 
sam-on* Tes prendre et en faire une part 
aux autres, l^e ciel serait mut la terre si 
le Christ était dan» toutes le» Ame». Le 
pauvre aurait de la résignation, le nehe 
aurait du coeur ; le faible aurait un ap­
pui, le fort aurait de la pitié. Et Je 
Christ régnerait. Vivons au-demua du 
monde pour voir et a;- *r Dieu, si noua 
aurons ia vie.

Aprè» ia messe la procession ne re­
mit en marc lie et on ht rervuit & la sal­
le de l’Union pour y écouter M. le pré­
sident de rUmon, A. Daouat, faire aux

de .larque»Cartier *e sont tous inontjé* 
A la hauteur de la tâche qu'on leur êvéït 
confiée. Tou# ont su charmer le» audi- 
tour* par «le* dinoour» aiibatant lois et 
éloquents.

1T était près de quatre heure* quand le 
président, M. Daouat. clôtura par un 
discours de remerciements le banquet et 
la splendide fête A laquelle on venait 
d'assister.

M. le maire Descnmea reçut ensuite 
A sa résidence M E. D. Monk «t ^ 
présentai its de “Ia Presse’’, MM. En net 
et ï >aferrière.

lie président de la société St Joseph 
de lischina a invité tou» *e» aonétairc* 
A assister, le 12 mai prochain, aux no­
ce* d’or de l'Hnion-mêre, A Montréal.

Tard dan» la soirée, hier, le» citoy­
en* de lAchine ont continué dan* leur* 

! lovera le» réjouissance* et la tête »u 
1 perbe qui venait, d’être couronnée d'un ai 
brillant snccè* et dont se souviendront 
toujonra ceux qui ont eu le privilège d’y 
prendre part.

lice»; et c’e*t dans le temple qu il aune à Votre .société est catholique ; perce ; niembres de la so^iÂté un rapport dm u 
converser avec ses enfant*, sa famille. | quelle est telle, je constate quelle ovt , Iianoes de l’Unk» et ranenSer le» orga- 
lia cérémonie que nous allon* accomplir J bien vivante. Une société est une person , nisateura de la fête du jour ; vint aJors 
revête un caractère tout spécial. La cha- j ne morale, «;iJe doit, avoir un cori* .«ans jfacicot suivit de M. Desrarnes,
pelle «n construction est le fruit de I a- I doute. sont Je» membre» -- des hom^ mAire d« Laohine, qui fit un damoura *1 
mour filial. Tie siècle ne pouvait se clore . me» — se rapprochant, s harmonisant ^bUme que l’auditoire »emblut »e te- 
sans donner une occasion de renouveler dans une union si étroite qu il n y a phi» nir a ^ ]Avrwi; deux ou Iron*
les fête» émouvantes de 186fl. Aprè» un QU Une seule impulsion dans tout le | autres orateurs distingué» se tirent en 
siècle d’existence, le* fil* de la vieille corp» pour réviser J effet et atteindre le tendre, eatr’autre» M. Monk, M.P., U .K 
maison bénie de Nicolet lui donnent un J but. . 1 qui fut très court dan» son allocution,
nouveau témoignage de leur constante . iTn corps pour vivre a besoin ri une i bien goûté. M. Favanat, Je chape-
affection. Dans la famille Nicolétame, | âme qui le dirige et 1 anime. Ni cette Ame J#lin do l'Umon, se fit aussi entendra.

De la salle on se rendit A l’hôtel 
'Prince of Wales," oû eut lieu un han-

dont l’union est devenue proverbiale, on €*t sensuelle, dépravée, le corp* dépérit, 
a décidé que l’on mettrait l’“Alma Ma » go<aét»é est vouée A la mort ; si cette 
ter” dan* une demeure plu* vaste, plus ■ Ame est matérielle, faite d’ambitions, de 
belle que celle oû nous sommes présenté- j jm-re <>« de vanité, le corps dépende 
ment. Cette habile pensée a pou*sé avec j inutilement ses for<'e*. et meurt usé par 
une énergie ri pure qu’on s’est mis de «ui- je temps, le travail ingrat et les décep- 
te A la mettre A exéention. tiens.

La partie inférieure de la bAtisse sera j Votre société a un principe de ne au- 
destinée aux amusement» des élèves. Mais tre que celui-lA. Oe qui ia fait vivre, won 
la partie supérieure sera entièrement con- Ame, c’est la charité et la charité e«t 
sacrée à Dieu. C’est le témoignage de la < chrétienne. Ce n’c»t p«» une pitié papa­

ins A leur “Alma I gère, ou nerveuse, mais 1piété filiale des Nicolôtains 
Mater.” ,

Nous riions donc bénir la première 
pierre en présence de plusieurs représen­
tants distingués, de tous ceux qui revien­
dront ici en 1903, pour le couronnement 
de l’édifice.

Ce matin, les Nicolétains étrangers qui 
sont venu* ici retournèrent dans leur» 
forer* enchantés de lenr promenade et

gère, ou nerveuse, mais une connaissance 
vraie de» misères humaines, et un dé-

quet organisé par l’infatigable J. B. J. 
Picard.

Plus de deux cents convives prirent 
place autour des tables magnifiquement 
décorées et firent honneur au menu que 
voici :

Potage.—< Tonsommé 
Entrée».—Pâté» au poulet. Veau farci. 

Jambon.
Rôti.— Roast Beef. Dindes, 
liégumes. Pommes de terre. Céleri au

toujours aimables vieux professeurs d'au 
trefois. dont un seul manquait, le véné­
rable Mgr Oélinas. que la mort rient de 
ravir A ses nombreux admirateurs.

vouement sincère et durable. Aimer,_c eat naturel. Petits poia français. Tomates. 
’ ^ Laitue.

Dessert.—Charlotte russe. Tartes as­
sorties. Gâteaux. “Plum Pudding." 

Fruits.—Raisins. Oranges. Pomme». 
(Jblé. Thé.
J. B. J. Picard, président.
A la table d’honcur, on remarquait M. 

le président de l’Union A. Daoust. ayant 
â sa droit le maire de Lachine, M. *Dcs 
cames et M. Pateoaude, 1er vice-prési-

dévouer. c’est donner, cest se sacri­
fier. I>e < -hrist noua a aimés piaqu’à la 
mort de la Croix, îusqu’à l'anéantisse 
ment, de 'l’Eucharistie. Comme lui nous 
devons aimer ; travailler A garder Jé»u» 
au milieu du monde en allumant sur tou­
tes ’«c* misères humaine* le feu de sa

heureux d’avoir revu Mgr Gravel et leurs 1 charité. Pour cela, comme St Joseph, il

ENTREE IR PORT
DO " P1RIS1III

faut vivre près de Jésus.
Noiw savons que nous sommes en ce

monde pour connaître, airnqy, et servir dent de l’Union Fj^ Joseph de Montréal;
Dieu, notre Père, notre Créateur, notre 
Rédempteur, voulant nous sanctifier,

Sour nous récompenser en noua donnant 
l vie éternelle qui n’est autre chose que 

lui même... Que de révoltes de notre 
part... Que de déchaînement» contre .a 
volonté divine dans notre temp»... Le 
disciple n’est pas plus que le Maître, l/em 
saints étaient dm hommes comme nous, 

! ayant les mémos passion». les mêmes fai- 
j bosses, mais possédant dans l’âme plu» 

Le “Parisian” e*t entré au port, ce d énergie, et dans le coeur plu» d’amour.
7 heuras. Le pilote Wilbrod Dieu demande de* homme» selon son

coeur. Saint Joseph fut un de oeux-lA.

ff

A *a gauche, M. F. D. Monk. C. R., et 
membre du parlement, et M.Fabien. pré­
sident de l’Union St Joseph, de St 
Henri.

Aux autre» tables on voyait MM. N. 
Deschamp*, de Montréal: A. Mireault, 
de Montréal; C. Binet, de Lachine; R. 
Dubreuil, J. Leclair, président de la so­
ciété; A. V. Robert, Chef-Ranger des 
Forestier» Cathodique»; J. B. J, PicaH, 
président du banquet ; T. Robert, de 
Montréal ; M. le Dr t'hampagne, î^a 
chine; A. Deneault, préadent de* Arti­
san» ; J. Théo. Leclerc, président de

matin, à . --------- , .
( vaut hier avait charge du navire. Hier £
soir. Te “Parisian’* était vis-à-vis la Lnn- A Dieu «‘ontia trois dépôt* . -a \ir- j Al.lance Nationale. laichine ; Georges 
gue Pointe, mais vu une circonstance gmité de Mane smis .e voi.e du manage; Tardif, prémdent de 1 .Alliance Nationale 
malheureuse. c*omme on le rapporte oe , la i*isonne de Jésus-(nnst, à qui il de- Dorval ; A. Bcaugrand Champagne, 
matin, on jeta î’ancre et le steamer pas- 'ai* senir de père : Je secret, du plan président du Cercle Canadien, de Lachi- 
*h la nuit à l’endroit ci-dessus mention- dram de la rédemption du morvle, par np . Pichette, représentant du journal 

* 1 1 incarnation et. a mort du Fi*s de Dieu. ! “La Patrie”- J. B. ( f ômeau, secrétai-
rc-correspondant de l’Union St Joseph, 
de Lachine; Bt&nisa* Viaux; J. Beau 
mont, de la Banque d'Hochelasa; Albert 
St Déni*, aecrétaire de !a St Joseph; J. 
D. Leclaire; C. Gendron, commissaire-or 
donnateur; Ch-ide Poitra*. 1er collecteur-

DEüX-HIONT AGNES

Conconm hlpplqne à St Enutache

V+mb mardi. 1» 7 du mm» prochain, 
qu’aura J^i, à St Eiistache. l'iniporfiaiit 
« oncour» de chevaux reproducteur*, orga 
nisA par la /.éiée Foriété d’Aarncultuix* du 
« ouvté de» Deux Montagne* Ll suffit d cm 
«•onnaltme le pregramme pour prévoir un 
beau succès, t’e concours »»‘na infiniment 
intéressant pour lo* cultuvateura du di*- 
trict de lerrebonne.

FEU a A. R0CHELEAU, Ex 
M. P. P.

Hier matin, A Saint-Hubert, après une 
courte maladie, M. Antoine Roeheleaii, 
ancien député de Ohanvblv, pour Qué­
bec. est décédé A l’Age de tt.1 an».

M. Ro oh ri eau était né en 1K.T7, le 4 de 
mat» et fut élu pour la première fois dé 
puté. en 1886, A ia laveur du mouvement 
rleWitte.

LA VARIOLE
Elle êiercé «a» ravagea parmi le» In­

diens

Woodstock, ?9 — Ta pilote vient d» fai 
rr son apparition. A Sveeahora, «omté 
«i Oxford. M. Uarey, de cet endroit, est 
maintenMiit dans le délire, étant entré 
dan* le* «iernièrew plutaeA «ie la terrilvl* 
nia.a«iie On «i», que le jmtient soutira d«r 
pin* prè» «ie deux mot* de* atteint»* de 
cette maladie.

Un ann «fe 1* famèRe. du man de Clark 
son, se rendit hier à la demeura «le ( .uxw 
ne w* doutant nuliouient qu» ee fléau V 
avait, éùu t*'* quartier*. En «mUant dan» 
.a maison, il ne trouva face A faA-e a\»c 
(>11x151', le vw-iolaux ; en moina «ie U*mp» 
qu’il n’on faut pinur ie dire, COarkaofi 
ttihit déguerpi.

H s’en tut de mnte préienir Je Dr Reaa 
Jy, oui A son tour, téilégrwi>hia au méd* 
cm nu bureau de nauté provincial. Te Dr 
Bruce, ('ette nouvelle a «Téé beauomip 
de sensation A Swe.tlmrg et A Beach vil 
Je. vu que «xAtU» famille, qui me compo­
se d’une dizaine «le memlvrea, a de» re 
lationa const antes ww*' U» i»u.hlic.. ('arey 
est ni*la«ie, dit-on, depui» qu’un d»c »c» 
«-oiuun* du MioèÜBan est venu lui rendre 
visite, il y a prè» de deux moi»

l’.UHieur» Mitre* pemmine» «lu Micht 
gnn. que Ion dit avoir été atteinte» de 
cette inala«lie, sont actuellement en cet 
(«• ville, et ont eu de» relation» fréqiicn 
tes arec la faxnuile Uarey. è

Deux nmiTif cm de picote »e nnmè dé- 
claré» i»armi ^ les Indien» de la réserve 
"îSix Nations’’, ce qui port» 3e nombre 
de ca» actuellement a sept. l«e» deux 
dernier» cas «mi éoletér tiré» de» limite* 
de la réserve “(Vedonia . et. A trêa peu 
de distance de l’endroit oû *e sont dé 
«•’««ré* le* premiers cas.

Vingt-cànq honune* A obérai font la pa 
troirilfe aux alentours du territoire in 
lacté.

Une assemlrlée gqiéciale du UonseiH de* 
Indiens a été tenu* A Oxhivekcn jeudi der 
mer. et une motion fut adoptée tkit lu 
quelTe il a été déridé d’aider au mtreati 
d’hygiène, par fou» les moyen» possible.-*, 
A enrayer les progrès «ie la maladie.

UNE RUPTURE
D’un tuyau d« wvlr* *ur U me Nalnt- 

André

rxftoçjfcküs?

Un journal de ce matin annonçait qu’un

fraud énuii avait été cauwé, en faj’e «lu 
îo 379 «le la me St André. On croyait à 

une de ces inondations soudaine», «pu eau 
sent souvent beaucoun de dégûf*. Infor­
mation* prise*, il ne n agit qtis de la rup­
ture d’un petit tuyau de service.

M. .tanin, surintendant de l'aquediic, 
dit que ce» sortes d’acr-ident» *e pnxlui- 
*ent inéi itablement une douzaine d» foi* 
par jour, et qu’il n’y a pa» lieu de faire de 
potin A ce sujet, de manière A mettre le» 
gen* sou* une fausse impression.

Réélu en 1890, il fut hariu en 1892. par 
l'honorable M. Taiülon. T*»» élection* de | 
1897 Te portriont. pour la troisième foi* 
à Québec. En décembre dernier, il *'H 
faça devant M. Maurice Perreault, maire

né. attendant le» ordre» de poursuivre 
sa route.

Le “Parisian” a A son bord 440 po*«»- 
ger.- d'entrepont- 175 pasnsger.s de secon­
de c!arac et 37 passager* de première 
classe.

Voici la liste de ce» derniers:

I De là. trois vertu» que j’admire dans 
.Saint Jo*«pph : pureté, humilité, fidélité 
•ian* j’obébsanœ.

La pureté, c'eut l’imitation sur la terre 
| do Ta vie de» anges; Labnégation de la 
nature corromfrue ; l’ascension d’uneVOICI la OP «-ra iiixrr?-. . ^ i xrviuiiin, i»rr «-«ji.

Mie C. B. Adams. Mme E. BaiTev. Dr substance merteJie et qorruptible vers trésorier de la Société St Joseph, de I*a
E T. Bennett. M t>. F. P. Bennett. M. une substance immortelle et incomipti 
J A. Benvou. M. W. A. Benyon et fem- blc. Enfermée» dan» un corps de oomip- 
me d-c chambre : M. A. BTack. M. W. E. , tien, ce* Ame», par Ta pureté, s’élèvent 
Blytb». Mme E. H. E. W’^dib-Broxm et au dessus d*» Ta matière et de la chair : 
deux enfant»; Si. J. Cameron, M. B. A. ' eibs ont de* aile» p<uir prendre eur vol 
ôarke .Mme Clarke. M. H. E. P. Cooke, du côté du ciel. “Bienheureux les coeurs 
M. N. Curry. Mme Curry* Rév. G. N. j pur*, car i’s verront Dieu.” San» eKe, 
Dobic. Mme Dobie. M. Geo. Eland. M. ; point d'intelligence des choses d» Dieu,
A. R ETin. Mlle C EUin. MUe Golding. 
Mtt»c Ë Hi’,iam. ^1 G. Hodge, M. B. 
P. Hornsby et trois enfant»; M. J. Tait 
Johnston. M Mnrrav Kennedr, Mm» 
Kirby. M W. T>»ne \f. H Lister. M. C. 
D. McLeÜan, M. W. Morrison. M. 
O Mean*. Sf. F. Paget. M. H. Payne. 
31. Spring Bice. M. J. Stanley. M. A. 
BuPivan. M. O. «Suîüvan. Mme C. G.

sans elle, point de relèvement de l'Ame 
aveuglée et. enchaînée par les jouissance» 
matérielles. Quelle est rare cette pureté 
dans Se monde... Uomment nous étorvn«?r 
qu'on ne comprenne pa» Jéstw-dirwt...

L» Verbe fait cliair. c’est l'union étroi­
te de la nature divine avec la nature hu­
maine. Pour unir ce* deux nstura» qi 
éloignée*, la Pureté est le milieu oû riles

'lor- M. George Tavkrr. Rév P A. Tivo 
irey. M S. Wade. M. Wa’ke-. >fme Wal­
ker. M. L. B. Webster. M. F. WiVm.

Tavlor. Mlle M Taylor. Mme^T. A. Tay-, *p rencontrent. C’eut la Virginité qui fait
que Dieu ne refuse pas de vivire avec les 
homme*. Joseph et Mane. dan» Je Ma­
riage. *e donnent l'un A l’autre ; mai» ce 
qu n* s» donnent c’e»t le droit de garder 
k»ur virginité — deux virginités s’unissent 
pour se conserver imrturi>nient. Qui 
pourrait dire Te* chaste* embrasement» 
de» e*r>nt« que^ l'amour de la pureté lie 
ensemble. ? L’union de ce» deux vir­
ginités donne au monde son Sauveur. Pu-

FEUF MADAME W. BUMBRAT

î>es funérailles de Mme William Bum
brav. ff-mme <ir M Biunbmy. -le I» Tnin J ret* d» Jo—ph. -m-varrir df- - - -- - -- -♦e Saint-Charles, ont en Jieu samedi. L’in- ! nité de Marie.
humation s'est faite an cimetière de la f 
f ôte de* Neige*. Une grande foule de 
parent* et d'ami» suivaient Je convoi fu­
nèbre.

VISITES DU JUBILR

Let élève* de l’école Saint Pierre, rue 
Visitation, au nombre de jvîusicur* cen­
taine*. ont fait aumurd'hui leurs visite» 
du jubilé, «ma la direction de leur* pro- 
fesaeuiB.

virgi-
Virginité de Marie . fem­

me ai pure, même en sa conception, que

chine, etc.., etc., etc.
l>e* santé* suivante* ont été proposée* 

par le président :
le* Pape, répondue par M. le Dr Cham­

pagne. ancien zouave pontifical.
Le Roi, tou» se levèrent et burent A 

son santé.
La ville de Lachine. répondue par le 

Maire, M. Desearrio*.
Le ParTement Fédéral, répondue par 

M F. D. Monk, At. P.
Le Parlement Provincial, on but A sa 

santé^
L'Union Bt Joseph. M. Patenaude. 1er 

vice-président de f’C mon St Joseph de 
Montréal.

Le* Société» Soeur*. M. Fabien, éche- 
vjn de Ste Cunégonde.

No* invité*, on luit A leur* santé* .
La prenne, M. S. liafemère et F. Fri- 

aet, de “La Pres*ri’.
Le* Dame*, J. B. J. Picard
M. le Dr Champagne était digne de 

répondre A la santé du Pape.
Ancien zouave pontifical, il ne pouvait 

que ressentir vivement !«»* sentiment* 
qu’il exprimait dan- son discouru. “A 
1 ardent épanchement de notre amour. A

M. Rorheleau s’était marié deux 
1.1 laisse deux ti!» et quatre fi.Je».

foi*.

POUR L’ARKANSAS

M. T. Maxarètle ta visiter lé dévoué 
parieur de Héléna

M. Théophile Magunette. conducteur 
du char particulier de M. T. G. Shaugh 
neasy, président du Pacifique ranadieu. 
doit partir A la fin de la flemaine pour 
l’Arkansas.

M. Maziirrite ra rendre visite A aon on 
cle. M. l'abbé Pierre Patrice Ma/11 rot te. 
curé d* lïéiéna. Ark. Ce dernier n’eat. 
pas revenu au pav» natri depuis près de 
40 an*. Il cat aujourd’hui presque octo 
gêna ire.

PROTECTION DU GIBIER ET DU 
POIftftON

ly» rapport de la réunion de la North 
American Fi»h and Game Protective Ar- 
*o«'ia/tion, qui a é4é tonuo le^ 30 ri. 31 jau 

1 vier dernier, A Montréal, nent d'être pu 
Wjé. II contient, toute* le» nv>dificat4on» 
quo t on désire taira suhir aux him de 
chasse et de pèche.

FEU M. C. OA LIBERT
I/O* funérailles de Monsieur fVilixte 

Oalibert. 8r.f auront lieu demain matin. 
Le convoi funèbre partira de la maison 
du défunt. No Parc Logan Ouo*t. à 
8 heure* et demie, précise», pour se pen 
dre à l’église Saint l/uii» de France et de 
]A au cimetière de la Côte-dea-Neigea.

ASSOCIATION DES COCHERS OE 
MONTREAL

•nagemer 
Tedi du

Passem-
bée du premier mercredi du moi» nrra 
remise au deuxième mercredi. 7 mai.

Que tou» se fassent un devoir de por­
ter l'insigne de TUnion.

L’Union félicite le* rigarier* ri. déride 
d encourager le» produit» de l’Union de» 
cigaricra.

NOTRE CORRESPONDANT A PARIS

Noua apprenons avec n!ai*rr que notre 
iqant A Paris, M. Edmond Mon-

IIMPORTANTE TRANSACTION

New-York. 29 — Gn dit ica que le 
“ Northwestern’* doit Jouer .e chemin de 
fer "l'mon Pacific.’’ Hig cent mille a«- 
t ion* «le «f* nouveau cfiernin «le ter vien 
pent d rire achetées par Je “Northwes­
tern.’’

correwpom

LES THEATRE*LE DIMANCHE

I otfc le» théâtre» de Montrée,| avaient, 
iermé Jeure porte», hier. 1**» propriétaires 
qu» auraient î«erei»té à tenir leurs étatrits- 
aernent» ouvert* auraient été arrètAs.

LA NORTH SHORE POWER CO.

I>e cffpitjil social de 1» “North Shore 
Power f o”, croit-on sera augmenté avant 
peu, cette rompagnu* doit, A la proriisi­
ne session de la Jégisstuic, présenter 
un bill à cet effet.

OUVERTURE DU MOIS DE MARIE

Demain, mardi, le 30 avril, à 7 heure*
tet. vient d’être admis membre de l’As- • du soir, aura lieu, «rimme d'habitude, l’ou 
soriation Syndicale de la pr<*s*e étrangè- vevture aolenneffe de* exem««* du m«>i*

«•nthousia-te déclaration de dévoaemeiit 
.pour la personne sacrée d»* Léon XJII. 
il est impossible, dit l’orateur, de ne paa 
joindre 1 expression de l’amer regret que 
mm* causent les cireon-tance* malheu­
reuse* oui font «te sa vie un long rnar 
tyre. Iféîa* î oui, notre Pontife bien

le Fil* de Dieu «iescend du «aeJ en terre 
pour devenir un Homme-Dieu. Aumi Ma­
ne appel > aon Uréatur et son sauveur :
Mon Fil* ; et Joseph berce dan» ses bras 
Celui que l’on attendait dupai» m long
temps---- ----- ; aimé, chef vi-ible de ]a religion sainte

Pour conserver 1» pureté, vertu fragi- qui nous pr«>digue en ce jour ses joie» 
V —“Il nous faut 1» force d'» Dieu même. 1 r«>n>olante* est prisonnier dans sa pr«v 
Et Deu la donne aux hump>s. “Esorien- j pre capitale, victime auguste de* r>»s 
tu» implent boni», et devitea dim’rit ma- 1 «i«7n* politinue», de* ambition* de la hm- 
n**-' talité nnmatne. Je *ai» bien que U sim

Orgueil, vice chez le* aogea, qui a «meute j pie expreseion de notre confiance dan*

re. Nous lui offrons. A cette oreasion, no» 
plu* sincère» féDritation».

Mgr MEFPRE

LE PEBE
K t sa prédication à 

Néparta
noa Mrai

Prés de mille peraonne» s’étalent ras­
semblé*'*. hier noir, dan* l’égliae St Pa­
trice, pour entendre Is Rév. Père Vou- 
nan, qui. l’année dernière, par sa prédi­
cation avait attiré une ai grande foui» 

Parmi les personnes présente* se trou* 
valent quelque* ministres protestant* et 
environ JOO «1» nos frères séiperé».

Le Père Younan a traité de la nôceasi« 
tê «le 1a foi. puis il a terminé en narlanl 
«le l’agonie «le Jémis dans le Jardin de* 
Olive*. S«»n sermon a été pratique at tou* 
chant.

< e soir, il prêchera aur Rt Pietr* et 
Judas.

MERE MIRIEJ0MITHI10E
Uiié r<in.idiounr-Fr«nçnise, premlhre 
assUlant» générale «lu Don Paalenr 

à Anger*

(Soeur Mane de Sainte I )<nui t hiide. un* 
('ann«lienno-i'nuigibisc, prejnière a—aatan- 
te générale de la t Vuigrégn.tion du Bon 
Psebenr, cet attendue, ce soir, A Mont­
real. Li Ifévérendo Focur habite .Ajiger*. 
Kf.e séjournera loi environ un moi*.

C’EN EST FAIT

On n'a plus dVspoir snr la sort 
de MB. Toussaint et Bornfer

Leur petit ranol * dté retronri1 à que** 
que «Hrianre de Qib b c

de mai, A Notre-Dame «le-K«»n»ecour*. l/i 
«érémome sera présidée |»»r ...gr L’Ar- 
che'é«iue.

Tou* les membre» du riergé de I* ville ] 
i de Montréal *ont invité* à y Hisister. | 

-- | l>en exerc!«-«•* «lu moi» «le Mane dan»
Hlrr. Il 7 8 val t. foula * I. «thédral* pour a,,trm i' 'L ™'r 1* d2!2T"tentendre Mgr Meffre, l'éloquent prédi«*j»i^ur. i ,,r>fnnieiiter «pic le lendemitin, 1er mai.

qui, durant tou«e la station quadragésima . —^
le. A la Nouvelle-Orléana » fait accourir SEANCE CHEZ LtN 4 EN U IT EFJe* foule* *u pied de m chair*.

Mgr Meffre avait acr*pt* d'adresser la

M. 8t, FTilairc. de Ste Anna* «le Benu- 
pra. a retrouvé sur I» Petite Rivière. A 
vingt niilIfH de «li»»tiin«'c de Ste Anne d* 
Beaupré. Je polit «*anot de boi» sur le­
quel s'était emb*rqtié M. Arthur Tou»- 
««aint ri sou compagnon, M. Jo*. Bemier, 
pilote, line rame était emxire don* J’em- 
naivat.ion. lie oanot h été reconnu par M. 
Johidon» son propriétaire, qui l'Avaiti 
prêté è M. Toussaint, en joignant aux 
deux compagnons de ne pa» ne rendr» 
plu» Join que Ste Anne dan» cette légèro 
emharriwti<m A peine plua forte qu'un ca- 
n«»t d’écorce.

fV*t,to trouvaille confirme de plus îo 
mal heur arrivé à no» deux compatriote», 
ri Von ne s'attend plus maintenait, qu’à 
apprendre In nouvelle que le» cadavre* 
«»nt été retrouvé* A leur tour.

PAS D’ARGENT
Pour lea bouche* «Dégoûts, ni pour let' 

pMTnges perniAiients

M. Barlow, inspecteur de la cité, a dé­
claré, ce matin, au reporter de “La pre*- 
sc”, avec une amertume mal dégui*é», 
qu’il n a pas un «sou, cette année, pour 
•éparer les pavagea permanent* aur le»* 
quels les garanties d«*s entrepreneur* 
sont expirées, ni pour poser de» bouche* 
d'égouts nouvelle».

( URONIQUE DES FEUX

l>e feu s’est déclaré hier, un peu aprè* 
minuit, A îa résidence de Mme Koch, Nn 
403V* rue Lagaucbrt 1ère. lie* flamme» 
n'ont pa» causé beaucoup de dommage», 
mais la mai*«>n fut remplie de fumée.

lies pompier* de la division Eat ont étô 
»ppe!é», hier s «lir, vers 7Ô0 heure#, pour 
un commencement, d'incendie qui «'était 
déclaré «m amère Je la grange df M. W. 
liülumièrf. No 7-VI rue mitre-Dam*. Dom­
mage* insignifiant*.

A STE MARIE

M. l'ablté Robert «’ellahan a été nom­
mé vicaire à I *g!mc Hte Marte, rue Oraig, 
en rempÎA^-emetit de M. l'abbé Kahey.

Hier, tête d«- Nrirc-I Vime du Bon-4 on - 
•ril» H y « ui graad’ciw*** *oi*MMttt a Ft» 
Mane. |>e Kév. Pêne .VL *rarrey, .supérieur 
du < 'ollège Mt leiiirent, a donné le sermon 
de « imorwtance.

( LUB LETELLIER
C y aura demain soir, le 30, au N* 

1342 me Ste « atherine, une ai «ernb ée du 
< lub Ijttelîier.

I ne conférence intére*«anhe «ur le “IA-
» Ja p

sera faite par ^f. Robert Rr»cber. avrxat.
Le dieoour» «le M. « har.e» Marcil en 

réfonee A l'adresse au diseoura du trône 
et un discours sur le budget par M. Oné- 
ziphors l'urgeon. «iépnté de Gloucester, 
NB, seront dietiibué» aux membre» pré­
sent».

Tou» «ont cordialement invité*.

Nom N Al ION BIEN FAITE

parole à la ratbé«]raie et le* IMèle» ont pu 
sémirer sa grande éloquence L* prédir*. 
leur a parlé de saint 4«»«*ph, sa vie et *0* 
œuvre*

Mar Meffre est parti, ce matin, pour la 
Tietfle capitale, oû il passera qv*lqu*s 

Joara.

Mercredi soir, le 1er mai. sur» lieu. A i 
M heure* du emr, au t'ollége Ste Mane. I 
une séance de «v»e«e fort, intéressante, «>f- • 
ferte au Rév. |*. Recteur, par J»s élève» 
de BeJea-Ldtxe*. Un y jouera “ L* Co­
médie.”

Nous somme» heureux d'sppreodr* qu* 
M fyiul» Otrard rient d’éfre nommé pour 
r« rnplH«er une po»ition laiasée A la douane. 
T est là une bonne nomination, car M. Gi­
rard a toute* lea qualité* voulue» pour rem­
plir Mèlement et avec sucré® ses devoir* 
au poste qui lui a été confié.

EN BOUTE POUR LE SA CLT STB 
MARIE

L*s steamer» de fa Compagnie d* ehemi* 
de fer Algoma Central do ftault Ste Mali», 
le "Pallkl", la 4 Monkshaven", le “Le** 
field" et le "Theano". ont quitté l'Anglo- 
terra an route pour le Sault Ste Mari*. Il* 
passeront par Montréal oû II» doivent lais­
ser une parti» da leur cargalaon.

Lea agents montrdalai* da cat te ©os**- 
gnle sont MM. Pat#»©*, No C ma it 1*- 
cramaat.



LA rUEbSE. LL S tu 'JV AV ML 1UU1

TROP DE CHINOIS!
Le gouvernement est trompé et la loi n’est pas

respectée

Une enquête instituée sur l'immigration des fils du Céleste
Empire

Lne enquête ne fait actuellement sur 
*• nombre Lhinoie qui hatntent le 
llanada. iJerniireiuent. les «fente d im- 
mifration iédér&ua couatataJent que la lot 
de .immigration chinoiac n’était imi» re« 
pectée. Ijg liautenantrcolunel Sbenrood, 
chsd de la pouwe tédéra-e, uommern^i im- 
médiatement une enquête (/m a<?tuelle 
meut est )>ou»*ée avec ac tivité.

Apfie.és k îinimir loua 1«*h rrn^eiyrne 
menu jMMM.b]e>«, les fonctionnairea de 
racrise sont venus donner des explica­
tions, et quelques-ilns d’entre eux sem 
blent de]>u.s ce teniim sur le “ifril".

I.a loi permet le trari“'|*»rt d'un tAii- 
Doia par cinquante tonneaux de jaugea 
ge d' un vaiMMeau, mnia y»artoiM les coin 
pagmes de navigation tranH|M>rtent sur 
un navire i*1uk de Ki a du < Aléste Krnpire 
que la loi !e permet. Dans ce dernier 
ras, les compAgnies doivent donner au 
gouverneriient un cautionnement de $100

[•romet.tant de ramener en t'bine, A leurs 
raie, tout t hinois siimutnAraire qui ne 
quitteiait jmm le ( anada dana les trois 

mois suivant son arrivée au yvtv*.
On vient d’apprendre que la moitié des 

Chinois, su jetai A la déqiortation, sont res 
tés au paya. Comme défense, le* fon* 
tionnaires inen1.q>éd< disent que mg*ner 
une cause A bonne fin contre les Chinois 
de contrebande, comporte des difficultés

sérieuses, \û que les jsune» *e ressemblent 
presque tous. Le mei.lear moyen de ui- 
ie respecter la loi serait, comme on le 
suggère, de placer au poignet de chaque 
4 hinoia arrivant au Canada, sous caution, 
un mince bracelet, frappé au wm du gou­
vernement et numéroté. La lot d'exclu- 
moi» américaine u’wat l*a respectée par 
lec (’liimus naturalisés.

Jl est a la commisse ne* du gouverne 
ment cnrivlien que ces deruien*, qui ont le 
droit de traverser .a frontière, prêtent 
leur» passeport* A leurs ci>mpatriotes en 
Irant au Canaria sous caution.

Le* 4 hirios enwinbrcnt les prisons «le 
P attaburg, N. V., et vendredi dernier, 

‘J30 attendaient > motnent de comparaî­
tre devant Je* commissaire* de l’accise 
améncHine. 4 cm chinois espèrent que 
l’habiVté des avocat» américains Vur ob 
tiendra la permicaion de rester aux Ktats 
lima.

Fn quittant le f anada. les 4l,;nois se 
rendent directement A IMattsburg, et se 
livrent eut mêm**s aux autorités. TAt ou 
tard, il» »ont libérés, et, alors une autre 
l»anne de Montréal, arrive, tint !e même 
expédient et c*U se continue

I^ea marchande cliinois peuvent plus 
fanl^ment tromper la jolice, et de* me 
sure» sévères devra tent être prise» ron 
tre eux.

IfTIOII m EGLISE
Mgr Falconio préside au trône et une foule compacte 

assiste à l’office divin

ELOQUENTS SERMONS DE M. L’ABBE COLIN ET DU
R. P. KNAPPE

Chant par leu Elèrea du Mont St Louis

1 i»e louje compacta rempiisaait hier 
i égiise de» franciscains, rue Jforche^er. 
4 e temp^ rc.igieux, consacré samedi der­
nier, c*A ap|>e.é à jouer un grand rA.e 
<Un* e (mite, A Montréa., si i on en juge 
par la loule <i«« lidè.e» qui se pressaient 
uans . enoeinte sacrée, hier, aux differents 
oi tjecu.

ïm. grand m'-^se iionMhcale a commencé 
A îl brs SU, mau> JongtempH avant que le 
prêtre oih< lant lût A 1 autel, tou* le* 
bancs et le» a.léo* étaient remplis.

Mgr Fa-como présidait au trône. Son 
FxceUence était a^wstée <le M. I at»bé l'a- 
quette, rfi*p*jua d*s tfoaggs l nuicisc.u- 
n*'+, C^uéljcc ; du Hév. l'Are 4 olomban- 
Mane, gardien de» I* raru iM «.ns et du 
llé\ l'èn* Frédéric. l>e maître de* céié- 
mon.es était le Kév. l'ère Ldetonse.

I*i uie#*e a été chantée par M. i abbé

opiiiii ni emus
CkHttMS «i Cte»

Tom Song, ua ru.be commercaot cbi- 
• de “noiM de Boston, en roule pour le pava de 

•a* ancêtre*, dienit. samedi, à i'hôt*l 
V/mdnor. que la manière dont nous tmi-

^* 4 ninoi*

I PROPOS 00 RECENSEMEOT
Nous lisons dan* la “Semaine R*11kI<*ubs ’

de Montréal :
"Le* travaux du quatrième recenncment 

du Canada députa la Confédération, seront, 
bientôt, terminé* Il y a tout, lieu d espérer 
qu'on y a apporté avec une diligence écono­
mique, |» plun rlgoureune exactitude.

"Le pay» tout, entier a droit A ce que le 
dénombrement, de aa population soit fait. 
*vac la plua grand soin. Car c'eut IA qu'il 
va chercher la preuve de *a vitalité et de 
•on progrè*

"Paus un paya surfont, oft chaque nn 
tionallté prétend conserver son caractère

riropre et exercer aon Influence particulière, 
a recensement, devient naturellement un 
ob)et de la plus haute moralité. Il donne la 

masure du chemin parcouru pendant une 
époque déterminée et faire luire dan* l’avenir 
de nouvelles espérance*. Car pour la Jeune 
cation canadienne II ne peut être question 
de décadence

Parmi les éléments qui la constituent, les 
Canadiens-français et les Acadiens, occu­
pent. une large place Ayant les mêmes 
routumes, la même langue et la même reli­
gion, Ils ont résisté victorieusement les un* 
•aux dangers de l'absorption rendus plus 1m- 
mlnanta par leur dispersion aux quatre 
vents du rial, les autres aux périls d'une im­
migration et d’un régime étrangère souvent 
hostiles.

"Il leur est. bien permis, après une pa­
reille lutte, de rêver A de glorieuse» desti­
nées et même de se promettre une heureuse 
vieillesse.

"VollA pourquoi ils attendent le gros vo­
lume de chiffres avec confiance. Les promes- 

.»e* du passé garantissent assez celles de 
l’avenir.

"Dans la province de Québec, l'augmenta­
tion de la population, depuis 1891, a été 
très sensible, surtout A Montréal, dans les 
Cantons de l’Kat, et. dans les district* colo­
niaux du nord du Saint-Laurent. Le com 
merce et. l'industrie A Montréal, A Québec et 
dans plusieurs petites villes, la colonisation 
dans les Immenses bassina des tributaires 
du Saint-Laurent, ont fait de rapides pro­
grès. Qu’lis aient été ou non les résultats 
de la vigoureuse poussée des années qui 
précèdent 1891, Ha ont néanmoins fourni nu 
trop plein de la population des vieilles pa­
roisses du fleuve, le travail rémunéré et 
avec lui, la portion Indispensable de liberté.

"Dana le* dix dernières années, Montréal 
* reculé ses limites dans toutes les direc­
tions. Une ceinture de nouvelles paroisse* 
déjà prospères s'est formée autour de la 
ville, grâce A la rapidité dea plus longs tra­
jets. Les chars urbains ont rendu, en cela, 
un service très appréciable.

"De nouvelles Industries se sont dévelop 
nées en plusieurs endroits de la province. 
D'autres sont, devenues le centre et la cau­
se d’agglomérations considérables.

"Pourtant, ce n’est pus dans la vie com­
merciale ou Industrielle, on l'a souvent ré­
pété, qu’il faut chercher les signes de la vi­
tality du peuple canadlen-françals. r'est. 
dami-Ig possession du sol, dans la vie ngrl 
flfflt, qu'elle ee manifeste dans toute sa vi­
gueur., "L'habitant" est. le véritable esna- 
dien-francais A qui l'avenir réserve de glo-

DELABRES
0*t Mat daiw lequel se trouvent de* 

millier* de personnes dont le système ne 
*>st pas débarrassé de* impureté* accu* 
nmlée* durant l’hiver—humeurs du sang 
qui causent maintenant des éruption» et 
dm sensations de faiblesse, 1a perte d’ap­
pétit et autres dérangement*.

Hood's Sarsaparilla
l'hasse toutes ce* humeurs, guérit tou­

te» }ts éruptions, éclaircit le teint, ra­
mène l’appétit, renouvelle, renforce et 
tonifie tout le système. (S)

Noos 
lie; ooa u n«GRATIS ^ koq.

• 1rs, bottier •«» nickel poil, 
ibordojné svcrslgui:.Im] 10M*lonniani lantloai 
res.lc.i minutes et Ion 
••coi'* e». Aremoutolr 
«t pourvu* de vrai 
mouvoment lrr1*r Atnêrle«ln. su x pon*onno«qul von-1 
«Iront nouloment quo J do«. ' 
d* Jolie* F.ptaples finie* en 
or et en argent, en forme > 

r>er»l. A lOo. chaoua, _ïnrojrez nou9 cette annonce 
Ml* le*

rieuses destinées, fruit nèeesgslr» de se» 
vertu* sociale*

Aussi, faut-il, pour lui rendre Justice, 
l'observer dan* sa vis propre. Il faut l'étu­
dier sur pince.

' Kxcellent 'don. Il a fait la conquête 
pacifique du versent sud du Paint Laurent, 
alors que le* plus enthousiastes patriotes 
eux mêmes, déaespéralen» de l'Issue de la 
lutin qu'il fallali livrer. Quand on lui a 
montré la fertile région du Lac St Jean. Il 
en a recueilli après quelques années, d'a 
boudante* moissons La Ronge et la Lièvre 
résonnent encore de la voix sympathique 
du grand colonisateur que fût Mgr Lahelle. 
et la rfglon du Témlacamlngue entend des 
accent* français. Kt ce n’est pas tout.

Au delà de l Outaouais, dans le» déserts 
du Népls*1ng et do l'Algoma. I«s fler» en 
lono ont tenté avec succès de rejoindre par 
une ligne d* défrichement*, leur* frère» du 
Manitoba.

‘ Plus loin encore, aidés par une compa­
gnie puissante. 11* ont. pénétré dans les pial 
nés de l'oueat, et le* village* de l'Alberta 
rediront A Jamais les noms des pionniers 
français Depuis Morinvllle Jusqu à Percé, 
depuis Is Tuque, Roberval et Mattawa jus 
qu'au delà des frontières du aud, l« cana­
dien français travaille pour son Dieu, sa 
patrie et son foyer

"PI I on veut, connaître le secret de ** 
vitalité, qu'on examine ses vertus sociales 
et domestiques, dans leur* oeuvres les plus 
essentielles

"Le littoral de l'Atlantique dans les pro­
vinces maritimes, connaît aussi un peuple 
frère du nôtre. Fl y a un siècle et demi le* 
Manches vagues de l'océan poussaient une 
plainte lugubre dans les haie*, les rlvlèir* 
et. les rochers. L'exil des Acadiens était 
commencé et pesait A une terre fertile.

"Aujourd'hui la mer a repris ses chants 
de fête pour faire écho aux nombreux ber­
ceaux dont on peuple les chaumières chez 
le peuple rapatrié

Au milieu de cette lutte ressort un grand 
fslt la constitution des nationalités. Biles 
paraissent, dans le combat, elle* le soutien­
nent, elles le perpétuent.

"Pendant que la Providenc» fractionne 
la race française d’Amérique, elle étend 
au loin son Influence. Quatre diocèses au 
moins au delà de la frontière, réclameront 
demain des chefs de son sang On dira après 
cela si on peut espérer en l'avenir d’une na­
tionalité qui n’a paa achevé sea conquêtes, 
puisqu'elle n'a pas encore fixé son terri­
toire."

LUDOVIC D'EU.

i Lcremenu, curé de btq IJunégondê, aMis 
: t> de* Kévd* l’ères Kayux>nd et Lu gène, 
i F ranck-cain».

UJuaieur» prêtre* a*t»i*Uient au mhc- 
tuaire. Kemarqué* entre autre» : M l'ab 
l>é ('oLan, supérieur de St SuJpnce ; .e 
Hév. l’ère K nappe, ilojiunicain . M. l ab- 
bé jieiandai*. i’. S. >. ; M. J abbé l*di 
ber té, J\ S. S. ; M. rabl»4 Dérane, curé 
de St tienn ; un représentant de» RH. 
H\ I rappiete» d 1 »Ka et de» repré en- 
tant* de* Révda Frère» dea Lcojes < hré- 
tiemies.

I«i muaique a éué rendue avec grand 
*u<vA* i^e» élève* du Mont St Ixiuis en 
ont lait Jn* Irai* et ont été fort admiré* 
dan* le» morceaux dilffcùe» qu f.* ont 
chanté*.

l’our h circonstance, i!* nous ont fait 
entendre le "Kyrie de la messe de Kalli 
wada . |e "Gloria'' et le "Credo' de la 

; mes>e d Ambroise. Thomas ; * Offertoire, 
une partie tiré* 4e mLé llèdimptitMi, 
d Amnmiae Thom** ; “ Sanctum ” et
"Agnus' de Gounod.

I<es différent# noli ont été rendu* par 
MM IL nn I berroux, Haul Joubert. Geo 
Deaève, l>. JFtitfy, l’atil Normandin. Fer 
dinand David, llené « I ou be rt et Albert 
l>emay . _

M. Contant, organiste de St Jean Bap 
tixte. présidait A l orgne et un magnifique 
orchestre, composé de MM. 4 Josect, Mar­
te', Duquette. Hardy, Charbonneau et 
Katto. rehaussait par se* mélodieux ac­
cord*. l’écJàt de la. fèbe.

lx* choeur et l'orchestre étaient aou» la 
direction du Rév. Frère Symphorien, du 
Mont St liouis.

11 v eut deux sermons, l’un en français 
par M. l'abbé Co in, supérieur ‘le St Su'.- 
pic*, et l’autre en anglais, par le Rév. 
l’ère Kuappc. dominicain.

M. l abbf; colin
M. labbé Coton, comme toujours fut 

irè* éloquent. L avait divisé son allocu­
tion en deux partie.».—“L’Fjglise, c est, la 
maison de Dieu," dit il, ” un lieu sa­
cré et un lieu de prière.

Jve prédicateur laU l’éloge du dér.égué 
npoatoiique et des membres de la commu­
nauté des F ram-1scaine. Il « dit ensuite 
que. ce jour était un jour de grande joie 
à (anse de la consécration de ia chape.le. 
\h‘ cette consécration se dégagent deux 

té et l'autre de

LES EXAMENS DE PHAR. 
MACIE

Beancoup d’tppelés, peu d-élns

Vendredi dernier, *e «ont terminé* les 
examen* de pharmacie, coinmencèa lundi. 
Ih* quatorse candidat* è la Tioenœ, troia 
eeiilement ont été heureux : ce août MAI. 
Wi’Jrid Burolet, Alf. Af. Brunette et J. 
\V. KUome. De vingt-et-un candidat*, 
cinq seulement ont obtenu leur certificat 
«le compétence. Ce* dernier* sont: MM. 
F’. C. B. Wiflaon, Hercule Barré, Fran­
çois .F. Daatoua. George \V. Johnston et 
Edmore Bernard.

Quatre de» autre* oamlidat* ont passé 
awc «ueeès sur toi» les eu jeta excepté 
la chimie pratique. Ceux-ci pourront *e 
présenter A l’examen d’octobre prochain 
pour y être examinée de nouveau eur cet­
te seule matière.

Les examen» étaient partiellement 
écrit* et oraux.

Ia\s examinateurs étaient AfM. R. W. 
AVilfism*. Troie-Rivière*, président ; W. 
TF. Chapman. H. R. T^anctôt, Ed. Gi­
roux, ir .et A. B. «F. Moore, de Montréal.

A Québoc. vei*s la lui octol>r«\ auront 
lieu le* prochain» examens de pharmacie.

caractères, l’un de aginteté 
prières.

L’égi»e est un heu de sainteté, parce 
qu elle e*t affectée uniquement au culte 
et consacrée A J heu. Ixt sainteté de 1 ê- 
tre suprême est incompatible avec le pé­
ché. il exclut absolument tout péché et 
toute souillure de* Ueux saints, e est pour 
cela que J église commande le respect.

L'Église est sainte parce que Dieu y 
réside, particulièrement dans l’Kuchari* 
fie. (‘omme c'est la maison de Dieu, 1»»* 
fidèle» doivent respecter et vénérer le» 
églises.

F^e prédicateur a fait ensuite une hein 
reuse comparaison entre le» nations qui 
conservent la foi et le» peuples qui ne 
croient plu». Ceux qui ont la toi décorent 
les églises; au contraire, dan» les pay» 
oû la foi se meurt, l'on s’attaque aux 
temples sacré», aux statues, etc.

2e. L’Eglise est un lieu de prière. Tl y

VOLEURS MASQUES

Pari*, 29 — Troia voleur* masqué* ont 
pénétré dans les bureaux de 1’**American 
Express Company", et se sont emparée 
d’une somme de 15,000 franc».

Ive gardien a été surpris par Ica ban­
dits, bâillonné et garrotté.

\ expédlarnut los Fpinglas. \>n<1«z l*«, rrmett 
' montra voua K«r» onvovo* Oanoo.
IL'x, Huit* nu XoroBicK Canada»

• f+rk
et nous

I.a* Rognoas recherchent la I.nmtère—
Aves-vou» mal su do* ? Rtss-vou* noncha- 
lent ? Fentoz-vou» uno lourdeur dans le* 
membres ? Avez-vous dss douleurs dans l^s 
reins ? Avez-vous le vertige ? Avez-vous un» 
fatlgu* et une langueur dans la région des 
relus ? Tous et chacun de ces symptômes 
Indiquent la malsd e des rognons. Remède 
de T Amérique du Sud pour les Rognons est 
un spécifique liquide pour les rognons et agit 
merveilleusement en guérissant les cas le* 
pus compliqués. Pi \v

Le seul Remède qni Guérisse 
les Hémorroïdes

Est sans contredit l’onguent du 
Dr Chase. Il a été mis à 
l'essai et on a jamais eu 
connaissance qu'il ail 
échoué.

81 vous croyes ce que disent vos voisins, 
rou» devriez connaître depuis longtemps qui1 
les propriétés curatives de l'Onguent du Dr 
Chase pour les hémorroïdes et pour toutes 
sortes de maladies cuisantes d» la peau. Ra 
renient, pour ne pas dire jamais, une pré­
paration a reçu tant d élogea des persoun*- 
qui e’en sont servie». Un essai de co f.i 
meux remède vous convaincra de son mé­
rité extraordinaire.

M. A. T. A. Chagnon, entrepreneur, 742 
rue St Denis, Montréal, dit : “Mon enfant 
avait l’eczéma, et je souffrait d hémorroi 
des, lorsque j’entendis parler de l’Onguent 
du Dr Chase. L’emploi Judicieux de ce re 
raède noua a complètement guéris tous deux 
et Je suit heureux de le déclarer comme 
marque de ma gratitude."

M. Benj. Rowe, marchand général. Frank­
lin Centre, Qué.. dit : "Ceci pour certifie, 
que Je souffrait depuis longtemps d’hémor 
roldea cuisantes et avais essayé plusieurs 
articles à mol recommandés, mais sans suc­
cès, quand, à la fin. J'employai l’Onguen» 
du Dr Chase, qui ra’a complètement guéri

L’Onguent du Dr Chase, 00 cents la boi­
te chez tous le# marchands, ou d'Edmanr.cn 
Hâtes «t Co., Toronto. U2)

a la double prière, celle qui regarde Dieu 
I et celle qui regarde nos propre# besoins.

Il >4 parlé ‘i#- l'oNje'ti<<n •I*-- incrédules, | 
i de» esprits tort* qui protestent que le»

I églises ne sont paa utile»; que Dieu n’en 
a J» i* be-oin.

En effet, !>ieii n’a pas besoin de» égli- | 
! sea. de» ornemente, des richesse», mai»
1 noua avons besoin de lui témoigner notre 

, foi, notre loyauté, notre amour et notre 
dévouement; c’est |»our cela que nou» lui ; 
élevons ces temple» majestueux, qui sont 
le* monuments de notre foi.

I/C prédicateur a dit ensuite une c'est 
parce que neus avons he»oin de Dieu que 
nous emplovoQ* pour le glorifier le se- ! 
cours de tous le» art*, l'architecture, la , 
musique, etc. U a adressé des félicita- | 
lions bien méritée' aux élèves du Mont . 
ht Louis, sur la perfection de leur chant.

}jê prédicateur a terminé en disant que 
1 Eglise est la maison de Dieu et la porte j 
du ciel. I/Ame attristée Ment »'y age­
nouiller en toute confiance, et #e sent j 
soulagée.

LE REV P KNAPPE 
i^e Ré\. F*èrc Knappe, Dominicain, a . 

fait, ensuite un sermon en anglais.
De même que le prédicateur précèdent, i 

il a divisé son allocution en deux partie», i 
L'Eglise, c’est la maison de Dieu; i Egli­
se, c'est la maison de* homme».

I«a première église élevée A la gloire de 
Dieu a été l'univer» entier Alors, il avait 
toute la création pour le louer.

Ensuite, est venu le temple de Salo­
mon, dans l’Ancien Testament. Dieu ne 
l'habita pas réellement, comme il le fait 
maintenant, dans nos église*, mai» l’Etre i 
Suprême était représenté sous de» figu- 
res, comme, par exemple, l’Arche d’Al- | 
fiance. 4'haque peuple a de® monument» 
pour rendre la gloire de *e» grand» hom­
me* ; il est donc raisonnable aussi que 
l'on ait des église» pour glorifier Dieu.

L’Aine de chaque fidèle est un temple 
oû Dieu devrait résider et être glorifié 
sans i

2o L'Eglise est la maison de» homme»: 
Dan* une église consacrée, nou» som­

mes tout â fait Qb»* nou», comme dea en­
fant» chez leur père. Personne n’a le 
droit de nou» en chasser. L’Eglise est le 
témoin muet de toute l'existence de» hu­
main». L’en faut y reçoit le baptême, y 
fait sa première communion, y reçoit 
le sacrement, de confirmation. Plu» tard, 
lorsqu'il est. devenu homme, c’est encore 
l'Eglise qui lui donne le sacrement de ma­
riage. et. lorsqu'il plaît à Dieu de rappeler 
le ndèle A lui, l’Eglise pleure, avec les pa­
rent* et le» amis, la di»parition de l’être 
chéri :

En attendant la mort, r'e»t à l'Eglise 
que nous venons chercher la consolation 
ohii» no* misère».

“Me* chers frère» dit il en terminant, 
‘Vest un grand jour de joie pour le» Ré- 
yérend» Père» Franciscains, les membre» 
du Tiers-Ordre, et, pour les fidèle» qui ont 
contribué à bâtir cette église, que celui 
oû elle fut consacrée et ouverte au culte.’’

Dan» l'après-midi, à 3 heures, le Rév. 
Père Frédéric a adressé la parole aux 
femmes, membres du Tiers-Ordre, et le 
soir, à 7.30 heures, le Rév. Père Ange, su­
périeur de la nouvelle maison de Québec, 
a donné le sermon aux hommes.

Ce» deux prédication» ont été suivie» 
par de grande» foule».

tens
étrangement en contrante awee le» doc­
trine» que noua pré- bon» <i*ns no* école».

"Quand j’elieie à .’école du diinonche 
A Boa ton, on m’enseignait que toute U 
race humaine u'eat qu’une famiLe ; que 
Dieu none aune loua et que noua dévot** 
tou* nou* aimer et ne paa faire aux au­
tre* ce que nou* ne voudnon* paa qu’on 
nou* fit A nou* même». Et cela n’était 
paa U première lo» qu'on le diaeit : Con* 
lucina enseignait U même eboee 500 ans 
avant W Christ. ~

“Mai* que voyodl noua ?
“Ici au ( anada, voua noia» imposez une 

taxe de $50 comme punition d’œer venir 
neneonliur ri.»* frère» en Dieu. Aux 
Etat* Un j*. on a passé contre noua do» 
toi» d'exc’.uaion qui noua impotent de» 
examens tels qu’on en fait eubir aux ani­
maux. Ce n’est qu’avec beaucoup de nif- 
fi eu lté» que me» <*>m patriot** pavent 
Téftider aux Etat* I'm*, «g la loi n’en nd- 
m**t p u* s'il» ne sont marchand* ou mem­
bre* d'une profeawion Théra>.

"D'un autre côté. *ri 4"hioe. les Euro­
péen» ont fait et font encore tout â leur 
volonté. 1!» *e font à no» dépens d'im­
menses fortune». Ua nou* ont envoyé de* 
missionnaires que noua avona to'.ér**. 
b.en qu’l!» attaquassent à une foi an­
tique et que noua aimion». A la fin, des 
excèa provoqué» par queioue# miasion- 
Tuiiro* ont été commi* ; le» Chrétien* 
sont, entré» en arène, qu'oot-ila fait * Ils 
ont maasacré no» compatriote*, jeté nos 
femme* et no» fille» dan* 'e* rivière», a* 
sommé» no» petit» enfanta. Fia *e aont 
montré» p’us cruel» que no» Boxeur», 
plua barbare» nue le» barbares qu'il» ve­
naient punir. Hé'bien! je trouve cela 
étrange. Cela m’a l’air contradictoire. 
Ront-i.» chrétien* ? Eet-ce lé l’eMeigne- 
ment qui »e donnait à mon éoole du di- . 
manche.

"Comment voulez-vou* que nou* admet ! 
t:on»' votre chnaLanjesne. quand cea cri­
me»-là aont oommia par le* chrétien» ?" i

A L’UNIVERSITE LAVAL

Aura lira, ceaofr, la clôture des cours 
de littérature française

Dan» la salle dos promotion» d* l’Uni- 
veneité Laval, aura lieu, ce soir, une ; 
séance publique et gratuite, au cours de 
laquelle sera proclamé le résultat du ré- j 
cent concours littéraire.

Voici le programme de cette séance:
Un dea élèves de M. de L*ibrioUe pré- 

œnteni un résumé du cour» didactique 
de l’année académique 1900-1901.

IjC professeur lira ensuite son rapport 
sur Je concoum et fera connaître le» 
nome des ’auréats.

Mgr l’archevêque de Montréal fermera 
la séance par une allocution.

A MADAGASCAR

Si voua voulez faire déménager votre 
piano par des charretiers soigneux, et si 
vous voulez que la chose »e fàMM ésree 
promptitude, téléphonez lTp 1174. No* 
pnx sont raisonnable». The D. W. 
Karn Co., Ltd. édifice de la saiie Karn, 
rue Sainte Catherine.

EXPLOSION DE LAXPE

Ver» 10 heures, samedi soir, une explo­
sion de lampe a mis le feu à U rési­
dence de M. Verner, No 17, rue Enox. 
J a jeune fille de ce dernier, âgée de 14 
ans ae trouvait aiora seule dans la mai­
son avec aon petit frère et sa petite 
soeur. Ne perdant pas son aang-frowf, 
elle plaça ceux-ci en lieu sûr et sortit 
sonner l’alarme. I^ea pompier» arrivè­
rent aussitôt et éteignirent facilement 
les flammes. Les dommages s’élèvent â 
$50 environ.

élfoas Toassez—BAUME RHUMAL

MINISTRES CANADIENS A SYRA­
CUSE

Svracuse, N. Y.» 29 — L’hon. Clifford 
Sifton, nu maire de .’intérieur, au Canada, 
et sir Louis Davie», ministre de la ma­
rine et de» pêcheries, ainsi que Mme Sif- 
ton ot lady Jlavies, sont arrivé* ici d’Ot­
tawa, samedi. IL» sont venu», dit-on, 
pour affaire* personnelles.

lié commerce est toi^onn prospère
Paris. 29. Le dernier rapport de» of­

ficiers de domines à Tananarive fournit 
le résultat du commerce de l'fle pout 
Tannée 1900. Ce résultat dépasse ce 
qu’on pouvait prévoir et il est une preu­
ve du progrès qui règne dans Tîîe.

F^cs importations totale» pour Tannée 
1900 représentent une valeur de 39,895,- i 

j 897 francs, contre 27,916,614 Iranc* en ; 
1899, d’où pour 1900, une différence, en 
plus, de 11,979,283 franc».

Les exportations de Tannée 1900 s’élo- i 
vent à 10,741.176 francs contre 8,046.408 
francs en 1899, soit pour 1900, une au^- 1 
mentation de 2,694,768 francs.

En résumé, le commerce total de Ma- ! 
dagascar s’est élevé pour 1900 4 50.637,- 
073 francs, contre 3o,963,022 francs en 
1899, soit une différence en plus de 14,- I 
674,651 Iranc*.

Les exportation» sont surtout repré­
sentées par Tor en poudre ou en lingot, 
le raphia et le crin végétal, le caout- 
couc et la gomme copal, les peaux et les 
boeufs.

; \ji grande majorité des importations 
i comprend de* marchandises trançaise»,
| surtout dos toiles de Rouen, du nord et i 
i de Test de la France.

L'Indigestion
Est à peu près le premier aymptôme 

de le dyspepsie et autres maux d’esto­
mac qui occasionnent la mauvaise san­
té et nombre d’autres maladies. Le man­

que d’espace ne nous permet pas de don­
ner tous les symptôme» et causes de Tin- 
digestion. Un des principaux, est le gas 
dans l’estomsc après les repas, causant 
la colique, les vents et «utres maux d’es- 
tetnao. Burdock Blood Bitter# corrigent 
Tacidité et le mauvais fonctionnement 

de l’estoscao. Voici un témoignage pour 
prouver ce que nous disons :

Voici Cl 01 John Fisher, il Dottglis, 
Mu., ai Mn lis A I. A:

“Il y a quelque temps, je souffrait 
beaucoup d’indigestion. Un jeune homme 
étant arrêté ohes moi, me conseilla d’es­
sayer Burdock Blood Bitters, avant ce­
la j’avais essayé de nombreux remède», 
mais aucun ne m avait soulagé. Après 
avoir pris quelques doses de B. B. B. le 
soulagement se fit sentir comme par en­
chantement, et je puis maintenant man­
ger trois bons repas par jour, cans res­
sentir de mauvais effets, et bien que je 
cois âgé de soixante-sept ans. je puis 
faire chaque jour la journée de travail 
d’un homm€ ordinaire grâce aux B. B. 
B. "

____________Mars, 1900.

Mme John Riley. Weet Liscomb, N. 
£.—‘M'ai employé les B. B. B. contre 
Tindigection et ils agissent comme un 
oh arme. Avant de commencer à en pren­
dre j’étais maigre et épuisée de eanté et 
je ne retirais que peu de force de ma 
nourriture ; deux bouteilles m ont com­
plètement guérie. ’’ (I) yousr

ETES-VOUS
affecté d’un de e»» 

•ymptômes P.

Y »-lrll é— »»»■»— t 
Avez vos» U vhaiaef 
Tou»»»! voo* U mait f 
Votre ses «si U oèstmé #
Y at-U de» ToBlMASMSt* f ^
Voir» voix e*t «Ue »uroué»9 
Vous Mutez-rott» aouffrmotv 
Etes-vous aervaux et faib)»9 
Perdu voua U mu* du gout9 
Voir» vu» »*t-oi.e o6eeuxei»9 - - 
Avez ▼ou* de» muux d» tète9
Y a-t-il une douleur au froutf 
Avez voue de» renvoi» a» 0S»9 
Votre langue «et elle câarge»9 
La peau æt elle pale et sèche 9 
Avez-vous dee ébloulueineau9 
Voue fatiguez voua feciieueentf 
Eté* vous do mauvais» humeur9

t regard a*t il morue et effaré9 
gorge est #11» sech» U matin 9 

L urin» est elle noir» et épaieaef 
Le nez demenge-t ü et brâle-t il9 
Craetiez voue de ln matière Jaune 9 
Avez voua de I ecu me à la bou'-hef 
Avez voua quelquefois la diarrhée f 
Avez voua des frissons dan* le doef 
Ua depot ee forme t U d«n* 1 urine 9 
Ave» voua de» palpitations d» eerur9 
Avez voua na» douleur dan* 1* coté9 
Eprouvez voue de» douleur» partout! »
Voe main* et vos pieds aont ils eu flea 9 
Votre tous est elle eourt» et aarcadé»9 
Souffrez vous de douleurs aux tempes! 
heotez-vous que voue vous affaiblUeecV 
Iseotez vous une douleur aux omoplates!
Y a t il des boursouflure* sous Us yeux 9 
Y a t-il un mauvais goût dans la bourbe!
Y a t il des chatouillements dans la gorge 9 
Eprouvez vous un chatouillement au palais! 
Avez voue dee dérangement* apres le# repas ! 
Lee jambes voue semblent-elles trop lourdes! 
hentez vous une douleur à la chute des reins ! 
Tou*ees vous jusqu'à ne plus pouvoir respirer! 
Après avoir mange, vous •entez-vous oppresse! 
ben tes-vous des douleur- dans lea articulation» I

Si tel est votre cas,
tous pouvez être sûr que tous étea 
malade.

Répondez oui ou non à oes ques­
tions.

Ecrivez en français au Profèaseur 
COLLINS, du New York Médical Inftttvte, 
140 West 34th Street, New York; il vous 
répondra en français et vous guérira 
certainement.

Le Prof. COLLINS

Noms
MIEL ET BESTAUDIT MAITf

!•« 4V. !46dt«r WMSSMdt.NMm.Yara.
wcè é#c. iMmer iêc, vim cmmmm

FruzM

PACIFIQUE
CANADIEN

CUMJ1L JiU AliO A S DiRELi A3
—— KNTSa —

I0LY3KL SPSiUSFItLO ET mUUl
Départ da Montréal. *T 4i p m.
Arrivée A HolyoAc T U am.Arrivée A Sprlngf elé, T SO a m.Dtp. Springfield. *t.o0 » m. 9 19 a-*.Dép. Holyoke. •* M p.m.. * t2 a m 
Arr. Montréal. •• 20 am. • 19 p m. ^ Pas ée changement de chnrs entre Mo«tré* H Oreenfleid. Xorthamptcn. Uolyoke. Spring- field
•Oieque Jour, lee autres convola les Jo«m
V.^Sénîîd. WT nae Main. Tle’yche. Maua 
A R Vincent. - .Joe. D Go<fu. Chambre 41. Ed-flce Bail m 

TVeworcy Holyoke _r, N Monta. 929 rue Main. ffprtngfieM. 
Maas. _ff F. Fayette. IdT rue Mata. gprlngT^ié. 
Maes.K Lamoure*** Tnd an Orchard. Mata.

A. J BruneUe., T.»é1ow. Maar.
Ru•»»» dee billets de !a ville et du télégraphe. 
129 me It Je ranee, voisin du b jreeu ée pnete.

tient le premier rang parmi let grands 
médecins du siècle pour toutes lea 
maladies des nommes, femme# et en­
fants.

Les médicaments sont envoyés par 
express dans quelque endroit qne ce 
•oit.

Si vous êtes à New York, allez per* 
sonnellement aux heures de consulta­
tion ; si vous ne pouvez pas y aller, 
écrivez en français au

Prof.~COLUNS
New York Medical institute 

140 West 34th Street 
NEW YORK

THE INTERNÂTIOML LIMITE]
Quitte Montréal tout le* io-jr« O. D*. u.. 

arrivant A Toronto A 4.40 n.m., H-uniUo i 
6.40 p.m.. London 7.93 p.m.. Détroit u.4J p. U. 
(tcmp« central), et Chicago A 7.2J 1» l*u lv» 
main matin. Un char café-palais e«t attac^f 
A ce train et ua repas a \j* carte *»rvà A to zi* 
heure dorant le jour A U coptenuiwe J Jé 
puasagers.______________

Sinics rapide eitra Moitreil «t 0!ti*i.
Lea convoie rapides parlent de Montréal 

tous les jour», excepté le dimanche, A 9-1! 
a.m. et 4.10 p.m., arrivant A Otlaura A l'Ail 
(midi) et 6.3â p.m.

Les convoi» locaux pour tou» le» endroit* 
duC. A. R. poui Ottawa, partent de Mou> 
réal A 7.4o a.m.. tou» les Jours, excepté le d.* 
manche, A 5.45 p.m. tou* le» jour*.

B»uc» Pit tare •que PAN-AMERICAINS 
pour BUFFALO.

Bareaude» Billets del » viii», 117 ru* de 
Jac«ue»»c A j* «are deaavsjtar»

Cie Générale 
Transatlantique

IJ*a» FRANÇAISE dlrîate d» N?w-YorX il 
Hlivre, Pfcrt^, Frauce, S2 R'way. Ncw-Yoric.

Déeart chaque Je»dl, à 10 hr» n.m., d* * 
Jetée No 42 North Hiver, au pieU de la rue Mor;o u
La Lorrain*..... Avril 1.4 ] La Bretagne.....Mai 1
L'Aquitaine......Avril 2i I L* t-’hampxroe. Mai J
LaOeacogneiexi) “ 27 | La Lorraine......Mai ié

i'uur deweu» •’adresser s
J. DE «IEYE3.

Xgeut -ni au Can il», 
14.li 1*72 rue Notre-D* u«

LA SUPERIORITE
^INDISCUTABLE

des teinturier* et nettoyeur» ayant obtenu 
la médaille d’or peut être démontrée en 
n'importe quel temps.

Envoyez-leur vos rideaux en chenille ou 
autres, votre pardessus ou votre robe et 
vous verrez le merveilleux effet de leur mé­
thode de teindre d'après un procédé fran­
çais.
BRITISH AMERICAN DYEING CO.,

Teintnrler» ayant obtenu la médaille d’or 
*433 rae Notre-Dame 
*13 rae McOIII, cela Notre-Daas» 

1595 rue Sic Catherine.
24,26,29

TIMBRES
A vendre. Timbres améri­

cains. S'adresser au bureau 
de LA TRESS JS. 12s- n

GRATIS flou* dour 
i ftq u«

.n

magnifique moo'.r» 
avec boitter »n 
nickel plaque, boru 

alguir.-e marquant 
]«• minuta* et l«a 

laacondas h remontoir et vérttabia 
mouvement américain, aux 
•onne* qui vendront Mulemi 
.!•.u raine* de bouton» de collet 
fortement plaques en or à 10 eta 
chacun. Rcrivez et nou* vous 
enverrons lee boutons tous frai* 
pays». quand voua les aurez 
vendus. envoy*i-nou* I-rfent et 

noos v*vi* enverrons votre montre tout à fait gratuitement 
Th» Lever Button Co.. noir* 1401 Toronto. Can.

A LOUER
Plusieurs beaux bu­

reaux, dans la bâtisse de 
LA PRESSE. S’adresser 
à l’Administration. 2*-..

POUVOIR MOTEUR
Pour Machines de toutes Sorted

81 vous désirez en avoir un qui aolt pro­
pre, recommandable et toujours prêt A fono 
tlonner, employez L’EI.EC'FfLICIFB avoé 
courant direct ou alternant 

^’adresser A la

STANDARD LIGHT & POWER CD.,
Bureau: No 9 rue Chenneville.

Hii

Le savon “ Baby’s Own ” est fait zcu> 
tout pour les enfants. C’est le savon le 
plus pur au monde.

IL PARAIT BON 
% SENT BON 

EST BON
Des milliers d’hommes et de femmes 

se servent du ‘ ‘ Baby’s Own ’ * parce qu’il 
leur plaît Mais pour les enfants, il es$ 
indispensable.

THE ALBERT TOILET SOAP C0.( ■fra, lORTREAL

ÜFŒZ-ÏODS des Imitations frauduleu­
ses que certains manufac­
turiers, voulant profiter 
de la renommée du “ Ba- 

^ by'a Own ** placent sur le marché. Us n’ont que 
l’apparence du "Baby’s Own,” sans ses nuaii'éa

15.22,2»

FEUILLETON DR LA PRESS K

1ES D’ELITE
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DEUXIEME PARTIE
ifclllté

D’un geste plein de rage. GuiKamne 
tordit si vioCemment Jr* poignets de sa 
lenune que ^e» larmee lui en vinrent aux 
>tux.

—Voulez-vou* b»en vou» taire î grin­
çât il ; tenez voua donc à ce qu’on en 
tende notre conversation, A te qu’on s* 
che que ni l’ou» ni moi ne eomnie» les 
véritable» parent» de Paulette et qu'une 
subatitiition eeuV.... enfin que vou* 
avez volé à Isabelle non seulement ai 
lortune. mai* encore aon enfant !...

-Ixa fenêtre» sont bien fermée», le* 
portes aussi, répliqua Thérèse ; et cette 
pièce e*t. **see reculée pour que ie par’e 
eau» crainte. Aussi bien, oxpliquon» 
noua une bonne foi» !

Ce n’est pa* moi. vous le savez. lA 
che. qui aurai* jamai* conçu l’idée de cet 
te substitution odieuse, de cette mater 
ni té mensongère.

J’eusse préféré, mille foi», perdre l’hé­
ritage d’Edmond Dirais me s. et retomber 
dans la pauvreté oû vous nou» aviez mise» 
na fille, et moi__

8i j’ti acceptée d’être votre oomplice 
dans cette oeuvre «bomm*h>. »i j’ai prit 
aaa part de responsabiiité dan» ce cri­
me, — et le remord» en pèse asecz *ur 
non coeur. — c’e»t. pour en empêcher un 
ms2 mille foi» plu* grand, un que vou» 
ü'au nez psg bémté à commei.tre. von» !

Avoues donc que rou» auriez tué Isa 
belle et son enfant ?

Le fileteur fit entendre un grondement 
de fureur.

—Décidément, articuVi-t-il d’une voix 
•oorde, kg femme* sont trop bavarde»...

Taise»-voue, nu dame, taisez-vous, ou
tu le bras, mais devant ce geste de 
ne®see. Thérèse ne bronché pas.

—Vous n’avez p’u» le pouvoir de m'ef­
frayer, dit la mère de Renée, avec un 
caJm» et une noblesse qiu imposèrent au 
misérable : je voua tien», vou» le »avez. 
et cost ce.» oui vou» met en rage...

—\ ipère, siffla Choppart, »i je voulais, 
pourtant !...

- Vou* »a\ez bien qu’il faudra me tuer 
avant do toucher â un cheveu de cette 
enfant, avant de toucher à sa mère...

Leur» existence» *ont sacrée», et du 
jour oû vou» ne >» reepecterer, pin», ne 
l'on» en prenez qu’à voue-mème de ce qui 
I*ouriait arriver....

- Vous ! ricana Guillaume, vou». la 
mère de Renée, vous oseriez déshonorer 
son père et !a vouer, elle, â la honte, au 
oésespoir !

F/t vous prétendez que vou» aimez votre 
fill* !

Interdite, Thérèse courba le frowt.
Chappart, alors, emporté par la fougue 

de jse» sentiment*, poursuivit aivc une 
énergie sauvage :

- Je *ui» seul, je > vois, â aimer Re­
née, a l’auner comme il faut qu’on aime 
son enfant ’— Mai» cela suffit. !__

Gardez vn» scrupules, tendre mère ; 
pendant, ce temps, moi. j* travaillerai au 
bonheur de ma fille !

Je i-eux quelle soit 'a plu» riche. Ta 
pu»* heureuse parmi le» femme», et pour 
ce a aucune bc»«>gne no me gênera.

ienez. jr tuerai* n’importe qui avec 
joie, je porterais ma tête sur l'échafaud, 
avec ivresse, fi cela pouvait servir â Re 
née ! —

Tout pour elle, rien que pour e"e. uni­
quement. .... l>e reste, vous. >» autre», 
je ne ootmai» personne .. aussi, tou* le» 
ohetecle» je >» briserai, comptez v !

F.t.pour ('cmracnccr. eou* quarante huit 
heures, je veux que la fo’.le et sa proté 
niturc soient, hors de cette maison et n’y 
remettent plua jamais lea pied»...

-Gomment cela j/cut-i! e* faire ? Vou» 
été» insensé vous même...

Que non ! Paulette me gène, je ne 
veux plu» Ta voir ; c’eut tou* eimp'e. il me 
eemb’e__

—Mai» le monde, ms ami», qui goût 
convaincu» que Pair'ette est votre second»
fille?....

-- Eh bien ! an leur contera une KUtei-

K

rc quelconque, je m’en fiche !
Mai* laquel e, encore ?

Non, c’est impossible, cela ne se fera • 
pa» !...

D'un vio'ent coup de poing. Guillaume 
ébranla une table de marbre.

-Ah! tenez, hurla t il, prenez garde, 
à la fin, ne me poussez r>.is A bout !

Je serai» capable de les étrangler de 
me» main» toutes deux, tel’ement je le» 
déteste, et vou» Avec, par-dessus le mar­
ché !

Quoique habituée aux violencea de son 
mari, Thérèse frissonna de le voir si bai 
neux. le visage convulsé, les yeux hors 
de la tête, le» mains en arrêt, crispée», 
menaçante.-*.

Elle »e laissa choir sur une chaise Ion 
ne, toute tremblante d'effroi, se voila 
e visage et se mit A pleurer.

—Bon ! le» gme» maintenant, gromme­
la Chappart !... Stupide créature, allez. 
Que’ besom avez vou» de me mettre dans 
ce» état» !

Ne feriez vou* pas mieux d’obéir tout 
de suite !

Fsabell*» et Paulette partiront immé­
diatement. je le veux, et san» esprit de 
retour.

Elle» iront à IVrrc Finite avec une 
femme de chambre, un cocher et une cui­
sinière ; c>st plus qne suffisant.

Une maladie subite de ’.a foi e explique- 
ra pour le» étranger» ce départ imprévu.

Paulette, qu’elle aime tant. *era a’.léc 
lui tenir compagnie

On dira que c’est seulement pour nn 
temp» ; quand on ne les verra plus, 
qu’on n’en entendra plus parler, e1>» se 
ront vite oubliées ..

!*a fo’le adore Paulette et Paulette 
adore !a folle : la voix du sang ! ricana 
le député.

'F.lles seront parfaitement ensemble, et 
personne ne !e» généra

Mai» Renée ? elle chérit tendrement 
j'eîîe qu’elle nomme sa soeur ; une sépa­
ration lui sera cnie'.le...

—C>*t la seule chose qui m’ennuie ; 
cependant il le faut...

Du reste, on dira à Renée que c’eit 
pour peu de jour»... eîîe *’habituera tout 
doucement...

A la rigueur mAm*. voua laiaaarai

aller passer de temp» à autre une semai­
ne A Pierre Bénite. Renée et vou»...

Les raison* qui m’ont fait jadis aban­
donner ce domaine n’existent prus...... .
et...

I>c mari de Thérèse fut brusquement 
interrompu par un bruit sourd qui re­
tentit dans la pièce voisine...

On eût dit qu’un meuble venait de 
choir.

Avez vous entendu ? demanda Chap­
part â sa femme.

Celle ci fit de ’a tête un signe affirma­
tif.

Cela lient d* votre chambre ; elle 
n’est donc pa* fermée A clef ?

Non. mai» c’est inuti'e : personne 
n’entre chez moi sans que j’aie sonné, et 
nous somme» lej c n sûreté...

Mais déjà Chappart posait la main sur 
U poignée de la porte de communica­
tion.

Cette port» était drapée, du cèté du 
cabinet Je toilette, par une portière de 
cretonne, du cèté de la chambre à cou­
cher par deux grands rideaux de velours.

Grâce à ce* doublet draperie», le bruit 
de* voix étiit impossible à percevoir 
d’une pièce â l’autre.

Malheureusement Guillaume dut cons­
tater que la porte était seulement pous­
sée et non fermée

Ln juron jaillit de en» lèvre»...
Gare â '.’imprudent qui s’était risqué 

là ! il paierait cher, quel qu’il fût, »on 
indiscrétion.

D’une poussée violente, le député ou­
vrit le battant...

CASTORIA
Pou lobés e* Infcata.

la la
tvir

D’abord il ne vit personne dan» la 
chambre.

Personne !...
—Hein! quoi ! fit il, je n’ai pas rêvé 

pourtant !
T’n meuble, un bureau Louis XV char­

gé de ciselure» dorées, renversé les qua­
tre pieds en l’air, lui prouva qufl avait 
bien entendu.

Thérèse, sur ’e* pas de son mari, était 
entrée dan» la chambre qu’elle inspectait 
minutieusement.

Soudain elle aperçut la fenêtre ouver­
te.

Guillaume *’é ança sur le petit balcon, 
et reparut bientôt, traînant brutalement 
par 1« bra» Isabel'», la fo’le. qui résis­
tait.

-—C’eat elle, toujours elle * gronda 
Chappart. il faut qu’on la trouve par­
tout, celle-là !

Et, relevant d’un geste brusque le vi­
sage de la jeune femme, lui plantant 
droit dans '.es yeux son regard cruel, il 
cria : . „ _

—Que faisiez-vous ici ? Est ce votre 
place ?

Depuis quand entre-t-on chez le» gens 
comme dans un moulin, depuis quand s’a­
muse-t-on à leur casser ïeurt meubles ? 
AT.one. répondez, et plu» vite que ça ! 
ou sinon, gare !

Tl lésait le bra* Thérèse supp lante 
essavait de s’interposer.

Mais la douce Isabelle ne bronchait 
pas.

Un eounre inconscient demeurait com­
me figé eur ses lèvre»; «!> regardait mus 
étonnement ni crainte cet homme fu 
neux. et semblait penser à tout autre 
eboee qu’à s’émouvoir de *e» menace*.

—Eh! bien, répéta Chappart exaspéré. 
vtu>* voua me répondre, gueuse!

Ou eet oe que vous aunes par hasard 
l’intention 4e voua f... de moi?...

Thérèse éperdue, aeitée de mille senti­
ment# divers, pleine d’une terreur impul 
sive qui la faisait frieonner, Thérèse.

menta funeatea, eai-Tvmpiie do preaaentimr 
ait le bras de aon mari.

—Guillaume! impJora-t-e'Je faiblement, 
voyona, voua voua oublies; c’est une 
fo e; eÜe ne vous comprend paa' 
ta colère d» l iadustrml tomba aa»

<4ain.
- C’eet vrai, fit-il, suis je bête!
Et montrant la porte A Isabelle:
— Juste, madame, et du leete! vous 

comprenez ça. peut-être?
Non. Isabelle ne comprenait pa»... car 

elle ne fit aucun mouvement.
Alors Mme Chapnart. doucement, la 

prit par la taiüe et .’entraîna.
—\ ion», ma chérie. dit-e!le, viens ; je 

vais te ramener chez toi...
Docile. Isabelle marcha... Thérèse la fit 

entrer dans sa chambre, et là:
—Ka-tu fatiguée? veux-tu te reposer?
lice enfant» dorment encore; dès 

quelles seront levée» je te le» enverrai...
l’réfèrea-tu que je demeure à te» côtés?
D un g**s*te Tent, Ta veuve d'Edmond se­

couait la tête...
—Seule dormir, murmura-t-eille.
Et. comme épui»ée. elle s’allongea dan» 

un vaste fauteuJil, fermant à demi le* 
i«ux.

Thérèse *e pencha. po*a son regard 
TTMurtri sur cette pure, cette angélique 
phieionomie. et. deux larme» tombèrent 
d» *e» yeux eur les mains jointes d’Isa 
b»!.V

Celle-ci tressaillit au contact dea gout­
te» tiède».

—Tu a* du chagrin? demanda-t elle de 
«a voix harmonieuse.

—Non. protesta Thérèse, c’eet ner­
veux...

Allons, ma chérie, puisque tu le dési­
re*. je te laisse.

Mai*, auparavant, veux tu que je t’em- 
braase?

Elle prononça ce» derniers mot» timi­
de men\ humblement, comme une prière.

- -Oui. répondit Isabelle, accentuant «on 
doux sourire, et moi aussi, je veux t’em- 
braseer...

Salissant le» main» froid*» de sa con-

. I

sine elle attira son front jusqu’à !a hau­
teur de sa bouche.

—Va. dit-eÜe ensuite.—et cette »imp e 
parole suffit & bou'evemer Thérèse,—va 
en paix, "toi.” je t’aime!...

La femme de Guillaume courut ee réfu­
gier chez elle afin d’y chercher un peu 
de cahne...

Isabe.le demeura seule.
On eût pu voir alors aon visage sa 

transformer subitement.
Une expression de colère indicible ani­

mait ee* traita d’ordinaire ei doux.
On eût avec pein* reconnu en elle î’in- 

do’ente. l’inconsciente créature qui eem- 
b’ait passer dan» !a vie son* voir, sans 
en tendre, sana paraître s'intéresser à 
rien.

fiiee yeux, maintenant, fulguraient: elle 
serrait le» poings, ae mordait les lèvre», 
pour comprimer lea élans d’une fureuc 
désordonnée.

(A satrre)

Dr JOSEPH NOLIN
dentiste, transportera aon bureau, le R 
mai. au No 531A, rue St Denis, près de 
la rue Cherrier. 1. J. m.

r>tt* signature e»t *ur chaque wvtta de»
l'Æft... IHAT1YE NKMQ-QUIMIE,
te remède qui guérit le rasa* sa •»«#€.*.

LE BEBE

est sujet à tant de maladies subites qu’ît 
devient prudent et sage pour la mère de 
famille, d’avoir toujours en aa posses­
sion une bouteille de "Sirop Calmant’9 
du Dr Ed. Morin, pour lea enfante.

Cette préparation prévient et guérit la 
diarrhée, colique, insomnie, dentition 
douloureuse, etc., etc.

Se vend partout; est employés avec le 
plus grand succès. 15,29,13

Grippe-BATTIRC RHUM Al.

émUmm* qua la mrap
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DEOK DEFMTE5 POOR M8NÏREII
AasenUée d« U ligue InterprorinrUle — Demain, 

tournoi de la Cedar A. A. A. — Cloture du con­
cours hippique de Toronto

I BASÉS* U i
Baux dcfAim pom Montreal.
Puffaâo N T 29 Buffalo a rafnO aa pa? - 

t:e de aamedl. avec Montrée:. dana la MP 
tieme inxiiua. «n frappant avac force !ee bai­
lee de I'am man. eoraftetrant alnet cinq 
pointa. Montréal eut beaucoup de trouble 
avec le» balle* de Keram Aaalatan.'e. 2.000 
punennee. dcore :

BUPTAÜO
AB R H PO A B

GetimaR. eX.................4 ‘ 1 » 0 0
Grey. Tf..................... 3 0 0 « 0 1
IlelltffiB. Lf...................3 1 t O O I
Clymer, aa.......................... 3 1 * J
Carey. 1b........................ 4 0 O 11 0 O
Andrews. 8b . • • • . 4 3 2 8
Blerbauer. 2b...................4 2 ® ? ? ?
K nnedy. O- • • • • • 4 0 O 2 1 1
Kerwln. P..........................* * 2 ° - 0

Totaux. ••••35 T 817 11 5
MONTREAL

AB R H PO A B
Bheehan. 3b.................. 5 1 1 1 2 l>
Bh*-arun. r.f. ..••• 5 1 2 000
01 wall, c.f........................ 6 1 2 0 2 $
Eran. l.f..............................®01222
Y'Uaoo. ......................................4 O 1 5 1 0
L>ooley. ..................................... 4 O 1 9 Q 1
Johnson, 2b. ..••• 4 0 0 2 4 1
Qulrrtan. » »....................4 1 2 1 5 1
l‘n rr.man. ..........................
IMehanty. s.................... 1 1 ° ° ° °

Totaux. • • • • 38 6 11 24 13 4

x A frappé pour Damman dans la neuviè­
me Inning

Score par inalag : « « -
R. H. E.

Buffalo......................................OlOOlOOOx - 7 8 5
Montréal. • • • • • .3^ïf00002-— 5 11 4

SOMMAIRE
Point» mérités — Montréal 8.
Premier but sur quatre bailee — Par Dam- 

xnan. 3 . Grey. 2. Gettman ; par Kerwln. 0.
Struck out — Far Kerwln. 2 : Dooley. Dam- 

man : par Damman, 2. Gettman. Carey.
Coups bon» pour deux but» — Audrew». 

Ke-wln. Shearon 2. Odwell. Quinlan.
Buts volé» — Sheehan 2. Gettman. Grey 2. 

Andrews. Bierbauer. Kerwln.
Double play* — Kennedy à Bierbauer : An­

drews à Carey.
Frappé par balle lancée par le pitcher — 

Par Kerwln, Egan ; par Damman. Halligran.

Balles manquée» — Kennedy. 1.
Empire — Dan Steam».
Temp» — 1.50.

LA PARTIE*D’HIER

Buffalo. N T.. 2» — Buffalo a de nouveau 
lutté avec ardeur, malgré l’avantage prt» par 
»cs adversaire*, et a défait les Montiéel. 4 
1« fin, par un score de 8 à T. Les baRes 
dO’Brien furent frappées avec tant de force, 
que le gérant fut obligé de le remplacer D un 
autre côté. Hastings manqua beaucoup de 
p éclalon. et fut aueel remplacé. Souder» et 
Hooker devinrent les deux adversaire*, et 
c* dernier gagna la partie gré ce A son Jeu 
comme pitcher, et à see beaux coups comme 
frappeur.

L.’umpire O Laughlin et Dooley étalent tou» 
a «n» absent», par suite d» la maladie. Score :

BUFFALO
AB R IB PO A E

G*ttman. e-f. ••••• 5 1 2 2 00
Giey, r.f. ..•••• 5 0 1 40$
Hilllgan, Lt .... 5 0 0 1 0 0
Clrmer, ».e. ..... 5 114 4 0
Cwey. 1b................................... 5 2 S 12 0 0
Arrîrewa. 8b. . • . • • 4 1 1 0 8 0
Bbrbauer,
Bp*er. o. ...••>• • $ 1 0 4 1 0
Hirtlnga. p............................J 1 } J J J
Hœker. p. ••••• 1 0 1 0  0

Totaux. .....42 8 12 27 12 A

MONTREAL
AB R IB PO A. B

Sheehan. 8b» •■«■«>« 4 3 $ J $ \
Shearon, r.L •••«« 4 0 $ 8 0 0
Odwell, af.......................... 8 0 2 T $ 1
Eagan. If. ..••«« 4 0 2 2 0 1
Wilson, c...... • 4 } 0 2 0 0
Delehanty, lb. ... . 4 1 1 7 1 0
Johnson. 2b ..... 4 2 2 0 2 0
Quinlan, ».». ••••• 8 I 1 4 » O
O Brien p........................ 2 1 O 0 8 0
Souder». 9- .•••«. . I 0 0 0 0 0

Totaux........................ 25 7 7 27 10 8
Score par Inning : _ __ _

R. H. B.
Buffalo. ...... .oaoaooem- ; 12 j
Montréal................................... 020005000- 7 7 2

SOMMAIRE
Innings pitcher — Par Hastings 6, par Hoo­

ker 8 .par cvBrien 7, par Souder» 2.
Hits pour chaque pitcher — Hastings 8. 

Honker 2. O'Brien 10, Souders A
Points mérité* — Par Buffalo 5. par Mont­

réal 0.
Premier but sur quatre balles — Par Has­

tings R. Eagan. Delehanty. Quinlan, Shea­
ron. Wilson, O'Brien ; par Hooker 1. Shee­
han ; par O'Brien 8. Hastings, Andrews. Gett­
man.

Struck out — Par Hastings 2. Delehanty, 
D’Brien : par Hooker 1. Souders ; ar O'­
Brien 1. Grey.

Coups bon» pour deux huts — Oarey 2, Bier­
bauer Gettman. Grey, Clymer, Andrews, Od­
well. Delehanty.

Premier but sur erreurs — Buffalo 2. Mont­
réal 1.

But» volés — Gettman 1.
T .alésés sur les buts — Buffalo 11, Mtoent-

réa: îs
Double plays — Clymer à Careg ; Hooker 

ft ciyn er à Carey.
Frapoé par balle lancé* par I* pitcher — 

Par O’Brien 1, Hastings.
empires — Atherton and Brown.
Temp* de la parti* — 2 heure*.
Assi-tance — 2,000.

Rochester. N. T . 29 — William» ne Feet 
pa» montré 4 la hauteur d« la situation. *a- 
tnedl. et le Jeu superbe de» Rochester au bâ­
ton a assuré la \ Ictolre au club kxsal dans 
la cinquième Inning

Le- halle* de William* furent frappées pour 
10 but», tandis que Morse ne permit pae à 
plu» de trois hommes de se rendre au pre­
mier but.

Les -rreurs de Rochester ne furent paa ooQ- 
teuse-- Assistance, 1900.

ft. H. E.
Toronto..................................008110000- 8 8 2
Rochester..............................OlOlSOOOx— 5 10 4

Batteries — Winiams «t Ritter ; More» et 
Dxon l'mptre, Warner.

'TCTOrRE DE TORONTO

Roch^r -r. 20 — Rochester essaya Oancey 
poi:r A première fols hier, à Charlotte, et 
avant qu'il fut remplacé à la fin de la ein- 
ctiièm* inning, il avait permis à ses adrer* 
salres de prendre un avantage qui ne put être 
égalé Malarkey encouragea fortement l’4- 
qu'pe.

A pert la brève fusillade de la cinquième

Bandages 
De Voitures 

Dunlop
EN r AOrTCHOVC SOLIDE ET 

PNF.rHATIQUES

Voué les verrez à l’exposition 
de aevaux. Vous les verrez
parout.

Vius pouvez les examiner 
plussoigneusement à nos sal­
les ^exposition.

T t Dunlop Tire Co,
LIMITED

I9-2I rat TEMPÉRANCE.

Uramg. lea Rocbeeter eurent peu de chaare 
avec Attrock Acere :

R. H E
Toronto ...... fnOOKdOA- 11 15 2
Ro.'heeter ................................MGœUlMA- 3 7 8

Barter e* — Altroréi et Bem » . M»sark«e . 
Clanoy et Dixon

Al*TRH8 PARTTEO
\ R. H. E
A Wcrce»ter. samedi

Wore eater ..........................«veiflonniv 3 8 2
Syracuse ........................... .OflûllftMG— 4 4 2

Batterie» — Pappalau et Clement» ; Woods
•t MoManu».

R. H. K.
A Providence diman.'he

Frtnideaoe..............................110S14ÜB- 5 8 8
Hartford.................................. UolOtsmo 3 9 4

Bâtîmes — Dunkle et McCauley, Gray et 
Toft. Umpire. Rlnn

Providence R !.. 29 — Hartford s'est *è-
r.eusem^nt mis A l’oeuvre hier «t a joué une 
parti# rapide, baisant le» champions- par un 
acore de 12 A 2.

Le pitcher Hemming Joua une belle partie 
et tint les h t» espacés. Score :

R H. E
Hartford............................ 23CV'iOOO(« 10 13 l
Providence ....................... 000000101— 2 7 4

Batterie» — Hemming et Toft . Corridoo et 
McCauley.

POSITION DES CLUBS
• Gag Ferd. P. C.

Rochs^tsr . . . . 3 1 750
Buffalo . . . . 3 1 750
Provi<tenc» . .. . . . . . 2 1 «07
M orceeter . . • • . . . l 1 600
Syracuse . . . . 1 1 5* *n
H artford . . 2 33.1
Montréal . . 3 250
Toronto . . . 3 250

LIGUE NATIONALE
R H. E.

A Plttabuig :
FKt^burg . . O 11 2
Pt ricuie . 010030112 7 12 1

Batterie» — Tannehlll «t iZmmer Powell
et Bryan.

R H. E
A Brooklyn t

Bôeioo............ . .008000000 3 8 8
Brooklyn . . . .4*M HVJOOOx— 6 10 1

Batterie# — N tchole et Klttredge ; Hughes
et McGuire.

R. H. E
A Chicago :

Chicago . . . . .000000200- 2 4 3
Cincinnati . . . .311010102 9 14 1

Batteri»s — Taylor et Kling . Hahn et
Peltm

R. H. E
A Philadelphie :

FhJadelphie ooiiooeox— 5 8 •>
New-York . . . . OOOOOl <¥»>- 1 0 4

Batterie» — Tt'hlte et Dougaes ; Taylor et 
Bowerman

. PARTIES MT DTMANOHE
R. H. E.

A Chicago :
Chicago.................................... 000000020— 4 lO 1
Cincinnati............................ OOliMMOKV- « 11 1

Batteries — Cunningham et Channo ; Phil­
lips et Peitx.

POSITION DES CLUBS
Club. Gag. Perd. PC.

Cincinnati .... 4 1 800
£t Loul» . •• • • 
Brooklyn .... » * • 4

5
22

«ST
«OO

Boston ..•••• ... 2 2 bon
Pittsburg................. • • • 2 2 ROO
Philadelphie . . • 8 8 500
New-York .... ... 1 2 333
Chicago...................... . . . 1 A 143

LIGUE AMERICAINE
R. H. E.

A Détroit :
Détroit ........ . 01330015x--13 15 5
Milwaukee............................03050100<V- 0 12 S

Batterie» — Yeager et Buelow : H**ting et 
Reldy ; Connor et Lea by.

R. H. E.
A Ch icage :

Chicago.................................. 020020000— 4 10 5
Cleveland.............................. 004300080-10 9 2

Batteries — KatoT! et Sullivan ; Hart et 
Wood.

A Philadelphie :
Washington............................ 081181021—11 19 1
Athletic» . onoGoonoo— 5 il

Battering — Mercer et Clark ; Platt et 
POW"* R. H. E.

A Balthnone s ____
Baltimore ..•••• . 906201 Ox—12 14 4
Boston....................................000210012- 0 11 2

Batterie* — HoweH et Roblneon ; Young et 
Mitchell. Crlger.

PARTIES DU DIMANCHE
R. H E.

A Ch te age i
Chicago.................................06321004*—18 26 3
Cleveland..............................OOOOOOIOO- 17 2

Batterie* — Griffith et Sullivan ; Kaker 
et Wood.

A Détroit «
R. H. E.

Détroit................................... 000140094—12 15 4
Milwaukee............................211100600-11 16 4

Batterie* — Silver,. Frlak et Cronin ; Rue- 
k»w et McAllister ; Dowling et Leahy.

POSITION DES CLUBS
Club. Gag. Perd. PC.

Détroit . . • ••*•• 4 0 1,000
Baltimore. . • ••••# S 0 1,000
Washington 2 0 1.000
Chicago . . • »•••• 3 1 750
Cleveland . *••••• 1 3 2&o
Boston . . . • ••••G 0 8 000
Phltedeïphl» »••••• 0 2 000
Milwaukee . ........................ 0 2 000

PREMIERE PRATIQUE DBS MASCOTTES
II

LA première pratique d*s Mascotte* TT a 
eu Heu hier, sur la ferme Logan, en présence 
d’un bon nombre d’amis du olub *1 a ama­
teure du Jeu de baseball. Parmi le» Joueur» 
présents, o nremarquait Campeau. Gosselin, 
McEntyre. Lebeuf. Roblllard, Gagné. O’Kee­
fe. St Jean, Renaud. McCowgan et plusieurs 
autre».

Le olub aura deux équipes eette saison Tl 
y aura c» eelr, assemblée spéciale des Jou­
eur», au restaurant Morin, angle de» rue» 
Ontario et Visitation.

Lee Joueur» désirant •» Joindre au club 
août Invités.

Le club Belmont vient de se former un* 
troisième équipe qui e* composera des Joueur* 
«ulvant* :

Sabourln. c. ; Pred Roy. p. : H. Tallîefer.
1b. ; LabeM». l.f. ; A. Roy, 2 b. ; J. Maln- 

vllJe, r.f. ; An». MainvlUe, 8 b. ; Alb. Monet- 
t*. c.f.

Ce cldb aura un* assemblée c* soir che* te 
capitaine Roy. 21 rue Rose Dêllma.

Le club de baseball Richmond aura un* 
♦ te emblée mercredi, 1er mai, à 8 heure» pré­
cises. A la salle Ferras,

Tour les membre» »t œu* qui désirent ap­
partenir à l’association sont priés d’êtr* pré­
sent*. C'e*t pour affaires Importante».

(ffiCËéSSil i; MOROMEr UTIONIl

CLOTURE DU CONCOURS HIPPIQUE DE 
TORONTO

Toronto. 29 — Le concours hippiqu* de To­
ronto s'est terminé samedi.

Pré» de 7.000 personne*, parmi lesquelle* 
l'élite de la socité. ont profité de cette der­
nière Journée pour aller voir le concours.

Voici te» dernier» résultat» :
Classe 56 — Ponies ecus harnais. 12 main* 

2 pouce» :
Misée» G. et J Gooderham. Toronto ; Lady 

Constance, ch. m . 1 : D. «t H. Gooderham. 
Toronto. Lady IsabeNa. ch m , 2: C. V. Fos­
ter. Toronto. Pus», br m . 3 ; Ewart Mills, 
Toronto. Lord Fauntleroy. blk g.. 4.

Classe 57 — Ponle- sou» barrai», plu» de 12 
mains et pas plus de 14 1. — R Be th, Bow- 
manviil*. Dorrlngton III. b. g.. 1 ; John 
Lennox. Toronto. Canadian Fn«.gn. br g. 2 ; 
M. Baker. Woodstock Daisy, cfa m . 3 ; Mlle 
P. M. C. Héndrie. Hamilton, Dapple Grey, 
fr g.. 4.

Classe 45 —Chevaux de chasse, qualifiés, 
devant porter 180 livre* — Hume Bteke. To­
ronto. Patrol, br g. 1 : George Psfper. To­
ronto. Myopia, b g. 2 : A Beck. London. My 
Fellow, ch g. 3 ; George Pepper .Toronto. 
Pearl, b. m., 4.

Class* 88 — Pour Jument» ou hongre», de 
plu» de 16 2 — Joseph Doane. Toronto, José­
phine »t Napoléon. 1 : P Maher. Toronto. 
Du de «t Victor, 2 ; J. Roe». Robertson. To­
ronto. Winnie Honor «t Canadian. 8.

Cia sa» 40 — Jument ou hongre d» plu* de 
16.2 main», devant porter 180 livre* — Teager 
at Ourson. Guelph. Watchman. 1 ; L Mere­
dith. London Falkitit. 2 : A. A. Case. To­
ronto. Cardinal. 8

Classe 88 — Pour 1e meilleur cheval de 4 
ans. éler# au Canada, peuvent servir A la ca- 
valer *. Coupe de Son Kaceüeace le gouver­
neur général «t second prix don de Fhonora-
bte Sydney Fisher

L M«redlth. London. Crotnorn». 1 ; R. Por- 
teou*. etmeoa. Scottle. 2 ; 8. Craig. Gu«tpfe.
Lady Athol. 8.

AèteStefHi EV. DE LA L*OlM IMTOU’RCV
vdpclaub

LA AAIte* * -H’VRlRjk IX 8 JUIN
l aeeenib.é* anmiaüe d« » i’gue »n«erprovtB- 

ca.r a eu lieu -amedt dnciot ma.» en de- 
k-'-» 4* -a p:*wntat;aa du rappowx du préei* 
dfrt. et de la .i»te Je» pan**. Tl n’> eut rien 
de (au

1j# •• du president eat fort tnrèr»-Mant 
et dém. atre que ta iigJe d ^u:* »• fondatten. 
eui rmi *oie à tt*4» aa». a u>u}our» mei.he 
<te progrès ea prvgrè»

Iv* ** o>r d o èr» a rté partira -.èrement 
en. v'urag'*entr

1a ligue A »v dèbu*. ne ccmprersit que
trot* club*, elle en oirpte hutt »-]< >urd*hul. 
d.vt»e» en drux m*ct or .* .-Mun-r suit

En - Québ« o Sbawitvs k 11 KherbrvKiAe et 
M«»r très: 11

Gueet Vallerfle'A Nat: -na> II. PAA 
A tt t'orawaR II

l^ee jeunes èhamrock» eat remporte i’aa 
dernier le chamcioanat pour tear »ect!c*n et 
A ta fin >i+ le •absm >• leunee v'o<r.Hali ont 
réueel à battre te# Poème S«int Cbarle» et A 
dè^ ro^her le champ onoat de .a eect on Ou*»t.

Aarès la lectur»- du rapport du prèeiJret 
M V C Jenk ne. de te P A A A fut élu 
T>r*»..itrm de la .qsue

I.’éle.'tion des offto ere d an* le rèeu.tat 
suivant

Pré»Ideal — W C Jenk.n» P A A A 
P rem %’œ-prérideot — J McPhee. Corn­

era 1
Deuxième vice-préaident — A R Odell. 

Shert-r H'ke
Tm*i.- . iiir nce-préa.draC — A. Meun er N». 

tlbael
s- rétalre tréeorler A HamllKm. Mont­

réal
le» «1»'léguée A i’aeaembtee étaient te# sui­

vant*
Montréal — A Hamilton et W J. Dono­

hue
— P Murphy et 

Cornwall — J. A M. Phee 
glu rbicoke A E t*Jel 
Valu yfleld — P O'NelîT 
Québec - A. M Reil 
National — J Medn'er
Pointe Saint-Chartes - - W. C Jenk'ne et C 

A Roa-h
Voici la liste des partie* pour'te prochain»

Faleon :
CH.T3BT

• juin — Nattonal-Va-îe>field
22 Juin — Valleyfield-Cornw ali
l**r Juillet — Pointe St Charlee-V»'.leyfield.
1er Juillet — Comwail-National.
13 Juillet — Nations.-Pointe 
27 Juillet — Pointe-Cora wall
27 Juillet — Valleyfield-Nat onal.
3 août — Valleyf.eld-Polnt».
10 aoQt — Pointe National.
24 «ont — CornwaM-Valleyflaid.
7 .-r-ptrmbr» National-Cornwall.
14 eeptembre — Cornwall-Polnt*.

EST
15 Juin — Shamnxik-Sherbrooke.
22 juin — Québec Mont réel
2b Juin — Montréal-Shamrock.
29 Juin - Québ«*c-Sherbro.*ke
k luillet — bherhrooke-Shamrock.
13 Juillet -- Shamrock Québec 
2" juillet — Sherbrookf MontréeL 
K août — ghamrook-Montréel.
3 août —Sherbrooke-Québec.
17 août Montréaï-Qdébee.
24 août — Montréal-Sherbrooke.
31 août — Québec-Shamrock.

Coure de Commerce

BéMMRd p—r rtEbdé 18<H)-I801

lx» é'.dvtet qui ont Mtivi ré^ ijèretncnt 
‘ Ida evurw de ( ommerw. eoiit prMa de rd 

eiepitu.er leur» Dotes et de fournir ieur» 
ré{M«ue<te *ih»* iorme de thèse dMeloiHiée 
eux quewtione suivante* :

PRKM1KRK PARUE
Quels sont lev taDytii* de t>vnmunioa 

U<<na aujourd'hui, au t aruola. à l '.ntè- 
neur et gvdc le» pd>» ètmn*rer» ?

Itetai er le* moyens de communvc*- 
1 tton» nar terre, et jiar eau T

QueCe» le» productioite nature!-
es ou uianuf art urée» au t «mada ?

Qucva «ont Usa articta» d*i«nportAtion et 
1 ex^HJTULon au t atna-ia T

Qu entend on i*at Tant douanier ou Ré­
gime douanier ?

K\j>.totier mot iVmgoiopiatDRr ; e»
[ jv.^uer le moi Pn»dueteur ?

Kxphqtter kb mot* Cbmm iDUNi. Oora- 
i merce à ix\nunte»ion et Ksimpét ?

o.* roots t ai ta . K^virgns. 
Achat et Vente, amvinctement ?

Q • lie i on Voyageui vie v vumeroe 
et que. ewt son ré le .

Quel» .wvnt lea pgjte qui fount as»ent au 
( An«ul.i lea marcliAmÜtete qu*i c*t «^b'tcd 
d'importer, et quelles sont iv» uuiivhau 
aixea. Donner une liste auka: coigplète 
que poosihJe.

DKl XIEME PARTIE
Dèfinisaei: 1a compttb ’lté dan» ee» par­

ties principale* et ae* aoœiwoire»
Ddliniasez la Hauque. iwmi buictvoun*- 

ment géndctel, sew di versos î one tu on* vie 
à vi« Ht* avtiounaire» et vieA vi*" du 
publié

Qu’entend-on juif >a root» : Action*, 
( ai>ital autorisé. (>A■pUA, eoU'ewit. 
tai versé, OreuUtiun. rVpdt. Bi!letA de 
1a banque. C4tèque^. Traite.s ♦

Que signifient le» mot* Dividende et 
Réserve ?

Qu'est>-ce que l'Asauranve et quelle* 
son* ses différente» formes ?

UuH!e» re ations y a t-il entre l’épargne 
et I assurance ?

Les élèves qui ont régubérr-ment suivi 
le cour» de Orvmmerve. sont pnén de bien 
vouloir transmettre leui>» ré«|>otii*e* par 
é<*rit. en forme de cahier. 3e ou avant le 
1er juin prochain, aux proteseseun». MM. 
L. J. l^acAsse, bureau de l'assurance "la 
Canadienne", édifice de la Banque Pro­
vinciale, ou à M. S. Côté. No 1H47, rue 
Notre Dame.

Nous sommes fier» d'admettre que nous 
sommes les fabricant» du

TOURNOI DE LA OEDVR À A A., A LA 
8ALLE DES CARABINIER® VIC­

TORIA
Le tournoi athlétique qui aura lieu demain 

•oir, a la salit* des Carabiniers Victoria, rue 
Cathcart, sous les auspices de la Cedar A 
A A . sera certainement fort lntér**ssant L<*» 
organisateurs n’ont épargné aucun trouble 
pour donner aux amateurs d’athlétisme de 
«•‘Me ville, la meilleure séance possible, et 
un simple coup d’oell sur le programme »uf 
fit & ne cnnvaluorw qu'lia ont atteint leur 
but.

L'un de* plu» importants numéros au pro­
gramme. sera la lutte A bras le corps entre 
Simon et Harrison Le» condition» de cette 
rencontre sont que Harrison doit renverser 
Simon cinq fols en une heur* Le* amis de 
Simon prétendent que Harrison a entrepris 
une tArhe plu* considérable qu’il ne s’ima­
gine. mai» Harrison, cependant, est confiant 
dans l’Issue de la Joute.

Le programme de la boxe renferme le» 
noms de Nolan. Roberte. Strike, Wilier, Han­
ley, Payne. Stanton et Crotty Le* deux der­
niers sont très capables et ils sont certains 
d'Intéresser le public.

On peut voir que le tournoi vaudra la pei­
ne d’ètro vu. et que le comité ie direction 
de la Cedar A A. A a droit d’ètre fier do 
ce qu’il a fait. On peut se procurer des bil­
let» pour ce tournoi chez le trésorier du 
club. 729 rue Sherbrooke.

Noue recevons la note nutvante :
”J'ai vu dan* deux ou trois Journaux quo 

tldiene. aJnsl que sur des affiches, que Je 
dois me battre demain soir, avec Ktrike. au 
tournoi de la Cedar A. A A Je vous prie­
rai* de contredire cette nouvelle, car Je n’ai 
pas entendu parler de l'affalr* avant de la 
voir annoncée, et Je ne prendrai certainement 
pa* part au tournoi de demain *oir. Je puis 
ajouter qu'après notre bataille A Ottawa, ba­
taille dan* laquelle Strike se blessa au pou­
ce, il me dit qu’il ajmerait A me rencontrer 
de nouveau. Je l’attends maintenant, et Je 
serai prêt A me battre avec lui en n'importe 
quel lieu et en n’importe quel tempe, pourvu 
qu’il me donne au moins trois semaine* pour 
m’entralner et me mettre on condition Voue 
remerciant de votre hospitalité, J*» demeure 

’ WM WELLER.
"811A rue Notre-Dame.”

LE TOURNOI DE VENDREDI
C'eet vendredi »olr. qu'aura lieu au Twin 

City, la bataille entr-^ Nolan, champion du 
Canada dans sa classe,- et O. Daoust. 1» fa­
meux boxeur de St Henri. Daout-t est en 
aussi bonne condition qu’on peut le d'-slrer. 
Il passe une parti»* de la Journée *ur sa bicy­
clette, af;n de conserver aes Jambes solides.

Les autres bataille* au programme sont 
celle» de Laurin et Scott et Brlère et Vlau.
Il y aura aussi une lutte A bras le oorpe en­
tre Emile Robillard ert Joe Williams, de To­
ronto.

TOURNOI ATHLETIQUE CE SOIR A ST 
HENRI

Hector Décatie, athlète de marque, de 8t 
Henri, donnera ce soir. A l’hôtel de ville, de 
ce dernier endroit, une grande soirée athi tt 
que qui promet d’étre fort intéressante. On 
se rappelle qu* ce jeune homme a lancé un 
défi A tous les hommes forts de ?a cla"*'\ 
pour un concours de tour* de fore».

LES FX'HBCB
T»1 que nous l’avions annoncé vendredi der­

nier. le match annuel entre le* étudiants an-

flals et améric&.n» a eu deu samedi Cette 
oîs, messieurs les Anglais ont réussi à éga­

ler le wore, tout comme leur» aînée, les cham­
pions. et le résultat a été de trot» A trot». 
En voici le sommaire :
ECHIQUIER — AMERIQUE ANGLETERRE
1—Perry HarvatiS . . .0 v« Culman. Cam. . 1 
2—Falk. Columbia . .% va Wiles. Camb . .*4 
3—8ewail. ColdmMa .0 ve Lane. Oxford . . 0 
4—Rice. Harvard . . .1 ve Grundy. Oxf . 0
6—Hunt. Princeton . 0 ve Davidson, Oxf 1 
9—Keeler, Columbia.ve Wright. Camb. 14

Totaux : Amérique....8 Angleterre.................S

Les tournois depuis trois an* ont été favo­
rables aux Anglais.

AMERIQUE
Gagné Perdu

1899 2Vs 3'4
1900 ..................................................... IVÂ 414
1901..................................................... 3 8

COMMENT LES OFFICIERS 
INCLUS

De l’Exposition ont voulu ex­
ploiter le Canada

Le ‘‘Bruce Herald", conservateur, dit 
ce qui suit, au sujet de M. Tarte, dans t>a 
lettre hebdomadaire d’Ottawa :

"Dana la presse conservatrice, depuis 
quelques années, on ne peut trouver que 
njen peu de précédents oil un bon mot 
ait été dit en faveur de «I. Israël Tarte. 
Au nombre des choses pour lesquelles fl 
a été critiqué, fut sa conduite A l’aris, 
lorsqu'il était là comme commissaire ca 
nadien à j’Exposition. Et cependant, A 
mesure que l’on prend connaissance des 
faits, on trouve de plus en pins des 
preuves, qu’en cette occasion, cofite que 
coûte, il a agi en homme et en patriote. 
Mais pour lui, le C anada aurait été dis 
gracié à Pans et les intérêts de son 
commerce auraient été .injuriés, nu lieu 
d’avoir matériellement profité. C’est lui 
oui a rendu présentable le pavillon cana­
dien. et c’est lui qui a in*i*té pour faire 
reconnaître ce pays. Il est regrettable 
qu'il se soit vu forcé de .utter contre 
1 indifférence, sinon contre une hostilité 
positive des représentants accrédités de 
la Grande Bretagne, mais lorsqu’on ou­
vrit le feu sur lui, il sut y répondre avec 
succès. lTno botte, de correspondances 
mtr ce sujet fut déposée .sur la tabel de 
a Chambre, l’autre jour, et chaque ligne 

de cette correspondance montre que M. 
Tarte a été rnomme qu’il fa.lait pour 
cette position, "was the right man in 
the right p’ace." Le Canada a dépensé 
une somme très considérable d’argent à 
cette exposition, et comme il est appa­
remment inévitable dan* des dépenses 
publiques, un certain percentage en fut 
gaspillé, mais tout de même on ne peut 
s’empêcher de songer qu'i] eût été pré­
férable de laisser plus de liberté à M. 
Tarte, du côté social de sa mission, par­
ce qu’il est l’homme à savoir comment 
s'acquitter de ces choses. Durant, la der 
mère session du parlement, on fit des 
accusations gratuites et l'on crut fa/’ile 
ment que les discours prononcés par le 
Ministre des Travaux Publiques au loin, 
avaient une teinte de déloyauté.

M. Tarte, en autant qu il se soit ja­
mais donné le trouble d’offrir aucune ex­
plication à toutes ces accuaation». a tou­
jours déclaré que les discours tels que 
télégraphiés de l'autre côté de l'océan 
étaient un tissu de fausse* représenta­
tions dé jbérées de ce qu’il avait réelle 
ment dit. L’est une chose, qui depuis 
les élections, a cessé d’avoir aucune im­
portance particulière, mais son record à 
Paris est tellement justifié qu'on ne peut, 
s'empêcher de soupçonner que son of­
fense réelle n’était pas’Hnt d* la dé­
loyauté à l’empire que sofi teins de per 
mettre è une bande d'exporteurs an­
glais de bourrer leurs goussets aux dé­
pens du Canada."

UNE TETE MISE I PM!
Le g’onTorneineiit if allen tient h capfu» 

rer le bandit Muaolino

Totaux
ANGLETERRE

11

Gagné Pemtu
1899 ..................................................... 8te 24
1900 ..................................................... p*
1901 ..................................................... 8 8

Totaux  ............................. U 7

UN CAUCUS, HIER

Pour le choix d’un surintendant de
l’Incinérateur

* B y a eu, un caucu*. hier «ppèn-midi, 
à U résidence de l’échevm Larivière/laiia 
le but de choisir un cAndidat pour 1a 
charge de surintendant de l'incinérateur. 
Naturellement. les opinion* étaient par­
tagée» et on n’en est venu à aucune con­
clusion. On ae rappelle que !« comité 
de 1 incinération a recommandé au con- 
gei] Je* noma «uivant* : H. Plante, Denis 
Poitnu», MM. Roberge, Leguerrier et 
(Tharest. Le choix *e fcra au coneei!. 
eette après-midi, et rt eat fort difficile 
de dire quel il aéra, chacun des candidats 
ayant des amis au conseil pour le nfwa-

Le préfet de Reggio vient de recevoir 
du gouvernement, italien '«x somme de 20.- 
000 francs», devant être remise à quicon- 
que capturera le cérèbre bandit Musoii- 
no. Les exploit* de ce dernier *ont pres­
que légendaires.

Muèolino tient la campagne dan* la 
Calabre, tantôt dans une .oralité, tantôt 
dana une autre, se moquant de* carabi­
niers lancé» à ses trotwsr*.

li a occasionné la disgrâce de plusieurs 
haut* fonctionnaires, coupab.es de n a 
voir pa« su rivaliser de ruse avec. lui.

Exaéppéré par les méfait* de. ce bandit, 
le gouvernement a résolu de tenter un ef­
fort suprême pour s'en emparer. Ainsi 
quiconque capturera Musolino, mort ou 
vivant, aura droit à une récompense de 
20.000 franc*.

JUGE DESAPPOINTE

L’EXPOSITION DE BUFFALO

Eil^ sera •uTtrto le dimanche

Buffalo, N. T.. 29 — La question de m 
voir *i. oui ou non, le* porte* de l’exponi- 
tion Pan-américaine seraient ouvertes !• 
dimanche, vient d’être décidée, aujour­
d'hui, par le bureau de direction. Le* 
portes seront ouverte* de 1 heure p m. 
à 11 heure* p m ; mai* tous le* jeux et 
autres amusement#, de quelque genre que 
ce *oit. seront prohibé». Le pnx d’entrée 
a été fixé 8 25 centm*.

Vm Cr*wp-BAUME RH U MAL

Il dit carrément an jury 8a manière de 
voir

Omaha, 28.—James ( alla ha n a aujou? 
d’hui, été déclaré non coupable de lout.? 
complicité dan» l'enlèvement d ridons rd 
(’uoAüy jr. Le juge Baker, attendait 
évidemment un autre verdict et lut v» 
•iblement déaappointé.

"Il est impossible pour moi, dit il, de 
comprendre comment douze hommes in­
telligent* ont pu en arriver à un sem 
blable verdict après l’audition de la preu 
ve faite en cette cause devant eux. Kn 
déchargeant le jury, je ne puis lui of­
frir le» complimente ni les remercie­
ments de la cour."

Le* avocat* du détendeur Callahan 
n’étaient pas présent* lors de eette se­
monce, et ce dernier exprima le désir 
de remercier lui-même le» jurés de leur 
verdict. Mais la cour refusa carrément, 
disant que le jury ne méritait aïk-un re­
merciement.

D exiate encore deux rhels d«crus4- 
tion contre (Jallahan et il *era encore 
arrêté de nouveau sur jrlainte.

Le* juré* pensent qu** Callahan sen 
trouvé innocent des daux autres chets 
d'aorusation.

HORS IM; DAM4ER

CLEAR HAVANA C/GARS DE FABR/CAT/0N CUBAINE
Détaillés à 10c, 2 pour 25c, 15c et 20c. 7

Yoilà An Delà de thé CEMBR^n

42 ANS !
Ces Marques sont connues 
et appréciées par les con­

naisseurs Canadiens.
U8—1—n—O

44

ERRil
JAMAIC
R U M

BELL BRAND tt

Mme Olia Tremblay, qui a tenté de 
te tuicider, prend du mieux et mt main­
tenant bora de a anger.

LE DEUDEURS DE QUEBEC
Et U compagnie du Grand Nord
(D* notre rerrenponéant psrllctilleil

Québec. 29 lx*s directeur* de la cam 
pagnie du chemin de ter Grand Nord, 
Son Honneur !e maire de Québec et l* 
président "pro tempore" de Is l'ommia- 
mon du Ha' re. Mini venu» A un* anteut** 
eur une échelle de prix pour lea déba-r 
Uetirs de Québec.

La (Te du (band Nord a pri* U ques­
tion du travail en oonsadémtion. et a dé­
cidé d’employer un personnel régulier à 
son nouvel élévateur. A m*s hangars à 
fret, et pour les steamships, et cille est. 
prête A engager environ cent, homme* au 
taux de $2.00 par jour de dix hcum« d’ou­
vrage. et. temps extra su besoin, au taux 
de vingt «'entm-i par heure.

K.le a aussi l’intention de donner d* 
l’emploi constant' pendant toute la saison 
de navigation. e<t le personnel ain*l em- 
pjové aura la préférence pour tou* loa ou­
vrages qui auront besoin d’être tait* sur 
le* chemins de 1er pendant l’hiver.

(. eux qui travailleront au gmvn (grain 
trimmers) seront payés trente centina 
par heure.

I/ch prix ci dessus sont les gage» régu­
liers payés A Montréal et autres port* da 
chargement du Rt Laurent, et U n y a au­
cune chance de sircoès pour les nouveJle* 
lignes partant de Québec, A moins quel 
lew ne garantifwent l’arrimage aux même* 
taux qu’A Montréal.

Ives hommes employés seraient assurés 
gratuitement contre le* aeoiident* par la 
('om pagnie.

La Compagnie w» propose aussi d erogn 
ger en autant qu’il ►era possible A peu 
prèe lu moitié de ( ‘nnadien** français et la 
mortié d’hommes des vieux pavs.

CH arrangement, ne s app.iquera qu aux 
transatlantiques prenant une cargaison 
générale A Québee, en rapport avec ,e 
chemin de fer. KJ le off re la prêtèrent** 
d engagement, maus devra avoir la répon 
se do* débardeurs avant trois jours, afin 
do liu donner le temjm de se procurer des 
gens du dehors si la chose est nécessaire.

11 est A espérer nue les membres de la 
Société des Débardeurs non* assisteront, 
dans les efforts que noue taisons pour 
amener un nouveau commerce A Québec, 
lequel fournira de l’emploi constant ft un 
grand nombre d’hommes, et que cette 
.proposition sera aoceptée

GOURRIERUtHlBiSKI
(P* notre oorresponrtant r*rt1culler|

Arthabaska, 29 — M. Henri Laurier, 
protonota ire de la Cour Supérieure, eat 
parti pour Ottawa. Il sera de retour au 
commencement de la semaine.

-No* lecteurs apprendront avec regret 
la mort de M. Joseph Lafontaine, de St, 
Cyrille de VVendover. M. Lafontaine est 
mort, A l’Hôtel-Dieu de Montréal. Il n’é­
tait Agé que de 47 ans et quelques mois. 
U laihhe une veuve et. plusieurs enfants.

Le* travaux de réparations au mou 
lin de la "Drummond Lumber Co.", A 
Sic Anne du Fault, sont poussés avec ac 
tivité.

Le bureau de poste du l^tc Mégantic 
a été transporté dans le magasin de M. 
(;. fîuérin, pré* d»* la jonction du Pacifi 
que Canadien et du Québec Central.

I* "Lake Side Wood Co." demande ft la Législature de Québec d’être incor 
porée pour faire le commerce de bois 
dans tou» les genres, et pour acheter et 
bâtir leu constructions nécessaires A son 
commerce.

Les membre» du choeur de chant de 
l’église catholique du Lac Magantic, et 
l’orchestre «le cette localité, donneront 
un grand concert dans la première semai 
ne de mai. A l’Opéra d’Agnès.

-L’Empire Day sera célébré avec beau 
coup d’éclat, A Granby, cette année Tyce 
Hignland Cadets, de Montréal, accompa­
gnés de deux fanfare* militaires, vien­
dront. au nombre de 2»*0, en train spé­
cial. Dans l’après-midi, il y aura parties 
de hase hall, de crosse, sur les terrains 
fi. A. A. A.: le soir, un grand concert, se­
ra donné. A l’hôtel de-ville, par des ama­
teurs de Montréal.

IL
CIRCULE 
SANS 
QRU/T.

Vous ponves conduire un OpLUMBIA SANS CHAINE «Ana res­
sentir aucune vibration des roues d «uiKrcuagn. Ce# roue» d’engrenags peuvent 
être séparées ou rapprochée» ensemble de la manière la plus fit elle. !,«.» sjuate*
ment» du COLUMBIA font en dehors de la roue. 

erflalXemeiit Dien oui•ont parfklt irais et ne n*uaeront pu».
Ih*» rom a d’engrenage

flF^Baula F*pr4*aiittent*, R. MT* KERR, 2230 rn» St» Céttberin*.
Montréal.

Ecrive» pour avoir un Catalogue.

NATIONAL CYCLE AND AUTOMOBILE CO.. Limited
TOltOBtrrO, (? A JN A I> A..

GKLKRL DMTAL1R

Naples. 29.—Kn Italie vient, d’être pu­
blié un pamphlet, qui n’est pas sans ex­
citer de l’intérêt dans le monde mariti­
me et. militaire.

IjO capitaine Eugenio Massa est l'au­
teur de <*e livre intitulé : "La Fremièro 
guerre en Italie au vingtième siècle.

Envisageant ce que serait la lutte en­
tre l’Italie et la France, il nrète A ia 
flotte française l’intention d opérer lin 
débarquement en Sicile, pour réaliser le 
mot du général français : "l^a >ucile oc 
cupée c’est Utalie frappée au coeur. " 

l>a flotte française débarque donc A 
(astellamarre vingt-trois mille hommes 
qui se mettent, au*ajtôt en route vers 1*4- 
lerme. 11 s’ensuit, de violents combats 
A la suite desquels l'armée française e*t 
jetée A la mer. Tel serait le premier ac­
te de la guerre entre le* deux nation».

La belle chimère î

ECHOS DE SOREL
Pour on* bonnf (rufr*—Inhumation 

— Funérailles Imposantes—Vol do 
$200 — Construction— Nomination 
— Au Club St Laurent.
(De antre cerreepondant particulier!

Borvl. 29.
—lies corps des personnes dé<*édée» du­

rant l'hiver, et qui ont été déposés daua 
Je charnier, seront transportés, cette se­
maine, au cimetière des SS. Anges.

Les funérailles de feu M. Horace 
Beauchemin ont eu lieu vendredi matin, 
au milieu d’un immense concours Je p.v 
rents et. d'amis. Farini les étrangers qui 
suivaient le convoi, ee trouvaient : M. F. 
K Panneton, des Trois Rivières; MM. 
Jos. Riendeau, H. Tourvilîe, H. Lacroix, 
James Hunter, IL Gcary, «le Montréal, 
M. Montarville de La bruyère, St Hja- 
cinthe,

Tous le* principaux citoyens de la vil 
le. de même que des représentants «le 
n«»s maisons d'éducation, assistaient aux 
funérailles.

tin nommé Grégoire Lépine, commer­
çant, de Montréal, s’est fait voler $200, 
I autre son*. On soupçonne Piton l^c 
tendre, qui a passé une imitie de la veil­
lée dans un hôtel, avec i/épinc. Letcndre 
a été arrêté et loué en prison, en atteri 
dant son procès. L’argent a été retrouvé 
en possession de Letendre et de sa tem 
me, quanti le grand countable l’a arrêté.

MM. Ivéon ('haHand et Adrien La­
vallée. de Montréal, ont acheté un ter 
rain, en ville, pour se bfttir une maison 
d’été.

M. Frank f'otimoyer doit bfttir tm 
hôtel, en arrière du marché Richelieu, 
dans le courant de l'été.

Mardi, M. le Dr Lafraverse a fêté 
le 2.r»ême anniversaire de «on admission 
A la pratique de la médecine. Il a été fé­
licité par se* nombreux amis

M. H. ('. t 'harlnnd vient d’éfre nom 
nié agent du Rutland Tty, poïïr la vente 
des lullets tie passage.

lye (Tub St. Laurent vient, de s'ache­
ter une magnifique table de billard.

Sorel, 29 I/etendre, accusé d’avoir 
volé $200 A Grégoire Lépine, eommer 
çant, tie Montréal, mercredi dernier, a 
comparu devant I*» magistrat Horion, 
vendredi. 11 a été renvoyé aux assises 
criminelles.

\/n bateaux du marché, le "Sorel" et 
"î* Mouche A Feu" nous ont amené 
beaucoup d'étranger*, samedi dernier.

L'hon. juge Fontaine est arrivé avec 
«a famille pour demeurer parmi nous.

Le* exercices de* Quarante Heures 
ont, été suivis avec dévotion, au collège 
du SarféJ oeiir. Le chant a été magnifi 
que.

A St Ours, samedi dernier, les amis 
de M. Alexandre Horion lui ont, fait, ca 
demi d’un magnifique "mai", qu’ils ont 
plante en face du manoir seigneurial.

Quand l'ouvrage fut terminé, M. Do 
non a invité le* amis à «’amuser, et, pen­
dant une couple d'heures, la plus grande 
gaieté a régné. M Horion occupe mainte­
nant avec sa mère ce manoir, l’un «les 
plus beaux dans la province.

En demande 
parce qu’ils 
méritent de l’être.

Cotte maximo inappliqué aux

BIEDES ET POBTEE
Ilrassés à....

THE UNION BREWERY
ANGLE DES RUES

Cadieux et Ontario,
MONTREAL. 

Téléphone Bril Lust 7T».
*4 Marchand 307.

MA—8 <

CLIB INDEPENDANT OUVRIER
INCORPORE

L'aasemblée régulière du club aura lieu 
ce soir, A H heures, A la saille Saint Mar­
tin. coin des mes Parthenai* et Sainte 
( e then ne. Tou* les membres y s^mt invi­
té*.

Cook a Cotton loot Compound i
■T3 F.st employé avec soceèe too» 1«* moi t 

W^fvmT au-éete <te 10JW0 fermae». ffèr, effsr 
W -T lit. Mesdames, demand*» 4 rofee Fhar I 
tnaolen le Cook’» Cotton ftoet Compound ft’ec ' 
prenne 9»» d'antre», car tou» lee mélange», rllnte! 1 
et ImitatioM »ont dangereu». Pria, he- «• 01.08 
’abrite; Ifo. 0.10degré» pie» fort, 88.00 la boleçt, 
So. I on 2 envoyé» »or réeeptlon du jprix et dj 
teas timbre» de 3e. Tfce Cook Ctmpmmj 
Windsor. Ont. .
rF^Nosl et 2*o*t rendra» et recommandés p* 

Vcxm le» pharn aciers reoponeablee an Canada.

B* weate ebe» B R. MeGale M9 rom Netre 1%. 
meet tou*» les paannadee du Gaaedn IMF*#

DE FRASERVILLE
noire rArrespondifrt psrtlrullerY 

Frae^rvUle. 23 — Jeudi dernier, avait 
lleij. a la salle Jarvis, une Jolie soirée au 
pioflt. du couvent du Bon Pasteur de cette 
ville.

— MM. les abbés Augustin Bernier. Im 
bé, vl'-alre, f’iavet, de Notre Dame de !>- 
vis, ancien vicaire Ici, ont honoré lea orga­
nisatrices de leur présence.

Mme Boudreau a chanté A ravir. Kn rap- 1 
pel elle a chanté Uarmen.

Mnae Boudreau a étudié A Paris ; ello est j 
d ailleurs fille de notre éminent artlsie com* | 
patriote, M. Ose«r Martel.

Mlles Martin et M. I>evasseur, très ap- j 
plaudls, ont été rappelés

La Quintette a été rendue admirablement ; j 
le pr Gullbert a rendu avec grand talent 
son morceau do déclamation.

M. Joncas. surintendant de chasse rt 
de pèche de la Province, était Ici l’autre Jour 
avec |p magistrat Panet-Angers, devant le­
quel Il a fait eondamner une fournée de 
Kemrods qui avalent tué du chevreuil en 
temps prohibé

1>es délinquant» sont MM Alphonse Cour­
ber on, de Fraservllle, condamné ft fji) d’a­
mende . Jean riarose. de fit Antonin, con­
damné ft S10 ; Kmlle Madore, S|o , Kmlle 
Madore, de Fraaervllle, |20 ; Joseph Fslnt 
Pierre, de Fsint Paul de Is t’roiv AlmA 
f été. de ITsIe-Verte . Alphonse Côté, aussi 
de l isle Verte . Joseph Ouellett*». du même 
endroit et David Dambolse, de gt Paul, tous 
eondamnés A lit» d am* rde et les frais, fis 
ont. tous plaldés coupable

MM Honoré Quinn et J. Bte I>resque, 
de Rt Antonio, on» vu leur c«u*e remise s<i 
4 Juin prochain, sttendu que les témoins de , 
la Couronse sont encore dans le bols

Comme on le volt, des citoyen» respecta­
bles et estimés se sont laissés aller comme 1 
on f»rt dans bien d’autres endroit»—à un 1 
délit, qui n’est pas déshonorant, mais qui, | 
S'il n‘e»t pas réprimé •évêreme»*, sera rau- I 
•s que la cbas»e sera ruinée^

COURRIER OE MIETTE
fïte notre corresponilaot particulier) 

.follette, •_•*» a Sainte fténtrlx. M Na- 
znlro Bordelcnu, nu conim«mccmeat de la »s- 
itKiInc dernière a été victime d'un regrettable 
accident qui le fuit beaucoup souffrir. || 
ctult «lun* l’établc, occupé ft soigner ton 
troupeau lorsque tout. A coup, un boeuf dont 
Il n'avait Jsimus eu raison de ne défier 
nvant ce Jotir-IA, lui assénu une ruade nul 
I étendit pur terre Dans su chute, m Morde- 
Ichu « était frar-turé une épaule et II lut fal­
lut l'aide de non fllu pour se relever On le 
transporta ft la mulson, e» les soinn empres- 
né« qui lui furent prodigués ont diminué 
«•H souffrances a part la fractura de l'ar­
ticulation d^ l'épaule, M. Bordeleau ressent 
aussi di n douleurs probsblement causée» 
par des b * internea. Gomme M. Borde- 
Icau est avance en Age, sa famille n craint 
d’abord que les suites de cet «crident fus­
sent lift» «érieuscH : mois depuis, le blessé 
a pris un mieux sensible qui laisse espérer 
une parf.'ijte et prompte guérison.

M IV IT. Marcoux, ancien instituteur, 
en retraite, aprèa trente-huit années gériê- 
reusement consacré*« ft l'éducation de la 
Jeunesse, vient, d* laisser la paroisse de 
Saint-Jacques de l'Achtgun pour fixer »ott 
«éjour au village de Ra(nt-Fé||x de Valois.

rie travail du recensement est ft peu 
près terminé dans toutes tes paroisses du 
comté ri*. commlsHalte pour le comté de 
.follette, M. J. K. Rivent, est activement oc­
cupé ft reviser le travail d**s différents énu- 
i*éi'Htrfirs qui ont. agi conformément ft ses 
Instructions. Bien que, dans l'ensemble, I*» 
travail donne satisfaction et ait été bleu 
compris par ••eu* qui l'ont exécuté. Il exis­
te, paraît-il, de légères lacunes dont la cor­
rection t.era facile, et. dont personne ne 
souffrira.

ries colons du nord du comté et parti­
culièrement d*> la paroisse de Ralnt-CAme, 
s'agitent, actuellement pour obtenir du gou­
vernement la con* esalon de lots do coloni­
sation dans les cantons supérieurs, ries co- 
lonw se plaignent, amèrement des difficulté» 
qu'lis éprouvent pour obtenir un billet de 
location lorsqu'ils veulent, faire du défri­
chement pour établir leur famille autour 
d'eux, rie»* puissantes compagnies qui font 
le commerce du bols volent naturellement 
d’un mauvais oe|| tout envahissement, de 
leur rb-he domain** forestier. Mais l’cnreti- 
ragemenf que mérite Is colonisation pous­
sera peuf-éire |r gouvernement ft chercher 
à ce difficile problème une solution qui con­
ciliera Us intérêts opposés du colon et. du 
mar* band rie bol*

M. Joseph Riopel, cessionnaire du con­
trat d» M riphraim Poltras. pour le trann- 
port *|es malles entre Saint t'Arne et Salnte-
Kmmélle de l’Energie, vient d'apprendre 
que son *ontrat est révoqué. Ise'départe- 
nrent d**s postes a fait, émettre de» soumis­
sions pour un nouveau «ontrat qui devra 
expirer en 190.Y Aucune plainte n'a pour­
tant été portée contre M Riopel, qui comp­
tai» bien profiter de aon contrat pendant 
trois années.

l'ne requête sera firochalnement pré- 
reprée au consel pour demander l'élargsse- 
menf. de fa rue Kainri' Marie f’et élargisse­
ment nécessiterait une expropriation assss 
coûteuse nul va probablement susciter un* 
sérieuse opposition.^_____ ,

LL POSA H KD EN BOUEES
L'ingénieur Boucher annonce à lâ 

Commission du Fort que les Louée» sont 
i*o«ée* entre Batiscan et Trois-Rivières, 
l/cs gtan*l» steamer» pouront alors re- 
monter le fleuve sans tlangcr. l/en Louée» 
au Cap à la Roche sont aussi placées.

AVIs"sPECIAL
Un superbe piano Evans Hro*., «*t 

• ctueîlemerrt exposé dans la vitrine de 
Lavton Bros. populaire maison «n- 
glaise de pianos et orgues, rintrepôts : 
144. me Feel. Cet instrument vient <1 é- 
tre x'endu au Rév. M. Walter King, !• 
nouveau recteur de Valleyfield. I.

Vm nmebtf —BAUlfE RHUMAL
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MONTREAL, 20 AVRIL, 1901.

LA VRAIE QUESTION POUR LE 
TRANSPORT DU GRAIN

PortIaa4, o4 alia pcaodra Im *mm 
Av%nt J'ataiM 4a FaHlaod, la efc

était moiui. apparent#, pare# que k iiraad 
1 ronr iraïutéml mon tret, aur !#• poinU 
d# Muttaio, au New port t entrai, au Hal 
Umor# at Oiuo, a . Ln#. au K#a4iaf.

Voua pouvon* obtenir tout rela. a 
Montréal .ui procure I’arronunodatioa 
\ ou lue. Montieur lt##rea, I# Gérant 
Généra!, en a donné laMuranr# au gou 
rernement.

Ve aaute t il paa aux yeux qua Mont 
réal et Québ«e doivent unir lours effort* 
pour uti iser. chacun*, eura avantanta ? 
De m^nie qua New-York reçoit surtout 
1# rommerr- dra laça et du* canal Ehé 
tandiH que Philadelphie. Ha timoré.New 
port News, Boat on #t Portland, ont 1* 
tribut dea chemina de fer, de même 
Montréal, situé entre le* deux systèmes 
de navigation, enlèvera aux Etata-Uni» 
le commerce des Canaux, tandis que Qui 
bec prendra le trafic des chemin* de fer 

Voilà le* fait* sur lesquels le* e*prits 
sérieux doivent baser leur calcula.

LE FLEUVE DE BOUE

“I^e îSo cil” poee :a question comme
fer ci :

(J’ewt un principe incontoeUb’e que h* 
commerce recherche toujours la voie la 
|>*uft courte. Appliquons cette règ> à la 
voie du Saint î^aurent.

J>a plus grande partie du grain et «le 
]a Heur expé«lié*» de Duluth bc reiel A 
Neu York vià Buffalo. Pour faire ce 
xv>yage il faut parcourir 423 milles pour 
atleindne la latitude de New-York et re­
venir au nord sur so* pan U même dis­
tance. pour rencontrer la ligne parallèle 
à Duluth, ce qui fait nu zigzag de 846 
mi-ica.

Par la voie de New York, la distance 
entrv» Duluth et Liverpool est de 5446 
lililies. Prenons maintenant la ligne la 
True courte |wu* le chemin de fer de la 
JVnaylvanie A New York et voue abré­
gez la distance de 494 mi lies, -

Si l'on prend la route du Snult Pie- 
Marie. la distance entre Duluth et Li­
verpool, par Montréal, par le C. P. R., 
est. plus courte que celle «le Chicago, de 
80.5 milV*. Allons plus loin en haut et 
voyons U distance par Québec, le port 
le plus au nord.

IV Duluth è Matt&wa. par W Fo»
Line et k* C. P. R., la distance est de 
J» milles, et de Mat.fa.wa A Québec, en 
Ooit-e ligne, par le chemin de f 
ff|é. ]e Québec et !>««• Huron, la 
m n’est nue de 323 mi Tes ou 27! 
pltn courte que par Montréal.

fer pro- 
dietan- 

278 mil’es
pltH courte que par Montréal.

En résumé, la voie par Quéliec est 278 
milles plus courte que par Montréal, 812 
plus courte que rmr Bn*ton et 925 plu* 
courte que par New-York.

^On ne saurait démontrer d’une façon 
p.iLi cotiraierante et plus irréfutable la 
infériorité de Québec nomme un centre 
pour y accumuler p«nir l’expédition en 
Europe de tous les produits de l’Ouest. 
Nous avons dé»à le Grand Nord et. si 
Poua pouvons voir se réaliser ’a cons­
truction du Québec et. T*c Huron, notre 
porf serait transformé et notre ville de­
viendrait l’un des plus grands ports ma­
ritimes de l’Amérique................................

A quoi sert de dépenser des millions 
pour améliorer un tort qui sera toujours 
Inférieur A ceux des EtaU-TTnis. quand 
Québec est incontestablement supérieur 
à tous les ports de l’Amérique et cap*- 
n e de contenir les pîiwé gros A-aisseaux 
CMe le génie humain pourra lancer sur 
JM mers.
Ilia partie d’exposition dans cet article 

e|t absolument exacte ; la conclusion ne 
iWt pas.

Fj le chemin du Lac Huron se cons­
truit, Québec aura un avantage énorme 
pour tout le grain transporté par ohe 
mins de fer. Nous sommes, de tout coeur, 
en faveur de ce chemin, et nous sommes 
prêt à nous joindre A tout mouvement 
pour provoquer l’aide du gouvernement 
en sa faveur.

Tette route sera le véritab’e chemin 
de colonisation du nord.

Mais, cette nouvelle artère n’empê­
chera pas la navigation d’avoir sa grosse 
part de trafic, pour la même raison que, 
malgré son inefficacité, le canal Erié dé­
tourne 22 p. 100 du blé américain. Or, 
la navigation dea lacs et des canaux ne 
peut pas dépaseer Montréal. Tl est im­
possible à ce* navires, qui n’ont pas de 
fret de retour^ de perdre un jour et demi 
sur quinze. Le fait est là. Malgré que 
le port de Québec ait fait au grain une 
différence de près de deux sous par mi­
nât, celui-ci n’y eal jamais allé. Si Qué­
bec obtient quelque chose cette année, 
ce sera par le* chemins de fer, non par 
la navigation.

Québec pourra garder au passage les 
grand* steamers de la ligne rapide, parce 
qu’il s’agira d’un trafic da voyageurs ; 
l ié no peut pas garder les navires mar­
chande, paire qu’ils sont obligés de li* 
vrer leurs importations au centre du 
grand commerce, au point de distribu­
tion qui est Montréal. T/es marchandi- 
®e* chargées sur voètures vie clieminH 
de fer à Québec paieront un dollar de 
plus par tonne pour le halage: Cette dif­
férence, qui est inévitable, est prohibi­
tive.

Si la navigation des Iscs et dea canaux 
nê s’arrête pas à Montréal, elle ne s’ar­
rêtera pas, non plus, à Québec. Elle ira, 
par des navires de deux mille tonnes, 
porter sa cargaison à Liverpool ou, peut 
être à Sidney.

Nous attirons l’attention sur Sidney, 
qui peut devenir un très grand port, par­
ce que les navires partis du Lae Huron 
pourront remonter de Sidney avec un 
chargement de eharbon. L’ouest n’a pas 
de ckprbop et ces navires auront un fret 
de retour.

Quand même Québec deviendrait un 
vaste port alimenté par le Grand Nord 
et, plus tard, par le chemin de fer du 
liée Huron, elle ne*pourra pas empêcher 
ît Grand Tronc d’aller à Portland. 
Montréal, seul, peut intercepter ce com­
merce au passage.

On ne sait pas l’énorme quantité de 
grain que le Grand Tronc enlève A 
l’Ouest. Comme volume de trafic, il est 
la seconde ligne de transport à New- 
York, le troisième à Philadelphie, la se­
conde à Boston et la première à Port­
land.

Lises 1a notre suivante de la “Tribu- 
Ut”, de Chicsgo, de vendredi :

Pour la première fois. Chicago donne 
dea taux directs d’exportation, depuis 
tea porta des lacs iusqu’à Liverpool. 
Cette innovation rend évident le fait 
que le Grand Tronc va prendre aa gros 
ee part du commerce d’exportation, qui 
passait, autrefois, par d’autre* routes. 
La phis forte partie du grain sera trans­
férée des vaisseaux des lacs dans les 
chars, à Midland, (première station du 
Grand Tronc) et de là transportée à

f/étranger qui apprendrait 1a géogra 
phie du Canada dans “L’Evénement”, se 
rsit convaincu que le Ft I^aureut, la gloi 
re du continent américain, est un fleuve 
de boue. ( *e*t ainsi que notre confrère 
intitule un article qui me lit comme suit

LE FLEUVE DE BOUE

Contrecoeur, 23 — l^e steamer “Tiver­
ton”, venant de* port* de la Méditerra 
née, ave# une «argaison de fruits, nour 
MM. .lohn Barry and Sons, est échoué 
vis à \ i* d’ici. Le steamer n’a aucun dom­
mage et repose profondément sur un lit 
de boue.

A cette saison de l'année, alors que 
l’eau est supposée être en aboiutoicej cef 
acculent au “Tiverton” est.floin d êtr< 
favorable au port de Montréal.

Comme question de fait, cet échoue 
meent n'a. aucune importance, excepté 
pour le pilote, qui a corrrmis une erreur 
inexplicable. •

Il y a. à cet endroit, un chenal de 40 
pied* d’eau, sur 700 pied* de largeur ; 
mais le pilote, au lieu de paiser au#sud 
dea bouées, tel qu’indiqué, a passé, sans 
raison, au nord, et a, naturellement, di 
rigé le navire vers la côte. Cet accident 
n’est dO à aucune difficulté de naviga­
tion.

“L'Evénement” semble oublier que, 
dans le moment même, un autre steamer 
e*t échoué en bas de Québec, à la Rivière 
Blanche. Eat-ce que les avaries en bas de 
Québec ne comptent pas ?

fin ne peut pas mettre en doute la sé­
curité de la navigation entre Québec et 
Montréal sans porter une condamnation 
plus grave contre l’autre section du fleu­
ve. Prenez les accidents arnvés durant la 
saison de 1900:

Entra MonVréâl De Québec
et Québec. 

Ktram^r “Marcotls"
à la mer.

(près du Cap Ray) 
“Montpelier" (près

$380.000

du Cap Ray). . . 
“Polafln” (endom­
magé dans 1* gol-

225,000

fe)..................................
“Mont Blanc" (à

25,000

Portneuf)....................
“Ottoman (en lai»-

$8.000

eant Montréal). .. 80.000
$86,000 $800,000

Comme on le voit, si les dommages en­
tre Montréal et Québec sont un argu­
ment contre eette navigation, qua dire 
des dommages entre Québec et la mer ?

Bureau des Assurances vient de pu­
blier la compilation des accidents arrivés 
depiim dix ans dans le St Laurent, c’est- 
A dire de 1889 à 1899: Ta voici :

Pertes
Navire. Cargaison. 

$3,403.427 |3.0Ô8. OOP 
2,860,794 1.820.743

Exportation. . . .
Importations.................

$0.033,794 $4.688.834
Grand Total....................................... $10,018.575

Moins pertes su delà du golfe. 2,877,050

$7,740,823
Entre Montréal et Québ*e. . 911,781

Balance contre Québec........................ $0,898,874

Ce rapport, émanant de toutes le* com­
pagnies d’assurancea. ajoute :

Tl est bien connu qu’il n*y a pas un port 
au monde oui pourrait se comparer à ce­
lui de Montréal.

Comme on le voit,“L’Evénement” perd 
son temps à fendre des cheveux en qua­
tre sur le port de Montréal. Il rapetisse 
son pays aux yeux de l’étranger, sans fai­
re de bien à Québec.

Et puis, autre chose que nous soumet­
tons à la classe sensée des Québecquois 
Leur ville doit $1,700,000 d’intérêt sur sa 
dette de $3,000,000 au gouvernement. Per­
sonne ne parle de la lui faire payer. Com­
me Montréal a toujours acquitté l’intérêt 
jusqu’au dernier sou sur les montants 
qu’elle a empruntés, ne pourrait on paa 
laisser faire dans le fleuve Ft Laurent 
une dépense égale anx arrérages dua par 
Québec, quand c’est tout l’Ouest qui par­
ticipe aux avantages espéré* ?

Qu'on ne a y trompe paa,^ les intérêts 
d'Ontario sont considérablement liée au 
sorti de Montréal. Noue en avons déjà 
donné la preuve aasez claire dans une ré­
solution adoptée en février dernier par la 
Chambre de Commerce de Peterborough, 
à propos de la nouvelle politique du 
Grand Tronc. On y lit ce qui suit :

Que cotte Chambre espère que tous les 
effort* possibles seront tait* pour RETE­
NIR QUEBEC ET MONTREAL COM 
MK LES GRANDS PORTS D’EX PO R 
TATlON de la Puissance, et que le gou­
vernement adoptera telles mesures et 
KM 1K KH A TBLLEN DEPENSES 
QU’IL FAI! DR A pour rendre ces porta 
accessibles à la navigation océanique, et 
durant la plus longue saison posnro.e.

LES DERNIERES NOMINATIONS

Une figure sympathique qui va duipa- 
rattre de la vie publique et mouvemen­
tée. c’est monsieur Husmer J Ane tôt, nom­
mé magistrat etipendiaire. Iberville et 
Saint-Jean sont, aujourd’hui, des cen­
tres importants, et Ü y a là. pour la ma­
gistrature, un rôle officace et utile, rem­
pli de reeponsabilitée. Monsieur Lanc­
tôt est éminemment qualifié pour ce* 
fonction*, qui exigent, non seulement de 
la science léga'e. maie beaucoup de sa­
gacité et de patience. L’aimable tempé­
rament du nouveau juge répond admira­
blement à l’axiome : “Suaviter in modo, 
fortiter in rè.” Monsieur Tautetôt est 
un e«prit élevé, bien cultivé, d’un sens 
légal abondant, absolument droit, et il se­
ra un magistrat idéal.

Monsieur > Dr l^donde est depuis 
longtemps dans la vie publique, en eorte 
que nous n’avons guère beaoin de dire 
ce qu’il est. U •’est révéüé lui-même 
par son énergie et Zea luttes viva* qu’il 
a menées ai rondement et ai habilement 
dans son comté. On a prétendu qu’un 
médecin ne pouvait paa bien rempür un 
poste qui exige des connaissances 1 éga­
ies ; mais, comme ce* qualifications sont 
absolument d'une nature ministérielle, le 
Dr Lalonde. dont l'inte^igence supérieu­
re et ** grande familiarité arec les af­
faires de tous genres, sont bien établies, 
ne mettra paa grand temps à se quali­
fier. la vie par’ementaire est une forte 
école universelle, qui mène à toutes les 
connaissance* pratiques.

Nous pouvons dire la mémo chose de

Monsieur Watt*, gui est un vétéran de 
k pa nique H e* *%'ocat. tri» reep#' ta 
he, H ai 2a section snglsisé. a qui le 
choix eut kimé, e»t aatMisit* du no 
nous le écrans avec e£e.

L’EMIGRATION BRITANNIQUE

Im an de Bretagne •ubit une mat. 
lea ministres de fe* Majesté l’ont eux ma 
met déclaré au l’arlement impérial.

Le «été bnanrier de eette t nt* bien 
que q^neux n‘e*t pas grave : l’Angleter 
re en a vu bien d’autre* et quelque» ren­
ts mes de Maillions de pi*»tres enfouie* 
dans le 1 ransvsal ne srint pas pour ame­
ner sa banqueroute.

Le dépeuplement de *e* campagne* ; 
l'encombrement de ses ville* ; I'mimeo- 
*e population d’ouvriers vivant au joui- 
le jour et de luina-travail dénué* de mo­
yens d’existence, préoccupent plu* le* 
homme* d’Etat de l’empire Hntanniqje 
que le déficit acquis et prévu de la guer­
re de l’hon. J. < harnbeHam.

Il* s’inquiètent de* conséquence* dans 
un avenir prochain d’une surpopulation 
qui ne trouiera bientôt plu* à vivre ni 
dan* la métropole, ni dan* le* possession* 
d’outre mer. car U théorie des enjnni~* 
anglaise* uniquement habitée* et exploi­
tée* par de* Anglais est une de ce* lé­
gendes détruite* par les statistiques offi­
cielle* du Hoard of Trade, statistiques 
dont le Canada avec ses Doukhobors, ses 
Mennonites, ses Polonais ,*tc., etc., n’a­
vait pas besoin pour a’aperoevoir de la 
fin de cette légende.

L’émigration de* sujet* anglais dans 
le* colonies de J'empire britannique, en 
tenant compte de *e* variations, a subi 
en réalité une diminution très accusé», 
sauf dans le* contrées minière* comme le 
C’a p et le Natal.

Dan* le compte rendu officiel du 
“Bord of Trade” pour les neuf dernières 
année*, c’est-à-dire de 1891 à 1899, l'é­
migration dans les colonies anglaise* du 
nord de P Amérique était de 278,404. tan­
dis que pour la période correspondante 
de 81 à 89 noua trouvons 363,263. En 
Australie, la diminution est encore plus 
marquée, puisque, pour le* même* pério­
des, elle eat tombée de 362,1.>0 à 116,908. 
Par contre, au Gap. eue a plua que dou­
blé. puisque de 78,908 elle est montée à 
190,372. C’eat dans ce chiffre que sont 
compté* lea “iiitlander*” de* mines de 
Kimberley et de Johannesburg.

Uette démonstration ne serait paa com­
plète ai nous ne donnions lea chiffre* de 
l'émigration anglaise aux Etata-Unia 
pour lea deux même* périodes, en ne per­
dant pas de vue que la législation amé­
ricaine a, dans csa dernières «nées, ap­
porté de aérieuses entraves à l’émigra­
tion.

De 1881 à 1889, 2,312,498 sujets anglais 
sont passés aux Ktate-Unia, et de 1891 
à 1899, 1,825,002, tandia que renserable 
dea émigrant* anglais dans toutes lea co 
Ionie* de l’ompire n’a donné pour lea pé­
riode* correspondante* que 1,009,137, et 
738,289.

Mais la partie dea statistique* du 
Board of Trade” intéressante à étudier 

eat celle qui contient lea premier* chif­
fre* de l’émigration allemande dans les 
colonie* de l’empire. En quelque* années, 
elle s’est élevée à 34,000. Cette nouvelle 
direction, prise par 1 émigration alle­
mande, n’est paa sans causer une certai­
ne anxiété. Si noua passons en revue les^ 
diverses professions exeircéea par les 
émigrants anglais dana leurs codonies. 
noua constatons que la grande majorité 
ae compose de manoeuvres 5,508, de "gen- 
tdemen” 7.780, et d’employée de com­
merce 2,212, tandis que les agriculteurs 
ne sont qu’au nombre de 2,000 .1/élément 
féminin est représenté dana la propor­
tion de cinq contre uii.

Il ressort donc dea statistiques officiel­
le* du “Board of Trade” que cet immen­
se surplus de population anglo-eaxonne 
ne se dirige pas en fait vers lea colonie» 
britanniques, qu’il se renô de préférence 
aux Etats-Unis, où il ae fond dans Jes 
rangs de l’émigration allemande. La mè­
re-patrie ne retire ainai aucun bénéfice 
direct de ceux qui ont vu le jour sur son 
sol, et qu’elle a dû souvent nourrir jus­
qu'à l’àge viril avec l’argent de ee* con­
tribuables.

Dans !ea circonstances ptrésentea. la 
partie de ce surplus de population qui ne 
s’expatrie pas est dans une lange propor­
tion à Te charge du pays, car ni l'agricul­
ture, ni le commerce, ni l’industrie ne 
peuvent occuper tous les bras ni utili- 

r l'intelligence et lea capacités des uns 
e»; des autres. L’agriculture est en déca­
dence en Angleterre et en Ecosse, le* 
propriétaires fonciers ne trouvent plus 
de fermier* et ceux-ci encore moins de* 
bras pour travailler la terre. Comme la 
petite propriété n’existe pas. depuis le 
propriétaire jusqu’à 1’ouvrier agricode, 
tout le monde souffre, malgré le surplus 
de population ou püutôt à cause de lui. 
En Irlande seulement. Ta terre a conservé 
sa valeur intrinsèque, et si parfois elle a 
semblé perdre de son prix, ce n’est paa 
à cause du manque de bras, mais pour 
îles raisons d’une toute autre nature. 
Les fermiers et les laboureur» ne man­
queraient pas en Irlande si lea “IaiuI- 
lorda” Nou’aient adopter une autre politi­
que via à-1 is de leurs fermiers. Il y avait 
dans cette dernière partie du Royaume- 
L:ni, à l’avènement de Ta reine Victoria, 
une population de 8 millions d’àmes ; 
par l’émigration forcée e le n’est plu# 
que de 3,500,000. et pourtant elle est seu­
le capable de nourrir aa population. Le 
chiffre de l’émigration irlandaise aux 
Kt&ta Unis serait effrayant à indiquer ; 
elle a été la conséquence des exigence* 
néfaetes de la politique anglaise.

On fait en ce moment grand cas 
de la facilité avec laquelle le recrutement 
trouve dea hommes, ai on peut vraiment 
appeler ainsi dea enfants de 17 à 18 ans. 
Ce sont presque tous dea employés de 
bureau ou de commerce sans situation, 
dans l'hnposribiEffé d’en trouver une. 
L’armée, <>n en conviendra, est un sin­
gulier débouché pour un surplus de popu­
lation. dam* un paya qui n’aspire pas à 
être une nation militaire ; ce n’est pas là 
certes une preuve de richesse et de bien- 
être général.

\m Grande Bretagne est A un tournant 
de son histoire, et e’ie a besoin de toute 
la sagesse de ses hommes d’Etat pour 
éviter de* accidents qui seraient fatal* 
à sa puissance et à son prestige. 1* jour­
nal de Londres qui a osé dire à ses lec­
teur* que 1*Angleterre était aujourd'hui 
plus faible qu’au lendemain de la chûte 
de Napo’éon a pu blesser «•#* abonné», 
mais il ne a’est certes pas écarté de la 
vérité.

La Cia S. Carsley, Limitée
imMe Mi ■4M nveU âê#t

di chez CARSLEY
Grande excitation dans le Dépar­

tement des Tapi*
Bargains sans précédent.

Styles Incomparables.
La Gros Magasin exposa la série 1a plus com­

plète dea plus beaux tapis
Ixnlnater Orientaux.

Royal Wilton.
Meilleurs Tapestriee.

Beaux BrnxsUes.
Ingrains de ehslx. 

Chanvre de fantaisie. 
Tous lea plus nouveaux et lea plue chie tapis 

artistiques de la manufacture moderne.

Tapia Tapestry !
23c, 35c, 40c, 48c la verge.

Tapis Tapestry avec bordure pour 
appareiller. Spécial, la ver- IJQ 
G® •••••••••••••••••*•••••• OwvJ

Le* meilleurs tapis Tapea- "Jl” 
try Balmoral. Spécial, la vge f 9C

Tapia Tapestry à escalier 4 
i S } 4/4 verge

80e 88e 40e 45e
Tapia Bruxelles, la verge

89c 97c SI.25
Tapis Wilton. Spécial, ÇI II* 

la verge................................

SI.25Tapis Axminater. Spécial,
la verge..............................

Tapis Ingrain
29c, 35c, 48c, 60c la verge.

Tapis Ingrain à escalier, 22L pouces

33c‘44c
Tapis de chanvre de fantaisie, 1 

verge de largeur, dessina fieu- l"!
ria, la verge.............................. 110

Tapis de chanvre a escalier, 18 pou­
ces de largeur, la verge.......... IA
• gaJ0

22 pouces de largeur, I A
la verge.......................  \mSj

Tapia Vanduara, fait pour durer 
très longtemps, 27 pouces de
largeur, la verge..................... £tIC

36 pouces de largeur, la QQ
verge........................................ üOC

Tapis Vanduara à escaliar, 18 pes, 
22 pes, 27 pes de largeur, la
verge................................. 0DC

19 po*, 24 pes, 29 pes de A 6 
largeur, la verge.................. 00C

Quartiers Généraux pour les Rideaux
Le Gros Magasin est l’endroit par excellence pour 

avoir ce qu'il y a de plus nouveau et de plus choisi en 
rideaux et draperies de fenêtre. Ici vous trouverez tout 
ce que l’art a dessiné de plus riche et de plus moderne et 
chez Caraley les prix sont ce qu’il y a de plus bas.

Le RIDEAU ALLEGRO est fait de tulle unie, cen 
tre Honiton et renaissance, bord 
dentelé et insertion. Prix la paire 

lie RIDEAU EMPRESS fait 
blanche, bord dentelé et insertion, très désirable pour 
boudoir ou chambre k coucher. Prix la (CAA

Le RIDEAU QUEEN. -Une nouveauté parisienne, 
•n Bobbinet rayé suisse avec magnifique bord dentelé et inser- (Q AC 
tion. Prix 1a paire.................................................................................. wOafflu

laii ue tune unie, cen-

S3.75 $4.15
de chic tulle brodée

TIT-BITS SPORTIFS pour nos garçons et Accessoires de Bicycles
Rég. Spéc. Rég. Spéc.

Lubrificateur à chaîne...
Cimenta taponner..........
Batons de Base-Bail. ••••
Base-Ball...........................
Huile à Bicycle................
Ciment k Caoutchouc....

Balles en Caoutchouc dur
Handle Grips....................
Support k Lampe .••••• .
Ganta de Base-Bail..........
Ligne et Manche 
Cloches de Bicycle..........

la oie s. CARSLEY limitée
Kos 1765 11783 Notrt-Dine. 184 i 194 St Jacqiu, MONTREAL

ECHOS
Variole et varioloid#

Cat te discussion sur k vari<re et la va- 
nololde n'est paa limitée à Montréal. Le 
Bureau d’Hygiène de l’Etat de New- 
York vient de déclarer douze cas de va­
riole à Cohoes. liés médecins de cette 
localité l’appelaient depuis six sens ai ne# 
vario'.olde (chicken pox).

Now voiles découvertes médicales 
A Vienne, les professeur* Laeffler,et 

Vhlénmth annoncent qu’ila ont décou­

vert un sérum, qui mettra le* animaux à 
l’abri des maladies du pied et de la bou­
che.

A Buenos Ayrcs, République Argenti­
ne, le Dr Carlos L. Villar dit aussi avoir 
découvert le sérum contre la tuberculose. 
Ce médecin ajoute que son remède est 
absohimefit sûr contre la consomption à 
ses premiers degrés.

Quelle différence avec Quebec !
Au Nouveau-Rrunawick, où les deux 

partis veulent “palrer” le* élections, l’en­
têtement d’un seul homme empêche le rè­
glement. Et personne ne songe à passer 
une loi rétroactive.

A ce propos, le “Globe” dit :
“H est possible que le projet de retirer 

des tribunaux tous les procès en invalida­
tion, qui sont inscrits, au Nouveeu- 
Brunswlck, finisse par réussir. Le* chefs 
des deux partis sont favorables au pro­
jet. Le Rév. Jos. McLeod est le seul des 
députés qui s’y oppose. Et si son procès 
se poursuit, les autres devront être conti­
nué avec le résoltat indirect de nécessi­
ter de* élections générales. C’est ce que 
ne veut aucun ffès deux partis. Et, pour 
couper court à 4^, difficulté que suscite le 
Rév. McLeod, son adversaire, M. Gib­
son, démissionnera, et se présentera de 
nouveau. En ce cas, il est sûr de battre 
son irréductible adversaire.”

Trop de mllllonnalrees

Les Etats-Unis, selon la statistique du 
“Herald” de New-York, possèdent plus 
de 3.800 millionnaires, et le nombre de 
ce» fortunés mortels s’accroît sans cesse.

11 y a bien des gens prêts à dire, même 
aux Etats-Unis, que c’est trop de mil­
lions en trop peu de mains.

t e ministère Salisbury en danser

Au parlement impérial. Ta discussion 
sur le budget, sur les crédits de guerre 
en particulier, ceux surtout nécessités J 
pour continuer le» opérations dana le 
Sud Africain, a conduit le gouvernement ! 
Salisbury à deux doigta de sa perte. Yen- j 
dredi dernier, il n’a obtenu qu’une majo-1 
rité de 33 voix, lorsqu’il s’est agi du trai­
tement du procureur-général. Et si !ea 
Nationaliste* eussent été présents, la dé­
faite eût été poseib’e.

Tout indique que le gouvernement perd 
du terrain. Les libéraux aont dans Ta ju­
bilation.

î^e “Westminster Gazette”, qui est le 
principal organe de ce parti, prêche tans 
cosse que le gouvernement doit être com­
battu par tous les moyen* poasib'es. Ja- j 
mais, depuis Gladstone, le parti libéra!, 
n’a couru, eemb>-t-il, de mealleure chan­
ce d'arriver au pouvoir.
Besoin d*unlon pour les earltscs pro­

testantes
Lea églises eongrégationneîle. Baptis­

te et presbytérienne d’Angleterre, ten­
dent à se rapprocher. Cette semaine, les j 
représentants de chacune de ces organi- ! 
salions vont se réunir, dana le but de 
former une union du genre de celle des 
églises libre* d’Ecosse.

Huit collèges théolfigiques seraient réu­
nis en trois institutions de haute étude, à 
Oxford. Cambridge et Durban.

I^e* grandes ligne* sur lesquelles l’u­
nion ou consolidation serait opérée com­
prendront. outre cette fusion de collèges, 
la création d’un fonds de soutenance com­
mune. Mais chaque église conservera son 
individualité. Et aucune règle générale 
ne sera imposée pour les ordinations, ou 
admissions an ministère.
Encollent* mesure pour la securité 

des lettres
En France. Tes enveloppes de lettre* de 

demi .selon l’étiquette généra'ement adop-

Smigote

| ________________

jPrix Réduits de notre 
i Département des Dentelles.

Les dentelles spèciale* suivantes, convenables pour colleta et garniture* dé 
robes, ne manqueront de noua tenir très occupés dans ce département, car de

tée dana le* paya civTÜsée, portent une 
large bordure noire.

Mais à l’avenir, pour portéger plus 
efficacement le secret de la correspondan­
ce, l’autorité posrta’e a prescrit que l’en­
veloppe à bordure noire ne serait plus 
acceptée aux bureaux, ni transportée pat 
le courrier.

Rien de phi* facile en effet que d’ouvrir 
un* lettre de dcurl, dans lea conditions 
existantes, sans risquer d'être découvert. 
Non seulement Te déooUement des plia 
de I’enveioppe, mai» Üa déchirure même, 
sont aisément dissimulés par une cou­
che d’encre et un peu de frottement.

Bien entendu, l’autorité française ne 
veut aucunement réagir contre l’usage 
des lettres de deuil. Au contraire ; elle 
a tout intérêt, A eaiu*e du revenu consi­
dérable que cet usage lui assure, d’en fa­
voriser la continuation.

Aussi, le papier à lettre sera d’un noir 
de jais, si on le désire. L’enveJoppe seu­
le doit être de papier blanc, comme pour 
toute lettre ordinaire.

croker, moralist©
Le chef de Tammany Hall, Richard 

Croker, perdrait-il de son autorité, sur 
cette toute puissante organisation politi­
co-municipale de New-York ?

Avant son dernier voyage, en Europe, 
Ue successeur en ligne directe de Boss 
Tweed, fit. A l’ébahissement des gens, une 
leçon de morale A f©* subalternes. Ce 
fut un comble de voir le maître de Tam­
many, de la clique Ta plus audacieuse et 
la plus active de J* politique américaine, 
qui rit et s’engaiase du vice et de Ta pros­
titution, nommer un comité de cinq de 
ses fidèles pour agir de concert avec la • 
police de New-Yirk, dans la suppression I 
du crime et de la débauche.

Le résultat fut nul. Personne ne prit j 
au sérieux, pas même Te* Tammanistes. j 
Ta *ermonnade et l'action de Croker. j 
Et les choses marchèrent comme s’il j 
n’eût pas décrété et oadosmé un meuve- ! 
ment.

Or Croker rerient d’Europe. On. e’est 
demandé s’il n’allait pas en arrivant dé­
capiter plusieurs de ©es lieutenants, et 
de ses créâtup's, qui occupent tous !es 
empois municipaux de New-York.

5 fa is ce qui n’eet ,pas arrivé de mé- \ 
moire d’hommr, les Tamntoniste* ne pa­
raissent nullement se soucier de oc que 
pourra bien décider leur chef. Est-ce que ! 
1* discipline s’affaiblirait dnn* le Tarn- ! 
many?

O n’est probablement paa îa conclu­
sion nécessaire A tirer. Ceux qui s’y en-^ 
tendent croient plutôt que Croker a i 
simplement voulu jouer un petit b’.ulf à 
Topinkm. tout en laissant ses gens ffhp;» j 
de continuer leur hnmonfo exploitation. I

Q. — Quelles sont le* maladie* que les 1 
“Pilule* Cardinale* * du Dr Ed. Morin 
peuvent guérir chez l’homme ?

R. — L’anémie, la dyspepsie, le mau­
vais état du sang, la faiblesse générale, 
le manque d’énergie, etc., etc. 15,29,13
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telles volaurs sont rarement offertes en vente.
D«at»il« gu pur» #n point*. hlsnch#

#t b#urr?. moias 33 pour c«nt d’-*- ou
dent#ll» qui vous <o0tarait «a r*ch«ta»t mu 
pria arétnalr# p

I>«nteU«- «a po«atc d* #*oul»ur heurr# :
15 c**nt# pour US c«ni* pour 48
» i*nu pour Ms- 75 cents p*-ur 50
:t5 c-ot» pour 24* S5 cents pour 5T<
55 cents pour ÎI7 î*» c*nts pour 
M» rents p^-ur 40- $1 15 pour T*<-
*5 cents pour 44-' $1 1» pour S Or

_____________ $2ME pour 81 48_____________
I>entell» en pointe, crfme et blanch# : 
f lème. 45 cents p«»ur JMK 
Blanche et crème. 50 rents pou- 40r. 
Btsnch# tt crème. *;♦ cents pour 48- 
Crêm#. 75 cents pour 50c

. Nouvelles dentelles vai#aeie*na» * !«■»•
i tloai

Nou> élis imitet:#* torchoa. 
choisi de petrous, asus touts* les differentss 
largeurs.

Vente spéciale pour écouler ds broderies AU 
Over. p>ur yoke .

V* cents pour 25 cants.
3* cents pour 25 ce^ts 
40 cents pour 55 cents 
45 esnts pour 35 cents 
40 cents pour 28 cent*.
40 cents pour 38 cents.

Gants Fabric d'Eté
Beaux Ganta en fll Lisle, couleur* tan, I GanU en ni Li»ie Diane 

mode. gris, noir et blanc, pour B e j* la | dames qui vont en bicycle, | I/£
Gants en fll LUI* blanc (net gloTa*>, P^af

pairedames 7.... .............„.'7 « 15c paire.
Beaux Ganta en fil Liale, avec poignet élaatiqua, ou avec 4 boutons de parle ; 

couleurs : tan, mode, castor, gris, blanc et noir, pour dames 1*
• •••••••••> ••••• •••••••••••••• •••••••••••••••••••• f,tlpaire.

Articles de Cou pour Dames
Beaux colldU étroits 

pour dames....................
rabattus, brodé», I Colleta en ruban et en dentelle, finis ave®
.... bouta alg on doré» ou ar-

...... ................................ IOV chaeun. I (entés, pour dam»»...........- chacun.
Cravates en soie japonais?, avec frange en soie, couleur* : chacune.

blanc, rose, ciel, mauve, cardinal et noir, pour dames • ••••• • • 25c

W. H. Scroggie, AngU dss ms Daitar- 
sité et Sts CatheriQî.

»et»11n >♦♦•»♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦>♦♦♦♦♦♦♦♦»•♦♦»•1»♦<11m ;

: Bargains en Etoffes a Robes
Quand noua parlons de Bargains, nous sommes sérieux, noua ne 

nous servons pas de ce mot simplement dana le but d’attirer lea gens. 
Lisez ce qui suit :

$1.25 pour 85c
Nous venons d* recevoir dans le Dé­

partement d’EtofT*s S Robes un envoi 
Ue Berge S habita en bleu marin et en 
noir, en pesanteur» convenable* pour 
costumes de printemps pour damer, 

pouces rie largeur et un bar- flCn gain a fl.25. Notre prix............ OüG
65c pour 47c

Douze pièces d’étoffes à costume», 
tout laine,en couleurs assortie». Al* 
valant 85c, A écouler â............... iTlli

60c pour 25c
Nix pièce» de Plaids canevas d» fan" 

talsie. une marchandise légère et con" 
venahle pour blouses et robe* d’en»
fauts, valant 6Je, A écouler â...... 25c

$1.00 pour 75c
Berge Estamane, en bleu marin et 

en noir convenable pour une Jupe 
pour porter avec une blouse d’êt**, -A 
pouce* de largeur, prix régu- 7Kl» 
lier $1.00. Maintenant............. - lull

; VOICI QUELQUE CHOSE DE BEAU
Dix pièces d’Hanrietta avec pois brodée d* soie ; une magnifique 

marchandise pour costume de rue pour le printemps, dans toutes les 
couleurs les plus nouvelles.

I+M H H » H tI f |

Nou\mantes en 
Ameublements

Tapis et
Draperies

CHEZ___  —%

iv u. y auquel te,
>557 eue Ste Catherine.

R PANS
GUERISSENT

LA DYSPEPSIE
Un gentilhomme demeurant à Orégon, Wie^ disait 

récemment : "Pendant longtemps j’ai souffert de dyspep­
sie. Ayant beaucoup de travail pénible à faire, si je 
cherchais à suivre mon appétit, j'étais assuré d avoir de 
terribles douleurs dans l'estomac. Quand j’étais au plus 
fort du mal, je cherchais à obtenir du soulagement par­
tiel au moyen de quelque remède de “ grand’mère,” qui, 
s'il produisait quelque chose, était pour renforcer l’idée 
que la douleur était moins intense. Parfois je souffrais 
terriblement. C’est quand je visitai ma sœur Cor» qu’on 
me recommanda d’essayer les Ripans Tabules, que je dé­
couvris bientôt être une bénédiction. Je ne m’en passe 
jamais maintenant* et je les recommande comme un en­
voyé céleste à c$ux qui souffrent de dyspepsie.”

N DEMANDE de signaler un cas de mauvaise santé auquel le*
“* » chasaent le» donieurt et 

relies le mot R-î-P-A-N
O R-I-P-A-N-s ne feront pan de bien. Elle» ch 
prolongent la vie. Une seule soulage. Remaran* 
sur le pan net et n’acceptes pae da eubatltut. R-I-P-A-N-h 10 pour 6 c 
penveut être obtenue» à n*1mporte quelle pharmacie. Dix échantil­
lons et un millier ue témolgnsgr* seront envoyés par la poste a n*1ro- 

>rte quelle sdreese pour 5 cvuU envoyée a Ripans Chemical Cy., Ne
lOBpruoeëL. New-York. 9,4
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Ottavi a, 29 Avni 1901.
Lo journée de vendredi re»i«n eaftnt- 

*emmi den* Jk mémoire de ceux qui y 
ont ammêlé comme 1 une de* jmu* «oerbe* 
'et de* j>lu» mouvemeniée* qui »e «oieci j 
encore prou une* d*a* ie l'nrlenient de- j 

j pui* i nmvée du peril iit*érei.
iout ce que i opposition nouir.mmt 

cene *on coeur conue 1 bon. M. lene eel ] 
ennn sorti et ceiui-o » eot détendu *ve« j 
une rifucur qui n étonner* pu* ceux qui 
je cotuwMent.

il * rendu coup pour coup et eccuié, û 
n tenu tête A i orage.

Comme il a quoune Jui méme en C bAm- 
Ivre cette discttaemn :

“ Cent le clou qu on a essayé de plan- 
ter dene mon cercueil pouit.que, mai» 
qu’on n a pas encore réueai A entoncer.

Pour Avoir une idée de U tournure par* 
ose n ci le qu avAix pri» .e débat, eæx ceci :

M. WmlAoe e éene :
"Ma loyauté eut pour le vieux drapeau 

noua lequel nou» vivons, pour le roi qui 
•ou» gouverne, pour le InnadA la p.ua 
Hère cea possession» de 1 Lmpare bnian- 
moue. ’

Al. lATte.—L'honorable député dit que 
je n aa pan tait grand chose dans Ja guer­
re de « Afrique du bud. Je voudrais bien 
•Avoir quand il s «Mt lait Uter pour *on 
Hoi ; je voudrais bien savoir combien de 
enng J a versé et oû est ce nang-iA? Cela 
m amuse toujours de voir un homme se 
pavAner dans sa loyauté.

M. Y\ aliAoe.—Je puis dire A rbonorable 
député qu un de mes bis était en Afrique 
et servait nous les drapeaux. Je ne croie 
pas qu'il y avnat des Tarte lA-bae.

M. Tarte.—Lh bien, je félicite 1 honora­
ble député que son bis soit revenu en 
bonne santé ; je lédic&ie son bis d étre 
allé IA-bas, ma» cela ne prouve pas que 
mes bis ne soient pas ainsi loyaux que le 
sien. Tout le monde avait le droit d aller 
ià-bas ou de n y pas aller. D’ailleurs, il y 
a des membres de ce gouvernement qui 
ont envoyé JA-ha* leur b.e et il y en a mê­
me dont Je hla a été tué."

Cet incident lugubre a été cJai sur ces 
tristes paroles.

M. Tarte avait A**a disposition deux 
armes dont il a usé avec grande habileté 
pour répondre à M. Clarke Wallace.

La première était un discours de celui- 
ci A Vancouver, où le grand-maître des 
Orangietes avait dit :

"La loyauté des Canadiens-français est 
•virement une loyauté des lèvres. Us de­
vraient toujours »e souvenir qu'ils sont 
une race conquise, et jamais une race 
conquise n’a été traitée avec autant de 
libéralité, de générosité et de justice 
qu’ils ont été traités par l’Angleterre.’*

Tout le monde peut se figurer l’effet 
que peut produire sur des (.’anadieu- 
francais l’idée seule d’avoir été^ "con­
quis0 par la race de* Clarke Wallabe !

Cette grossièreté de Clarke Wallace 
avait un corollaire, c’était la note mi*e 
dans la dernière élection de North-Bruoe
Î»ar les organisateurs de l’élection de M. 
fclüday, candidat conservateur, eur les 

bulletins en faveur de celui-ci.
Voici cette note :
“Ne vous y tromper pa#; (En votant 

pour Holliday). Vous avez l’occasion d’é­
craser la domination française qui s’ex­
erce sur Ontario ; usez de votre droit de 
vote, votez comme votre conscience vous 
l’indique et non pas comme voue le dicte 
l’infâme machine grit.’*

VoilA deux spécimens très utiles de la 
façon dont les tories orangistes sont 
acharnés contre les Canadiens français.

C’était un magnifique atout dont le mi­
nistre des travaux publics a profité pour 
repousser Taécusation d’être un provoca­
teur.

Mais r. y a plus, pour ’’observateur de 
sang-froid.

Que penser des tories qui perdent suf­
fisamment la tête pour nous reprocher, à 
la fois, d’avoir été conquis par l’Angle­
terre et d’avoir reconquis les Anglais 
d’Ontario.

Voyons, réglons le point.
Sommes-nous conquis ou conquérante ? 

.C’est rhistoirc de li sentinelle qui cric 
A «on caporal qu’il a fait un prisonnier :

—Amenez ’e. dit le caporal.
—Je ne peux pas, il me Aient !

• * *
Sir W. Laurier a annoncé qu’il devait 

recevoir prochainement la visite de M. 
Krnd, premier-ministre de Terreneuve, 
qui arrive d'Angleterre, où il a eu plu­
sieurs conférences avec M. < hamherîain.

Les journaux ont beaucoup parlé de 
ces conférences,et ont essayé d’en attri­
buer le «eu! motif au désir de régler la 
question du French Shore.

Il ressort maintenant que l’objet réel 
était d’obtenir du gouvernement impérial 
qu’il renonce à encourager l’opposition 
ou gouvernement du Canada au traité de 
réciprocité entre Terreneuve et les Etals- 
Unis. traité sous le nom do traité Blaine- 
Bond. auquel le veto avait été opposé 
autrefois A la demande des autorités ca­
nadienne*.

M Chamber'ain discute en ce moment 
la question avec no^r** gouvernement et 
M Bond va arriver à Ottawa i»our tâ­
cher de le convaincre de renoncer à son 
opposition.

‘sir W. T^iurier a admis la venue pro­
chaine de M. Bond & Ottawa, mais a re­
fusé de donner d’autres détails, retenu, 
a-t-il dit, par le secret professionnel.

• • •
Le gouvernement impérial a conclu, il 

y a quelque temps, avec les Etate-Unis, 
une convention importante, dont il n’a 
pas encore été parlé, mai* dont il serait 
non de «’occuper avant la tin de la ses­
sion. pane que le Canada y est vivement 
intéressé.

Le 28 juilM dernier a été ratifié entre 
la lirarde-Brcfagne et les Etats-Uni* une 
convention relative au transport de* pro­
priétés. biens et successions des sujet* 
des deux parties contractante* devenant 
échus dans le territoire de l’une d’elk**.

En vertu de cette convention, les suc­
cession* de sujet* britannique* décédés 
aux Etats-Unis seront régies quant à leur 
administration interne, division, réparti­
tion, entre héritier* d’après la loi an­
glaise et réciproquement pour les sujets 
américains décédant en Ang'eterre.

En cas d’absence d’héritiers visible*.
1s consul de nation du sujet décédé 
prendra charge de la succession récipro­
quement dans les deux pays intéressés.

C>tte convention très courte a une im­
portance capitale, surtout eu point de vue 
les lo» et coutumes ang’ai«es.

C>*t la prmnière foi* qu’en matière 
civile. T Angleterre reconnaît sur son ter­
ritoire une juridiction étrangère.

Mais, il y a pour non*. Canadien*, un 
point spécialement intéressant.

La convention^ porte que les deux pays, 
dans le délai d’un an après la ratifica­
tion. délai qui expire «e 28 juillet pro­
chain. pourront demander et obtenir, 
pour leurs colonie* et leurs possession* 
l’avantage de l’application de cette con­
vention.

Or, tout le monde comprendra l’avan­
tage qu’ri y aurait pour les Canadien*. >s 
Canadiens-français, surtout, qui forment 
le gros de la population canadienne, aux 
Etata-Unie, A pouvoir y faire régler les 
succession* de leur* nationaux d'après 
les lois et les formalités canadiennes.

Tout le monde sait les ennui* innom­
brables que fait surgir k? règlement des 
successions des Canadiens qui décèlent, 
aux Etats-Unis, lorsqu’elle* ont A na«- 
ser par les formalités de la loi américsi- 
nc.

Notre gouvernement a jusqu’au 28 juil­
let prochain, pour nous obtenir le bénéfi­
ce de cette convention.

Ne serait-ce pas pour un de nos député* 
français une intéressante question A sou­
lever devant le Parlement. ?

PASCAL.

les emits mmm
L’échevin Laporte «émet que les offres faites à la 

Tille sont trop basses

Il est en faveur de l'émiMion de bons temporaires

M. r#cHev’n Laporte, président de la 
rommifoion des finance*. e»*t reveau A 
Moutréal, après une absence de quel 
que* fr*maine*.â New-York Interrogé au 
sujet de* soumission» que l'on a reçue», 
’a «eraaine dernière, relatu eiuent A l'em­
prunt de $!..Vk*.0fin. voici, en oubotance. 
ce ou il s dit •*ll n > a p«> de doute 
que l’offre de 9527. pour no* obligation* 
est trop ba**e et comme notre situatio» 
hnannère ne nou» oblige pa* de l'accep­
ter. je *eraii p.utôt, en faveur de l'émis­
sion de bon» temporaire», pour »ix mois 
ou un an. atin de noua permettre d'at­
tendre que > marché monétaire *oit 
meilleur. Je n'ai pa* eu l'occasion de 
consulter me* collègue», mai» '.a question 
**era détinitivemnt résolue par le conseil 
aujourd'hui.

Quant â ’’emprunt de 8300.000. je crois 
qu’on devrait accepter la meilleure offre

faite, bien qu elle ne soit pa* a»>ez éle 
vse, car la vue ne peut attendre plus 
.• ngten.. i

N oiri « omirent M. Importe explique 
i écbee *ubi par .a c*té En janvier d*r- 
r cr. ior»qu il fut décidé de demander 
cio* sounuaaicr.». !e manhè nonétaire 
était be u o ip meilleur que maintenant. 
.Alors 1s guerre »ud africaine paraissait 
A peu pn\» finie, ma.s un délai d * deux 
moi», au <oa»eil, a troni{>é tous le» cal 
ri *. 11 était facile de voir pena^nt e* 
deux dernière* semaine*, que le* offre* 
seraient au-desaou» du pair Outn. ie 
gros emprunt angiaia. pour la guerre. 1 
c miiiierte du printemps a encore oontn 
bué A rendre «argtnt cher, l'art out. in 
demande de* fonds et cost dan* un 
temps pareil que l'on a offert nos dében 
tures à la coin pétition.’’

club des «us
Son Excellence Mgr Falconio et Sa Orandenr Mgr 

TArchevêque assistent à la séance d’ouvertnre

L’ouverture du club des mateCota ca­
tholiques a eu heu »amt-di aprèt^-midi. Les 
dames du comité de direction ont donné 
un “At Home'’ aux dix ami» et patrons 
du club. Son Excellence Mgr Falconio. 
______J
1 archevêque de Montréal étaient pré­
sents. Nous avons aiussi remarqué grand 
nombre de dame* et de messieur». M. F. 
B. McXamee ouvrit la »éancc par un dis- 
cour* retraçant l’histoire et -es progrès 
de l’institution depuis cino ans. époque 
où elle fut fondée. M. McNamee donna 
aussi le rapport des deux dernières an­
née*.

M. Wm E. Doran, au nom du comité 
des dames, remercia ï^a Grandeur Mgr 
Bruchési de l'encouragement qu’il donne 
au club.

MM. Bickerdike, M. P., et Thon, sé­
nateur Mackay, parièrent ensuite, et tous 
aeirv prodiguèrent des félicitations à 
l’oeuvre naissante. M. Mackay «e dit 
heureux de voir rétablissement d'une 
telle institution destinée A aider les ma­
telots, dont le nombre augmentera con­

sidérablement, vû les efforts faits pour 
donner de Textens.oti au commerce de 
Montréal.

ISir William Hingston remercia le délé­
gué papal et Sa Grandeur, Mgr l’arche- 

" ■[ présent* 
cette réunion des membres de l'uistitu 
lion.

En réponse, Mgr Bruchési dit qu’il ai 
maifc l’institution, qui est une oeuvre do 
la charité catholique, et qu’en ceia il ne 
faisait que suivre l’exemple de «on pré 
rtéce**eur. Mgr Fabre. I/e Pape a lui mê­
me approuvé et béni la fopdation de cet­
te oeuvre, et plus encore, le délégué du 
Pontife est présent pour la bénir de nou 
i-eau. de même que tou« îes membres.

3Igr Falconio loua la charité de* mem­
bres du club, et les encouragea à conti­
nuer leur oeuvre. Son Excellence donna 
ensuite la bénédiction papaV

Le concert hebdomadaire d’inaugura­
tion aura lieu MSVéétdi pro* liain. à 8 heu 
res du soir, sous le patronage des Oheva 
liers de f'olomb. dont les membre* con 
tnbuent au soutien de l’institution.

1RBIVEE OU “ LIKE CHIPÜUN ”
Le premier steamer de la saison, affecté au transport

des passagers

Vers huit heuro*. samedi soir, deux fu­
sées volante* lancées dan^ les airs du 
pont du steamer "Lake Thmaplain,” ah-

n ont que des éloge* â faire sur la maniè­
re dont il* ont été traités, l oua le* passa- 
gers, du reste, vantent la courtoisie des

nonçaient I arm ée nu port du premier j officiel» du bord. Le capitaino rapporte 
navire de la saison, affecté au service des
passagers.

Le “Lake f hamplain ’ a fait une heu­
reuse traversée et tous les passagers sont 
arrivés en parfaite santé.

Pour permettre aux voyageur* de pren­
dre les convois. *amedi sovr, l inspesteur 
de la marée. M. McLaughlin, aidé p«r 
p.iuneurs officiers de douane, et de MM. 
IbboLson et Malone, des compagnies de 
chemins de fer du Pacifique Canadien et 
du Grand Tronc, a immédiatement com­
mencé J inspection dos valises et malle* 
des passagers, et après une heure ces der­
niers pouvaient quitter Ja ville. Plusieurs 
soLdatn de T Afrique Sud étaient A bord 
du navire. M. Welsh, majordome, avait 
fcous ses soins nos volontaires et ceux-ci

1 qu’il n a rencontré que peu de glace. A 
Québec, 6.52 passagers d entrepont ont dé 
barqué en excellente feinté.

Voici les noms des ofiicaeni du "Lake 
(’hamplain ; Capitaine, Stewart ; 1er of­
ficier. M. Mc.Jhhbs ; 2e officier, M. H 
Booth by : 9e officier, Bfl. Lomé : 4e ot'ti 
ner, M. Moore ; ingénieur en chef, M.W. 
i^ampson ; médecin. M. K. Hal.wnght.

Voici les noms des soldats de retour du 
Transvaal : Gapora! Mill*. Je* «aidât* 
Kookffe. W. C. nockham. M. Mauseil. ,1. 
N . Waite, K. Egerton Curtis, Jo*. Gier, 
K. Somerville. L. Martin, J. G. Scott, W. 
K. Neibs, F. B. Dill, J. Lindsay, G. Good- 
leüow, G. H. Turner et le caporal S. F. 
Piper.

♦**»*****»»**»***»»*i*«»♦»♦«*»»**»»»♦♦♦♦♦**»»*♦*•♦

ET
Départ de deux steamers par 

la voie des lacs et du St 
Laurent

. Spécifique incomparable
Le BAUME H HUMAI, «t le mi «pé- 

ufique contre les fluxions de poitrine.
15°-2

IL ABRITERA DERAI5

Le '•CuTigiu”, de U compagnie Head, 
arrivera dans notre port, ce soir ou de- 
mata Mita. Ce navire a été construit 
par MM. Workman. Clark am? Co . de 
MlfAst. ; i] a un# longueur de 370 pieds 
et une largeur de 46. et peut porter une 
cargaison de 7JW) tonnes. MM. McLean, 
itemnedy et Oc sont les agente.

Le second steamer de la compagnie 
Northwestern Steamship, le "North­
man', e*t parti de Chicago hier, en route 
pour Montré*:, et i’. arrivera â Hambourg 
vers ,e 19 mai.

C est .e 24 avril que partait le "('bica- 
go." le pemier steamer de la compagnie 
Northwestern, qua arrivera ici jeudi.

i>e navire porte une cargaison de grain, 
de lard et de* instruments agnco.es. A 
Buffalo, on déchargera une partie de la 
cargaL-on pour permettre au vais«eai>de 
franchir le canal We.iand. A ce port, on 
prendra un chargement additionne; de
5,300 tonnes de fret, et l’approvisionne- . , , . . ,
ment de charbon se fera à bvdnev, C. B. | dan* une sélection sur cornet intitulée 
L équipage e-t comro-^é de 27 hommes. I>e ’To.ka Brux-'ilcs’’, musique de Batiforc. 
trajet entre Chicago et Liverpool durera • l ne «éréna»le.dc L. S. lieaormes pour 
22 y>u*. Jjfs directeurs de la compagnie i instruments à cordes a été aussi fort 
Northwestern Steamship sont d'avis goûtée.
qu'un «service de steamers entre Chicago i Nous prédisons A cette cxcel.ente sym- 
et l'Europe *era un succès assuré. ; phonie im ai^nir des plus brillants.

Outre le "Northwestern’' et le "North- ! . M. \ ic.tor Martineau, avocat, président

L'ALLIANCE NATIONALE
Magnifique concert à U salle Dionne, 

hier matin

M. Théo. Van der Mecrachen. Je eor- 
nettiste bien connu du Parc Sohmer, 
est !e directeur d'un orchestre dont il a 
le droit d’être fier.

En réponse à son invitation, des repré­
sentants des journaux se «ont rendus di­
manche matin à la «aile du cerc.e Jeanne 
d’Arc. rue Ste Catherine. Un program­
me choisi a été exécuté. Mentionnons 
surtout la grande marche "Les sous-offi- 
cicnh", de Fai dey ; l’ouverture^ "The 
Jolly Robbers”, de Suppé ; la valse "La 
Grande Roue ’, de Nicosia* ; le menuet 
de la symphonie militaire de Haydn ; 
"L’IsIc de Champagne”, de Smith, etc.

I/orchestre qui se compose de 45 mu­
siciens. est certainement un des meilleur» 
que Montréal possède. Leur précision et 
leur bon enscmb.e est surtout à remar­
quer.

Nous avons aussi écouté avec beaucoup 
de plaisir M. Théo. Van der Meerschen

man,” Ja compagnie possède encore deux 
autres steamer*, Je "Northeastern ’ et Je 
"Northtown.”

J^es taux d’airsurances de la rivière St 
Laurent sont de 4 pour cent de '.a valeur 
du vaiweau, ce qui représente $8,400 pour 
le trajet entrt les lac* et l'océan Atlanti­
que. Ce* taux semblent trop élevé*, mais 
Je* vaisseaux de Chicago pourront peut- 
être plus tard, comme on J espère, obtenir 
un tgrif pli» bs< quand ils auront prouvé 
que le voyage peut être fait sans encourir 
aucun danger, ( har.es Counselman. tré­
sorier de la compagnie Northwedem, 
avait déjà émis ce projet d un service 
semblable et *i aujourd'hui une compa­
gnie «’est formée dans ce but. les idées 
de M. Counsalman y ont beaucoup con­
tribué.

J a compagnie e*t soutenue par les ca­
pitalistes de New-ïork et de Chicago, et 
le président e*t Elliott Norton, de New- 
ïork.

“Northwestern'' n’e*t pa» le pre­
mier navire qui viendra par les lacs nour 
gagner /océan par la route du Ht Iao- 
rent. car déjà L y a quelques années un 
navire portait pir la même voie une car­
gaison à 1 Liverpool. L’expérience ne fut 
pas continuée pour la raison que le* ar­
mateurs ne purent obtenir une carga*«ou 
pour le voyage du refiour. 1^* navire* de 
la compagnie, vu quelques défauts Je cons- 
tmo.tior. ne pourront naviguer durant le* 
moi* d hiver sur 1 océan, et *1* feronf 
a.ors le service sur les côtes.

J>» "Northwestern” est pourvu d un 
gouvernail automatique, d un engin à tri­
ple expansion et f. est construit en scier.

du cercle Jeanne d’Arc, a remercié en 
termes tréa choisis, le directeur et les 
membres de 'a belle symphonie dirigée 
par M. Van der Meerschen. Il termine 
e:i faisant appel au nombreux public de 
former partie de l’Alliance Nationale.

Le docteur Daig>. médecin du cercle 
Jeanne d’Arc. fait l’éloge des musiciens 
qui composent la nouvelle srmplionie et 
le* encourage à l’instar de Cécile, pa­
tronne des musi'-ien*. de continuer à fai­
re cultiver le goût de la musique parmi 
le peuple. Il fait aussi un appel chaleu­
reux & toutes les personnes présentes de 
former partie d’une association qui en «»t 
un*- complètement de !>ienfaisance.

M. Fortunat Bourbonnière. avocat, a 
aussi adressé quelques mots bien choisis 
à son nombreux auditoire.

F. y aura répétition â la saî-e Dionne.* 
toiu* les dimanches matin. Les amateurs 
d* bonne musique sont cordialement in­
vités.

La Coqaelaehe -BAUME RHUM AL

UNE ETINCELLE DE LOCO- 
auTIVE

NOUVELLES OUVRIERES
L’umon des ouvriers bon* 
Ungers se choisit un nou­

veau président

DERNIER APPEL A1X FER 
BLANTIERS.COL VREl'R8

Les rigsriers rontinueRt leur 
Rrère svec toutes leg espé- 
rsnresd%un prompt turcèi

LES BOULANGERS DE NEW-
rOKk

Créât Ion d^unaouTesux u trusP 
psr les msnufsfturifrs de 

rotou

LE REVENU DE 
FELLER

R0CX-

Ct qu'uns minuté 4s es rertnu repré­
sente de truYUil d'un ouvrier

f.E SALAIRE DU PRESIDENT Mc- 
KIULEl

Comparé uu salaire de M. Schwob Is 
président du *étrnfit" suris 

pétrslc

Grève des cigariert

DIX MILLE PIAHTRES 
ŒIL

POUR U5

Hamilton. Ont.. 2» — Thom«» Brown 
rient de perdre une poursuite en dommar 
ges au montant de flO.OOO, contre 1a cor­
poration de cette riî>.

Lor* de la démonstration Laurier, au 
mois de novembre dernier. Brown per­
dit un oei? au cours du feu d’artifice lan­
cé du centre de la vO. Le peignant prS- 
tend qui? existe un régie ment mumc.pai 
défendant ces genres de démonstrations, 
et que le *oir en question la ville a to­
léré cet état de ehosea»

Met Is feu à 900,000 gai loua ds gou­
dron

Sydney, 29 — Deux réservoirs de la Do­
minion Iron and 8tec. Co.. et >ur con­
tenu. soit 300-000 gallons de goudron ont 
été détruits par !e feu, hier matin. Ce 
fou qui s été terrible durant toute »a 
durée a été mis. croit-on. par une étin- 
ceîle d*» locomotive. 1^* pertes sont cou­
vertes psr les assurance*.

HOMMES COMMISSAIRES

MAI. Thoms* Lamb. Alexis Robillsrd, 
père, cultivateur; Hugh Walsh, meunier; 
Chas.-Edounrd Ladouceur, .Alexandre 
Dewar, père, marchand, et James Mc 
Ouat. cultivateur, ont été nommés com- 
miaaaires pour la décision des petites 
causes, pour St André d’Argenteuü.

Samedi après-midi. l’Union des ou­
vriers boulangers, a eu »on assemblée ré-
fulière, dans son local de l'édifice de 

1 nion St Joseph. Le» adhérents étaient 
présenta en trèg grand nombre. Après 
le* affaires de routine, on procéda à 
Téiection d’un successeur à M. Louis 
rharbonneau. aux fonctions de pié«ident 
de l'Union. IA choit dq^’a*semblée est 
tombé sur M. Josenb' iWrtbtaume, le 
vice-président. Puis. M. William Parker, 
fut élu vice-président.*

Le nouveau président fut également 
désigné pour représenter l’Union au 
Conseil des Métier» Fédéré*.

L’organisateur Warren était présent A 
l'assemblée.

Il avait été décidé que le* primes of­
fertes par TUnion aux acheteurs du pain
fiortant le label seraient distribuées tous 
e* jeudis, A ceux qui y auraient droit, 

mai* vu que Ica officier* du bureau sont 
obligés de perdre beaucoup de temns 
pour faire cette distribution, il a été dé­
cidé qu’à l’avenir, ces primes seraient 
distribuées le samedi, entre une heure et 
trois heures de l’aprAt-midi. dans le mê­
me local, édifice de l'Union St Joseph.

L’Union local No 240. de la "Boot 
and Shoe Workers Union”, a voté une 
réso’.utidh de sympathie, à l'égard des 
cigariers en grève, à son assemblée ré­
gulière de vendredi dernier.

• m •
Les ferblantiers-couvreur* non syndi­

qués, sont prié* de bien vouloir *e rap­
peler que l’Union a convoqué une assem- 
nlée spéciale pour mardi soir, demain, 
dans la salle de ’.’Union Saint-Joseph, 
rue Sainte-Eüzabeth. afin de leur donner 
de* prix réduit* du concours organisé 
pour leur permettre d’adhérer A 1 Union 
de leur métier et qui expire le premier 
mai prochain.

Que Je* ferblantiers couvreurs isolé» 
n’oublient pa* qu'il est de leur intérêt 
comme de l'intérêt de ceux oui sont déjà 
solidarisé*, que tout le monde appartien­
ne à -a même organisation, qui a seule 
le moyen d’améliorer les conditions de 
travail de chacun.

Rappelons que les adhérents n’ont pas 
besoin d’être présent* A l’assemblée pour 
être inscrits sur >s registres de 1 Union, 
il leur suffit d’envoyer le prix de leur 
initiation par un confrère.

Tî n’y a rien de changé dans la situa­
tion respective de» parties intéressées 
dans la grève des cigariers. Samedi, les 
ouvrier* affecté» par ’e conflit ont reçu 

J’Union Internationale chacun cinq 
lOÛlars, montant qu’il* recevront toutes 
le* armâmes jusqu'à 'la fin dé la diffi­
culté. Les ouvriers sont confiants dans 
l’issue de la lutte qui. croient-ils, ne sera 
pas de longue durée. Ils basent leur opi­
nion sur le fait que les manufacturier* 
n-î peuvent faire venir aucun ouvrier de 
J’étranger, le travail étant en abondance 
partout actueTement et les salaires payé* 
soit aux Etats-Unis, soit dans Ontario, 
sont supérieurs à ceux que l’on paye A 
Montréal.

En attendant la fin de* trouble», les 
grévistes w? casent un p^ii partout, vingt- 
cinq sont entrés, samedi, à la manufac­
ture Tassé et Cio. Plusieurs partent cha­
que jour pour le* Etato-Unis.

M. M. Martin, de la maison des frères 
Martin, dont la fabrique est sise au Nb 
998 de la rue Notix»-Dame. a’e»t exprimé 
comme suit au sujet du présent conflit:

Je ne trouve rien d’exorbitant dans 
le» demande» d*’* cigariers. Depuis cinq 
ans que je fabrique de* cigares, j’ai tou­
jours payé les prix de TUnion. et cela ne 
m’a pas empêché de prospérer; d'année 
en année mes affaire* ont augmenté au 
point que le ’ocal. agrandi dernièrement, 
es* encore trop étroit.

Un manufacturier qui a réalisé une 
grande fortune avec le label de TU- 
nion et qui, après 30 ou 40 ans <to ce sys­
tème. prétend s’en aller à 1a ruine, aura 
le !a difficulté à convainncre le public 

de sa sincérité.
Les demandes de* rigariers sont Jus­

te* au double point do vue industriel et 
humanitaire.

“1/Union fixe un prix et de* eondi-
ons uniformes pour tous les manufactu­

riers. et ce prix est celui <pje paient les 
manufactures d’Union depuis des années. 
O n’est pas tant c* prix qui épouvante 
certains manufacturiers, que !a limita­
tion du nombre des apprentis et Légali­
sation des salaires des femmes et des 
hommes. Un grand nombre de ces manu­
facturiers emploient plus de femmes et 
d’enfants que d’hommes, et j’approuve 
“’Union d'avoir entrepris de mettre fin 
A cet état de choses. Le public commen­
ce à voir c’air; sa préférence pour les ci­
gares de TUnion le prouve.

"un manufacturier se vante d’avoii 
fait $35,000 de bénéfices Tannée derniè­
re. Je crois que s’il n’avait fait que $20.- 
000, c’eut encore été raisonnable. Les 
quinze autre nulle dollars auraient pu 
être divisés entre le» ouvriers qui ont 
édifié cefte fortune.

“Je suis de ceux qui croient que des 
ouvriers bien payé» achètent nlus et 
paient mieux. Le propriétaire, lapiner, 
le boucher et les autres fournisseurs en 
profitent.

"Comme je vou* l'ai déjà dit, les mai­
sons qui ont fermé leur» portes vendent 
aux mêmes prix et sux même* marché» 
que nous, et ils ne trouvent cependant 
pas juste de payer A leur» ouvriers les 
mêmes salaire» que ceux que nous pay­
ons nous-mêmes T

"Je crois que la durée de la frère dé­
pendra entièrement de* patrons. Elle 
cessera quand ils auront aosédé aux 
demandes des ouvriers et pas avant. ”

Ce témoignage de M. Martin a eu le 
meilleur effet sur le moral <-es ouvrier* 
et ouvrière» engagés dans le conflit, bien 
qu’ils n’eussent pas besoin de cet en­
couragement pour rester fermes A leur 
poste, nous disent les officier».

• • •
Les ouvrier» boulangers de New-York 

menacent de ne mettre en grève le pre­
mier mai, si les maîtres-boulanger* per- 
*istent A leur refuser une augmentation 
de salaire qn’il* réHaroent et continuent 
A ignorer la loi limitant A dix heures

la journée de travail dans W houiange- 
nss. telle loi. eoiun «■ Km..-up d au­
tres lou ouvrière», e»t demeure** lettre 
morte et ne **ra mise en vigueur que le
mur où les ouvrir» «auront »e «er\ ir de 
leur bulletin de vote, en dépit de tou 
te» Ica grève» qu U» pourront proota

|Ahi*i«'ur* manufacturer» «ie Ka’l !» 
ver dt*eni qu’un truai de nunulacture» 
de coton, avec un capital de AVW.OOO.OOO 
qui doit comprendre de», fabrique» du 
nord et du »ua. e»t A i veiT.e «Yetre \m 
oé (in a dit aujourd'hui que .1 1* M »r 
gan et ('ie étaient ’e» promoteur» de Vai 
taire. t> qui a d’abord attiré Vattention 
»ur ce trust projeté, »’e*.t l’envoi d 'i 
gents dan* le* Etats du >ud ave«* mu* 
•*i«*n de Ma ter le* tahrniuc* de cette ré­
gion al.n de s’assurer de 1a valeur de 
êtahliMtement* et «le fonder les proprié 
taire*, dan* V dcm*ein d’ootonir le con 
trôle «lu cap: ta Tac Lion*

Ce travail se poursuit trvnquilenint de 
pui* plusieurs semaine», et vu qu'un grand 
nomine de fabnqmv du Sud sont »«uia 
ie contr&e ahso'u de mais«>n» «ie «oiu 
miction du Nord, on n’.i eu aucune «bf 
fieulté A aaafeurer du concours «ie «es 
compagnies

Cela \ été fait si tranquiTement que 
le motif réel n'a été connu que lormiu'on 
a découvert que It's agents avaient de» m 
formations sur presque toute* Je» fabi 
que» «iu Sikl. Aver 'n certitude de pouvoir 
éliminer la «-ompétition du Sud. un mou 
ventent d’en»enibJe a été inaugut^ «ians 
le Nord, pour amener tou» le» manufa 
turwra d'étoffe» de «*otoii et d’indienne 
du pavu dan» un trust qui aura !e «on 
trôle ahsoJu de «'ette imlu»tr'e et qui *e 
ra sous U gérance «i’un petit nombre d’a 
gent* habiles.

• es
John D. Rockefeller noaaède un revenu 

de quarante dollar» à la minute. Il y a 
toute une armée d'ouvrier» qui travail 
lent pour le “trust” du pétrole de M 
Rockefeller, qui ne gagnent pa* autant 
que cela pour un moi* de leur travail.

• • •
La rommi»*ion «le* travaux d’inipres 

*ion du con»eil municipal d«* Nashiille 
Tenn..^ résilia, la semaine drnière, un con 
trat d'imprc»*i«>n fait avec un imprimeur 
de la ville, parce aue «eliu-ci ne pouvait 
imprimer le label qe TUnion sur le» ou 
vrages à exé«‘utcr pour la municipalité.

• • •
D y a une quinzaine de jours, les fem 

mes qui travaillaient dan* le* atelier» de 
T American Cigar Fat-tory, à l'a»*Aic, N 
«T., ont. proclamé une crève défenwive con 
tre une diminution de «alaire. Le» cm 
ployeurs ont tenté A plusieurs reprises 
depuis, d’introduire dans les atelier* «1 
nouvelles ouvrières A la place de eelles 
qui étaient en grève, mais cette tentative 
a complètement failli devant l’énergie 
déployée par les grévistes, pour chasser 
le* nouvelles venues lorsqu'elles s’appro­
chèrent de la fabrique. Deux hommes «le
f'olice, envoyée pour protéger les nouvel 
es ouvrière» contre le* attaques de* gré 

listes, ont été fort malmenés pnr ces der 
nières, qui les ont royalement rossés A 
coupa de parapluies.

N’est il nas curieux de constater que 
M. McKinley, le président des Etats 
i nis. ne reçoit que cinquante mille «loi 
lara par année pour conduire A se» desti 
nées un grand pava c«imme la république, 
tandis que M. Schwab, le président de la 
"Standard Oil Company”, reçoit un mil 
bon de dollar*, pour décider quel salaire 
recevront le* ouvriers chargé* de tirer «lu 
sol le pétrole, et fixer le prix que devront

Sayer le* consommateur» pour re pro 
uit.
Cependant, si Kl. McKinley avait exigé 

un salaire aussi élevé pour gouverner les 
Etats-Unis, que M. Schwab reçoit pour 
diriger le "trust” «lu pétrole, il n’aurait 
jamais pu se faire élire.

Pourtant, ce sont, dans un cas 
comme dans l’autre, les même» citoyens 
qui paient les salaire* des deux hommes. 

N’eat-ee pas là un exemple suffisant
fiour faire comprendre que le tribut que 
e peuple paye aux "trust*” est insensé 

et eue toutes le» défenses que Ton peut 
faire de ce* institutions tombent devant 
cette comparaison et ees chiffres, qui 
pourraient être multipliés à Tmfinie.

Et les rapports à être fournis 
aux journaux

Le maire Gélinas, d» St Louis du Mlls- 
End répond comm* suit A In lettre et A la 
déclaration qui nous ont été transmise* par 
M. le secrétaire-trésorier Vincent :
“Monsieur le rédacteur,

“Enfin, après deux Jours de conciliabule 
entre les membres du «erclo d adàitratlon 
mutuelle do la ville de 8t Louis, tylnusieur 
le secrétaire Vincent. après avoir ap 
prorhé tou* les membres du conseil et les 
avoir cajolés pour les convaincre que le 

Ire avait osé lui Intydlre do donner dca 
rapports aux Journaux, n pu trouver cinq 
échevlns qui ont eu la complaisance de lui 
signer un certificat, et, de peur que quel­
ques-unes des signatures ne fussent mises 
en doute, il a eu grand aoln de Job prendre 
devant témoins. La vérité n'est pourtant 
que d'un côté : Monsieur Vincent a raison 
et alors Je suis dans l'erreur ; dans ce «as, 
après tout le mal qu'il s'est donné pour ob­
tenir son certificat, si c'est sa version qui 
contient la vérité, elle devrait porter les 
signature* de dix échevlns de la ville ; car. 
enfin, 11 ne doit pas y avoir que «-es cinq-là 
qui aient eu la faculté de «'omprendre ié 
que J'ai pu dire à ce Monsieur

“La langue française a des nuances qui 
sont al subtiles, qu'il suffit parfois de chan­
ger un mot pour dénaturer le sens d'une 
phrase et même d'un discours. Ainsi, dans 
le document que vous publiez dann votre 
5« page du numéro de samedi, le 27 cou­
rant, Il est dit dans les deux dernière* li­
gne* : “Monsieur le Maire Gélinas a dé­
fendu au Secrétaire-Trésorier de donner 
(lisez “faire") de* rapports aux Joutnstix

Je nie cette assertion de nouveau en dé­
pit des signatures qu'elle porte. J'ai repro 
ebé au secrétaire de faire du “reportage" 
pour les Journaux, et son manque de déli­
catesse en se permettant de commenter les 
actes de ses supérieurs « omme II s est 
permis de le faire, ce qui est tout, à fait dif­
férent ; Monsieur le secrétaire ne semble 
pas svolr compris que nos délibérations au 
conssll sont des documents que la loi nou* 
ordonne de tenir ouverts au public et, qu'en 
conséquence. Il serait rldieule d'en défen­
dre l'accè* aux Journaux ; ce bon gro* pu­
blic qu'on essaie de nouveau A tromper n'a 
valera crtmlnement pas celle-IA. Non. Mon­
sieur le rédacteur, dans toute CStt« affairs. 
Je ne suis coupable que de déranger quelque 
peu les petits Intérêts de ce bon Monsieur 
qui s'est habitué, durant son long séjour 
à l'hôtel de ville, A considérer les affaires 
de la corporation comme sa chose à lui et 
alors : "Honni soit qui mal y pense *, vite 
un rapport aux Journaux, et les fidèle* de 
chanter : “Ou Ta-t’y massé s'ty là'* !

“Monsieur le secrétaire, après avoir fait 
l'ouvrage de “reporteur’’ depuis plusieurs 
années, s'aperçoit tout, à coup qu'il n'a plus 
de temps à donner pour cette besogne et mê­
me pour discuter avec mol dans le* Jour­
naux. Je *ul« alors dans de meilleure* con­
dition* que lui sous c» rapport. Je suis prêt 
A mettre une partie de mon temps gratis au 
•ervlce de la corporation, et, de plus, faire la 
dlscusaion avec lui ; que n'engage-t-fI pas. 
lui, de l'aide avec les $300 d'augmentation 
de salaire que ses admirateurs lui ont vo- 
tée*. Il pourrait alora continuer A donner, de 
temp* A autre, le coup d'encensoir aux 
membre* de non cercle. Au surplus. Je suis 
forrê d’admettre que c* temps précieux se­
rait mieux employé A trouver une place 
dans set livre*, pour mettre *a fameuse lis­
te de compte* en aouffrance de l'année 1900, 
s'élevant A pré* de $8.000. sans compter 
le compte de $3.100 de l’avocat de la cor­
poration ; caa compte* ont dormi dans les 
tiroirs de ne* bureaux pendant dea mois et 
quand II était trop tard pour le* faire #n- 
trer dans 1 exercice de B*)0. Ils ont été ti­
rés ds leur oubliette, et 1901 aura A trouver 
l'argent pour le* payer, et le tour était 
Joué. Et dire qu’on n'a recours à toute* 
cet finesse* que pour jeter de la poudre aux 
yeux de* contribuable* et leur faire croire 
que Tannée 1900, a'étalt clow» sans déficit.

Monsieur Vincent n'a qua lui-même â 
blâmer (Tailleur*, s'il e«t forcé de dépenser 
•on temp* A faire la dlscuaslon ; Il n’avatt 
qu'â *e taire ou dire la vérité au reporter 
de “La Preaaa”. et tout we aérait terminé

Vous remerciant d» nouveau, M. le rédac­
teur, de votre bonté. Je demeure, votre dé­
voué aervlteur,

C. GCLINA8. Maire.
Villa fit Louis.

VIN TONIQUE, FORTIFIANT. DIGESTIF,
TRES AGREABLE AU GOUT

Lonnn dan» tout UunUar» et proscrit dan» tou» >* CA» d’AXEMIB* 
DEBILITE cl LOS VALESUENCE, pour le» Jeûné» femme», le» enfâuU et 
«e* per»oune« «geo.

1K\SF t'n verra â vin aprê* les deux prto'tpaux repas. 
KRCOMMAKI»! rAK I.K

Prof. KOI « H ARPAT, professeur «l’Myglêue, KaculL* de M«Hl*clne«la Taris. 
l'H M VRs^<»N. li«i»»«ldorf, àllrmaoir.
Pust Hri I /.K. Kiel. AMemMKii'
1»k Ma« N'Al'iiHTON JONF*. lA»n«trrs, Augletaire.

"Le Vin Kt ItaphaM e*î, denul* plu» d«* trenle an*, prescrit uv< 
R »• nô

___  ____ _____ . stioeè*, A t'as-
elusion d«' t«mi autr«', «lan* le*, hôpitaux de Pari*, eomnie t«'nl«nie pur, par d’éml- 
nenu mé.le«'lna, tcli. qu«‘Magmtlii-. n«t«tan, Cboinel, Velpeau, HMiiln, Moimarak 
TrouaacMU, Grisolle, Lamiuec. «*tc.M—Union Mètheelr, s mal cl 1$ Juin 1*75.

CLEMENT A CO., Valence, (Drôme,) France.

Agence en 6ros pour le Cenada : No !4 Rue QeBresoles, Montréal.

PUR
BRANDY

ESPAGNOL
DUT,HE .A. JIMENEZ & LAMOTHE

De MALAGA. ESPAGNE 1 v
!,«* metlb'ure* autorlLV» iné«1tr*\e*. «»l le* experts «lisent que le» ('0*11*0» 

Espugnoh M>nt le» plus pur» qui soient IhiU.
DO* SK h AfcT b km PKKKZ Nouvifioft, chirurgien en Chef <1« l'bêpl- 

tnl ci v 1« j uc «le Malagn, écrit ce qui suit :

"Je certifie, qu'ayant fait usage, pour mes malades, 
du Cognac Jimrncs & tamo the, les effets stimulants 
obtenus dépassèrent mes at lentes."

LA MEILLEURE MARQUE !i:Vt-Vu^:rr.«oB|loWt
TROIS ETOILES if if if................. >1.25 lit bouteills

CHK/.TOITR LFA KFlt'HvftK, M ARClIAN IPF. VINS. KTC.

LAWRENCE A. WILSON & CIE. Agents au Canada, Montréal.
' L 

Ut EifMft pleurent pour avoir Ai
CASTOR IA.

DK TltOlH-RIVIKKKS

Moulin flottant-Inrendie—fhiito don- 
go reuse — La crue de» eau*

<Pe nntrs rotrrrpenliant parti ulleri

Trois Rivières, 29 On h descendu, ce* 
Jours-ci, le “Moulin-flottant'', «le la St 
Maurice Lumber Company'', «Je l'endroit «*0 
Il * passé l'hiver, prés «lu quai de l'Hquedur, 
«ians !o l'bcnal ouest de U rivière, au quel 
«le cette «ompAgnie, Afin de lui faire subir 
b-s réparations né(>«'s»a!res. avant l'arrivée 
dans Ica cstacAdes ici, de* billots qu'il doit 
scier.

—Vers R heures, samedi matin. I* brigade 
des pompiers a été appelée potir un Incendia j 
' ber. M. O. Cloutier, boulanger, sur In rue . 
Bureau. Le feu qui s'êtalt déclaré dans le | 
grenier A foin, en arrière de la résidence. , 
faisait d'assez rapid* s progrès, A l arrlvée I 
des pompiers. Heureusement qu'ils ont pu 
empêcher l'élément destructeur de se coni | 
muulquer aux propriétés voisines Les «lom- 
mages chez M. Cloutier ne sont pas liés 
considérables, et sont couverts par les ns 
suram-es.

M. Alfred Verrette, demeurant sur la ( 
rue Nlvervllle, a été vli tlme d'un accident, j 
«|Ul aurait pu lui coûter lu vie, vendredi j 
matin. M. Verrette, qui voulait faire pein- 
turer le toit de sh maison était en frais d'y 1 
placer des échelles, potir faciliter l'opéni- 
(Jon à celui qui devait faire cet ouvrage. F.n | 
marchant, sur la tôle devenue glissante par 
la gelée de la nuit, Il perdit i équlllbr»* et j 
tomba en bas de la maison Son épouse qui 1 
entendit le bruit de In chute, sortit, et ayant | 
trouvé son msrl étendu sur le «In*, privé 
de ronnaissance, elle se hAta d'appeler des 
gens qui le portèrent dans sa «Jetneure. Le 
médecin. <$»ie l'on manda aussitôt, «onstata , 
qu'il n'y avait pas de fracture Samedi, I 
l étal du malsde étal» nssez rassurant.

M. M. Courteau, propriétaire» de l'ile St j 
loseph. dans la rivière St Maurice, près du 
Trois Rivières, s'est vu obligé de construi­
re tin chaland pour ae rendre de sa maison 
aux dépendancen de sa ferme, pour le soin 
de »«•* animaux, depuis la crue de* eaux du 
printemps dans cette rivière.

Trois-Rivières, 29 M Edouard Man­
seau. constable A la gare du C. P. R . Ici, n 
été quelque peu surpris, en rentrant chez 
lui, vera 11 heures p m., de trouver tin j 
individu dans la porte de son hangar No­
tre gardien de la paix ne perdit paa de 1 
temps A dlacuter avec ce "tramp", qui pré- | 
«•xtalt. chercher un abri, et II le conduisit A 

l'hôtel du gouvernement.
On dit que la fête nationale dea Cans 

dlens-françals. In Saint-Jean Ilnptlate, sera 1 
dignement Célébré# A Trois Rivières. Cttt» 
année. Noua devrons cet élan d« patriotis­
me, aux membres du Cercle Palamêde, qui 
ont passé une résolution A cet effet, Il y a 
déjà plusieurs mois, paralt-ll, et à un cer­
tain groupe d« citoyens aux vues larges et | 
aux nobles sentiment* qui ont. de con<crt j 
avec ce Cercle, formé le louable projet de ■ 
faire revivre le passé de notre vieille cité J 
do La violette, nfl nou* avions de si belle* 
démonstrations, au Jour de la fête du patron 
«]e notre nationalité. •

Uoa grande assemblée de» citoyens doit 
être convoquée prochainement, pour aviser I 
aux moyen» de faire un succès de retto dé- J 
monstration, à laquelle, toutes le* < lasscn j 
de la société seront appelées à prendre part, 
pour en» rehausser I éclat et la rendre mémo- I 
rahle. On a cru devoir attendre jusqu'à pré­
sent pour rendre public ce projet, vu qu a- j 
rac la balla aateaei* on e»t plus disposé a 
ntreprendre de* préparatifs de co genre. 

Avec de i* bonne volonté, Il nou» reste as­
sez de temps.

Le COCOA Perfection,
Le CHOCOLAT Royal Navy

Le CHOCOLAT à la Crème en 
barre,

Le CHOCOLAT au Gingembre, 
Etc.,

DF

DEMAIN
Journée ri*

BARGAIN
Exta*nnrdinnlr«

Au Marché

KONT TOUT A FAIT PUR*.
22,29-k

“ANTIKOR-LAURENCE"
Remède tûr et efficace pour enlever promptement 
si sa ne douleur l«» Cors« Verrues, et Durillon.

Energique, înofftnsifet Garanti. 
Envoyé parfapoere eur réception du prix 25c. 

A. J. LAURENCE,'Pharmacien, Montréal,

PLUSprCORSau*PIED5 !

1470 rus Sle Catlwine.

Plus l’argent est rare I 
Plus nos Prix sont Bas!

Le* dépoti**» qu- le* d*mén*f«»tu»nts 
font f*!r«* au public, rendent toujours 
l'argent plu» rare. c‘**\ pourquoi no» 
prix sHi-ont plu* bas demain que Jamais 
auparavant Voyr» :

CONSERVES
nié d'Ind** on botte, qualité ga­

rantie, A ................................. f$o '
Torn»t*‘» Mmroe, A ................ Dter
l'ctlt» pois I/o* « abln. A. .
Fève» <n gousse Lake Port,

*   T*c
ftoterave» en boite, di jft rt»

P'*'»*'................................................... TteoNavet» en botte, de |A cent»
P°'tr................................................... THe

BEURRE ET VIANDES
lion beurre en roll*, A. la II-

vr* ............................................ Illtic
(lalcntlue au poulet et veau,

d* jr» renti* pour..........................10rt
Jambon Plcnb*. de 1h«i pour. . . lOc 
2.% Jambon» frai» fume, A. . . ii%o
He»u veau graf.A, la livre. .5 #t 
Baron désossé, ft, la livre. 14-j

POUR VOS LAVAGES
2,noo barres de m v on Goodwill,

sacrifiée» «Inmaltj A.....................
2.t»»t paquMn d«* poudre A laver,

de .• rent* pour............... ■H'i
Lan «lo Javelle ‘ ormond. de 7 

cents le flaeon pour. .... 3c
Ammoniaque on bouteille de 39

pour. . .......................................... |Oc
Vletorln». *1 morceaux pour. . fie: 
Lessive en boitas dt ft cent»

pour........................................ 3'4o
Cuvette» en pu Ipe. 0e $1 2ft pour N.V 
Prosse* en racine», de 10c pour TV^e
Brosse* a pelntur', A....... Âc
Ftnpol» Chinois, d» 10 cents 

pour................................................... TV*
PHARMACIE

f'reserlptlon* d» méderlns toujours 
remplie a moitié prix du» autres 
pharmacie*.

EXTRA SPECIAL
200 boite» poivrières en ferblanc 

remplie* <i« poudre ln»eetlelde
do ÎT» cents pour.........................

Poison A punal»»» Flectrjque,
de 2ft cents pour........................

Pftte de souffre pour roquer*!- 
le*, punaise», rat», •ourla, 
etc , etc., on bouteille* «I* 2ft
cent* pour.......................................

Cachets pour mal d» tète, de
2ft «enta pou r................................

fieldtltz» en boite de 2ft cent»
pour...................................................

Emulslnn d'htille de foie de mo­
rue. de fio cents p<jur.................

fllrop aux hypophosphltes. de
$1 ftô pour......................................

f'éleri Composé, d* $1 TO. pour 
Rilseparellle. de $1 tiO pour. . 
Vin fer et b «euf, de $1.00 peur.

T.V 
50*- ftOe 
ft Oc

PILULES! PILULES!
PI ule* Fratl< o - A**tér|raine’.

Pilule» de j/ongue - Vl* Bo­
nard, Pilule» Cardinal*», Pi­
lule» Moro pour hommes. 
Granule» î,e Moyne, boite» «la 
fto cent» demain à..................... *14«

LES RHUMATISMES
Même lo» cm le» plu» obstiné* *••' 
guéritMnt pnr l'uMge de L’Eau 
Mi.vAralf. dk i/EpiFHAîffK, —. elle 
est etimulente, side à U digestion 
et eut très Agrésble su goût ; en 
rente seulement per

A. A. ORANGER»
êe ftraager Prêraa. Llbralr**, 

Montréal* 125—1 Ma—

THE IMPERIAL LIFE
Assurance Company of Canada

• (2’EscSllenta Avantages A offrir A dea 
agents généraux «L locaux, A la ville «t A le 
« atn pagne. Ij— contrat* les pins «vanta* 
geax seront offert* A de» homme» énergi­
que» et Habit».

SPLENDIDE OCCASION
pour de» homme» d’affaire* compétent». Il 
n’eat pas néce*»4lre d’avoir de l'expérience 
daoc ce genre d’affaire».

THS tMPRRIAL LITS A, dan» l’blx- 
tolre de» eempagnie» d’aaaurance sur la v|«*t 
un record «an» parallèle. C'est la mallleure 
compagnie et pour le porteur de polies e» 
pour l'ageoL ____________

E. 8. MILLER,
Oéraat Provlarlal,

260 rue Saint-Jacquet, Montréal.
IM—$

- %

5554
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^EaVAMTV — Om 4*m»A4« un* •*rv»o’* 
r*'h«Qt fair* U

—TP RI F—
t^rKVAVTR — Oa d^m^TxA* an* *#rr»rti*

y au No 19 rua Saint '*hrlMof>h* 1 .** 
!ava*a . un étaf? aau «rmaBt patîta fan-., i 
P'i+Ja A gas. Bona gag*-> 1W1

'*•»*■* P«»»kU ___ ..
vutsh \ nn iIhy*
EMProrDKMANUIC Succursale No 20
TROI VK

Pharmacie SENEGAL,WTI ATI#M V AC A RTE 
»E K V A NT£ DK J* AN »* JC 
MAISON A hAHi+* 
à Vl.MIKU 
rilOPKlAi NA VBIIORE 
VEUM

25 Ü’DTS
POCJil

25 CEMTS
1 c*u p.kr 
riiot «xtrv.

ALJiPOftfIRf.M 40 «Mb
‘J ctm mmr mat estra»

100 Rue Windsor (coin St Antoine).

VmB pmyreu !•• mfaa«ata«m Aavaavs 4a V A PHK9A&,

01TUATIOX8 VACANTES
V : 2S rants • • aaai ra* mot avti

< 4fJllMIH irBPlCKfUB - On drmaoie un
y 'omrnla 4‘éplcarlr d>ap*rlrnr»-, pouvant 

donnar da bonoaa référais •»« ri'adrrnarr '»J 
Holland, coin da la rua «tuuedur I.V> 1

< PJITPI#I5 — On demanda un coupla aana en. 
_»/ faut, pour prendra aoln d'una malaon 
l>/yar gratu t ro retour. H adr*SM*r chambra 

No 4, "La Presaa.'
/^AQRROYKURA, ETC. - On demande 
\_s corroyeura. "shavars” et dea p- sotiru'a 
pour travailler A la tabla ha présenter 4 la 
Montreal Carnage Leather Co , tanneurs. Ht
Heart. 14& 3

CV>NP1HETTK — On demande un confiseur.
/ emploi permanent h adresser au No 88 

rue 8t Jieiils, entre 4 at 8 heuraa p rn
lft<>-2

CIONPKCTION DES MATINEES — On de- 
y mande une perdban* qui comprend par­
faitement la ooafeciloa d';s mâtiné»* en sole, 

comme aaAdante du tailleur. S'adresser à 
M L>. Ai laird, A la Standard Shirt Co., Ll- 
01 i tad. 14&-12

CII’ISINIERE — On demande une cuisinière 
/ avec bonne» références. S adr*>t«er au 
No 88 rue Haiat-Manc. 149—2

CIOUPLB — Oo demande un coupla marié 
/ pour la nampagoa S'adresser A 90 rue 
Salnt-Jarau«s, chambre No 3, entre 11 heu­

res et midi, mardi. 120—1
57' u" Z’I'A'i':'™ J ILAVKJKAl-HIBXE» - On “dru*

/.l!îriîînH!.0r**îit'ni.itTa^#0!ur rMiîîtîï des ^ y olavlgr*phl»tes à domicUe. clavlgraphe 
dns charpentiers meouHlara. daa coplataa, des laatructlons gratia. Noue payons 10 rents

de l'heure tout en apprenant Envoyez 10 
rests pour échantillon et renne gnements 
Maritime Suppl

Une bonne eituation attend 
celui qui tait connaître eea 
aptitudes aux milliers de lec­
teurs dos petites annonces de 
LA PRESSE.

EMimoia DEMANDES
M maf t M MU i H Mat Mr mat mtr*

B^ UKJCAU DE PLACEMENT OlvATLIT. Ns 
1644 rua Notrs-DdmE via-d-vla l'AO un de 

villa Main a œuvra de louis» aortas lour- 
Me _

On trouvera A oo burnou t 
Daa oommlaroyagaura, daa n sais ton ta ba­

ts u ru da livra», daa comml*-8plo4»ra, des com­
mis da bar, das charretiers, des canductaurs 
tf'express, des Ogouta. da» ouilacteur», das 
prosslera. dse mécaoic-ians. das bloochlsaeusea, 
des apprentis. d»s ooebara, des bommr» da 
iMxir, das Ingéoleurs, daa chauffeurs, daa Jour­
nal lara. daa cuMlBiera, Ara bouchers, da» te­
neurs da livres das aidas da cuisina, das gar­
da. malades, des femmes da Journée, uo hom­
me utile pour réparât ions générales das b&tls-

_____  esm
cultivateurs, des peintres, ou polisseur de 
meubles, des ferblantiers, daa poseurs d'appa­
reils da chauffage, ata.

Une vlate des patrona aat aol 1 Ici té». Bureau 
ouvert de 9 heure» du matin à i heuraa du 
soir. — Urbain Laioataiaa. géraat.

W'éUlHINIERE — TTne culalnlér# française. 
K-S expérimentée, avec, bonne» référence» de 
la ville, désire placn dan» une bonne famille. 
Ecrire J.. 1740 "I* _________ ISO 1
/'tl’IHINll'RE — TTne cuisinière, pouv.uit 
A_>/ fournir de bonnes références, demande 
place, de préférence fi la campagne. Dor-
rherUr ISO—1

B.
pply Ca. I>épt. H . Mocton, N.

147-4

tAME — Dame 4e compagnie ou gouvsr-
;uis, l'anglais, laD.

naute. sachant le français, rang: 
musique, la couture, ménagère experte, réfé­
rences satisfaisantes. Ecrire à B., 1825 "La 
Prenes " 149-3

IEMPLOI DEMANDE — Un Jeune harbjer.
j li an» d'expérience, sofcre, parlant fran­

çais et anglais, demande place Immédiate­
ment. S'adresser A II. Varron. lOfl Hourget, 
Fa'nt-Henri 190—2

CXMME — Un homme demande r*la -e conn­
ue gardian de nuit ou pour ouvrage gé- 

. Ecrire A H . 1741
B
réral. Bonne» référence# 
"La Praaee.” HHb-0

HOMME — Un homme sobre et honnête de­
mande place, soit pour pat t ouvrage de 

bureau manufacture ou magasin en gros ou 
comme gardien de nuit, ayant toutes les ré­
férence» et recommandations posnlblee On ré 
pondra promptement si vous écrives A A., 
2t>4<Js*'La Presse." 14b n

HOMME — Un homme honnAte et sobre 
ayant bons certificats, demande emploi 
?omrae collecteur ou gardien de nuit ou me- 

nrr ifd ascenseur. S’adresser J. B., 14i>8 Sto 
Catherin#. lîW—1

T f OM ME — Un homme d une cinquantaine 
F I d’années, sobre, demande place, soit 
pouf petit ouvrage de bureau, manufacture 
ou magasin en gros ou comme gardien de 
nuit, ayant toutes le» référance# et rocom- 
U'rfndat.oo» possible». On répondra prompte­
ment si vous écrivez à H. 221 “La Presse." 

_____________________________________136—n
| Kl’NK HOMME -Un Jeune homme de 21 

an», sachant l'anglais et le français, de­
mande placn de commis, ou autre emploi 
» ntiH d'expérience dans la marchandise »ê 
l'.p. ayant bonne» références S'adresser à 

I. A. Bélalr. 403 Maisonneuve. 150—1
> K UNE HOMME Un Jeune homme. 21 
) an», arrivant de la campagne, sachant 
lie et écrire, demande place pour ouvrage 

général, nn peu d'expérience dans la msnui- 
<•: iç .S’adresser ce »olr entra 7 et 8 heures, 

rue Saint-Urbain, MWa-End. 186 -1

fi
, Il vous faut des élèves, une 
isttte annonce dans LA PRES- 
ÎE vous les obtiendra.

KLEVttb DKBIANDE8

ÎO : 10 its : H cent par mot extra

EL BV WF DEMANDES — CTI avl graphie et 
sténographie française» et angla.se». sn- 

hcIgnée» en six sematacs. pour les deux bran­
ches ; singlal». français, tenue de* livre», po­
sitions assurées. dlplAmss accordé». Système 
d'abréviation» sténographlquaa la plu» facile 
et le pflus rapide, enseigné ou envoyé par la 
malle. Bas prix. 189 avenue de 1* HO toi da
raie. ifto-i

CUISINIERE - SERVANTE — On deman­
de une culalatêre at une servante de ta­

ble. au No JM rue Halnt-Denl». 180—1 ^
/COUTURIERES — On demande des peraen- 
\_y ne» compétentes pour fair* de» blouse* 
et des maachea 8e présenter au Windsor Ba- 
saar, 2432 ru» Bt» Uatherlne. __ 150—1

CAO U PEUR — On demande ua coupaur au 
/ couteau, habitué A sa servir d'un long 
couteau. au»»l 50 personne» pour coudre des 

habit h d'enfants A la machine. S'adresser A 
John W. Peck at Co., entrée de la fabrique. 
0214 rue Beaudry. 1W>- 3

/■''IdUSINIER — On demande ua bon eutsl- 
\j nier. S'adresser 319 Commissaires.

* 156—8

CtULBINIERB — On demande une bonne 
y cuisinière, peur aller A Boucherville. 
« adresser eu restaurant Grand Vatel, 80 me 

Saint-Jacques. 156--8

CtOUTURIBREB — On demand» des fille» 
y d’expérience pour coudre dans le» mati­
nées de soie. H'adresser A Tooke Bros., Ltd.. 

320 Eta Elisabeth, Ht Henri 116 5

CtOUTURIBREF — On demande de* person
y ne» pour faire de.* veste» de tout*** sor­

te*. boas gages A d“» personnes compétentes. 
Be présenter au No 1857 m# Notre-Dame, 
près me MoOIll 116—1

/COUTURIER-COUTURIERE - On de- 
mande un couturier et couturière pour 

ouvrage de pratique de première Hanse 
Bons gages. S'adresser 357 ou 2030 Salnte- 
Uatherine, A. Amyot, tailleur. _ t-"' 1

/'iOUTURIERS — On demande des cautu- 
^ ' riers pour les pantalons. Place perma­
nente. Bons gages. 8 adresser au plu» tôt A 
T. Vlau. 136 8t Laurent, 3e étage. 150-1

/^OUSEURB — On demande 8 couseur» do 
Vy “Turns", chez Perreault Shoe Co., 45 
Maria, St Henri. MO 1

OÎUTURIERTCR — On demande quatre 
b >nn« s couturières, pour blouses, Jup •« 

de robes et jupon*. S'adresser Lamy et lamy. 
109 St Laurent.________________________W—l

(■COUTURIERE* — On demande des pemon- 
,7 ne» compétentes pour faire des panta­
lon* et vnet«» ; beaucoup d ouvraga et bon» 

prix payé* A des coutuilères de première vins­
se MoKenna Thomson #t Co, 123 rue Saint- 
,T arques. ______________ _ 156- 1

C%OtTTTTRIBRE6 - On demande 100 femme* 
y pour faire de» habits, vestes et panta­
lons. ouvrage d’avance pour hommes, bon# 

prix A de» personne» compétente» ; qu elles 
apportant un échantillon de leur ouvrage, si 
possible. Se présenter lundi *t toute la se­
maine. au No 112 rue Saint-Laurent. 160 1

CXOUTUfUKRES — On demande des P«'- 
/ son usa d'expérlanc# dans tou» !•* ué- 
partementa, pour faire des chcmia/R A «a ma­

chine, emploi permanent et bon* ga/eaAu*a 
des filles comme apprenties. 8 ad;sa*er A M 
Devis, A la Standard Shirt Jo..
avenue DMorlmler.

Limited.
•0-1 M-n

C°

AUX PATRONS
Les petites annonces dans 
LA PRESSE vous féront 
obtenir de bons employés.

SITU ATI O* S V AC ANTES

25 meta : 28 cents : 1 oent oer mot extra

A FTORNTTK •MODISTE — On demande une 
'JA. apprentie modiste ayant un peu d'ex­
périence. au No 360 rue Rlvard. 166 -1_

A PPRKNT1 BARBIER — On demande un 
J\. apprenti barbier ayant une couple d an 
née# d'expérience. S'adresser au No îkt2 rue 
Amherst, chez O. Neveu. 15t> -1

A PPRENTI — On demande un apprenti 
pour la reliure et un pour l'atrllcr de 

composition. So présenter A 23 rue Ft Nlctda*.
160-1

\ PPRENTIKB MODISTES- On demande 
dix hoiiDea apprenties modistes, au No 

32» S te Catherine.______ ____ 1MV-1

VPPRENTI-BARBIER — On demande un 
apprenti barbier. 2 an» d'expérience. 

No 1611» rue St Jacques, Ste Cunégonde. 
_________________________ 150—1

TJARBIER — On demande un barbier 1m- 
X» médlatemcnt. A. Goulet, 1262 rue On- 
tai lo._________________________. W6—1

BARBIKR — On demande un barbier, de 
2 A X an* d'expér ence. Bons gages. 37 

Côte Saint Lambert. t*iec« permanente, pour
un bon barbier. 186-1

B

11U K FER — On demande un "buffer". »ta 
Jlè blc et recommandable, ayant de bonne* 
rétérenc»»s. Se présenter aux Canadlad Alumi­
nium Works. 25 rue Bleui y. Montréal

_______________________ •150—2

BARBIER — On demande un barbier, plaça 
permanente. 018 rue Salnt-lAurent. Gar­

çon. préféré 166--1

ARBIER — On demande un bon barbier, 
place permanente. KHM Sa nt-Jacques.

186 1

BONNE -- On demande une bonne d’en- 
fsi.t*. une fille de chambre. Référencée 

exigées 410 : te Sherbrooke. v.» 1

TAOrTONNIF.REB — On demande de* per- 
W ton compétentea pour taira dqs bou­
tonnière*. S’adresser toute cette eemaire. A 
]. Bt 1 ger. £10 rue Falnt-Jacque*. 156-1

BOUTONNIERES On demande des per­
sonne* pour faire de* boutonnières H a - 

dre«-*cr A Fridman Pro*. 1SFi> rue Notre-
Dame, 186-1

BARRIRR — On demande ua bon harb'er.
place permanente. No 1477 rue Saint- 

Jacque? Ifwv. 1

BARBIER — On demande un Jeune barhta* 
d‘un ou deux' ans d'expérience, chexd’un ou deux» %ns d’expérian

O. Gervals, 87 Rachel.
ch* 

156 «

UTURIBR — On demande un Jeune hom- 
_ ms da 2 ou trois an?* d'expértance dans 

la# habita de pratiquée. lk>ns gages ; ouvrage 
permanent. S'adresser imméd!atenu'nt A H 
Goldberg. 118 rue Saint-Laurent. 3e étage A
gauche. 150—1

/"tOUTPRIERES — On demande de» filles 
pour travailler dan* le» hab.ts de pratl- 

quee. sachant aussi faire le» boutonnières A 
la main. Bon* gages». S’adrefeer A H. Gold- 
b^-g. 118 rue Salnt-I^urent, 3c étage. A gau-
obe. ____________________________ltVV l__
/^•UI8IN 1ERE — FILLE — On demande A 

l'hôtel Rtendeau. une féconde cuisinière. 
1 flile pour la cuisine et 1 fille pour

/NORDONNIBR8 On demanfle de* cou- 
V asura de "Turns ' dans l'ouvrage de 
femme. S'adrcsr.er Immédiatement, 1622 
rue St Hubert. 

/NIHAR P ENTIERS — On demande des char- 
\_y pentlere. S'adresser A Geo Sleep entre­
preneur. 26 rue Charron. Pointe Ft Charles. 
* ISO—1

TAILLE de CHAMBRE — On demande nine 
t; fille de chambre avec bonne» référen­
ce*. S’adresser au No 88 rue Saint-Marc.

149-

FILLE — On demande une Jeune fille sa­
chant roudrv. pour aider A faire Uouvra- 
ge du ménage ; on demande une bonne

couturière ; bonne* référencer rcduise? »e 
pré i tel au No 182 iu' Unlveraltê. WN1
Ti’MLLB — GARÇON -- On demande une fll- 
X1 le. 1 garçon de salle, ouvrage permanent 
S'adresser de suite. Onésime Octeau, 33 Goèa- 
mlaaaties. pré? église Bonsecoura. 150—1

TI31LLK On demande une fille générale. 
X1 S'adreeaer 1425 rue Notre-Dame Hôtel 
Bellevue. Rug. Maaee, pr<H>-___________ 166 1

FHA«E — On demande une Jeune demoiselle 
ou dame ayant un bon manuecrlt et sa 

chant parler anglais #t françala. pour ouvm 
ge de bureau. A la campagne, une ayant un 
clavlgraphe préférée. S'adresser par lettre A 
boite B. P.. No 8 Prummondvlli*. Est. P. Q.

156—1

FLI JB — On demande une fille de chambre 
au No 336 rue Sherbrooke .________ 150-1

FLLE — On demande une fille ou une fem­
me pour laver la valsaMle. pour une 

s»lV A dîner, place permanente. S adrerwr 
Immédiatement au No 1628 rue Notre-Dame.

186—1

1.AILLE — GARÇON — On demande une flt- 
1 le de salle et de cuisine et aussi un 
garçon de cuisine, au No 582 rue CnGg^

TAEMMB — On demande une femme com- 
X1 pètent# pour pour a'der A de** ner et A 
faire de* blouses et peignoir*, emploi perma­
nent et bonne position A une pereonne compé­
tente S’adresser A G. H. Harrison. 136 ru# 
McGI*. H* 2

F°RGBRON — On demande un bon forge- 
voiturier. chez J T. Garlépy et Cl*, 
le Montignv. Ouvrage A 1 année 

166—1

TAOROERON — On demande un forgeron 
J2 terreur, un poseur, immédiatement. S'a­
dresser A F Charlebols. 408 rue Richmond

150 -1

RGERON -- On demande un forgeron- 
poeeur au No 131 Craig. J. t>*r. 156—1

BARBIER — On demande un barbier d'une 
couple d'années d'expérience, place p#r- 

No 1356 rue Ontarioxnanente. S'adresser
156-:

ARBIER — On demande un bon barbier
parlant bien l’anglais, au No 2483 rue 

Cah 166-1
B
Bta Cahterine

COniTRIERE® - On demande des fil!*» de 
moulin, dan» Ica pantalons F adreaaer g 

Mlle Moatbrland. chea H. ghorey at Co
186—2

GARÇON - On demande un garçon de coo- 
f ance. avec référenças, pour ee rendre 

utile dan» une cuisine d? maison privée et 
ciqnmlafion* S’adneoer 820 rue Saint Denis

156—1

GARÇON - On demande un garçon de 
bureau, connaissant lea deux langues 

Drouin et lAmarche. bâtisse New York Life
186-1

(^ARCON — On demande un garçon fort 
* pour ouvrage général dans un restau 
rant. 25 rue Notre-Dame, Vlauville. S Ri­

chardson IV» 1

HOMME - On demande un homme sobre, 
adroit, et pouvant «e rendre générale- 

| ment utile, emplo. immédiat a» perma 
I nent 8 adresser au No 88T rua 8alnt-Den‘s 
^ 156—1

SITUATION» VAC’A N’TKS
tft mots : 25 canta ; 1 cent par mot axtra

NOMME FILLE* - MB demande un
homme comme gardon tt uu homme 

pour ouvjag» général ri de» filles pour aei vir 
tables. Luropean ilote! 282 rue .Sa.nt 

Reel-_________ ___________________________156 1

nOMMEF On demande deux hommeti 
célibataires capable» de traire leg va­

che# et connaissaut la culture S'adresser 
demain marin, entre H et i» heures avant- 
midi. 2d0 Centre. Folnte St Charles. 150 1

JEUNE FILLE — On demande une Jeune 
flile au No 144 rue Halnt-Denl*. pour 

avoir soin de» enfants et aider au ménage 
___ ______________________________________186-1

JEUNE HOMME — On demande un Jeune 
homme comme m»h»ager, et pour *« ren­

dre utile dans un niaga.'Cn, au No 2344 tue 
.Hainte-Uatherlne 150—1

IKt'NE HOMME — On demande un J?une 
homme jxair f.readr* |,oln d'un rhsval et 

*«s rendra utll* dans une épicerie. K'adr'hser 
Ml * 186—1

JEUNE FI LL/E — On demande, dans un* 
petit* ram Ile. une Jeun*- fin# de 14 A 

17 ans d- la campagne préféré* — S'a­
dresser au No 1983 rue Notre-Dame 
________________________________________186-1

■ FINE HOMME On d'Irlande mimédla- 
tement un jeuue homme. 16 A 17 ans, 

pour épicerie, de campagne préféré. S'adres­
ser par lettre ou personnellement, 1758 Ste 
Catherine, C. E. E. Autbler. 150—1

J EUNE HOMME O* itWflr Immédiate­
ment un Jeun** homme pour se rendre 

uti^e dans une maison et faire un Jardin, S'a­
dresse?. avec référence*, entre midi et une 
heurp. 319 rue Hh'Tbroofce. 180—1

JEUNE HOMME Or. demande un Jeune 
hornoae pour laver la vainaelle. 5.32 rue 

Craig  150—1

JEUNE FILLE — On demande un* Jeune 
fill#, ouvrage général d‘* la maison 133 

8haw. 150—1

SERVANTE — On d-mande un# eervan’e 
général# 418 ru# Bt T>#nl# 156 1

SERVANTE — On dasnar.d# un# servant# 
3 général# pour tr</» peraor.re# g'adref 

au numéro 954 avenue de rHôtei de Ville. 
___________________________ 150-1

SERVANTE — On demand# un# servant# 
? au No 447 ni# Balnt-André Pa# de la- 

v a g#._____________________________ 186-1

^ ER VANTE — Oa demand# un# bonne s#r- 
JO vante général#, pas de lavag'- ni r^pa»-

I -«ge. pa» d# déménagement, au No 38A rue 
Saint-Hubert. 156-1

^ERVANTE — On demand# immédia emer.t 
I O un# servant#. d« la campagn* prfréré*-.

pour un# dam# seule. #ila aura le confort du 
I cb#a sol. H’adreaaer 382 rue St Laurent

________________________________150-1
CIERVANTE — On demande une servante, 

1 . *5 pas de lavaga ni r*p»#aaga b'adreaser
— i au No 279 ru# St Hubert 150—14^ERVANTHfl — On demande une fi le de 

FT chambra et une servante générale, au 
No 73 rue Dubord. 150—1

SERVANTE — On demande une s#-vante 
au No 471 rue St Hub'-rt, devra coucher 

»h#x elle, ni enfante, ni lavaga, réfé ence» 
; exigé#». 150—1

IEUNE FILLE On demande une Jeune 
*J fille pour ouvrage de la maison S'a­
dresser un No 133 rue Shaw. 156—1
JEUNE HOMME On defnande un J»une 

k.w homme pour voiture de boprher S'adres- 
9Î» rue Saint-Antoine, après 7 heure» p. m , 
832 Hlppolyt* 156—1

IBUNE HOMME On d-mande un Jeune 
♦J homme pour un magasin de fruits, par­
lant anglais. Référença* exigée». 10H Wind­
sor 156-1

JEUNE HOMME — On demande un Jeune 
homme fo t. avec un p?u d'expérience, 

pour faire la livraison de la viande et pren­
dre soin de deux chevaux H'adresf^r chez 
Jo*. Glguèr# et C.#. 34 A 40 Marché Bonae- 
cours. 156--1

1EUNE HOMME Op demande un Jeune 
homme pour oiRrage général «t le net­

toyage de la "bar," au No 84 rue Saint- 
Jacques ____________ 156—1

JEUNE HOMMF* — On demande un Jeune 
homme avec 4 ou 5 ans d'expérience 

dans l’épicerie et aussi bonne? référence:*. 
S'adresser au No 33 rue Favard. A. Beaulieu.

149—3

LAVEUSE On demande une laveuse au
No 960 rue Saint-Dominique. 156—1

Laveuses repasseuses — on de-
mande .le» laveuse* et des repasseuses, 

Immédiatement The Pari* an laundry. 2847 
rue flalntt Ca hcrln». ____ ______ 150—1

LABOUREITR On demand# un bon la
boureur avec deux chevaux. S’adresser 

A P. Watties. Outremont. 156—1

EUNIER — On demande un meunier corn

SERVANTES — On demand# Immédla-te- 
ment deux aervante# général##. H'ad rea­

rer au No 344 ru# Shaw ________ 156-1

(^HRVANTB — On demande ua# bonne ser- 
JO vante générale, sachant 'air* la '-ulsln* 
av#c référenc##. lavage en de.hor*. bon» ga­
ge a S’adresser 820 rue Ha.nt-Deais. 
____________________ __________________ 150—1 ^

SERVANTE — Ob deanand* une bonne ser- 
lo vante ainsi qu'un* cuisinière recom­
mandables. qui consentiraient % aller à Phila­
delphie S'adresser au No 112 :u# Université, 
à Mm# John McShaoe 146- 2

SERVANTE — On demande un# fille d« 
chambre bien recommandée, pour un* 

famille de trois personnes. S'adresser au 
No 393 St Hubert 149—2

SERVANTE — On demande Immédiatement 
une xervant* géuérale. parlant nn peu 

anglais 440 ni# St D#nls. 150—1

SERVANTE — On demande une se: vante.
au No 141 rue Uh‘rrler, pat> d* blan­

chissage, références exigée». 150—2

SERVANTE — Oo demande un* servante 
générale et une fille d# chambre. S'a­

dresser 8 443 rue Mance. 150—1

SERVANTE — On demande une servante 
cia

C41
JO de première classe Inutile de se pré­
senter *1 on n'est pa* cuisinière. Pierre Ub 
colne. 1981 rue Saint-Jacques. Saint-Hearl. 

_____ ______ ______________ 156-1

SERVANTE — Ou * besoin d'une servante 
générale, ge TAiit* au No 22 Bishop, ta- 

mlll# canadienne 156—1
.C4ERVANTK — On demande une Jeune *er- 
éO vante pour aidir aux travaux du mé­
nage. S'adresser 171 rue Guy. 156—1

SERVANTE — On demande une servante 
•O générale sachant trè? bien faire la cui- 
siae, bien recommandée, et passera l'été A la 
campagne, prix $15, sans lavage. S'adresser 
364 Sherbrooka. 149-2

I SSE RANDS — On demand» des tisse­
rand?. ceux avec familles préférés, bon-*T

gagea et emploi permanent Merchant* Cot­
ton Co.. St Henri d# Montréal. P. Q.

147—n

VENDEUR — On demande Immédiate­
ment un vendeur d# première clasre. 

pour vendre, A bas prix, une nouveauté trè* 
pratique, il sera surpris, permanent, recom­
mandable. stable, mentionne* l'Age, expérien­
ce pa» nécessaire. Belmar Mfg Co.. Canton, 
Pa. 15<é-2

fr*-----------------------------------------
7AITER — On demande un waiter, gar­

çon de salle. S'adresser A Khô^l St^Ja-W
mes

Wl■étent. «apable de prendre charge d'un 
moulin A farine. A s*cl*. A bardeaux, et d'un 

planer." Mon? gage». S'adresser à H. Pe­
pin. Sainte-Adèle, comté de Terrebonne.

156—8

MENUISIERS — On demande deux menui­
sier* S'adresser ce soir, ou demain ma- 

tiu. h u No 482 rue St Hlppolyt*. 150—1

MODISTES — On demand* une piepitère 
main dan» les Jupe», et aussi des mains 

dans le» corsage*. S'adresser No 147 BDury.
150—1

MODISTES — On demande d#s modistes 
pour coudre A la main et des filles d'ex­

périence pour coudre à la machine, dan» les 
blouses de sol*. American 811k Waist Mfg. 
Uo . 323 rue St Jacques. 150—6

MENUISIER — On demande un très bon 
. nvnulsiei . au No 3 ru# Hanover, 2e tue 
ou. f*t de la Côte du Heaver Hall. Km. La- 

coinbe, gntrepreneui. 156—1

MODISTES — On demande des modistes et 
des apprentis ayant une couple d'an­

née* d'expérience. Mlle Houde, 221 tj Saint- 
La urent.   156—1

MANOEUVRES — On demande de? manoeu­
vre». pour 7 heures, demain matin, coin 

de la troisième avenue et Notre-Dame, à 
Vlauville, Maisonneuve. S'adresser sur les 
lieux. 150—1

ASSOCIE DEMANDE
SK Tn~t* : S oanta : 1 o#nt par mot axtra

ASSOCIE — On demande un aaaoclé avec 
$300.60 capital, pour affaires commer­

ciales payantes. S'adresser de suite par let­
tre O. L.. ohambro 5. 246 ru# St Ja que*. 
Montréal. 150^1^

ASSOCIE DEMANDÉ — On demande un 
associé possédant un capital de $2,000. 

pour affaire sûre déJA établie et rapportant 
cent pour oent. Ecrire S., 507 "La Près?#".

149-2

AGENTS DEMANDES ,
M mots : 28 cents ; 1 cent par mot «xtra

AGENTS — On demand# des agents dan?
tou* les territoires inoccupé» pour la 

vente des Cabinet»*à bain de vapeur Niaga­
ra. Ecrivez aujourd’hui. Joues et Co.. 37 rue 
Yonge, Toronto. 29.1,8

Pour louer' vos maisons, 
adressez-vous aux locataires

3ui liront vos petites annonces 
ans LA PRESSE.

MODISTE — On demande une modist# de 
robes de première classe, pour prendre 

charge du département des changements, 
aussi quelque* personnes pour travailler dan* 
les Jupes et les corsage» S'adresser immé­
diatement A M. Gaudry. département des 
manteaux, A la Cle 8. Carsley, Liée

MAISONS A X/OUER

28 mots : 28 «aaita t 1 «aat par «oc extra

LATB — A louer. 17 rue Em#st. bas, 6 
appartements, eau chaude. 21 rue Er-

M
156—2

ENUISIER — On demande un menuisier, 
au No 419 ni# 8t André. 156—1

MARBRIER-SCULPTEUR On demande 
un br..» ♦ai’.eur de barbre ou sculpteur, 

capable de lettie’* le marbre et granit, et tra­
ces se* lettres lui-même, emploi permanent 
pour ouvrier co-.petent et sobre Ecrire en 
mentionnant salaire et capacité, Z. Maranda. 
marbrier, 1085 rue St Va Mer. Qué. 148—8

PLATRIERS — On demande des plâ­
triers. S'adresser entre midi et une 

heure, et six et sept heures p. m. lt» Châ- 
teauguuy. 156—1

PEINTRE — On demande un peintre-blan­
chisseur au No 861 rue Saint-Deni*. M. 

Bouthil’.ier, entrepreneur. 156—1
.TNTKKS On demande six bons peintre# 
au No 166 rue Congrégation. 156—1

T>E1NTRE8 — On demande des peintres au 
n> 210 t vie Balnt-André. 156—X

1>i * *MUi KK On d ma ! imméd o - mont 
un plombier d’expérience et de prem.ère 

ela?#e. pour système de chauffage \ eau 
chaude et do gax. 204 rue Saint-Antoine. 
PEINTRES - APPRENTI - Os demande 
X _ dos pe.ntre» et blanchisseurs aussi un 
apprenti, au No 1490t* rue Salnt-Jacque» F. 
Saint-Jean. 150—1

F
neat, milieu. H.appa-item*nt*, eau chaude, bon 
marché. P. A 'jagnon. 256 rue» Saint-Paul. 
Bell Tél M. ééô.^'. _ __ 150—1

TJ3LAT A LCfUQHâ — Fiat de « appart#- 
X tements. balcon #t galerie en arrière. 
$12 par mois, très moderne. Vendra les tapis, 
bon marché, ainsi que les meuble». 5 Notne- 
Darae de lourdes. 186—1

FLAT — Beau fiat A louer, près carré St 
Louis. 477 8augulnet. 6 chambre», bain, 

w.c., balcon. $13.00 par mois. S'adresser 211 
St André, ou 206 Sanguinet. 150—1

1VI

pi.OM BIERS — On demande deux plom- 
blers, a u No 442 Dorchester. 186- 1

T>E1NTRE8 — On demande deux peintre» 
X ch** Bétsrd et Major. 1947 rue Sainte- 
Catherine. _____ 156—1

PEINTRES — On demandé des peintres 
au No 94 rue d'Argenaon, Pointe Saint- 

Charles. J 50—1

PEINTRES — On demande de* bons peln- 
ti*s de maison et un garçon fort. Wm 

Young, peintre, etc . 2786 rue Ste Cathe­
rin#. 156—1

T>EINTRE8 — On demande immédiatement 
X 10 peintre». 267 rue St Martin. 156—1

rHARMAClE GAUV1N - Etudiant «n 
pharmacie — On <b mande un étudiant 

en pharmacie, chex M Gauvln. 12b6 rue Ste 
Catherine 156—1

PHARMACIEN — On demande un commis 
pharmacien de 4 a 5 an? d'expér.enee. 

p«r'ant ’.'anglais >'t 1# français. Ecrire A G . 
1742 "La Presse."_____________________186-2
ÏÏEINTîÆB — APPRENTI - On demande 
X dt» peintre* «t un apprenti, 386a Oaig

156-1
IhEINTKES — On demand* de* peintre* 
X b .\nehi*»eun» et tapissiers, ches E La- 
msr. 574 rue Sa1nt-Domlnique:_______ 186—1 j

Ï8EINTRKS — On demande des peintres 
■ compétents chei J. H. Lambert. No 
1542 Ste Catherine.150-1

PLOMBIER. CHARPENTIER. ETC - On 
demande un plombier, un charpentier, 

un peintre et un homme pour Imiter, bon» 
gag** Be présenter immédiatement au No 
36>v ni# Aylmer, en arrière. 186—1

— On demande «n# servant#ERRANTE — On demande un# s-'rvan 
$3 au No 16 carré Ft Louis. 147 4

F*ATS — Deux Jolis flats à louer, 6 et 7 
appartements, fournaise Daisy. $10 et 

$11. 332 et 334 :ue Saint-Urbain. vlHc Saint- 
Loul». S'adresser A Madame Yale. 7a rue 8t 
Denis. 150—1

ij^LAT A LOUER - Maison 14 ru# Saint- 
Deni*. #n face du carré Vtger. 8 appar­

tement». Réparations seront faite» par le 
propriétaire. S adresser sur le# lieux 
_____ ______________________________150-1

IOOEMENT - A louer, un logement con- 
j fort able, en bon ordre. 4 chambre*. No 
1 rue Bord de l’eau. Prix modéré. S'adresser 

A J. Chnstln et Ole. 149 Sanguinet ISO—n

LOGEMENTS— A, louer. 2 beaux logements, 
338 Lagaucbetiêr# et 347 rue Berr . belle 

lo^'allté et très propre. Condition* facile#; un 
voisin de rue Ontario et voisin de rue Saint- 
Hubert. __________ _ 150—2

IOOEMBNTS — A louer, au centre, quel- 
> ques logements de 3 A 8 appartements, 
très confortables, avec une grande boutique. 

Condition* facile* pour bons locataire*. S'a­
dresser 829 Saint-Denis. l'après-mtA. 
____________________________ _________ __150—1_

Logement, milieu - a louer, pour i# 
1er mal. rue St Hubert. No 649. prix 

$14 00, 8 grands appartement*, très confor­
table. moderne, imitation chêne, pa* d'affi­
che. pour cause de départ. S'adresser sur les 
lieux. ___ 156-1

Logement — a louer, su no 109 rue 
Mltcheson, un Joli logement contenant 

ù appartements, chambre de bain et w.c.. 
grande cour seule, ayant été loué et rem!» 
pour caus# Imprévue. S'adresser sur le» 
lieux, ou A L. G. Grntton, bureau de "La 
Prôna''.___________________________ 14.%—n

LOGEMENTS — A louer, logement*, fiat*.
454. 462. 476 rue Berri. de 6 chambres, 

cave et cour. b. w.c., en bon ordre, pour $12 
par mois S'adresser à A. Laptene, 3C9 ru# 
Sherbrooke. 147—«

LOGEMENTS — A louer, A bas pr.x. ma­
gasin 810C Rachel et plusieurs logis. 

1406 A 1430 Sa.nt-André. $8 50 ; de? flats rue 
Saint -Denis. 1498-1497. $8. Alex. Hogue. 896 
me Saint-Hubert. 1W-4

LOGEMENT — A louer, nu No 682 Drolet.
un logement. 4 chambres, bas. en Nui 

ordre Isidore Crêpeau, chambre 4. bâtisse 
New York Lit#, téléphone*. Bell M 2367. 
Marchands. 833. 156—3

Maisons A LOUER — No Wl Sanguinet.
8 hambre*. $9 00 ; No 393 Sanguinet. 

8 chambre?. $11.00 Bain «t w c. S'adresser 
T. Latour» 11*. 19 aven tie l*vsl. ou 516 Craig 
Tél Bell M«ln 2238 ; Est Iff* ^ 150-2
AfAISON — A louer, bas de maison, deux 

étsges. 7 appartements, située sur In 
rue Drolet, 131 trê* coofortsble. $8 S a* 
dresser A 115 Drolot 156-2

SERVANTE On demande une servanteSi
générale ps# d# Istsg* 8e présenter A 

3552 ru* Notre-Dame, le matin, de 16 a 12 
heures. Le soir, de 7 à 8 heire* 148-4

MA1FON — A louer, à prix réduit, un» 
en brique très con-

"l g ARSON — A louer, uo# ma .son situé# sut 
.•r*. .a rue Ft Laurin-. No pio*-* nv.r.-
tag-us# pour mai son de p^aaloo. 11 ap, ar a- 
ir.-nt». bain, wc , gaz. < hauffé- à l'enu 
« haude par 1# propriétaire, eu parfait ordre, 
b a4rcaa#r 133 avenu* Esplanade i5o—l

MAINONé A LOUER*
; 2U» rue St Chaii^a-borromév. 

$17 ; 311 rua bt Hippo./te. $10.ul: . 512
ru# bt Hippoiyia, $12'Ai ; AjC r-i« 8t Ig>u;s. 
M.lt» End. flu UO ; 15 st 17 rue Ba.-ia. $20 uu ; 
212 ru« McGill, magasin. $5è 33 5. rue
Couraol, $19.09 . 949 rua bt U'maia. $12 >JÙ ; 
959 ru# Kt Urbain. $12 Oo ; 953 rua St Urbain. 
$14 Ou ; 965 ru# St Urbain, $14 Ou b ad «e#»# 
A T. F, Tt they. Impérial Budd:r.s. 1 7 ru# 
St Ja que*. 139 n

AlbON — A louer, haut d# m*inoa. N« 
294 rua 8t lauréat. S’adieeeer au bu- 

au du Parc 60 h mer. 122—n

J AJ AlbON — Maison A louer, 5 apparte- 
ÀIA nient*, w.c.. avenue Mercier, en parfait 

[ orur#. b adressa No 561 rue 8nlot-André.
»___________ _____________________________ 180-1

MAIÎKiN — A louer. 1525 ru# Ontario, mai­
son A quatre étages, ontenant 15 ehaxn- 

h• «• a, tournais# A «au chaud#, plomberie mo­
dern*. présentement occupée par Dr Ville- 
neuve. Bonne place pour un médecin qui dé­
sirerait s’établir dans un bon quartier. Loyer 
$*O0 par année. S'adresser A Louis Fréchette 
406 bfrerbrock# ou Blou.n, Deaforges et La- 
touflie, 518 ru# CTslg._______________144—n

MAIH^fN — A louei. $15. pas de taxca, mai 
s#ml-détachée. N» 886 m enu# du 

Parc, H plèee*. fournaise Daisy, gaz. porte 
4a service, grande cour et cave c:rae.ité-. Geo 
Mardi, 715 avenue du Parc, soin St Louis. 
1 après-midi seulement. 144—n

CHAMBRES A DOUER
10 caats ; % oent par mot extra

A VENDRE - «ARti.UNA E* PIANO# LT
/V ’Jr. jI k* — Uato.n-i 4 '--•ans

Bru#, un me'rument 4 UA* MAwr.'- ' r 
a été «-.«é sia mo.* Pr*a Pria 1
$375 Roudoi. 4j".t d'Evaos Sro* a.»^r *n 
acajou, t j vi* péua»«# #t aecc*cou#f d* da. pe- 
m«au<>.iB*. a été .o*oe sa mo-s Pi-x #><5 
Piaao n » WiMains. Model# L T 1-3 oe- 

| mv#». a été loué # OKUt, p*.x $25“ bt* n*ay 
droit, b*.le ca w* #3 bo:a d« ro##. d*^sat A 
panr.«*aua. $1M> piano Ln.*-.ot Caolnet 
Graau caisea en ébèu«. $175 P.an' droit 
MeiatsmAO. format moyen, panneaux fr**. 
fltic* R S Will a m*. 7 octave#. »iô6 bcae- 
maxker eroit. netrumen' o un »ec uoux co.^ 
d*» dotée» sl5“ P ane •ottag* Brown, tou­
che» en jvo.r* $8** Petit piar. Craig, caisse 
*n boU d* r >r#. 6i* o<tav*». Pr x $45 P an^e 
arié» L.égant Luna^m pi#d* «uiptés *t 

lyr#. 7 1-3 o ta.-* $lbo i^igr.t* N’tatOA et 
Bradbuic. in*t.um*nt d un o#au »<>n. $125.

aiee# #n noyer, prix $114J 
dart, tou n#* *n Ivoire. •».*»* eu bo:s d>

btai.^ry #t bon*, octaves. $ô5. Grand 
p ano B. ondword, caisse en bots d* ro#e. $i5 
«Jrgue? orgue Ckxur.ua d* Tnoma*. 15 j#ax. 
clarinette *t picoio Prix $1H*. vslast l# dou­
ble Ka:n do#*i#r élevé 13 Jeux. au*#, bon 
qu un neuf. $75 E.^gant orgue Doherty, su­
perb# calm* sculpté*. S65 Karn. caisse en 
noyer solid*. 12 Jeux, doss er élevé $56 Ma- 
»<vr. *t Hamlin. 5 séries 4 • ne nés, instrument 
d’un son méiodieux. $45 Ces .nstrumem* 
sont la meil.eure valeur A Montréal Satio- 
fa tlon garanti* ou l'argent remis Voy?a cot 
nouveaux p.ano# CuboieC G. and. pourvu» d ac- 

| ce**c:re# •musicaux au mo>*n des-iuel» la 
I harpe-œandoltn#. i# banjo la gu tar*. et- 

peuvent être imité» A la perfect.on Pr.x seu­
lement $299. payable» en troi# ans. Layton 
Bros . 144 rue peel, carré Dominion. N B. — 
Ouvert I# soir 156—1

TNfOL PE — On demand* A a heinr «e 18-
JZu t<>upa ou d* la beurr* de lia. pour tu- 
t'.quer du papier J R Walh^r et Co 3i 
ru* Common s^* ■#

t^XPRBnè —”On dema. d# à achîttr cm A 
3 • u r. un esprer» 4é«r, pjur ép|-i#.. 

b adresser B P

FIXTURE? — On demande à acheter A bon 
mari.né. des fixtures d'o-'ca*-oa. pour 

wane bouticfu# de n.'>*!** d* chapeaux Ar- 
g-r.t cemp'ant Ecrire A K . 1739 La Pr#n- S# 156—1

CW AMBRE A LOUER — Eau chaude, gaz.
/ lumière Au*r entre les rues Lagauche- 

tièra et Dubord, 64 Saint-Den s. 149—3

(1HAMBRES — Magnifique» chambr#?- meu- 
j blée*. grande garde-robe, lumière Auer. 
amélioration.- modem*», iarn.il* privé* S a- 

dietser 32 rue Saint-Déni», Jardin Yige..
150—3

(tliAMBRE — Chambre A louei. dans un# 
y famiile de deux personne*, 1496 ru# On­
tario, près de la rue Saint-Denis. 149-2

C4HAMBKES — Belles grande» ibambres A 
/ louer. 1* premier mai. au No 387 Dor­
chester. a'.ci a cette date, veuillez vous 

adresser 1028 run Ontario. 149—2

/CHAMBRES - A louer, belles chambres 
simp!*» et doublas, meublée» ou non 

meublées, chauffées A 1 eau chaude, bain. a. 
c. S'adresser au No 2&i St Urbain, cola On
tari©. 156—2
f <HAMBRE — A louer, belie grande cham- 
^ bre double A l'étage du nain, gaz et 
eau chaude, avec ou saus pension. 130 
Champs de Mars. 150—3

C1UAMDKL - A louer, belle grande cham- 
/ bre de devant, sur étage du bain, eau 
chaude, lümière Auer. S'adresser 163 S- De­

nis. ________ 147—4

C'HAMBRES—A louer, grandes chambres 
meublées ou non, étage du bain et w. c. 

Aussi grand salon au deuxième, meublée ou 
non, 267 St Denis, coin de Montigny. 150-6

AAit.L BLLMENT8 — A vendre, compiam 
ou A crédit, ameublements d# salon, d# 

chambre A coucher, d# aali# A dîner, tapis. 
nd#aux «t po«.es. Prinos Co. 33 ru# Saint
Laurent.

BUGGY—A vendre, uo Québec-buggy de 
seconde main très propre, un bargain 

pour un prompt acheteur. S adresser 3ôfe Vi­
sitation. 150—1

CIOMPTEUR — A vendre, un bargain, comp- 
/ teur et additionneur automatique, garan­
ti. Grand Vatel. 5o Paint-Jacques. 150-1

C«ALSSFS-B«JlTp;s — A vendre, six bonnes 
/ gtandes calss-is avec couvercle, pour le 
déménagement, prix 25 cents chacune. Au&ei 

boites plus petite». 5 cents. 462 rue Dorches­
ter. lôO—!

C «OFFRE FORT — A vendra, 1 grand cof-
/ fre-fort complètement A l’épreuve des 

voleurs, coûtant $30u.OO pour $135.00. A un 
pp'mpt acheteur. S'adresser au Canada Re 
gistry Co., pi bt Alexis, Montréal.__ 129—n
/XARDES — A vendre, un "set” de "'arde*.
\_y "Custom Cards” #t un 'picker," de 
première clae.-e et d'occasion. R. N. Walsh. 
Ormstown. Québec. 144—Ijs—n

C°MPTOTRS A vendre, comptoirs en 
très bon ordre, aua-1 1 grand coffre-fort, 

complètement A l’épreuve des voleurs, il a 
coûté $3ou.OO. nous le vendrons cette se­
maine k $135.00 seulement. S'adresser au Ca­
nada Registry Co., 20 St Alexis, Moiuréal.

126—n

/CHAMBRE A LOUER — Chambre garnie 
V A louer, pour monsieur seulement, dans 
une famille privée, sans enfants. No 116 rue 
8t Hubert. 150—1

(CHAMBRE — Chambre meublée A louer, 
avec gaz et eau chaude, au No 357 rue 

Dorchester. 150—2

/tHAMBRE — A louer, enambre de devant. 
" v au premier étage, chauffée A l eau - hau- 
de. gaz. privilège du salon, piano, Ste
Catherine. ____________ 150—1

CtHAMBRE — Belle grande chambre ?’ur le 
/ devant, avec bonne pension, pour deux 
messieurs. $3.50 par semaine chacun. 307 rue 

ba.nt-Denis. 150—1

C'IHAMURES — A louer, chambre# meu- 
s blées, doubles et simples, gaz. rau chau­
de. 1883 Sainte-Catherine, près rue Cadieux, 

porte à droit#. 150—1

/CHAMBRES — A louer, chambres meublées 
\y A neuf, avec toutes les améliorations 
modernes, en face du carré Viger, pas d’ea- 
fant. Maison très tranquille. Pas de démé­
nagement. :5!2a rue Craig. 145-7

C1HAMBRE — A louer, chambre très cou- 
> fortable. S'adresser .WV Dorchester.

149—2

CHAMBRE A LOUER — Un salon double.
pour monsieur, dans un ha», pas d’en­

fant, strictement privé. S'adresser le soir. 
210 Sanguinet. 150—1

CHAMBRES — Chambres meublées ou non 
mcubléee, pour une ou deux personnes, 

sur l'étage du bain. u»age de la cuisine, au 
besoin, dans une fam.lle privée, pr.x très 
modéré. 237 rue Salnt-I>ominique. 149-3

DIVERS — A vende-». Cheval, harnais, ex­
pies» #t buggy A deux sièges. 1*7 rue

M -reau 186 I

DIVERS — A vendre, garn ture* de buvette.
ainsi que cloisons be présenter au No 382 

rue Craig. 150—1

DIVISIONS — A vendre, un lot d* divi­
sions vitrées et portes de toutes <iimen­

tions. I# tout en bon ordre. S’adrea-er au 
surintendant d# La Presse 146—n

Epicerie - restât rant - a vendre
une épicerie st restaurant, bonne clien­

tèle, meilleure recette de TJetlte bièr» au Ca­
nada, 7 ans d'existence. A vendre pour cause 
de santé. 175 Panet. 149—4

(CHAMBRE — Chambre A louer, sur le de- 
J vant ; une très Jolie grande chambre, 
double, conviendrait pour couple marié ou 

deux messieurs, 46 Saint-Den » 149 -11

CHAMBRES A LOUER — Belles cham­
bres meublées ou non. sur l'é age ou 

bain, au No 139 rue Saint-Laurent, dans» une 
famille privée, sans enfant. 149-3

GAZE LIE RB — A vendre. A bon marché.
pour cau#s de départ, un set de gaze- 

liers en cu.vre. S'adresser 944 rue Saint- 
Déni*._______________________ ____________150—1

GLACIERE — A vendre, une grande gla­
cière automatique, en noyer noir, avec 

glace anglaise — plate glass — convenable 
pour un boucher. S'adresser A T. H. Cluff, 
Gilmour House, Ottawa._____________ 145—d

MEUBLES — A vendre, le 1er mai, meubles 
à des prix très raisonnable?, ameuble­

ment de cinq chambres à coucher, de salle à 
manger et cuisine, presque neuf. S’adresser 
à Mme Yale, 138 rue Cathédrale. 150—1

MAGASIN — Ma gasin thé. café, vaispelle.
granit, ferblanterie, tapisserie. A ven­

dre à bon marché A un prompt acheteur. 
Bon centre, bonne clientèle S'adresser 253 
et 256 rue Saint-Paul. Montréal.______ 149—2

MONTRE — A vendre, une montre en or, 
14 karats, garantie, vendra bon mar­

ché ; un bargain. S’adresser par lettre A H.. 
353, bureau d# “La Presse." 124—

PIANO — A vendre, un grand piano We­
ber. a coûté $1200 ; on .e vendra pour 

$350 ; se présenter au No 65 rue Mackay. im­
médiatement. ____________________ 149—2

SÛR- PUNAISES. ETC. — A vendre, la
fameuse préparation de Nathan, pour ex- 

term?ner les coquerelles, rat» et souris : cette 
préparation est en bottes de 25 cents. 50 
cents et $1.00. Noue vous rembourserons votre 
argent #i elle ne nettoie pas votre maison.
71 rue Saint-Laurent.________________148—3
TJÎOELES — A vendre, poêles à gaz. paya­
it blés $6.00 par année, après trois paie­
ments, le poêle vous appartient. Ils conser­
vent les cuifines fraîches et propres. Ren­
dez votre femme heureuse. Poêles po»ês et 
raccordements faits gratuitement. Compagnie 
du Gaz de Montréal._________________ 145—6

Rust ai ' rant — a vendre, un ntsl Mira 
d* bonbons, cigare», etc., aussi p:ano; 

établi depuis 15 ans. bonne place d'affaires, 
et bonne raison pour vendre. S'adresser à O. 
Séguin. 667 Ontario._______________ 150—6

ESTAI*RANT — A vendre, pour cause de 
maladie, un restaurant. 487l3 Craig.

150—1

EMPfiVNT
1 csat pi

T7MPRUNT — On demande A emprunter 
r, : -*» à Hnq pour cent,
première hypothèque, «ur propreté, dai.» ua 
'i-t me;::#ur» quortie.-# de Msniréa,. Ec; .re^A 
L , 1738 La Presse ’’_______

ÏEMPRUNT — On demandé A *rnp:unier
j $15.«M») «ur une propriété ma-ufactU' 

rière. .-a cette ville premt re hypotr.rque. 
Intérêt à 6S pour c^flf par année. Ecrire A 
M . 1752 bureau d# ' La Preas* iao-l_

i EMPRUNT — La fabrique 8a nt Charlea, 
j M-mtréal. demand* *■ t*ant#-dix ram# 
dollars à emprunter. S’adresser au curt. No 

267 Cantre.__________ ______________ 14>--_

EMPRUNT — On demande ft emprunter 
$4.'.où A 5 pour ce-.t d .ntérét sur un# 

propriété A la fm;nts Claire, valant $0 «w. 
Ecrire A A. liS-i bureau de "La Fr«**« •

îfl mets

l’KKDU

S conta ; 1 cent par «sot satra

BOA — Perdu, dimanche soir. 1# 2«. *ntr« 
dix et dix heure# et demie, sur la ru# 

Notre-Dame, eau# les rues St Timothé et b» 
André, un boa en soi# noir* gauffrée. garni di 
chenille noire, avec pendants de chenille 
noués au bout. Ce boa est monté sur un ru­
ban d# soie cordé* noire. La personne qui 1# 
rapportera au No 2bô ru* Lagaucheuè.e. *ers 
récompensée.____________ _________
FAO A—Perdu, dimanche après-midi, ua bo« 
AJ eD plumes d autruche noire, rue Roee- 
Délima er St Jacques. Récompense au Ne 

rue DelUle, St Henri. 450 1

CH IEN — Perdu, depuis 1459 rue Ontario, 
-w un chien collie rouge, avec points b.anc*. 
Récompense libérale A la personne qui le ra­
mènera au No 224 rue St Urbain. La per­
sonne qui le détiendra après i iusert.on d# 
cette annonce, sera poursuivie.

C1HIEN — Perdu. Jeune chien lévrier Jau- 
j n*. Prlèr** de téléphoner 185ù Ear t, ^ou 

le ramener 83 Ste Famille.___________10—T—

C1HIEN — Perdu. Jeudi. *oir. un cblen 
/ bouledogue, répondant au nom de Du a, 
couleur barré, brun et Jaune, boitant J un# 

patte de devant. Prière îe 1« 4 r»»ff er |,0 
avenue Hôtel de Ville Celui qui le détiendra 
après cet avis aéra poursuivi_________i:__—

178PINGLETTE — Perdu, dimanche après-- 
midi, sur le parcours te* rues De?1è­

re ». Saint-Antoine. Windsor, Dorchester. Fo.t 
et Sainte-Catherine, une éping’.ette en or. or­
née de rubi» La personne qui la rapportera 
au No 137 rue St Pierre. A D. Beatty, sera
récompensée. 150—3

■% fONTRE — Perdu, samedi après-midi, d# JH chez Dupuis à chez Morgan. un* T’ê­
tre. chaîne, médaille, le tout en or. Récom­
pense à qui rapportera au No 34 ru? Massue.

PAQUET — Perdu, ce matin, dans un char 
de la rue Sainte-Catherine, «n paqu?t 

contenant d*? ravoir* et un# pair* de ciseaux. 
Récompense libérale au No 2*5 rue »|-ntc- 
Catherine. Hoche!aga. ________

TK»RTE-MONNAIE — P^rdu. samedi soir, 
J. de la gare Bonaventure k 1 angle d»» 
rues Saint-Laurent et ^inte-t atherine un 
P^>rte monnaie contenant $20. Récompense . 
le rapportant 215 nie Beaudry-_______ iy> L

F^RTB-MONNAIE - Perdu. *amedl soir 
ver* les #lx heur»». A 1 angle des rues 

St Laurent et Ste Catherine, ou dans tes 
char», un porte-monnaie contenant A peu 
près $10,00. des bi’.ets de tramway et un r*çu 
de $5.te>. Récompense 98 Parthenai?.^^^

IV 'RT E - MC NX A TE— Un porte monnaie con- 
, t-nant tine petite somm d argent a été 
;^sé dan* la chipelle du Bon Payeur, hier 

— D manche, a la messe de g^heur#*— La 
erronne qui le rapportera au No 314 ru# bt 

a, ;eg-Borrornée, sera récompensée. 1501
T>0RTE-MONNAIE - Perdu. un vieux 

porte-monnaie contenant près de 
depuis la rue Visitation Jusqu A la rue Nctr*- 
Dam>. Prière de le remettre à Mme Brochu. 
No 1503 rue Notre-Dame.____________ 1 _
TÏ^RTE-MONNAIE — Perdu. Jeudi soir, un 
XT v eux porte-monnaie enveloppé dan» un 
mouchoir, coin Sainte-Catherine et ?a;nt-Lau- 
Snt. contenant environ $5.30. Les épargnes 
due pauvre veuve. Prière de remettre A 
veuve Blondeau. 435 rue i ralg.

rjAC — Perdu, le 18 courant, vers 6 30 heu- 
O re* p.m.. dans un ^har de I4 rue Am­
herst. un sac en cuir Jaune, contenant aoa 
vêtements, uue somme d'argent, etc. I ne ré­
compense libérale sera donnée à qui le rap­
portera intégralement au No 44, Bâtisse Im­
périale. » 149-.

TROI? VE
$6 mot* : *5 cent* : 1 oent par mot axtra

CHIENNE — Trouvé, une chienn» ''©Üle.
On pourra la réclamer en prouvant ses 

titre* de propriétés et payant les dépenses. 
S’adresser au Palais de JusUce, A. Clermont,

R
gardien.

A .LOUER
18 mots : 28 cents ; l cent par mot extra

BUREAUX a LOUER — Uno série d# qua­
tre très beaux bureaux, présentement oc­

cupés par la Canada Registry Co, comprenant 
les fixtures électrique», comptoirs, coffre- 
fort, etc., au No 2u rue Salut-Alsxia. Po»- 
rersion 1er mal. Prix très bas. S'adresser sur 
les lieux. 129—n

EPIUERIE — A louer, une épicerie avec 
fixtures, dans un bon centre. S adresser 

161 rue Richelieu. Ste Cunégonde. 150—1
AGASIN A LOUER — A Trois-Rivières, 

magnifique magasin. 23 rue Des Forge?, 
place centrale et commerciale, grandeur 85 x 
25. avec cave, hangar et place d'écurte. con­
ditions faciles. S'adresser 116 Champ de Mar*. 
Montréal, ou M. J. E. Morriesette, marchand. 
Troi*-Rivière». 150—8

TERRE — A louer, magnifique ferme. 160 
arpente, sur les bord» du fleuve Saint- 

Laurent. à environ 4 milles du marché Bonse- 
cours. avec bonnes granges, écuries, mai­
son. etc. Loyer modéré Pour informations, 
«adresser A P. A. Beaudoin. 107 rue Saint- 
Jacques. Montréal. 25.27.29

TERRE a LOUER — A $100 par année, une 
terre de 60 arpent*, avec bonne maison, 

écurie, grange, le tout s.tué à 15 arpents de 
la gare de Sainte-Marguerite A deux arpents 
de la Rivière du Nord. Eau- dan* la maison 
et l'écurie. Endroit parfaitement isolé. Ma­
gnifique place de bain et de pêche. Le tout 
convient parfaitement A une famlll# qui dé­
sire passer l'été à la campagne. Le* water 
closets et ba ns seront posés dans la majson 
*’. l'on veut donner $125 Possession immé­
diate. S'adresser au Dr W. Grignon. Sainte- 
Adèle. comté d# Terrebonne. 148—3

\TOITURES — A vendre, voitures de pre- 
mièie class'*, au nombre d-* 9. en par­

fait ordre, manufacturées aux Etats-Unis. 7 
qui n'ont Jamais servi. Magnifiques voitures 
d» famille, d'été et d'hiver. 1 buggy piano 
box avec "top 1 sleigh de chemin, 1 sleigh 
d» course. 3 charrette légères de chemin. 1 
h?rlot, 1 harnais léger. Le propriétaire les 
vend pour cause de maladie. S'adresser 2112 
Pt Jacques, St Henri. Alphonse Languedoc.

\v'OITURE — A vendre, une voiture phaêton 
en bon ordre S'adresser 1078 rue St 

Denis. 149—3

L COMBUSTIBLE A VENDRE
25 mots : 25 cants : 1 e«nt nar mot extra

BOIS — A vendra $1 le voyo«e. bois sec.
de moulin^ scié, bois 

T. Cyr, cc 
chand 131.

159—1

T T*AU — Trouvé, un veau. Le propriétair# V pourra le réclamer en payant les frais, 
au No 700 nie Frontenac. 148—3

DIVERS

B1

franc, $1.40. Chez 
~ • Tél. Mar 

141—26—

►OIS — ▲ vendre, pour tout Is monde: Bols 
> pour allumer 1# poêla, etc., $2 ; érable 

coupée, $2.50 ; blocs de moulins, longueur du 
poêle. $1.50 ; bJocs d’épinetU. $1.75 le voyage, 
livré dans uns partie oualconqu» d# la vlil». 
J C. Mscdtarmid. carré Richmond. Téléphoa#
Up. 258»._______________________________
£JHAUFFAOB A BON MARCHE^— Epinet-

te rouge. $1.30 ; slabs sciées. $1 le voya­
ge. livrées A domicile. Leclalr# et Bruneau. 
1334 Ontario. Téléphones : Bell Est 1095 : 
Marchand*. 150- 772—n

Vous avez quelques articles 
etite annonce 

sera lue 
’ar ceux qui en ont besoin.

a vendre, une petil 
Sans LA PRE§SE

HOTEX18 A VENDRE
0 mots : 28 cents ; 1 cent par mot extra

HOTELS A VENDRE — Restaurants li­
cencié*. hôtel*, maisons de pension, oe- 

bits de cigare*, bonbons, dans toutes les 
parties de la ville. Chances pour acheteurs 
avant petit capital. L. Harris, 118 Pt Jac- 
qu?s. 149—2

HOTEL — A vendre. A très’ bon marché, 
un hôtel. S'adresser A Narcisse Moquln, 

3081 rue Notre-Dame, coin rue Dominion.
148-8

AVIS — Je ne serai, après cette date, res­
ponsable d’aucune dette contractée en 

mon nom sans un écrit de ma main signé par 
moi J. J. Campbell, 604 rue Ontario. Mont­
réal. 29 avril 1901._____________________ 150-1

AVIS — Nous avertissons le public que E.
P. Cass n'eet plu* A notre emploi S. 

H. et A. S Ewing. 25 avril^l901;_____149—3

DEMENAGEMENT — M. R Roy, mattre-
charretler, au premier mal. déménagera 

au No 16 ru# Maisonneuve. Les personnes 
avant besoin de voitures pour déménagement 
trouveront A cette adresse, entière satisfac­
tion. 150—8

DI VERS-— UN TF FS BON CCWNSEIL — 
Ashtmatlques. catarrheux. oppressés, 

employez la Poudre Louis Legras, dont par­
lent tou* le* Journaux : c'est le véritable spé­
cifique d** la suffocat on. Ce merveilleux re­
mède qu: a encore obtenu la plue haut* ré­
compense à l'Exposition Universelle de 190»'. 
dissipe Instantanément les accès d'asthm*. d# 
catarrhe, d'essoufflement, de toux, de bron­
chite* chroniqdes et guérit progressivement. 
Prix de la boite Poudre Loul? Legras. *>f> 
cents, par poste. 65 cents. Pharmacie Décary, 
1688 rue Sainte-Catherin*. Montréal.

____ _________ ____ __________________ 159-1

ECURTE — On demande A louer une bonne 
écurie convenable, pour cinq chevaux *t 

voitures: ainsi qu'une bonne cour : .1 faut

Îue ce soit A l'ouest de la ru* Satnt-AuguU'n. 
icrlr* A O., 1815 bureau d* "La Presop "

150—2

A FENDRE,
‘28 mots t 25 coots : 1 cent par mot extra

On demande une servante 
bien recommandé#, pour aller avec un* 

famlll* passer l'été A Lachtae. pas de blan­
chissage. S'adresser 166 Pt Hubert. 148- 8
SERVANTE

magnifique maison 
fortable. située dans un très bon endroit, près I 
du fleuve, à Sa Int-Lambert, dans cette mal- 
non. U y a dix chambres comprenant cham- | 
bre d* bain et w.c ; eau chaude et froide, 
chauffée par ua# fou ma se Ds’sy. Jardin avec j 
arbre* A ombrage «n avant et #n arrière. S’a* 
dresser 4 D. Effntty. 127 rue Batnt-Plerre. }

146—g f

4 VENDRE—La liste suivante de bargains 
ne peut être ignorée de ceux qui recher­

chent la valeur et la qualité dons un instru­
ment : $265. Pour un magnifique piano Nord- 
heitner en acajou, grand format, bon comme 
uu neuf C’est un magnifique piano, qui s 
si peu servi qu'on le prend facilement pour 
un neuf. Conditions $7 par mois. Lindsay- 
Nordheimer Co., 2366 rue Ste Catherine.

$185 — Pour un beau piano Helntzman en 
never, bon son. belle touche et bonne 

action. Un piano parfaitement recommanda­
ble et durable. Lîndsay-Nordheimer Co., 
2388 rue Sainte-Catherine.

$75 — Pour un beau piano anglais droit.
caisse en noyer de fantaisie, bonne va­

leur pour le prix. $4 par mois, jusqu à ce 
qu'il soit payé. Lindsay-Nordheimer Co.. 
2366 rue Ste Catherine.

$127» - Pour un très beau piano Emerson 
carré, caisse en bois de rose rouge, sou 

riche. Si vous avez de l espace. ceci est une 
chance. $4 ou $ô par mois jusqu'à paiement 
complet. Lindsay-Nordhetmer Co., 2366 me 
Sto Catherine.

\VENDRE—-Offre spèciale répétée. — n 
y a quelque temps, nous avons offert 10 

pianoa de $300. 3 pédales, les plus récents 
Cabinet Grand en noyer, pleinement garan­
tis. par un fabricant de renom de l ouear. 
pour $270 chacun, payables $6 par mois. Les 
clients profitèrent si bien de cet avantage 
et furent si satisfaits, que nous avons réso­
lu de 1s renouveler II n y *n s que 5 cette 
fris, tout ce que nous avons en stock Votre 
choix pour $2,0. avec tabouret et tapis pour 
convenir. Premier paiement $10 seulement. 

‘$6 chaque mois ensuite. Ce sont de splendi­
des pianos et une valeur merveilleuse Ve­
nez de bonne heure dans la semaine, si vous 
voulez en avoir un. Lindsny-Nordheimer 
Co.. 2366 rue Ste Catherine.

Vous trouverez des acqué­
reurs pour vos propriétés en 
vous servant des petites an­
nonces de LA PRESSE.

PROPRIETES A VENDRE
28 mots : 25 cents : 1 eent par mot axtra

/COTTAGE — A Longuouil. A vendre. A 
\_/ échanger ou A louer, un cottage situé 
sur le bord d# l'eau. 7 chambres, bain, w.c., 
A moitié meublé, jardins «n avant «t en 
arrière, à environ 150 pieds du quai du va­
peur "Hosanna”, loyer $100, pas de taxes. 
S adresser 490 St Denis.________________ 148—5

MAISON A VENDRE — Maison A vendre 
ou A Vouer. 4 A 5 chambre*, en pierre et 

orique. payable au mol*. S’adreï*er A N. 
Leiîaire. téléphone des Marchands 1920

146-6

Remerciements a saint Antoine de pa- 
doue pour faveur obtenue avec promes­

se de publier. *- F. A. lôO—1

Remerciements a la sainte vierg” 
pour guérison obtenue, avec' promesse 

d? publier. M. L. G.______________150—1

Remerciements — Mme remerciements 
au Sacré-Coeur, à la sainte Vierge et A 

naint Joseph, pour position obtenu*, avec 
promesse de publier. O. 150—1

PHARMACIE A VENDRE

Une pharmacie bien garnie au milieu 
<3*un centre très populeux. Stock à la por­
tée d'un commençant.

S’adresser à MARCOTTE A MA COTTE
26 rue St Jacques.

Montréal. 29 Avril, 19D1. Montréal
l5^_

Dentistes
Nos dents sont d'une grande beauté; 

naturelles, inusables, incassables sans 
traces d’art.îtecs et donnent la plus 
grande satisfaction A tous. Elles sont 
garantie». Or. ciment, argent pour 
plombage. Electricité.

INSTITUT DENTAIRE
FRANCO-AMERICAIN

18*2 raeSaint*!)»al«.

*

n

TOROPRIETES A VENDRE — Nous env*r- 
JC roo# franco par la poste, sur demande, 
notr» pamphlet Illustré, intitulé “How to se­
cure a home” — comment obtenir un* mai 
son — ou des lots A bâtii, par versements 
mensuel*. S Husselbee. 23 ru# Waverley. 
Tél. Up 2903.______________________148

T~ ERRAIN8 — A vendre. 4 terrsin? «ur V» 
ru# Ontario. A rang]* d^ la nie du 

Havre, converabl* pour fin* de mns;nicti->n 
de logements, prix rsi*onnable. S’adresser A 
Mme Geo. Sllby. coin sud-*st d» 1» ru* L* 
gau■ hetière et de la rue Codieux. le 3 ma: 
1901. 150—1

PERSON N EU
» w*o«* • 40 coots : 9 C#«t# par mot extra

PERSONNEL — On demande eux ateliers 
«a la Steam Carpet Beating Co.. H roo 

Hermine, mat milia verge* «e tapi* A net­
toyer. Confiance, ponctualité, propreté T«L 
Mata T98? 121—0

Lyi

“ QUICKC U RE ’
Poor le Bal de Dente.

, Goérit imédlatemonu Et. pot» au* 
tec ei 600, ko vente chez tou* les phar 

_ luadeua 
10 séoon êc t'a., agents en gros. Montréal.

ÜÜJLi
DE KETOLR D’OTTAWA

MM. Camille Piobé et .T. A. Dtouhl 
avocate, eont revenus d’Ottawa, samedi. 
Pendant leur séjour dans la capitale, jlt 
ont été les hôtee de l’honorahle Monsieur 
L. P. Brodeur, orateur de la Chambro 
des Communes; d’où beaucoup de com­
mentaire» au sujet des raodMatures pro­
chaines.

\ V,

L't-

/
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CAPT. WOLVIN
H sera à Montréal lo 19 mal, et fera de nonrellefi pro­

position» à la Coatmisaio* du Port, pour la 
construction d’élévateurs

DES LETTRES DE PLUSIEURS COMPAGNIES DE NA- 
VIGATION. SUR LE DROIT DE CHOISIR ELLES-MEMES 

LEUR PILOTE

On reut la mise en force du Règlement No 10$ de la
Commission

ON DEMANDE CNE DIMINUTION DE TARIF, 
SUR LE FOIN

Lettre 4e l'Honorable Fisher, à ce sujet

t Comaiumion du Port a tenu, ce ma­
ils. soc ê»&emblét hebdomadaire. Ton* 

membres occupaient leur eiège. et M.&clar préaida la «dance. Os a d abord, 
après lecture dea minutes, dis» uté us 
question dea élévateurs. Après la der­
nière aaf-emKée. M. le secrétaire envoyait 
A M. \\ olvin un measagc . miormam une 
ae gouvernement refusait la garantie des 
déLentures qn'aurait émis l'entrepreneur 
o' :* contrat de construct ion dess éléra- 
teuia lui a-.ait été accordé. lamédiate* 
rient M Wdhris répondit au eecrétdir»" 
de la Commission, demandant dan» ea 
lettre un délai de deux semaines, c’est à- 
oire jusqu’au 10 mai. M. Wolrin promet 
n être à Montréal A cette date, et il aura 
une entrexue avec les Cominiaoairea du 
Port. De noureljes propoairmn^ seront 
faites A la ( ommie<sion par > capitaine 
Wolrin ; et il peut se faire que suivant 
•a§ prévitions de quelques commissaires 
ie port de Montréal aoit doté d’auiren 
élévateurs que ceux de la Comraiaaién.

Au commencement de la séance une 
interpellation d’un commit*sarre a donn* 
lier A la réponse suivante qui tire au clair 
i» question. “ De toutes les voie» terrée» 
construite nur le port, aucune n est la 
propriété d'une compagnie particulière, 
toutes appartiennent à Ta Commisei^n.*'

Le secrétaire donne ensuite lecture 
n une longue lettre des expéditeurs, de­
mandant la liberté de choisir eux memes 
le» pilotes pour conduire leurs navires.
J r. mise en force du règlement No 10S 
est de noureau demandée par le* compa­
gnies maritime.» suivantes : Allan, Rcd- 
lord. èumess, Llder Dempster.

Cette requête des expéditeurs et com- 
paemes sollicite des pilotes expérimentés 
pour conduire les paquebots oan* la ri­
vière. et voudrait éliminer tout pilote peu 
expérimenté.

Le règlement No 10Rt invoqué par lea 
compagnies maritimes leur permet de 
choisir leurs pilotes elles-mêmes, mais 
ces derniers ne doivent pas faire plus de | 
30 voyages durant la saison. Si, ainsi, une ‘

compagnie prévoit qu’elle aura 90 voya­
ge* de pilotage durant 1 été. et quelle 
n engage A cet effet que deux pilote*, le 
règlement de 1a Coromi*>’on. qui ne per­
met que 30 vovagea A un pilote, æ trouve 
enfreint. De ÎA. nous devons arriver au 
récent jugement prononcé en faveur du 
pilote Auger, qui, l'an dernier, fit pour 
la même compagnie plu» de 30 voyage», et 
cette récente demande des compagnies, 
comme le faisaient remarquer cv matin 
plusieurs commissaire», prouxent qu'elles 
ne veulent »e servir du règlement 198 que 
pour favoriser leurs intérêts:, quittes A ne 
pas observer la défense incluse, et à em 
ployer leurs pilotes pour plus de 39 voya­
ges. Cne députation des requérants ren 
contrera les Commissaires du Fort au su 
iet de ce règlement 10$. et l’on discutera 
U question. ,

Le comité des améliorations du port 
fait rapport due la Société des expédi 

ide m.nnW'nant l’élargisse-
________  ___ __rtueüemeat en constntè*
tion, et qu «tu lieu de 2.l>0 n.eds, ils aient 

ieds Ce

teurs deman- 
ment de» quais actueliemcnt en instruc­
tion, et qu'au lieu de 250 nieds, ils aient 
une largeur de .'«OO pied». Cette même so­
ciété s est opposée 1 ûn dernier aux nlans 
de construction des ouais de 250 pieas de
largeur, 

Llbon. Fisher, ministre des mines et de 
la marine, dans une lettre adressée A la 
Commission du Port, fait connaître ou n 
a reçu de la Chambre du Commerce une
résolution demandant que le tarif sur le 
loin soit réduit.

L’hon. ministre renvoie la question A 
la Commission, et il espère que celle ci 
s’occupera de diminuer ce tarif.

MM. Crathern, Contant et Torrance 
proposent une résolution demandant, que 
les plans et soumissions pour la construc­
tion des deux élévateurs dans le centre 
soient préparé*. Son Honneur le maire 
Préfontaine se lève et propose que la mo­
tion Crathern soit discutée en assemblée 
spéciale, lorsque le gouvernement aura 
accordé l’emprunt à Ta Commission. Cet­
te motion est adoptée, et l’assemblée s’a­
journe.

LA PESTE
La nouvelle à sensation de son arrivée en ville, ce

matin
IL N’EN fcTAIT RIEN. CEPENDANT, IL NE S'AGISSAIT 

GUE DE LA ROUGEOLE

Grand émoi ce matin» au département d’hygiène

La nouveJle lui était parx-enue qu ü y 
ax*ait un cas de peste bubonique A bord 
du "Parisian'' qui vient d arriver dans 
notre port. La chos« avait neu de sur­
prendre, en effet, et l'on se demandait 
comment il ee taisait que le cas eut pas­
sé inaperçu & Ja quarantaine de la (Gros­
se Isle, 'lout de même les docteurs Coy­
le et Kd. Laberge lurent envoyés A bord 
du navire et comme ils s'y attendaient, 
il ne s’agissait nullement de peste, ( é 
tait tout simplement un cpg de rougeo­
le ou bien de fièvre scarlatine. Comme 
ces deux dernières maladies se ressem­
blent beaucoup dans leur début, les mé­
decine du bureau de fcfanté dans le dia­
gnostique sommaire de leur première 
x’isite, n'ont pas établi parfaitement la­
quelle des deux c’était.

Us retourneront sur le vaisseau, cet 
après midi. Kn attendant, le patient res 
te A bord où il est parfaitement ieol5. 
5$ il souffre de scarlatine, il sera enx'oyé

è l’hêpital ciriaue et si c*e«t la rougeo 
le qu'il a. on Te laissera A bord. T est 
un commerçant de Liverpool qui s en 
venait ici par affaires. 11 est tombé ma­
lade en route.

Comme il s'agissait d’une maladie épi 
d émique, de» plus terribles, U pente, "La 
Presse" a envoyé son représentant pour 
s'enquérir des faits, tvr le» lieux mê­
mes, mai* les officiers qui l’ont, reçu, au 
lieu de lui dire poliment qu'il ne pou­
vait être admis A bord du steamer, ont 
été xis-A-vis lui d’une grossièreté qui fri­
sait l’insolence. Kvidemment ce.s mes­
sieurs ont encore quelque chose A ap- 

{ prendre, car aans cette occasion, noua 
regrettons de dire qu’ils ont manqué non 
seulement de courtoisie, mais aussi de 
tact. On peut faire son devoir sans in­
sulter les gens.

La compagnie AJlan aimera probable­
ment A être renseignée & ce sujet.

♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦in n »♦♦♦♦«<»»»»#»<« m 11

QII'ESKE QUE JE FUS QUAND 
JE PLANTE UN AfiBfit?

(Du îSoleü)

Je plante Te vaiâseau qui traversera 
les mers ; les planches qui porteront ie» 
passagers ; les mâts auxquei» s'attache­
ront les blanche» voiles et le drapeau 
de mon pays ; la quille qui fendra bon­
de écumante et tracera le sillon par où 
passera le navire.

(^iie fais je enéore quand je plante on 
nrbr© ? Je plante la couverture, les plan­
chers et les lambris de la maison qui 
abritera ma famille ; je plante mon 
loyer, mon c.oez moi, je plante la paiissa 
de qui clôturera mon domaine ; la grau 
ge qui recevra mes blés, l'étable oû hi­
verneront me* vaches et les oiseaux de 
ma bAsse-eour. Je plante le trottoir qui 
me rendra facile et commode le chemin 
du temple oü j'irai prie# Dieu et le re­
mercier de see bienfaits. N'a t-ü pas le 
premier planté de» arbres fruitiers et 
d'ornement dans le Paradis lerreetre ? 
Je continue donc son oeuvre divine et 
admirable quand je m’associe au travail 
de la nature qui ne demande qu'un coup 
de main pour produire des merxedles.

Que fais-je encore quand je plante 
un arbre ? Mille choses diverses dont 
ie me sers tous les jours, .le plante l’om 
brrsge qui me préservera dos ardeurs 
du soleu ; je plante le cordial qui adou­
cira mes souffrances dans la maladie ; 
le préservatiî contre le* infections con­
tagieuses. Je pJanfe lo* de**erts de ma 
table : pomme», prunes, poires, groseil­
les, gadelle*. etc., U sève de l érable qui 
donnera mon sucre et mon sirop. Je 
plante ce bo» dur et lustré avec lequel 
je confectionnerai mes meuble* : Je brus 
qui cuira mes aliments e» me réchauffe­
ra pendant les lonw mois de l’hix'ér ; 
les allumette* qui afimneront ma pipe et 
mon feu ; les branches d’«*ier et de cè­
dre avec lesquelles je ferai mes paniers 
et me* balais.

Je plante la pulpe de mo» baauets et 
mes seaux ; le papier sur lequel j’écri­
rai le* lignes de quelques récit* instruc­
tif* et é*Jitiant*. Je plante cette pâte 
précieuse, si recherchée de nos jour*, qui 
fera la nches*« et la prospérité de mon 
cher Canada !

Oh : salut à toi. beau jour de la fêta 
de* arbres ! je t aime phis que tous 
autres jours de ] année parce que tu me 
fourni:- l’occasion de montrer A mon 
pays tout la Dinar et toute la reconnais­
sance que je lui dots ! Oir en plantant 
des sirre* ce jour-lè, je planterai I ss 
pair ds se grandeur futui-c : je rétabli- 
rs» l’équilibre qu'un détneoemeut non 
ravonné a comprour* dans Je* vans- 
tions atmosphéroques eu influences mé 
téorologiques. puisque les arbres sont 
pour beaucoup dans les changement» dt 
température ; je planterai la pluie qui 
en son temps fer» germer mes grains, et 
le beau temps qui jaunira mes récoltes!

Voilà ce que je fais, et .>eau :oup plus 
«•core, quand je plante un arbre : je 
fdaate avec I asmut du sol natal, i’Aftac-

j tion que j'aurai pour mon pays, les lien* 
j >a< vés qui m'y retiendront à jamais ! 
i Que le xieillard avant de nous quii- 
i ter. enfonce encore une fois en terre 
j quelques arbres, derniers souvenirs lais- 
• sés à la patrie, et qui rediront son nom 

A se* nombreux neveux. Que le jeune 
homme auquel la santé promet de Inn- 
gues années, ne refuse pas A sa patrie 
la part d'utilité et d’embellissement
?u'il lui doit. Que les jeunes garçons qui 

réqnetitent les écoles consacrent ce jour 
A la plantation d’arbres fruitiers et d'or­
nement qui plus tard leur donneront 1 u- 
tile A l’agréable : qu’ils apprennent sou» 
la direction éclairée et paternelle de 
leurs maîtres A prendre soin des arbres 
et à le* respecter partout oû us les trou­
veront. mais surtout ceux de» jardins 
dés xoifiin*, des routes et places pubfi- 
cues.

Que les jeunes filles ce jour là ornent 
de fleurs aussi belles et aussi délicates 
que celles de leur candeur et c: leur pu­
reté les parterres de l’école et de la 
maison paternelle ! Iæ bon i..eu leur a 
donné de belles petites mains axec les­
quelles elle* savent si ingénieusement 
ranger toute* chose* et faire des parures 
qui font l’étonnement et l'admiration de 
leurs parent*, hiles ont un gout exquis 
qui leur fait trouver des faute*» oû i oeil 
mal exercé de l'homme n en voit pce ; 
une extrême délicatesse qui donne A 
tout, ce qu elle* touchent la sensibilité et 
la vie : une grande ingéniosité qui leur 
fait découxrir le moyen d c *iter la mo­
notonie dan* la variation des décors.

O non* tous, jeune* et vieux ! plan­
tons. plantons des arbres au jour béni 
de leur fête ! Alors nous aurons bien 
mérité de la patrie qui sera d autant plus 
riche que non* en aurons planté un plu* 
grand nombre.

O. de St Maurice.

CHAPEAUX
La paille, le drap, le feutre, toute* >» 

nouveautés en chapeaux pour Mesmeun. 
sont en profusion et A bas prix, chez 

C LA VET et GINf HEREAT*, 
1437, Sfe Catherine, Montréal.

Avis aux Hommes d’Affaire
3t. A. Dubray. ci-jie»ant dn <ir*nd \ a- 

tel et de l'Hêtel Fortin, avertit *a nom­
breuse ciienlèle qu’A partir du 1er mai, 
il prendra la charge de la saJle A dîner 
et de* salons du Cecil Hotel, le plus bel 
établissement du centre de la ville t 
comme par le pa eA on y trouver* un* 
cuisine de première classe, et Unit e 
confort désirable

U ne visite suttira pour vous cenxain- 
cre.

Votre tout dévoué serviteur,
A. DLBKAY.

•2-64, me bt Üafenel.

f»£S SEMENCE* PASS I/OCMT

D'après las dernier* rapport* réçus de 
rôqcnt. U température s'est adimrabte- 
mer.t comportée pour l’ensomeaccment. 
cet-u? année. Chaque jour, p’usieims mj’- 
hers de minois de crains sont jetés en 
Urrt*

£*••41 M«r. HsÉsTieeUe Mans Tret- 
ti*r. Allé 4» M J. Traîner rae Mern. Na 

a et» agraaSA ■••«n surrnae ea rayaal 
*»• •eu*, et il» éutea* aornbreui. taira ir- 
rupciao rhe» alla Qaa ma «e«t-oa. • Sxria- 
t alla T La matam 4» men pèra ra-i-alia 
a atantr ua »»S«e s u s agit S un aiSga. )• 
raptUtia sur-le-chainr paurx u gua J aie laa 
hOAuaura 4a la nmcra .

Alara. ua grao4 Jeaaa »'•>»*• b ma. la 
èeraat 4 arma» tout pmbabiemeut. aaluant 
protouéimrpt A la faeva de» preux cDaea- 
lirra d autrefoi» lui dit Bella demoiælla. 
prenei ua ' aièae et ocua aüoaa voua un 
»a»ar aa» •-taditioo» taut aa \eu* aeeor 
dam laa bannaur» qua voua méritas, mai» 
aon laa banneur» de la guerr» i> abord, 
voua aa aortiras pas de catta asaiaan hoapl- 
talière. mais vou» y rea'eres e». au aaa de 
la musique »'ommc pris d# conquête, vous 
ailes noua faire paaerr uaa rbarmoule •ai­
re». Comme gage d uae paix at d naa ami­
tié éternelle», voici ca que noua voua of­
frant.

Et la grand jeune borna»# brun, tandis 
qu uae soixantaine des guerrier» pacltque». 
qu il sufAse de dira que I on découvrait una 
t rentals# da demoiselles pour prouver qua 
laa guerriers étaient plus pacifiques dé­
roulant de grandes pages d* parchemin. A 
1 aspect imposant, lut lea félicitations et 
les meilleurs voeux de» ‘'eovahiaaeur»". à 
l ac* salon da A anniversaire de naissance 
de la grsiieuse demolealie de la maison.

Comme tribut diiommage, <1 amitié et 
d'estime, un riche portrait représentant 
1 héroïne de la fête, accompagnait lea voeux 
de cette adresse ainsi qu’un magistral bou­
quet de rosea non moins magistrales

Tour avoir la paix, 5411a Tret tier était te­
nue de faire passer une soirée agréable à 
ses ' ennemis amis Elle s acquitta si bien 
de sa tâche, ainsi que Madame Trottier. oui 
prêts main forte A aa tille pour ee rendrv 
axer honneur aux conditions d* la guerre, 
que tous se déclarèrent non seulemeat sa­
tisfaite. mais énormément enchantés

Mll« Eglantine Cypihot qui s'était mlee 
A 1» tête du «harntsnt parti de surprise, 
composé de jeunes tille» et de Jeunes *»r 
çons très distingué*, a droit aux plus sin­
cère» félicitations pour tout le trouble 
qu elle s cat donné et pour le succès qui a 
couronné ee» généreux effort».

M. la notaire Archambault, de Saint- 
Charles. ar'ompagné de eon épousa et de 
sa jeune fille Thérèse, est en promenade 
chez son beau-père, M. le Dr Antbime Gad- 
bois. de ce’ta ville.

Mademoiselle Lauréna Chassé, 4p Water- 
villc. Maine, est retournée, hier, dans sa 
famille, aprèa avoir passé l’hix’er chex aon 
amie. Madame W Pagnuelo, rue Sanlt-An- 
toine, à 5Vestmcunt.

Mademoiselle Alico-C.abrielle Àlmerras 
vient d’être nommée organiste à réalise ds 
Stoney Points, Ontario Mademoiselle Ai­
mer iss est Is soeur de Mlle Blanche Almey- 
rs». organiste, A Notre-Dame de Lourdes, 
de Montréal.

Ce matin, A neuf heures, avait, lieu dans 
1 église Pt Louis de Frame. 1s mariage ds 
notre Jeune et populaire ami, M. J. A. E 
Dion, avocat, A Mlle Blandine Marin, de la 
rus St. Denis Le Rév. Père Cbs Bacon. Do­
minicain. de Pt Hyacinthe, a donné la bé­
nédiction nuptiale. M. le notaire Deachênes. 
de St Hyacinthe, et greffier de la même vil­
le. aerxâit de père A la mariée . le père du 
marié était M. Louis Bouchard, manufactu­
rier de Waterloo

L'autel était décoré avec goût et à la 
messe. M. Beaudry, qui tenait l’orgue, joua 
le» plus brillant» morceaux de son réper 
tolre. MM. Xénon Morin, avocat, et Du­
fresne. E. B D.. exécutèrent la parte mu- 
aicale. M. et Mme Dion partent ce soir A 
6% heures pour un voyage A Toronto, Buf­
falo. vice Niagara Falls.

M Albert Payfer. officier du coroner, a, 
samedi soir, royalement enterré sa xrie de 
garçon. Il a dit un dernier adieu au célibat 
pour donner un cordial accueil A l’hy­
men.

M. Alphonse Reed. K.E.M.. se faisant 
l’interprète de tous les amis de M. Payfer, 
lui a présenté une belle adresse accompa­
gnée d'une bourse de $1»W M. A. Poiesant. 
C. C. S., a répondu A cetta adresse au nom 
de M. Payfer.

Le comité d'organisation était comnosé 
de MM. Théo. Beauchamp, Jos. Langlois. 
Jos. Gauthier.

Etaient présents. MM. T. A. Gauthier, L. 
H. Goulet. A Poiesant. O. Ostlany. Théo. 
Beauchamp, Joe. Langlois. Jos. Lafrenlère, 
Joe La vigueur. Alb. Gosselin, Henri Le 
mire, H. Provoet. C. Frovoet, M. Houle. L. 
XV. Pavfer. A. Payfer. P. Brandon. A. Reed. 
A Lauxon. A. Oeoffrion. Sept. Laferriêre.

Bref, qu’il noua suffise de dire que le» 
invités se sont amusés A qUI mieux mieux.

Nos meilleurs voeux de houheur A M. 
Payfer et A aa future compagne.

FAR RAM & DOXXELIsT

ATELIER DE PHOTOGRAPHE
A VENDRE

Tout lo cootoim #1111 atelior do 
pli»lo»ri»ho do proisière classe 
•loti quo loo isouMso. pupitroo. 
tapis, etc., contenue doue l'oto- 
Uer Wolford.

FAB SABTOTTE FBEBES

Vente d’un 
Beau Mobilier

NOTES MARITIMES
Le steamer ‘'Laurentian''. de la ligna 

Allan, est arrivé, taniedl matin. A New- 
York. A S.RO heure?

Le steamer "Ontarien'', de la ligne Al­
lan, est parti samedi après-midi, de Glas­
gow, pour Montréal.

Les officiera de douane sur le* quai» ont 
reçu de nouveaux uniforme» et de nouvelle» 
casquette».

Le steamer “Rosarlan,'’ d* la ligne Allan, 
est parti vendredi après midi, de Londres, 
pour Montréal

Le steamer ■ Parisian", de la ligne Allan, 
venant d# Liverpool, es* passé A Motane, sa­
medi mvtfn. à < 30 heure».

Le steamer ' BrazHi*n''. de la ligne Al­
lan. parti de Londres, pour Montréal, est 
passé au Cap Ray, vendredi, A 6 heure» 
p. m.

Le 6t*amer Cambronlan”. d« 1» ligne 
Dominion, qui cat parti le 1$ courant de 
Liverpool, eat arrivé, bier. A Portland, avec 
une cargaison générale et passager».

Le steamer 'Alexandria'' arrivera Ici 
mercredi, et repartira jeudi 2 mai à Stfc 
heure*, au lieu de midi, pour 1» baie du St 
Laurent et le» porto de Qulnté.

Le» steamers “Bonavista” et “Smyrne’’, 
sont, partis samedi d* Sydney, avec des car­
gaisons de charbon pour ce port. Le “Bo- 
navista" repartira samedi prochain .avec 
une cargaison générale.

Pointe au Père, Qué . 29 — Le steamer 
• Carrigan Head", le nouveau navire de U 
Ulster steamship Company”, x-enant de Bel­
fast, est passé ici à 10.tr» heures p. m . sa­
medi. Il n'a pas rencontré de gltce.

Pointe au Père. Qué . 29 - Le steamer 
"Brazilian", de la ligne Allan, venant de 
Londres, eat passé ici, hier, à 0.30 heures
a'l™*int* au Père. 29 - Le steamer "Mon­
tenegro". de la iign* Elder-Dempster. ve- 
nant de Londres, est passé ici, hier, à 10 
heures p. m. On s'attend A ce que le stea­
mer Ashanti”, échoué A la Rivière Blan­
che, sera remis A flot aujourd hui.

PORT DE MONTREAL
Soat arrivé» las 27 et 2* avril :
Le steamer "Ballon» ' t.$04. Mtidle, ve­

nant de» port* de la Méditerranée, 26 mar», 
consigné & R. R»ford «t CI.

Le steamer ‘ Amarynthla . 2612. Aber- 
ne»by. Glasgow. 13 avril, consigné à R. Re- 
ford and Co.. cargaison générale.

Id* «teamer "Tiverton , 1629. Colllng- 
wood. venant de» port» de la Méditerranée, 
23 m*r» .consigné A McLean, Kennedy et
riL**stfamer "Laite rh»mpla1n".4110.Btew- 
art Liverpool. 16 avril, consigné A Elder, 
Derupster et Ci*, cargaison générale.

Bramer "Pollno". 024. Lachance. Terre- 
neuve, H. Dobell and Co., cargaison géné-
T?Ij* steamer ’’Louiaburg”, 1162, Gould, 
Brdoev. Kingman and Co. y ' VAISSEAU dans le pobt

&te»in*rs “Jacona 1951, Lindsay, R. 
P.efnrd and Cp , #ncré au pied de la me 8t
S“'jl«Bch«rtw Tmaw. 2fM. Bl.k, , F»r- 
n»!>«. « Ithr »"* *nrr‘ rtl«

Bellona. 1964, Mudle. R. Reford and Co., 
ancré au pl*d de la ru* erri. — —

"Amarynthla”. 2612. Abernethy. R. Re­
ford and Co.. ancré pré» de» élévateurs du
r "Tiverton”. 1629. ColHngwood. McLean. 
Kennedy and Co., ancré au pied du square 
Jacques-Cartier.

• Lake f'hamplaln . 4119. Ftewart. Elder. 
Dempster and Co., tn^ré au pied de la rue

M A G Wolford, photographe da veedrq 
1er. Va S RUE TICTORM.

rem;*-’ 
Ber ri.

Bbomea Obstiné» — BAUME RHUM AL

PREMIERE CARHAI^O?! l’E 
CHARRON

Le premier charbonnier entré au port 
cette année eat le “Louishnrff”. capitaine 
GouM. I>« navire est A U Pointe du Mou- 
Hti-i-Vent. La Dominion C’osl Co. 
e*t propriétaire du ►♦earner don» on espè­
re voir le déchargement terminé aojour-
dlmi. f

COMMERCE
Montré*?. 29 «vri! Ifini.

L* «Jrimtion effmb> s'iméHorer et r*n- 
jrfét «u «njet de 1% prochtine récolte d« 
blé en France n’est plu» aussi vive. Pa­
ra A ouvtrt A 19 fr. 85 pov mou •on*

Les soussigné» o*t reçu Ins'rurtieaa 4a 
A O Wi 

à so* ataitar.
MARDI MATIN. LE 20 AVR1U

la real en u d# rat atelier Wrn roaau. rom 
prenant, pluaiaara beaux rameras. lamiUea. 
éoraas. hruaiaaeur». plateaux à développer 
at A fixer, port mit* de fantalsts. châssis à 
imprimer et teua lea articles que 1 on trou­
ve dans un atelier photographique da pre­
mière claeee. ausai bons tarie "inné» d'é­
talage. comptoir», table», ete. Aue»i I» con­
tenu de la Mile Watford a* partie, beau 
piano droit, par Kara and Co . pupitrea. 
miroirs, très grands tapis de Bruxelles, 
chaises Ajustables, grandes chaises 4# pas 
sage, se< ré taire, canapé pour un groupe da 
£ personne*, electroliers. %tc.

Vanta A 10 heures.
RAR A DONNELLY.

Eucantaura.
Venta sans réserva. 149 2

VENTEaÆ^AI/ENCAN

DE

I. 30 AVRIL, 
s nmgnitiques ta 
r». ét de lolls des

fMmécmiftmmd* Tapis Azmlnator. 

WUxon. Braxolloa et Tapestry. 
Pré 1 art Anglais. Lin oleums, RU 
ueaux et Portières. Planes. Arti­
cles A* Fantaisie, ete.

Les soussignés vendront A leur» •allsa. 
241 et 243 ru» Saint-Jacques.

MARDI APRES-MIDI 
Un gros assortiment de 

pis de dtftérente» grandeur», ét de Jolis 
sins, aussi lisière» de passage, paillasson», 
natte», tapis dispendieux A escaliers, pré 
lart anglais et llnolédms. 591» paires d» ri 
demu en dentelle suisse, couvrepied» en 
édredon et de Marseille, articles de ménage, 
services à thé et h dîner, coutellerie, arti­
cles d« fautaisle. suasi un beau lot d'envi­
ron soixante comptoirs et vitrine» d'étalage, 
A vendre sans la moindre réserve, pour le 
compte de ceux y cencernés.

Aussi un lot de meubles d» ménage.ameu­
blement* d* chambre A coucher, bureaux 
dépareillé» at couchette», tapi», «meuble 
ment» de salon et de chambre A coucheY, 
neufs et d'occasion.

Vente A 2 30 heure» p. m.
RAE A DONNELLY.

Encastaur».
N. B -S’il voua faut dea tapi» ou de» ar­

ticles de ménage, venez xalr notre grand 
assortiment. Vente A l'encan ou à vente 
prlx-ée. 149 2

TuEft.Pu's/' Tontfl do
AicTwntEpsv^

D* Matériaux d* construction,

Ï Ameublement de bureau. Machine 
à écrire, I<ampd« électrique* et gar­

nit ur*a, belle voiture à deux roues, ha 
lance plate-forme, etc.

Noua avons reçu instruction do vendre Al*

Fabrique, IB et 16 me St !?rhâln,

MERCREDI MATIN, 1er MAI,
COMPRENANT

Magnifiques manteaux de cheminée en 
marbre, tulle» eu céramique pour le» toit», 
tuyaux et raccordements pour égout», 
tuyaux de drainage, brique A feu, argile A 
feu, et un Int d'autres matériaux employés 
pour fin» de construction, aussi brouette», 
pince», pique» et pelles, poulies et chaînes 
Deux hangar» d'environ 35 x 2^ pied». Ben 
pupitre et chaises de bureau, balances pla­
te-forme, appareil» électrlqtiss. machine • 
écrire, store», etc., etc., une benne voiture 
A deux roues. Le tout sans çéaerx'e pour li­
quider la succession.

Venta A 10 heure».
RAE A DONNELLY. 

149—3 Encan leur».

Am Ka *84* rmd M CbArl**» B^rroMiéé.
prêt Sherbrooke,

dard. Is SO courant, à N) hr*.
Mag*Ü*ue piano droit, ameublement da 

aalo* an uoyar noir recouvert an »ole ; chat- 
»• s de salles A manger an noyer noir, recou­
vertes an cuir beau e'deboerd da fantat 
eie. tapie de Bruxelles, toga, cadres et gr* 
vures. rtdeaua 4a dentelle, tables de fantai­
sie. ornementa, aeta de chambre» A coucher 
en noyer noir, sommier» élaattquea. chaie*». 
table*, glacière», etc., etc. Absolument aana 
réserva

MARCOTTE FRKRhCfi. 
149—2 Eucanteurs.

Vente (TEpieeries
PmT*n*nt du *tock d* HUDON, 

HEBERT A CI K., •ndomm*- 
gè** per l’eau *t lo fou.

Jeudi, le 2 Mai prochain, à 10 hr*.
à nos niagasi tis. 69 ru* Saint- 

Jaoquas. an loU pour lo 
comniorco ot absolu­

ment aant réserva.

Une grande quantité d* marchandise» 
française», marmelades, conserved et mari­
nades anglaises, moutarde, olive», harengs, 
oignon», gelées, sardines, sauces, huile d'o­
live, raialn». figues, prunes, rhamp'gnon». 
macaroni, petit» pois, empois, cafres. poli, 
atc. etc.

MARCOTTE FREREfi 
149 -4 Rnranteur»

Vente au Commerce
A no* Salles, rue St Jacques,

Mercredi, le 1er Mai,
A 10 HEURES.

Marchandise» Bêcher générale» : tweed», 
étoffes A robe», chemise». cor»et». »ou»-vê 
temrnt». bar. gant», étoffée pour pantalons 
•t habillements, cravates, cachemire», co­
tonnades. dentelle, ruban», parapluie», fia 
pellette, toile, etc.

Une grande quantité de marchandises en 
demmegés par l'eau et le feu

Un stock 3e chaussures assorti»», environ 
91,00000.

Un lot de rhepeauv de feutre pour hom 
mes. harde» de confertlon, fournitures de 
tailleur», etc., etc.

Aussi, liqueurs, xin» et épicerie»
Fan» réserve et en lot» pour le commerce
Condition» faciles.

MARCOTTE FRERK*.
149 3 Rnranteur».

COMMON 
SENSE ^

Tue les rats, les souri*, lo* co^uervlles. let punai­
se». Pasd’odear repoussante. Chex tou* les phar - 
martens ou Na 391 ras Queen Ouest. Te- 
ranto. DEFIEZ-VOU.** «te» IMITATIONS.

UT—o

F. TREMBLAY
“*-400 RUE WILLIAM 

Marchant! «le Boit de sciage. Ma­
nufacturier de portes,chas*!a,etc.

J4V-1 n F

rant, et. clôturé A 19 fr. 25 ÎJverponl a r.u 
x-ert A 6e O^qd. pour juilJê». et il clôturé 
A .5» «m bais** netle de Vfcd. sur
eamedi.

New-York et CTiifico ont ouvert au 
dcaeou* de '.* clôture de wimedi. ; et, 
maluré un mornont do rc)*risQ. les cour» 
*ur ce» deux marcheé sont. A midi, A peu 
pré* à le au de*fcou* de samedi.

La état étique ♦»»♦, plutôt favorable A la 
fermeté. La Vi*ib> fiupp'.y accu** une 
dmiinut'.on de 1.513.00 minot* dan* >s 
ntockn de b!é, en entrepôt aux Etatn- 
Unig et au fJanada ; les quantités en rou­
te pour l’Europe, *ont en diminution net^ 
te de 1R0,000 quarter.-*, soit 1. 440,000 mi­
nois ' en tout une diminution de près de 
3,000,000 de minot* dans > Wé en vue.

Sur notre marché, le» cour» sont moins 
ferme», par Huite de la faibesne de* mar- 
ch»é anglais, et la demande est moin* ac­
tive. Au»»i 3e» affaire» !an<rui»»ent. !**» 
cote* iMmt toutefois, noimnalement «ans 
changement : H’.é d'Ontario, 75 A 76e : 
po,s rxo 2. 75c ; avoine No 1, 36t4c ; No 
2. 35 A 35Vie ; anrrasin, 50c, 3e tout A flot, 
Montréal.

1.Æ» farine» sont can.» changement, 
quant aux prix, mais 3e ton de ce marché 
eat incontestablement plue ferme.

MiRCHK DE TROIF-RmfcREA

î>e* viande», samedi. 27 avril courant, 
»e sont xenduc» aux mêmes prix que la 
aemaine précédente, chez no* bouchers. 
Le» cultivateur» ont vendu le* x-iande» 
qu’il» ont apportée», avec une légêr# 
hausse sur leurs prix du samedi précé 
dent.

Le» prix des fruit» n’ont pa» changé, »i 
c* n’eet pour le» an»nas. qu* l’on pou 
x-ait acheter pour 20 A 30 cent» pièce.

Même» prix pour le» légume», et l’on 
ne s'attend pas A le» voir changer nota­
blement, avant le 5 de mai.

Même» prix que le. semaine dernière 
pour les grain», graine» de mil, moulée, 
gru et son.

Le *ucre d’érable, qui n’était pa» en 
grande quantité, *’e*t xendu de 10 à 12 
cent» la livre.

Absence complète de tir d’érable
Le» oeuf» qui, au commencement du 

marché, valaient 15 rent* la douratn*, 
•ont tombé» A 121*0 U douzaine, A la fin.

Le beurre de table valait de IR A 20 
cent» : le beurre pour pâtisserie» »e dé 
taillaif A 15 cent» la litre.

- 1> prix du tabac est resté le même 
qu’aux mtrché* antérieur».

I>e boi» était rare et. conservait les prix 
qiioté* aux derniers marche» ; mai» se 
vendait lentement, vfi que la demande en 
est beaucoup moindre, x-fi la s*î«on.

1/* charbon conserve »on prix. îji rente 
en e*t presque nulle.

GRANDE VENTE A L'ENCAN
------- PF -------

Miublis et Fojrnitnns do Maisons
Nous avons r»çu Inslructlcn de» parson 

ne» intéressée» de vendre »an» la moindre 
réserve un de» plu» beaux lot» d* meuble» 
qui aient été offert A l'enran c#tte année.

COMPRENANT
1 splendide piano cottage neuf. Beau lot 

de portière» rideaux en n«t. cadre», fiô car 
rée» da tapi», 75 rouleaux tapi» et prél»ri» 
anglais A fa verge et en loi» au choix Bel» 
de chaises couverte» en cuir, table» A dîner. 
23 beaux sideboards, miroir. *!*<» anglaise. 
30 **t» de »»lon en bromtelle de sole, 34 
splendide» »et« de chambre», matelas en 
crin »t en 1»ln», sommier», ch»1ee», fible». 
etc

Aussi le même jour, un beau lot de mou 
hle» venant d'une maison privée, «meuble 
ment de salon, chambre A coucher, salle h 
dîner, tapie, prélsrts, gsxelicr» en cuivre, 
etc , etc.

Ii# tout pour être vendu sans la moindre 
réserve, au magasin 1693 et 1695 Notre- 
Dame. MARDI APRES MIDI. 30 AVRIL.

V#nte à 2 heure*.
MARCQTTB PREREB.

Encanteurs
P fl - L» magasin *»t ouvert tou.* le» 

»oir» privé*149 2

VENTE A L’ENCAN
D’Artlol** d* Pharma«i*iia. Romè- 

d«i» Brawetda. Emnlsian, Pr*»»e à 
Itaiprloier MIy*r, CoflVe-Fort. 
Oarnituroo de Bureau, Papltre». 
Slelgh». Wallon». Harnal». atc*

Mercredi prochain, le 1er Mai,
Noua verdron», au Nn 424 ru* St 

Paul, 1* atoek et matériel 
du failli John liialop (The 

Hervey Medicine Co.,) 
COMPRENANT

Huile de r»»tor. essence», rod» A laver, 
borax. Wltchbaxal. parfums, remède» (-on 
tr* la toux, llnlmont», pastille» contre le» 
’•ers. poudre A Insectes, ocide e»rbo|lque, 
poudre A pâte, teinture» magnétique» et 
marque» de fabrique, appareil A mélanger 
l'Emulsion Mlyer, bouillottes, alnmblr en 
cuivre et arre»»oire».pre»»e A Imprimer.ca­
ractère et ercc»»nlre»,Holsoni5 de bureau, 
comptoir», pupitre» A densun mobile, plat 
et droit, coffre-for». presse A lettre». 2 wa­
gons. 3 sleighs, harnais et. un grand nom­
bre d'article» que l'on trouve dan» un éta­
blissement pour la fabrication d'article» de 
pharmaciens, le tout en lot» pour convenir

Vente à 10 heurs» ». m
^MARCOTTE FRERES,

Kncenteurs.
Article» visibles maintenant. 150 2

VENTE A L’ENCAN

Âo No 2715 Rdb Notre-Dame,
Pour le Compte dea Intére»sé*,

JOLIS MEUBLES ET EFFETS DE 
MAISON PRIVEE.

Comprenant : Beau »et de salon, rideaux I et pôle», table de centre, beaux tapi» prea- 
' que neuf» d»n» tou» le* appartement*, «tde- 
I board en chêne, table A manger, chaise», 
j cadres et gravure», magnifique net de chsm 

bre en cerisier, sommier», matelas, couver- 
1 turee. etc., etc., poêle de cuisine. poé|# A 

I bulle, réfrigérateur, etc. L» tout pour être 
vendu sao» réserve,
MERCREDI APRES MIDI. LE 1er MAI, 

A 2 HEURES P M
MARCOTTE FRERES.

ISO 2 Kncanteur».

91 «•ééééfiéfééé»«4**1 
vos « •lessor#»* de Ter jrn* —

^*1 Avez-voua 4e* article» d» mênass, 
de» piano», de» orgues, da» chevaux, des 
véhicule» ou de» btcycls» ? SI oui. vene* 
nous voir et nous vous feront un prêt sur 
ce qu* vou» ave», de flO iu»qu A $1.000. 
•«d* déménagement ni publicité. Ouvert 
tou» le» Jour», de 9 heure» e.m . A 4 
heure» p.m Montreal Ixan and Broker»-

re Co. chambre 204. édifice du New-York 
,1fe, coin Falnt-Jacque» et Place d[Ar- 
me*. 129 -n

• 9 f • 9 $ • 44944444449999

PROVINCE DE QUEBEC.DIstrict d» Mon» 
régi. No 671. -- Henry F Adams, de 

m»ndeur. ve. A. 9. Molligan. défendeur 
1 Le huitième Jour ds mal 1901, A dix heure» 

de J avant midi, «u domicile et place d'affaf 
re« Fraser Bros . oû sont le» marchandise» 
du défendeur, su No 453 rue fislot-Jacques, 
en la clt/ d» Montréal, seront vendu» psr 

( autorité de Justice le» bien» et ff»t« du dit 
j défendeur, saisi» en c«t»* cause, *on«»*tant 

en meuble*, etr fondiflon» : Argent comp 
! tent. George Watson, II. C. 9. Montréal, 

29 avril 1901.

A VENDRE A OU A ECHNGER,
Une magnifique propriété, sur la rue des Seigneurs, 

Nos 269a, 271 et 273, comprenant un magasin, une bou­
langerie, avec bon four en brique, urte bonne écurie à 5 
places, en brique, avec 2 magnifiques logements. Evalua­
tion de la Corporation $6,500. S’adresser à
T. F.TRI H E Y» (npriil WWi»f, 107 Rn St Jicqws.

FAR HEVNTXG A DARHA-LOU
“V'%. •- ^ '» *

...VENTR PE...
MEUBLES DE 1ENA6E
Las »#«■*• igné» ont reçu inotructioss 4# Ifs- 

dam» v»uv» Bc’’\cau 1» \»sdi» A *# Vè*t
Jcnc». No 0*» rus 1*1 D.vii*.

MARDI. L» *' AVMIL
T^u» l»» m»ubi«» »t effets 4» ménage ##m

prvr*»»
t'hsi»»» d» fantai»ie ref» »n pe’uchc g-»r- 

t» m ie uu» é»*»er»> table» •»crO*»!re 
nement. g a^urv*. bren*»». «tatue» »n cul 
' c». va*»* |«or(léi*». tapi*. aiiiciibl»m»»t de
•at!» A dîner •» do,<•> noir, buffet, table. 

J chAt.ee ic'ouvert•* en eu i. »*«<*lter. b.-»r «'

If* l'ér» i»Me à .-e.ie». Il're. I oud m
Illustrated New* graphie, oeuxre» i'*'«nr;è 
le» 4e Mh»k»»i»eare. «te 

1 bl -yci» («our «lame.
Ante.iKrment» d- -hambr» A .«nicher. #om 

ml»r» A'.artluue». luatola.. e-'fs» huiasua. ob­
jet* d» toilette faut»ull* l'-r«'0»u lit» nu 
fer. p- èle de cul»tne Importe glacière, table», 
uatenslle» d» cu'rlne. etc . etc

AKlTftEHKlfTft

ACADEJHIE.~:
1 • Creciig •dAi»*, r»#) 
mé d«jt» lr monde e itle#. —*
«• '•uxiMune *• i4 Aunllis 4s rMi|w
4e I A»S4r1q«M - A M «»«**• F-S4 , 

»*n* SpSrtsui : m . t*r, T*c »t |l 4* 
rruoh«tne»»#si rr###l# WMSM lé*

PROCTOR’S
i-o ro|M*lslr# «•#» fôsa

Hé I K* nFNTATION» COMTI]
1 h t «muet et Ixmi.» «l(l«on. Pr 

rot.ns' et ! t r* Malle'«, W
«•e.* UsiT'inerS'nlth. Manuuneite ds B
b •*»»•* ' l* » •'pe et vue» de veysg#

de l.m-e icner \ e» T41 up ÎIJA
Hcpr#sen«#it#us *prrl#i#e p#»r IhMf*#»

ri I nluni « Apre* m.di. t.<*tl rseebsslfw tAc ; 
psno u Am. ur* i,v r#rl#e ##v#rt## A 
rl 7 S«* p. m. (#«« l#s j##r».

VENTE A DIX IIErRE* A

lé* 9
lir.NNINtl FT 1' A K*AIsMl.

Es. snteurs

VENTE
Al

Commerce
A no» salles de ««mes. N >* 44 et M rue 

*t PteiTe.
MFRt'REDl, LE 1er MAI. A 10 IIET’RNfi 

A At
Nouveauté». Ismacce. étnff»». t die* de m» 

nage confections, eon \ftemente. chai»*su«. 
srtlcle» «le fsntal»!». rhausevire*. claque», 
atc,

AUfifil
▲ 11 heure* a m . par or dre du curateur :
l’n fond» de commerce d» maichundiee* sè­

che*. hardes faite-, mercerie*. rh*mte»*. col» 
•t cravate*, bretiklte», gant». r«rde*»u» «n 
caoutchouc. »tc . #t.

Aurn pour le rompt» de» mtéiwe»é»
1 iibrt douas I new de cravate» seeortles. ve­

nant d'arriver
Vente »a lot» pour convenir su #omm»r#s 

de la villa et rte la campagne.
Coudltloua facile».

THEATRE FRANÇAIS <
_ M#il##r. I «adl. Jeudi #• *S*S#dl. 
Thrllogsl Ulllpwtluaas»* dsus I# fsrsa A

t |K-cl#ole*

The Merry Tramps
I *|g*nl Ton Iss plus petiuct |e« nluagrands 
» leur»rom* licite. ch#itl«ura etdssssur» ds
l'ttnlvct■ Prix- Itv. jnr. 800 et .Vk:. Pas plu».

I A KFMATNK ITU'h'haTNK -HmmM» 
*pl4#r».** 180—4

TMFATIAK NATIONAL PRANCiAIA.-
KntrAs priudjualo 144«i bt# t sthsrlu*

I. Bell KetflHrt Têl. des Msrchnde .WO. »•>.
u* DMiOrpiiiNt

dm»* I.* t'tirvAltPR Ronré«#nlst»on tèwa 
le» eolre A K I > lire, Mm n.'-tous Ire Jour» 4 
M.\ hre. Pue do t cprésoitlnllou l# dlmsnrhs.
Prix : Holréos 10c, 20o, fiüc, NV*. Mâtiné#* Itls 
LSo [pour dame» eeulomeitll et 4Ar. Rsittalité 
prochaine—“F\sr l.VNNE.” 18» 4

14* 8
PENNING FT PARfiATOU.

Fn. «nteurs.

PAR FRAHRIl F II F H KH

55 Cote Beaver MH
Tout lo contenu de cette gran­

de maison sera vendu A 
l'Encan, sans 

réserve,

Mardi Matin, le 30 Avril
('nmpr*naot tapi* et prélart, anveuh>m*nt 

d» oslon. ftuteull*. cadre*, rldesui. t.»bW* 
d* centre, canapé*, ameublement de *nll* à 
manger, btiffnt. cbaleee et tablea d# eall» à 
manger. v»rr»rl# »t servi»# A dîner, argente 
rie. contenu d» ptutirurs chambrea 4 cou­
cher. beaux am*ub1em»ots de chamhree A 
coucher, bureaux dépan»l1l4s St ISVAho» Q0U 
chettes en fer. gatde toh*. matelas, aotnmlep» 
élastique-. or#IU»r» d« plume, couverte* e| 
autre toile ds lit. service» de toilette, range 
de ciiiaine. giaclèr», uatensllsa d« ruisiue. 
tord»ur. *to . etc.

Vente A 10 heures s m.

THEATRE ROYAL, ch‘,'Z'JTmU'
t #«•# Ssmsln#, ét» Avril 

MIACOni .it»|.|,Y «JR AM* WIDOW* et Isa
cnlAhr» * duettiates frunesta, l*snls at Orbe. 
Prix Mo, Xk' « t 80»\

H#nintn# prochaine Thv *PA1« «>r Lir*. 
IV) -4

MONUMENT NATIONAL

ALBANI
Grand Concert Jeudi, 9 Mai

Pilieia on x ont# mnlntcnsnt :\u mesaalg 
«i«* mus'.qu# do Hnrdy. 1474 run >otr* 
«'mur, o( .«u mageKin d** hiusiqiiedeKhsw, 

2274 rus S|o Catherine.
Prix 9Ao. •l.oo. •I.\0. •ê.OO. r

vrNDRrni.
3 MAIARENA

DM \ I OX KHTe

SOUSA Xr...
Prix populaire* M-'ge* ...alnteuen' 
eu veut* su magMAtn «le uiualque d4 
Hlmw, rue Mfe l’Mtlierlne.

i4t -a
FRASER FRERtrp.

F.ncsntsura

Avis de Faillite
In R*

E. LEPAGE ET CIE
Montréal

Veste h l'encan, en Iota pour le commerce, 
au magasin coin de» rue# Ft» ratherlen et Ft 
Laurent,
MERCREDI. F MAI li»M. A lO HEURE* 

filork d'étoffee A robe». *o1e*. men- 
teaux. hînueea. mode*. ruban», 
lingerie st srtlclen d* fantaisie.

ritOFKSSlO NNEL

Dr JOSEPH DESJARDINS,
éxouiiifuTP:.

Maladie* de* Yeux, du Nrx, tie le Oorfe si 
de » Orollio». t'onsuUAllon d» 10 A 4 houro». 
Dtmonche «le 11 hour#* A midi.
14. St Donl», Montréml.

Dr. Edouâro ‘
Kx-t lui de cdulque du Dr ABAD1K* 

Perla.
Affrnfion* dos Tout, du »*, dêfOrell»

If* f1 de !a Uoncfi.
Plphtêrlo, traitement par latuhstln*.

139 rue St Déni», Montréal.

etc . »tc...................
Mobilier du magasin. 
Roulant...............................

.4*2.449 40 
4 4*4 fifi 

4fio.no
KENT ET TT RrOTTE. 

97 ru* Ht Jacque*.
MARCOTTE FRERE*.

Encanteurs. 27,29,1.3.4.7

District t 
d# Montréal. | Cour ‘ ‘

L» *ou»elgné a dépo»# au greffe d* rett» 
cour, un «ompte de *'*n admlnlstiat on de* 
Men* de la. auc .•*ion ^'tcante de feu Martin 
rinian. et requiert foute perror.ne pouxrant 
«voir que’quen dro'ie A exercer contre ]a dite 
•oioceeincn '<u sur lee bien* d’Icelje. ou quel 
que objection A faire au d t compte de pr* 
e'nffr r* réclamation dane le d^la! d'un moi», 
A rompter d» la deuxième Insertion du pré 
e«nt avla.

MICHEL BENOIT.
f'urateur.

Bureau d» Lamarrh* et Benoit,
No 1790 rue Notr# Manie, Montréal.

Montréal, 27 avril 11M)1 144 2

Cour Supérieure,
rMatrlct (If; Montréal.

EN VERTU DE L’ACTE DES LIQUIDATIONS
AVI» '«t par !#a présente» donné que le 

14m# Jour d# mal prochain. A10 heur#», dan» 
la rhnmbn* 31, an Pulal» d# .1 uatlce do Monl- 
réol. la Hat# d»*<;ontrlt>iitn1re«dan» I’afTklr# 
d# la Oxol Fluid B»ef fv». acra établie.

JOHN W. r«>KH.
Llquldataur, 

Oxol Fluid Beef m. 
Bureau d# 1*. *. Box» A Kone.

( uni plaide* certifié*. 
Montréal, 76 avril 1901, l-VL 1

ÀYendreoDàLouep
2 <*ot ta eon adjacent*, è 2 étage*, en bol» et 

fondation» en pierre, «Hué- A Dlxlo (Laehi- 
ii#), nouvellamoot réparé* #t peinturé» on 
d^danaet en dehors, A cto«| minute» de mur- 
ehedu terminu» dea trarnwuya élncLrlquss 
et A dix minutaade la gare du fi, T. B , en 
figggfiu lac fit Loalt ét d» l'ü*-j*i .c, u ci 
7cliambr#*, hangar» et écurie*.

Pour renaelgnementa, s’adrasacr A

OAGNOK A CARON.
41 Edifice des Tramway».

Montréal, 7 Janvier 19)1. 79-1 n

H LOUER
Mniaon confortable, douze chArnbreg, 

•ur la rue Su* Famille, fournaise a eau 
chaude, plombage uirxierne ; loyer 
#30.00 per moi*. S'adresser à

R. MCRKOITH,
171—l-N-a—n 5? re» *t Fratiçfilt-Xariar.

QENDRËAU..
Dentiato

22 rue NI Laurent» Montréal.
Tél. Bell Mntn îl*|*. îl* t*

fiOLIilC'ITEtJRS BE PATEXTM

PATENTES
OBTENUES PRDMWEMEMT
AveR-veea'niic Idée'r ^flloul, demandM oem»

"Onid» de» lBv»itt#tir»,'’ pour a»v«lr commaat 
•'nhtisnncni le» pntrnte* information» foumtsé 
gratuitement, n A ItlON A NC ARfON. Expert»

. t Rrttfic» llcw Tork llf», Montreaf.
* i rt Atlnntir Dulld , Waahlngton, D G,

ASSEMBLEE
Un# aasemhlée générale spécial# de toa» Ie« 
inarrhanila rt'nrtlclaa antique* #t d’occasion 
aura lieu i# .30 ennrnnt i\ 1 pm nu Nol Col# 
•I# l«* f*lac# «l'Arm»», pour i#tir faire signer 
une requétsqiil eera présenté# au Conseil 
di* Ville nu sujet du fèglern«nt qui a été 
adopté ((#rf<tèreiiieut concernant le» tnsr- 
•-linudH d'articles antique» et d’oncAalon. 
Ti>!itea lea personne* Inléreaaé •» sont priées 
d'Ma.iMtflr A cette a.Hemhlée. I-Wl

ASSOCIATION ST JEAN-3APTISTE
DC MONTREAL».

M y aura dimanche, le fi mai. à 3 heure* 
p m . au Monument National, une réunion 
dc« préaident» et de» officier» dea différen­
tes section» d» la fioclété St Jean Baptlat#, 
en vu# d* l'organisation de la fête nationale 
le 24 Juin prochain.

I/cs nertlon» «ont priée» de procéder sans 
retard à l'élection de leur» officier» et de 
faire leur rapport à cette assemblés.

L» Président.
__________________________ F. L BRIQUE.

Al X M AXUF A CTI I Bl KRA
I^a ville de Balnt-L»mbert est prête à of. 

frlr certains privilège» aux personne» qui 
érigeront et malntendront. des manufactures 
dans !•» limite# de la municipalité. Un »y«- 
tême d'aqueduc et d'égouts moderne a été 
Install/', et 4se facilités de transport d# 
première classe sont fournie» par quatre 
chemins de fer. le Grand Tronc, ('Interco­
lonial. I# Vermont Central et le chemin ds 
la Rive Rud

Pour renseignement» complémentaires, 
• 'adresser à

. P. M WICKHAM. Mslr».
J. H. BKATTV. K»c. - très. 

27,29.1.4,11 St L-imbert.

TERRAIN A VENDRE
lu beau lerrain compre­

nant trois lois de ïï % 00 
chacun, situé sur !a rue M 
Denis, prés de la rue Mont- 
KoyaL Condition* ladies, 
(l’adresser A T* 1330, bureau 
de La Preu '

BANQUE D'HOCHELAOA
Avis eat par U présent» donné qu’un di­

vidende de trol» et demi pour ces». Cl>4 p.e.) 
pour I# semestre courent, égal au taux ds 
sept pour cent (7 p c.) par année, s été dé­
claré sur le rapItMl payé de cette institution, 
et qu’il sera payable au bureau chef ou à 
scs succursale# le ou aprê# samedi, la Isp 
Jour de Juin prochain.

Iy»s livres d# transfert» «ernnt fermé» du 
17 au 31 mal prochain, ces deux Jours ta- 

j dus.
I L'assemblée générale annuelle de» action­

naires aura Heu au bureau chef d# cetta 
banque, samedi, le 15 Juin prochain, da ml- 

I «ILPar ordre du eonaell de direction.
M. J. A. PRFNDFROAST. 

245—f.M.r—n Gérant-général.

TbROVTK' g i>K QVEBKC. d!*»rl'-t de Mon*- 
t re*.. ' our 4e • rc»lt No 1*140 t*»

m* H. E Hugueni# U ' :r, demandeurs va 
H/»rac* rbafo»>n. defendeur - i,» •» jeur
de mal 1*01. a 10 heure* d» Tgv*nt-m d». au 
dear tel t* du dit défendeur, au No 1214 rue 
• a r.t-Andr4. en la cité de Montréal, aeront 
vendu* psr autorité de Justice, 1** Mena et »f. 
fet* du dl* défendeur, saisie en 'eM» cause, 
cons staat un piano, atc Condlttona . Ar­
gent "-mp’ent F X Mtlat-Arraud. H C. 
I. Montreal, 29 axr 1 19f,L 15» 1

Avis de Faillite
în Ba

DOMINION MANUFACTUfUNfl CO., Albert 
Bros*eau. manufacturier d» biscuit». K# 
ft74 ru* Amherst. Montréal, failli.

f/*» soustignéa vendront ft r#ncg« publie. 
»n bloc ou en détail, sur le» lieux.
MARDI. LE 80 AVRIL 1801. A 1* HEURE* 

A. M.
L’ftctlf du tus dit, consistant »n deux cha- 

x a u v quatre exéree». troia aieighs. quatra 
harnais. ’ desks'r, cfcaleea. machiné», d#us 

! halanc#* p|at*-forme, tAlea »q acl«r. bottes 
; A biscuits, etc., etc., sa montant

d apres l'Inventaire ft............................... 414ff fif
I>#ttes da livras..........................................I.OÉO.tl

La mftnufftcrura »era ouverte pour fospae 
tion. lundi. I» 29 courant.

Four plut ample» in forma ttona. a*adr#mar
ALCX DERM Alt TE A TJ, 

Osatoo nelra.
Ifig* «t 140g m» Notr»-Dama

MoatrtaL
m.wr.m

f

i MAHrOTTR FRERE*.
■ncantanrm

54
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U N KCIKIHIE KHHFIIFTIIIPlICt
ééiûetn ratés lornde :*1b en- 
dia üm Board of Trade

TBAVAI \ COXIIEÜCEBOtT 
CUIt StMAINt

An^lUrtMoak in porta b les dust e# 
quariior

A quelque inalhrar #»t hou
L du <*i i rade, #*t Ue
piuitiouia auties Mu i«*»» i*niA*n+i*kn*m 4 
été mus dout« uu désaAr.rp, mai» de <'+-• 
ruiriM %’Out iturgu- de «M.mptueuMO eon-»- 
truetiona et U <>u U triete*e#» et u mort 
aembüuent ré^m-j depuu» la tornbk «*• 
t<4«tr<voiit surgir de Bouveau J «wti’ i 
té et la v. le i>è« < **tf«* semaine le» tra 
vau* de ro< onetruetioii « out ré^onnm* et - 
Ce aéra d abord léfai)!» emetit .’%i\e qui 
o«yai|>ait l'augie »ud d< » i ue» ht t'aui et 
le*D>ome. l^e j*« rmia donné lor 1 iDa{*ee* 
leur dea bâtiment' M < uaui*aé indique 
que le nouvel étabiuaemeot r^ra en piei- 
te et nu il alun i inq étage», il coûtera* A 
part, nu terrain, lu aoinine de $25,730. 
iMpuia le tommencement d avqnl un grand 
nombre de périma ont été demaiitién 4 
l’inepet teur |»ar le» propnétairea <iu ter­
rain lavagé jail ii* leu. lout vela indi- 
«iut* qu il jr aura là beaucoup de travail 
iert été. Si l'on lerme le» yeux au» leu 
)»e.rti»h énomir». Mibiea, on conatatei \ 
«pie eétte conHagrution a été pmbtabla 
à ce quartier, «ar lea édiiice* qui vtint 
être rebâtis aerout i»lu» en i apport avec 
ie progrès moderne, aan» compter qus 
le» rue» »ei out élargiea pour ie plu» grand 
avantage de la circulation, l^a rue Le­
moine, par exemple, aéra prolongée, d<î 
puis la rue St Pierre, sur une largeur 
de 40 pied* jusqu’à la jme St JMieolaa. i<a 
Cour Supérieure à qui ce projet d ex­
propriation a été bouixiis l a approuvé 
complètement dans un jugement rendu, 
samedi. Par cette même décision ie tri­
bunal Hiitoime la cité A biHer le* lignert 
homologuées de la rue hainte-tleueviè 
vre entre les rues Dorchester et Saint 
Antoine, ainsi que de la rue Pavard.

$9,270,000
Profits nets réalisés par le trust de 

Taeier, en un mois

.New York, 29 — l>e "Herald" de cette 
ride, dit : ** Des principaux oibcaere de U 
Umted States Steel Lo. conlirment la ru­
meur que les profits nets de ceUc immeu- 
se compivgnie durant Je mois de inttr» ont 
été de tW.27O,0üü, ce qui représente uu 
prolit annuel de $111,240,000.

LA VARIOLE

Instructions données aux percepteurs 
de douauc

Ottawa, 20 — La circulaire suivante a 
été adreëfaée aux percepteurs et sous-per­
cepteurs de douanes en fonctions aux di­
vers porta de mer et porta intérieurs :

“Vû I’existenoe de la variole aux Ktats- 
Uuis, les officiers de douane sont spécia­
lement requis de faire des enquêtes jiarti 
entières au sujet de l'existence possible 
delà variole coez les personnes qui nous 
arrivent des Ktats-Uni* par les steamers 
oti les barges.

"Au cas oil le percepteur trouverait 
»ee soupçona fondés, il pourra exiger les 
•ervices d’un officier médical pour faire 
l’inspection, tel que prévu par la sec­
tion 43 des règlements de la quarantaine.

liK SOUS-CHEF A MAISON­
NEUVE

VriIS« de Maisonneuve, 27 avril 1901. 
Monsieur le rédacteur de “ Ia Presse ”,

Ln lisant dans votre journal le compte- 
rendu de^ ia dernière iiWKunblée du con* 
»©il de ville, de Maisonneuve, je ne vous 
cacherai pas que j’ai été fort surpris d'y 
vqir que es paro.es que j’ai promuncée» 
relativement A la question du «wma-chef, 
aient été mal présentées au public.

•‘‘Quand il a été question d ’engager un 
sbue-chef, en ma qualité de présidant du 
cémité de feu et police, j'allai trouver 
Monsieur O'Karrcll chef de poüœ actuel 
de Maisonneuve, et après quelques phra­
ses é<*hAJigées sur ce sujet, je lui posai 
carrément cette question : Croyez-vous, 
Monsieur O’Farreli, qu’il y a parmi les 
hommes de police bous vos ordres, un 
homme qui soit compétent A remplir la 

chef ? Et Monsieur O’Far-eharge de 
«éli de me

sous-c
me répondre : 44Non, monsieur.' 

Cent cette déclaration de Monsieur
0 r arreïl que j’ai répétée devant le con- 
seil et votre reporter aui-ait du dnv que
1 émettais la l'opiiuon donnée par le chef. 
M’en tenant A la paroV de notre digne 
chef de police, j'ai vu d’un bon ce d la ré­
quisition de Monsieur Paquette qui a su 
se faire un grand nombre d’amis depuis 
<iu*il s’est fixé dans notre ville de Mai­
sonneuve. Avant une instruction hors 
ligne et poseédant à un haut degré le sens 
des affaires, je suis sûr que Monsieur Pa­
quette nous ferait un sous-chef irrépro-

VeuiBes insérer. Monsieur le rédac^ 
teur4 et obliger.

Votrs tout dévoué,
M. LAOHAPEUJC.

________ ConseilCer.

ACQUITTE

Au milieu dos applaudisêements de la
cour

Paris, 29.—comte de Cornulier, qui 
a tué sa femme au moment où elle quit­
tait la maison d’un avocat célèbre, le 17 
novembre dernier, a été acquitté avant- 
hier, anrès un procès qui a duré deux 
jours. Le verdict a été accueilli par de 
vifs applaudissements. ,

LES DEUX EXTREMES

Créants et nains à Phôtcl Richelieu

L’Hétei Richelieu a été envahi, ce ma­
tin par une troupe peu banale. Deux 
géants, dont Pun mesurant 7 pieds et 
9 pouces et l’autre 7 pieds et 3 pouces 
Hanquée de 5 nauis dont le plus petit 
n’a que 32 pouces de hauteur, sont arri­
vés tout A coup dans l’établissement où 
les dieuts pourront les voir, t'es visi­
teurs extraordinaires, te montreront en 
curiosité A Montréal.

LE <c PIONNIER DE SHER­
BROOKE ” A MONTREAL

Nous lisons dans le ’’Pionnier : "
i^e “Pionnier ”, a déjà, paraît-iL loué 

le local et acheté la presse de» ••Débats,” 
mais le titre reste A vendre, et c'est le 
titre qui est aujourd’hui l’objet de tant 
de convoitises.

Le “Pionnier” serait dirigé par MM. 
Çhicojme, son propriétaire actuel, et M. 
J. M. A. Deneault» secrétaire général de 
l’Union Franco-Canadienne, laquelle sem­
ble priser très fort depuis quelque temps 
la publicité de la presse. Noua lisons daus 
ce journal :

“Noue venons de conclure des arran­
gements avec la Société Coopérative de 
Publient ion, de Montréal, en vertu des­
quels le "Pionnier” sera édité A l'avenir 
dans la métropole.

‘‘Lé "Pionnier’’ va devenir journal ou 
dimanche et, selon toute probabilité, son 
prochain numéro paraîtra le 5 mai pro­
chain.

“Afin de compléter l'insertion de cer­
taines annonces légales, un dernier nu­
méro sera publié à Knerbrooke, vendre
di

La France. Fltalie et V
pagna

Paris. 29 — La Pstrls” publia cette 
corrwspoü/ianr» ds Londros

Inputs qiflqu® t*a^p» le question 4 uns 
alliaor*- lain.* rwlsut sur 1« tapis

L td/s scmbls fairs u>u rbtmia Os ea 
Paris s a.ois rouvsits dsus 1ms ambassades 
ci dsns l«f caso<dienes at Is Dresse y fait 
d» temps i autrs quelques timides aliusions- 

Ij*m lêu» de Toulon ont donné un r«gaia 
d's'tusllt* S rt grand projet.

Psppslsnt la préacnra almubaDéa devant 
1» Meurt lion du Pclayo”. battant pavillon 
espagnol, d» I ca^adr» itaitwnps st ds Is 
superb» flotte frsoçaisc. la ' Saint-Jsmss 
Ossette*, la premier® dsns la presse atigUl- 
»«, prononce le mot 4 alliance latin®

L'ide® men»»- qu'on s’y arrêta:, ear cant 
mlllloos de latins, réunis eu fédération, 
pourraient dominer le monde.

I/hJfcpajiQc. même l'Italie, non» de# pays 
neufs oû tout e»t à créer : Industrie, eoro- 
rnerca. exploitation agricole Lm# capitaux 
frants1*. *n moins d une générarlou. don­
neraient ê rtM pays un essor reraarquanle.

.• ratlv© las mettrait à ! abri 
de fout® inaulfe et 4® toute aouvoltlse 4e 
la part des autre» puissances. Que pour­
raient les cinquante millions d’Allemands, 
ou les quarante millions d'Anglais contre 
cent millions de Laflns * Dans cette voi®, U 
y a une .déc à creuser, une politique à Inau­
gurer. En 1 tali'. on y pense parfois et si 
l’Espagne officielle est inféodée aux Idéea 
allemandes, si raml»»'>e»d#ur d'Enpagns ft 
Londre». !<• duc d«» Mandaa. eat un anglo­
phile, il nr manque pu de l'autre c/^té des 
Pyrénées d'homme politiques éminents qui 
savent que les je^eotirces de l'Espagne sont 
immenses et r.o dense.dent qiTà être ex- 
ploitée», qui serait facile ft l'aide de l'ar­
gent français

La Trance oioropol.serait 1® commerce 
4'expOrtatlon de ses doux allKos en leur 
fournissaDt, en échange de leur» produits, 
deM objets manufacturé». Leur richesse na­
turelle donnerait aux trois nations une 
prospérité énorme, fleurs armées et leurs 
marines réunie» seraient d'une puissance 
prodigieuse ; enfin, une fédération soua la 
forme d'un eougrès latin pourrait régler 
Je.» affaires des trois URats, tout en leur 
laissant leur autonomie propre, leur langue, 
leur administration, leurs lois et leurs cou­
tumes !

L’Idée n'eut pas nouvelle. Qui sait si la 
“Saint James Gazette’ u a pas raison, et 
si les fêtes de Toulon ne serviront pas ft la 
mise ft exécution d'un projet peut-être plus 
mùr qu’on ne le pense, et qu'il suffirait 
d'un peu d'habileté pour faire aboutir.

VERS LÜIIIME
La population profit'* do la hello Jour­

née d’hier, pour «îVv réfipirer l’air 
pur Ue« chkt’ • t (Irs bois

.Journée radieuse ci ensoleillée, hier. 
ix* ciel était eerein, ht brise douce et ea- 
resminte. Tout respirait Ja vie et invi­
tait A la joie. < était vraiment le prin­
temps avis-, tout ce qu’il comporte de 
charmes et d’attraita mystérieux. Eu 
d'aussi beaux jour», même le» pdus mal­
heureux se «entent revivre. Une amina­
tion extraordinaire régnait parmi la po­
pulation qui se faisait bruyante et joy­
euse. On cherchait instinctivement lé 
verdure et la senteur tien premiers bour­
geons. Ce fut une aubaine pour noa dif­
férentes compagnies de tramways subur­
bain». On «c porta en foula ver» la 
ramiMqçne, A Oartierville, au Bout vie 
l’iïe, au parc Mont-Royal et à Idle fc'to 
Hélène. Le* tramways ouverte qui 
étaient nombreux étafent particulière­
ment recherchés et pas un qui ne fût 
bondé, pas tu» qui ne contint que de* 
figures «ruinantes et htnireuscs. On se se­
rait cru A quelque grande fête publique. 
C’était en effet, la fête du soleil, Ja 
fête du printemps, que l’on n’avait pas 
encore vu depuis de long* moi», aussi 
brûlant, aussi généreux et bientaisanta.

LE fl TIVERTON "
IRRIVE AU PORT

d» Telx—BAUME RHUM AL

Le "Tiverton” est arrivé hier matin, 
oaiu» avoir <uibi par l’échauemeni, des 
dommage* considérables, car le lit du 
f euve A cet endroit est g .useux. Le* bar­
ges envoyées par MM. McLean, Kennedy 
et (he, ont pris une grande partie de U 
cargaison de fruit*, et le navire n pu 
sortir de sa dangereuse position. Le juge 
Criiérin, de la ( îuambre des Pilotes, insti­
tuera une enquête sur la cause de l’é- 
chouemont. Le “Tiverton” cet au nou­
veau quai, au bas de la place JacqucsCa.'- 
tier.

OE CUITE
La richesse ne fait pas le bonheur a 

dit avec nnsrm un vieux proverbe. Pour­
tant, il se rencontre de* circonstances 
toutes particulière*, où la religion four­
nit A la fortune l’occaaion de »e procurer 
de ces joie* du coeur, incomparablement 
plus douce* que toutes le* autre* jouis­
sance* que peut nous présenter la vis 
mondaine. Aujourd’hui, 28 avril 1901, 
non* en avons fait, l’heureuse expérience. 
Un concours de charité, entre six nota­
ble* de St Vincent de Paul. Ile Jéeus, 
avait été organisé au moi* de décembre, 
en faveur de l’Asile de Ja Providence de 
cette paroisse. Plusieurs de nos lecteurs, 
ont. dû coopérer A cette bonne oeuvre 
par l’aoreptation des livrets de la rAtta 
d’une montre en or. T'ont en venant vous 
en remercier au nom de* pauvre* de la 
Providence, j’aime A vous faire connaî­
tre le nom de l’heureux gagnant. L'hum­
ble cadeau de la charité a été offert A 
Mme Vve M. Kane, de Hatiscau. mais 
la récompense promise par .k*us. at­
tend encore tou* le* autres bienfaiteurs. 
La clé turc de ce concours a eu lieu le 
28 avril, lie vainqueur de la lutte a été 
M. O. Collerette, bourgeois. Des remer­
ciement» et de* éloge* bien mérité* par 
me**leurs le* président*.__ __ de la part du
Rév. A. Brault, curé ue la paroisse, et 
l’émotion produite par 1a reconnaissance 
qu’on lisait sur la figure de* déshéritée 
de la fortune en leur oûiunt leur pro­
fonde gratitude ont Imesé dans nos ooeur* 
un sentiment de douce satisfaction qui 
le* réjouira pendant longtemps A la pen­
née que cette bonne oeuvre est une ac­
tion chère au coeur natemel de Dieu, en 
prodiguant un peu de cet or qu ü nous 
a prêté pour semer le bonheur autour de 
nous. N ou* ae faisons que lui rendre ce 
qui lui appartient.

NOUÏELLESJELIGIEUSES
PRIERES DES QUARANTE-HEURES

Lundi. 29 avril — St Paul l’Erraite.
Mercredi, 1er maa — Noviciat de* Pères 

Obiats.
Vendredi, 3 mai — St Gabriel à Mont- 

résL
Dimanche. 5 moi — Longueuil.

FETES I>E LA SEMAINE
Lundi, 29 avril — S. Pierre, M., d.
Mardi, 30 avril, Ste Catherine de S„ 

Ve, d.
Mercredi, 1er m*i — SS. Philippe et 

Jacq., An., d. 2 cl.
Jeudi. 2 mai — S. Atiianaae. E. D.. d.
Vendredi, 3 mai — Inv. de U S. Croix, 

d. 2 cl.
Samedi, 4 mai — Ste Monique, Vve, 

doub.
Dimanche, 5 mai — 4 PAq., S. Pie V„ 

p. C., doub.

CONCIERGE ARTISTE

TOE NR SES CH
Pal Sort»», 4ê Burkingham, est vic­

tim* 4*bb fatal aceid**!

(Spécial g -La Press**)

Ottawa, 29—Un accident épouvantable 
a eu beu. samedi matin, A Buckingham. 
Pat. Norton a été tué A coups de pied», 
par les chevaux qu i. conduisait, pour les 
Ubnrant* de bois firent/ A Miller On 
a volé a sam secoure, mai» pas assez vite 
pour éviter un drame.

COURRIER ÏE JULIETTE
<De notre r<>rr#>ç.,n<lact particulière

Joli et te, 29 — Hier midi, le feu a ewt 
oéii-aré dans un de» déportvmenU» de la 
manufacture de bisomts et sucrerie* 'ie 
Jo..*u«, «i a en daager imminent 
tout Je rtéte de l’èdifujc. Ijt* pompiers 
appe-ès en tout* hftte n ont (<as tardé A 
venir engager la .utte contre .’élément 
des truc leur qu’Ls ont combattu avec suc- 
tÀst,. Apre* quelque* minute* d un tro- 
ya-l énergique, tout était rentré dau» 
1 ordre, et *e» ouvriers continuaient leur 
ouvrage comme aupajavant. Les dorn 
nvigem sont peu oonaidérables ; ceux qui 
existent liont pluiét causé* par l'eau et 
•a fumée que par .e* Laimma.

—M. làuni^e Piché, avocat, de Mont­
réal, était A Josette, hier, pour affaire# 
professionnelle*.

—Ivc* difiicu.tés survenue* entre The 
lÂiui« iiUde Ptikp (k>., de Grand-Mère, et 
u-e* cou<>n* de bajnt-Miche. dts baint», 
pour Je paiement de ieiir salaire, ont re- 
yu une solution définitive qui »atisf&it 
tou* le* intéreAftéc. Eu conséquence, le» 
saimes coneei vatoirt* émanées pour ar­
rêter le* bigots de la compagnie, jus­
qu A parfait paiement du travai, de ceux 
qui ont été employés A couper oe bois 
et A le sortir de la forêt, ont été retirées 
et a.* flottage de ces billot* va commen­
cer sans retard.

—M. Richard Kyan alia* Ritchie, de 
Saint-Gabriel de Brandon, l’une de* vic­
times de l'occident de chemin de fer qui 
« est produit A Saint-Félix de Vaioia, en 
mars dernier, est dons un état très criti­
que. M. le curé a même cru devoir, cet­
te semai ne J ui administrer l’Extrême-Onc­
tion, tant la fin paraissait imminente.

M. Kyan est sou* Jes soin* du docteur 
Archambault, de baint-Gabned de Bran­
don. La fiule de M. Kyan, Madame 
Brault, de Montcalm, qui se trouvait aux 
côté* de sou père, lors du déraillement, 
•’est plus vite rétablie ; cependant, elle 
ressent encore des douleurs assez fortes 
A U jambe. Une autre victime de cette 
ternble c*t**(.rophe,Madame Hercule Joi- 
porte, de Joliette, n’a pu prendre assez 
de mieux pour ailier rejoindre sa fami'Ile 
aux Etata-Lma. Le docteur J. J. Shep­
pard, de cette viLe, lui a prodigué ses 
soins, mais U n’y a pas lieu d’eupérer one 
guérison parfaite dVi A plusieiuw mois. 
Madame Laporte, qui est mère de plu­
sieurs enfant*, est dan* un état de for­
tune peu brillant, et a été incapable «Je 
travailler depuis l’accident. Elle a don 
né avis A la compagnie du Pacifique pour 
l'informer quelle Ja tient re.-pon.-able de 
tau* Je* dommage* qui lui sont causés 
par ce regreltage contretemps.

—La nouvelle fonction créée par le coti­
ser d'administration de la Fabrique, qui 
a décidé de nommer un jpirdien tour le 
cimetière, aura ]>our titulaire M. Louis 
ftaint-Amand, sculpteur et tailleur de
Î ierre. Son engagement commencera le 
er de mai prochain.
“Malgré- qu’on entretienne des doutes 

sur la construction de la ligne court* en­
tre Juliette et Montréal, cette question 
toute incertaine qu’elle soit, soulève une 
rivalité fort intéressante entre Sajnt- 
Jacque* de i’Aohigan et Sainte-Marie Sa- 
lomée. l>equel des deux village* aura 
Ja bonne fortune d’être traversé par cet­
te ligne courte, si le projet e*t mi* A exé­
cution ? Chaque partie intéressée fait 
valoir sa cause. A Joliette, on a trouvé 
moyen de se débarrasser de tou* ce* en­
nuyeux soucie ; on ne croit plu* A la cona- 
truction de la ligne courte et ce ncept»- 
cisme paraît d’ailleurs bien fondé.
“L’idée de fêter solennellement la fête 

nationale A Joliette, parait destinée A 
avoir le même sort aue le projet de J* H- 
gne courte. Favorahlement accueillie lors­
qu’elle a été lancée dan* le public, rien 
n’a été fait depuis pour en assurer la réa­
lisation, et il reste bien peu de jour* pour 
préparer une fête aussi belle qu'on l’a­
vait. rêvée d’abord, afin de donner une 
haute idée de Ja vLUe d« Joliette et du 
patriotisme de aa population.

lOUIELLES COimilES
Mlles qal Ml re^a tears 
lettré* goUétes

accordée»

Mewlrum, ageni ae 
. Fethe»toohsugn, sol 

», James W. F>ke, im- 
^eorge Brooke Glaxton.

Chicago. 29 — L’on admire beaucoup 
depuis quelque* jours, à l’Institut de* 
Art*, le tab eau d’un artiste peu connu 
avant aujourd'hui.

M. Hollberg. to! est le nom de l’ar­
tiste. n’a jamais eu d’autre maître que 
sot\ inspiration, d’autre modèle que Ja 
nature. Avant d'être concierge, à l’Ana- 
tiu State Bank, il fut matelot. La mer 
l’attirait, le charmait et c'est alors que 
germa en son cerveau l’ambition foi le 
de pouvoir fixer sur la trie !es nuance* 
indécises de !a vague, de mettre dans un 
tabeau une parcelle de cette immensité 
qui le faisait rêver. I) se mit au travail 
avec ardeur et a pré* bien des awnére dé­
pensée* en tâtonnement*, il * réussi.

NOTES MIRITIMES
LE “MANCHESTER TRADER”

I^e et earner “Manchester Trader”, sous 
Je commandement du capitaine B.ake, 
parti de Manchester, avec une cargaison 
générale Je 12 du courant» est arrivé sa­
medi à MontréaJ, après une heureuse tra­
versée

Le navire a amarré au quai de a ligne 
Rrioto], d’éiiormr* amas de glace* recou­
vrant son quai ordinaire, en face du Parc 
Bobiner.

ENCORE DES FRUITS
Le “BeUona”, de la ligne Thomson, 

commandé par le capitaine Moodie, est 
arrivé à Montréal, à 4 heures p.m., sa­
medi. Le navire vient de la Méditerra­
née et a une cargaison de 49.000 caisse* 
d’orange et de citron*.

Ive capita in-' a suivi dans le voyage la 
route nord, et une tempête l’a retenu 
deux jours A Jxmisbourg. où !e vaisseau 
a dû chercher un abri.

I^e “Bellona” est au quai Victoria.
UNE CARGAISON POT7R TROIS-RI­

VIERES
U steamer “Werneth HaE” a été af­

frété par la Dominion Coal Co., pour 
transporter une cargaison de 4.600 ton­
ner. de charbon de Sydney, C.-B., A Trois- 
Rivières.

LE “ CANADA ATLANTIQUE **

Quelques changementê opérés dans son
horaire

I* chemin de fer Uonada Atlantique, 
annonce d'important* changement* dan* 
Je service do se* Lai us Montréal-Otta­
wa. A partir d'aujourd'hui* le 29. A par­
tir de cette date, le local du matin par­
tira A 7.40 heures a.ra., arrivant A Ot­
tawa A 11.05 hrs a.ra., taisant tous le* ar- 
|Att. L’cxnross ivarura A 9.15 hrs a.m., 
correspondant avec le* gare* de* bran­
ches de Hawkcsbury et de K oc kl and, at­
teignant Ottawa A 11.35 hrs a.m. L’ex­
press de l’après-midi partira comme au­
paravant A 4.10 hr* p.m., arrivant A Ot- 
tawn, A 6.30 hrs p.m., le local du soir, 
partant A 5.45 hrs p.m.. arrêtant à tou­
tes le* gare* et arrivant A 9.05 hr* p.m.

Lm dernière édition d* la ’ièazééU O» 
fieioUa provinciale nous apprend 
dos Wttre* patentas ont été sooo 
aux com paon «es suivante* :

Aylmsr Driii AlauufftctnnDC Uo., ou 
C ompafni* d** foret» mécaniques A/l* 
mer, composée de MM Henry Aylmer, 
ahénf de Sherbrooke, Frank Fl aminer, 
comptabie, de Port Haatings, Cap km- 
ti»n ; Garnett H. Meldrum, agent de 
change, Edward J 
iiciteur de breveta, 
portateur, et A. George 
avocat, tou* de Montréal. Uafatoi-aetions, 
f.V),000.

La Compagnie de* Torrai ns Siburbain» 
de Montréal, composée de MM- FrMé 
ne D. Monk, avocat, Joeeph . Emard, 
avocat, tou* deux de Montréal : Israd 
L. L/ideur, marchand de Notre-Dame de 
Grâce ; Edo’ianl G obier, négociant, d* 
la ville de 8t Laurent ; James .Swail, gen­
tilhomme, de Notre-Dame des Neiges. 
Capital-actions, $30,000.

Le Ouebe* Athletic Club, composé de 
MAI. William Shaw^ marchand, Roger 
Larue, marchand, William A. Marsh, 
marchand, John Kiubie, marchand, 
John Macara, banquier. Napoléon La­
voie, banquier, J. A. R. Bédard, comp­
table, tous de (Juébec.

D'autre* lettre* patente* oont aussi 
accordées par le secrétaire d’Etat A ia 
Yukon Trust C©., ou Compagnie de 
Prêta du Yukon, au capital de $100,000 
et composée de l’bon. L. Joseph Forget, 
courtier. Thon. A. Alfred Taibaudeau, 
marchand, Louis de G. Beaubien, lan 
« rède Bienvenu, banquier, tous de Mont­
réal ; Thon. Louis Beaubien, agronome 
et Raymond Auzias Turenne, mineur, 
tous deux d'Outremont.

ia Compagnie des Bois Canadiens du 
Yukon (Canadian Yukon Lumber Co.) 
au capital de $50,000 et composée de Ri­
chard Wilson Bmith, agent financier, 
W illiam JMiller Ramsay, bourgeois. 
Thomas Gedrae Roddick, médecin. Gar­
net Henry Meldnun, courtier, James 
W. Pyke, agent, et Frederick Wilson, 
agent, tous de Montréal et autres, de­
mande des lettres patentes.

COANGkfclLO
Ot italien accusé du meurtre de Julia* 

no, subit actif vilement son procès, 
à Nt Albau»» VL

Saint Albans. Vt, 29 —- Le procès de 
Frank Coangelo, alias Coligo, ce jeune 
Italien, de MontréaJ, accusé d’avoir as­
sassiné son {cpmpognon, Ralph Juliano, 
au pont du \ ermont Central, près d’Al- 
burg Spring,‘ il y a quatre mois, a été 
commencé ce matin, A Graude-lsle, petit 
village pauvre, où il n'y a pas même a’hô- 
tal, et dont le principal édifice est une 
petite prison sale, A 1 aspect sinistre. Le 
procès a heu dans une maison de chétive 
apparence, qui porte le nom pompeux de 
Palais de Justice.

C’est la première fois qu’un procès pour 
meurtre a lieu dans ce village, et des 
masse* d’étranger» sont venus de toute* 
parts pour y assister.

Le juge en chef Taft, de la Cour Su­
prême de l’Etat, est sur le banc.

La République est représentée par MM. 
J. L. Collins et Willard Farrington, tous 
deux de Saint-Albans.

L’accusé est défendu par MM. Hiram 
et Motts, et le juge Ed. A. Sowles, de 1a 
même ville.

Giuseppi Coangelo, père du prisonnier, 
est assis près de son fils, qui ne semble 
pas réaliser sa position.

La plupart de ceux qui sont venus pour 
assister au procès, sont des ami* de l’ac­
cusé ou de la victime.

Le juge Taft est monté sur le banc A 
10.00 heures précises, et deux heure» 
après, le jury était au complet. Lee iurêt 
sont tou* de respectables fermiers de ce 
district.

On croit que le procès durera une se­
maine.

La poursuite a sommé vingt-huit té­
moins, au nombre desquels se trouvent 
des chefs de police de Rouse’s Point et de 
Plattsburg. M. Sullivan, agent du G. T. 
R. à Lacoïle ; le Dr Allen, de Swanton; 
M. Chance/, E. Allard, J. E- Farrell, 
George Donaldson. F. A. Barré.

La défense tentera de prouver un alibi, 
et d’établir que Coangelo s’est suicidé ou 
a été tué par un autre.

Le point principal sera l’identification 
du pistolet tréuvé dans le* poches de Co­
angelo. et dont Tune des chambre* était 
vide. Jjes amis de l’accusé jureront qu*il 
avait depuis longtemps en sa possession 
ce pistolet.

Si I» défense réussit à prouver ce point, 
Coangelo court une grande chance d’être 
acquitté.

S’il est trouvé coupable, il sera proba­
blement condamné A mort.

Deux autres condamnés attendent déjà 
le jour de l’exécution, dans la prison de 
l’Etat du Vermont.

LA E

REFUGE DE NUIT

Le rapport du Refuge de Nuit pour Ja 
semaine écoulée, le 27 avnà a été com­
me suit : 309 personnes ont trouvé abri 
durant, ee tempe et 105 repew ont été 
distribué*. Le gérant, M. Ouimet» accu­
se réception des dons suivants : l n ami 
des Pauvres, 2 gros nains ; M. O. Mo­
reau. Poisson fumé ; Mme* Lacas**, des 
comestible; Un Bienfaiteur, 6 gros pain*. 
Nombre de bouchers du Marché Bon**- 
oours, de 1* viande. On a aussi un* pe­
tite tille orpheline Agée de 7 on* que 
l’on désire placée.

NOUVELLES DE ST JEAN» N. B.

Saint-Jean. N. B., 29 — Geo. Robert­
son. M. P. P . qui a passé pré* d’une an­
née en Angleterre, pour obtenir l’appui 
financier nécessaire pour la construction 
dune ca>-*èche, est revenu avec la*» 
surancc. dit on. de voix se* démarche* 
couronnée* de succèo.
—D. t ox. Agé de 23 ans, fil* du Dr J. O. 

Cox, de Bath Vxrieton, «est noyé jeudi 
dernier.

—La compagnie des tramway» rient de 
trouver un marché pour se* vieux chore ; 
k» éleveur» de volaille» le* ocbêtreit en 

nombre, pour «b faire 6m pouliilœ4

STE CUNFGONDE. — Les travaux 
d’entretien de*j>arcs de la ville sont com­
mencés ; samedi matin, on a planté dos 
arbustes, au square Iberville.

—L’Association St Jean-Baptiste don­
nera un grand banquet, le 14 mai pro­
chain, à la salle Duvernay, pour prélever 
des fonds pour fêter dignement la fête 
patronale, fe 24 juin.

—Trois arrestations pour ivresse et va­
gabondage ont été faites, hier. Alex. La­
croix, un de* prisonniers, a été condamné 
A cinq piastres, les frais ou 1 mois ; les 
deux autres, Michaël O’Mara et Thos. 
Murray, à deux piastres et les frais.

—Les numéros pour les licences sont 
prêts, et la distribution en commencera 
le 1er mai prochain.

— Le “Euchre Club” a eu un parti de 
cartes, hier soir, A la salle Duvernay, 
sous les auspices de M. le maire Duchar- 
me. Quatre prix ont été distribués.

Il y a eu chant, musique et danses jus­
qu’à une heure avancée de la nuit.

Plusieurs échevin* étaient présents, 
ainsi que le chef de police, M. Tremblay.

MAISONNEUVE. — Donat Dagenais. 
arrêté hier pour ivresse, a été condamné 
ce matin A une piastre ou huit jours.

—Le procès de T hôtelier Parent, qui 
promettait d’être si intéressant, a été ap­
pelé. ce matin, par le recorder, mais, à la 
surprise de ceux qui s’étaient rendus A la 
cour, la plaignante et son avocat ne paru­
rent pas. Conséquemment. M. le recorder 
renvoya l’action, la demanderesse devant 
payer'les frais.

—J. A. Rov. un bicycliste qui préférait 
le trottoir A la rue, a dû ce matin payer 
une piastre et les frais, soit trois piastres 
et vingt-cinq cents, pour son luxe.

—Le chef de police O’Farrell nous prie 
d’annoncer quTl sévira rigoureusement 
contre le* bicyclistes qui ne porteront 
pas de lampe* à leur machine.

— On a commencé le réparage des rues 
dans la localité.

U! FRANCE AU MARIE
Pan*. 2*

publié esc te lAtervtr 
le, a *1 s’eec lait ose

Patrie a tdr—eat 
de M 4e Poaveanni- 

pénslilé des fl»e*Kftoae

DANS LES PATATES

Neuf Chinois arrêté* A St Albcns TL

Saint-AIbans, Vt, 29 — Samedi soir, 
un char chargé de patates, et $e rendant 
de Montréal A Portland, a été ouvert» 
près d’Holland Pond, par le* officiera de 
douane* des Etats-Unis, qui y ont trouvé 
neuf Chinois.

De sont maintenant à la prison de Ma­
lone avec deux cent* de leur» compatrio­
tes.

Les autorité* américaines ont demandé 
aux autorité* canadiennes de faire des 
recherches pour découvrir ceux qui ont 
caché ce* Chinois dans le char de patates.

fl ut s’ose
psI notais*

—Persoca* n’a Jama:# prétendu â la poa 
aesaioo ou ou protectorat du Maroc, par ia 
fore* ateat® das * borne*, le Maroc rentra 
dans la sptter* d’in fluence français* 4* Ibis, 
flul départag* 1 AXriqu* antr® la Grand*- 
Iirecago* et la Franc*

Kn conséquent *, tèt ou tard. I* Maroc 
formera, à 1 ouest. 1* flanc que la Tunisie 
foras#, A l'sst. A nos colonies africain** 1* 
u’y a pas de guerre à faire pour cala . U 
n y a de oompenaanons A donner A per­
sona* ; il o’j s qu’ft attendre qu* 1* fruit 
soit mùr. prêt A tomber dans les aeulea 
mains qui paissent 1# cueillir, c’est-i-dire 
dans le* nttres. Nous n’avona donc besoin 
que de patience.

Tous les gouvernement» qui ae sont Jus­
qu ici succédé en France 1 ont compris- Ce- 
lui-ci seul ne le comprend pas et lance in­
considérément r.oe troupes algériennes dans 
une aventure bien inutile

Pourquoi tant de préclptaüoo dans une 
affaire qui ne veut que du temps, tandis 
qu'on n’usa que d'atermoiements dans l'at* 
faire de Fachoda, qui devint désastreuse.

Je dis cala parce que les journaux mi­
nistériels présentent déjà la conquête du 
Maroc comme un*- revanche de Fachoda ; 
ce n'en est pas une revanche, c'en est une 
aggravation, puisque nous y allons de comp­
te ft demi avec 1 Angleterre et sur son 
torisatlon ; et puisque noua allons dépenser 
des hommes et de 1 argent là oû il n’y avait 
besoin d® dépenser du temps.

—Penser-vous que cette conquête soit 
longue et difficile ?

—Extrêmement ; la conquête de l’Algérla 
a été d’autant plus dure qu’on s'est davan­
tage rapproché de l'ouest ; les campagnes 
du sud-ornnais ont dépensé, ea difficulté» 
et en pertes d’hommes et de matériel, tout 
c* qu'on peut imaginer. C’est une autre Al­
gérie. plus peuplée, plus revêche, plus guer­
rière, à conquérir. Le Maroc est l'un des 
plus ardents foyer du fanatisme musulman.

On est au-deesous de la vérité si on esti­
me que la présence d’une armée de cent 
mille hommes, pendant trots années, suffira 
A nous valoir “aujourd’hui'’ ce Maroc, que 
dans dix ans les Marocains eux-mêmes 
nous eussent offert.

•—Mais quel Intérêt avons-nous alors à 
conquérir le Maroc ?

—Nous u'y avons aucun Intérêt ; mais 
les puissances européennes qui nous y 
poussent ont un intérêt puissant A ce que, 
pendant plusieurs années, l'armée françai­
se, Insuffisamment désorganisée, paralt-il, 
le soit encore par l’absence de cent mille 
hommes et l'envoi continuel au loin de 
transports, de renforts et de matériel. Je 
sais quel est l'intérêt de ces puissances, 
mais J’aime mieux vous ie faire dire par un 
diplomate qui «et au courant de la ques­
tion et qui m’y a mis moi-même

Et, très gracieusement, M. de Pouvour- 
vllle nous donne un mot d’introduction pour 
ce diplomate—dont noua tairons le nom— 
qui vient récemment de Saint-Pétersbourg. 
A notre question, le ministre plénipoten­
tiaire veut bien répondre :

—Actuellement, ce n'est ni la Chine ni 
l’Orient, ni les questions coloniales qui ren­
dent soucieuses les puissances européennes 
prévoyantes, c'est l'imminente ouverture 
'5 la question d’Autriche. L’empereur 
François-Joseph est vieux ; personne ne lui 
succédera sur son trône qui, le lendemain 
de sa mort, s’effondrera. On sait déjà le 
rêve de l'empereur d'Allemagne : réunir à 
l’empire les provinces allemandes de l'Au­
triche et occuper Trieste. C'est ce rêvs qui 
a détaché ITtalie de la Triple-Alliance (car 
peut-être sera-t-elle renouvelée sur le pa­
pier ; mais on peut la considérer comm* 
pratiquement finie) Or, la France, la Rufl- 
sie et ITtalie sont menacées par un tel dé­
veloppement. Il a fallu se pourvoir d'alliés ; 
c’est pourquoi, contre les voeux et les in­
térêts allemands, /empereur Guillaume a 
fait alliance avec Te sultan (vls-ft-vis de la 
Russie), et avec l’Angleterre (vis-A-via de 
la France).

Mais cela ne suffit pas ; les armées fran­
çaises. russes et italiennes seraient trop 
fortes encore r 11 faut les disséminer. Voilft 
pourquoi on ne s'oppose plus A ce que la 
Russie prenne la Mandchourie ; voilà pour­
quoi, on va permettre A ITtalie de chercher 
en Trlpolitaine des succès qui effacent 
Adoua. Voilft pourquoi l’Angleterre pousse 
la France à la conquête du Maroc. Elle fait 
la Joie de l’Allemagne, tout en ayant l'air 
magnanime, et va se faire céder Tanger 
par nous, comme prix de la magnanimité. 
Dès lors, on pourra se partager l'Europe 
sous notre nez sans que nous puissions rien 
dire, et encore nous faire perdre ainsi la 
dernière occasion de reconquérir l'Alsaca- 
Lorraine.

NOTES PERSONNELLES
An St James — VT. Goudean. Chicago ; G. 

King, «lo ; 8 Marrlsh, do ; Robert Camp­
bell. do ; Wilier Malpe. do ; Geo. Aidersoa. 
Toronto ; R. J. Rouseeau, Troy, N. T. ; W.
E. C. Jones. Island Pond ; C. iiarmard,
York City ; H. R. Perry, cité ; A. R Peii*- 
tier et femme, Trols-Rivlère* ; M. McKenley, 
Strathcona Horse. R. E. 8. : Simon McDou­
gall. P. E. I. ; J. A. L&timar, olté ; R. 
Marquette, Québec : A. Dubuc, do ; L. C. 
Bac hand, M. D., Sherbrooke ; A. Fetch, An­
gleterre : James Harford, do ; Mme Har­
ford et enfants, do ; John Atkinson et fem­
me. St Jean ; L A. Lager et femme, do ; 
J. M Jones, femme et fils, Angleterre ; E.
R. Jons, do ; J. H. Jons, do ; M. et Mme 
Ponsaing. do ; M , Mme Cumming. et 6 en­
fants, do ; M. et Mme Elizabeth Webster, 
et 2 enfants, do ; M. et Mme Williams. Li­
verpool ; Mme McDonald, do ; D. R. Jons, 
do ; Mme A. Silley, do ; Mme H. Jons, do :
L. A. Selly, do ; John Webster, do ; E. C. 
Bride, do ; H. Harvey, Ottawa ; H. Ram­
say, do ; E. Prlmeau. cité ; Ed. Gallnais, 
Runbust. Mas®. ; Mart. J. Traulay. Spring- 
field. Mass. ; Geo. Fred. Emk. Troy. N. Y. î 
Geo. G. Roe, Ottawa ; John B. Arkunth. do ; 
Weller Marshall. Ottawa ; W. L. Funk, Al­
bany ; James Arsack. do : Z. T. Crans. 
Montréal ; D. Tomlinson, Rouse's Point ; B. 
J. Morrison, do ; Al. Napoléon, do ; M. A. 
Duhamel, do ; A. M. Adams, L'Orignal, Ont.; 
H. King, cité.

Au Queen's — J. McDougall et femme. Cal- 
gary ; W. Kingsley. Poplar Point Man. ; M. 
Campbell, do ; M. J. Randell. Toronto ; F. 
Hopewell. Montréal . R. P. Rouke. do ; T. 
Mills, do ; B. Waite, do ; W. Raekham. 
Strathcona ; E. Ames. Greencastle, Ind. ; 
Mme Martin, Vancouver ; Mme H. Follows 
Hanson, do : E. Cavanagh. do . M. Mansell. 
Prince Albert ; G. T. Tuttle, Plattsbuig. N. 
Y. ; C. 8. Jenson, do ; E. J. Graham. Albany. 
N. Y. : J. Van Vasanken. do ; M Bnowgni- 
gnon et femme. Winnipeg : S. Punk, do ; 
J H. Melkle. cité ; J. G. Morris, New-York ; 
C. H. Oenslinger. Ottawa ; E. E. Grant, P - 
trolla. Ont. ; J. J. Nelson. Toronto ; R T. 
Stinson, cité ; G. Wiflard. Londres. Ang ;
M. Dubé. femme et enfant. Lévis ; Mme R. 
Neville. Halifax. N E ; Mlle R Nevlll.e do ; 
Mme Brennan, do ; R A. J Mclsaac, Ant - 
gonlsh. N. E. : F. Youngheart. Toronto ; R 
8. Harden. Bellevflle ; A. Colomb. Québec ; 
A. H. Halbrook. Boston . R Hyslop. Toron­
to ; T. J. Wlnship. New-York ; A W. Lam- 
be, Jr . Toronto ; C. F. Mclsac. Ottawa ; A. 
Dunsmore, Toronto ; Geo. Buckrnan. Brock- 
vül. Ont. ; 8. W. Day. do ; N. E G bb n.-. 
New-York ; Jack Anderson. VaTleyflsld . Ml.e 
Garmely. Morrisburg ; H. M. Hannon, do ;
F. O. Belliy. Ottawa ; G. F. P >ddards, cité . 
A. C. Rockwsll, Pic tou ; H. C. King. Law­
rence, Mass. ; Ernest H. Drew. Toronto ; 
L. A. Bargevtn. Québec . E. K. Cary et fa­
mille, New-York ; Ja?. J. Speins. Toronto ; 
E. Mack, do ; L. W. Browne, Londres, Ang. : 
J. A. Ross. New-York ; F. E. Smith. D. D
S. . St Jean ; C. G Brown, do ; G. R Cock- 
man. Sydney. C. A. ; Mlle Battewili, Cook- 
shire, Ang. ; M. Wilkinson, do ; M. Wilk.naon 
et femme, do ; 8. H Batteull. do . C O 
\ aughan. Ruttland Vt. ; H. Danton, do ; F 
W Richardson. Toronto ; A. S. Rile»', New- 
york.

Hotel Riendeau — L. G. A. Saucier, Mas- 
kinongé ; R. Hénault. Masklnongé ; H. X. 
St Michel. St Jérôm* ; Elle BcHvin. Na- 
pierv.lle ; P. O. Trudeau. Waterloo ; O. A. 
Vida). Tro.s-Rivière* ; Gilbert Smith. Naplor- 
ville ; T. H. Mercier. L'Epiphanie ; R. C. 
Laurier. Laurentlde» ; J. Rte Trudel. Saint- 
Proeper ; H. Gllleaste. Ottawa ; L. Saint- 
Jacques Sainte-Anne d* la Pérade ; F. Bor- 
dua. Salnt-Uyar nthe ; B M. S Mignault. 
Yama^ka ; Je». Desaulnlers. Shawlnigan 
Fails ; Jean Nault, Deachambault ; J. M. P. 
Sylvestre, M. D.. Masklroogé; P. Lamarche 
Portneut : Capt. Beau chemin. Farnham ; Dr 
J. E. St Germain. Saint-Bonaventure ; John 
Stephen. Rocklyn ; A. M. Adams. L'Orignal 
Arthur Béland. Saint-Tl te O. Marroux
Stanfield ; App. Glngrae. Québec : U. Can­
tin. Québec ; F. Martineau. Lévis ; Dr A

i

Les Pianos
MASON & RISCH
ne sont pas des piano* ordinaire*. Ce sont non seulement da bona 
pianos sobs tons rapports ; ils sont beaucoup plus. O sont de* pia­
nos superbes. Pour la fabrication des Piano* Mason à, RISUH, on 
emploie les mefleurs ouvrier», et les meilleurs matériaux, qui sont 
oboieis avec le plus grand soin. Ce* pianos sont fabriqués a vec la plus 
grande exactitude et ia plu* grande attention est donnée aux moindre* 
détails. Rien n’est fait an hasard; il faut que tout ce qui sert à la 
fabrication de ces piano» soit de la meii.eure qualité qui paisse être 
obtenue. Le prix n’est pas beaucoup p'.us élevé qne celui demandé 
pour les pianos ordinaire*. Maus les pianos MASON A RISCH sont 
réellement ceux qui sont vendu# aux prix les plus bas, A cause de la 
qualité que voua obtenez pour votre argent.

Venez donc les examiner vous-même. Vous ne le regreterez pas. 
Personne ne regrette d’avoir vu un magnifique piano MASON fi 
RISCH, qui possédé un son si merveilleux.

The Mason & Risch Piano Co. Ltd
2469 roe Ste Catherine, Montréal.

PRIMES
DONNEES pour /es Marques de 

Fabrique de

TRACHAN
TRACHAN
TRACHAN

Savon GILT EDGE 
de

Lessive en Poudre pu­
re et Parfumée de 

POUDRE ORIEN­
TALE à laver de

Pour orner votre demeure—
ses de ferme, pour 15 A 25 enveloppes.

D**a«aa Ia R/'k• « Hr»! w Ciseaux magnétique* de D&me*, en cuivre et en
* OUF IC DOUtlUla nickel, de trois pouces, pour 30 enveloppes.

Dr»»»* l’flicsare*» sifin+î/1if»n Canif A deux lames pour 50 envélop-KOUr I usage quotidien pes. Porte-monnaie de Dame, splen­
didement bien fiai.
|a Articles en granit et en pierre dans chaque dépai-

* dUF lit WUI5111C tement de cuisine. Venez voir les articles variés.

B^N’oubUez pas de lire soigneusement les directions qui 
se trouvent sur Fenveloppe du savon Gilt Edge de Strachan.

des derniers genres et de* $5.00GLACIERES plus perfectionnées depuis

POELES A L’HUILE
sédant toutes les améliorations, depuis.........................................  fUC

Commandes par la malle exécutées avec «h»1q et gsrasties donner satisfkctieii.

WILSON, ROUSSEAU A
167 SAINT - LAURENT, MONTREAL.

*•

mochlche : L. J. Bea-ulien. FraaerriDs ; Wil­
liam Côté. Sorel ; Philippe Rock, Saint-Cuth- 
bert.

Au Richelieu — E M. Blondi n. St Francois 
du Lac ; Mlle Blondin, do ; E. M. DuGuay. 
Labale ; M. et Mme Èlert, New-Y^rk : Joe 
Mack, do ; Geo. Feable. do ; S. Miller. Boa- 
ton ; A Doyle, do ; B. Herohee. do : M. 
Church. Angleterre ; R. Merkel, do : Mlle B. 
Cooper, do ; Mlle H. Mask, do ; Mlle Power», 
London ; Mlle W. Dawee. do : Chas. Buchy, 
Washington : W. H. Clemart. New-York î 
M. et Mme Nicholson, do : Marc Fisher, do ; 
Nelie Dunber. do : Minnie Young, do ; Nip. 
Vivlar. do ; Mile Pembroke, do ; May Valen­
tine. do ; Adelaide Walsh, do : Geo. Hall, 
Boston : Frank King, do : May Valentine, 
do : Adeline Walsh, do ; Geo Hall, do : j 
Frank King, do ; James E. Rosen, do.

MORT DC VICOMTE BARRINGTON j

Londres. 29 — Percy Barrington, huit­
ième vicomte du nom de baron Shute, est 
mort, ce matin, au château de Westbu- j 
ry, Buck*. D était né en 1824.

Fromage k deux et demi
C’est par une erreur typographique qu*

“ La Presse ” du 27 courant a publié 
dans l’annonce de la maison Hamilton, le 
fromage à 2}fcc ; le prix aurait dû se *ire 
7V4c — oui est déjà un prix assez bas 
pour également faire croire A une erreur 
quand même.

ENIM UNE VICTIME
Le jeune Arthur Léger se noie 

dans le canal, à Val ley field

fSpeelal A “La Presse’')
N aHeyfieîd, 29 — Un jeune bomm* 

nommé Arthur Léger, ri est noyé acciden 
tellement, dans la nuit de samedi à di­
manche. D était le fils de M. Théophil€ 
Léger, qui demeure au bassin. H ava’t 
quitté ses parents, vers 4 heures, samedi 
après-midi, pour se rendre à la ville, 
chez M. Avon, boulanger, où il était em­
ployé. On ne l’a plus revu depuis. Diman 
che matin, son chapeau fut trouvé an 
bassin. Mme Léger reconnut le chapeau 
de son füs. Des recherches furent com­
mencées immédiatement, et le corps fut 
retrouvé ce matin, vers 4 heures, par le 
père du malheureux, dans le canal, é 
quelques arpents de l'écluse.

Le défunt était Agé de 22 ans.

RETOUR DE RUSSIE

ACCIDENT FATAL

Stanford. Conn.. 29 — Mlle Ida C. Clarke, 
Jeune fille très distinguée, vient de mourtr 
A la suite d'un accident arrivé au cours 
d’une partie de golf. Un Joueur du 
nom d'Albert C. Gordner, de New-Ha­
ven. la frappa A la tête avec son béton.

Larocque, dentiste, Québec ; Dr L. Reid. d*n- „ .....
ttete. Québec ; Jo# Bayer. Beauharnois : M. P l’RGCEBIB LA GRIPPÜ ESDECXJ0UR4
Trudel, Lév.s ; Edmond Bijodeau. Québec : 
Eug. Beaudet. Lotbtniére : Mme veuve d® 
Grand pré. Soint-Cnthbert ; Eli* Pilon. Ya-

Laxstlve Bromo-Quinine enlève ta causeTA-n

Saint-Pétersbourg. 29 — M. D^a 
ministre des affaire* étrangère* de E 
ce, a été reçu par l'impératrice doua 
re et le grand duc Michel, héritier 
pomotif un trône de Ruosie au jn 
de Gatchina, hier. M. Deücaste a 
senté au grand-duc Michel le grand 
don de -a Légion d'Honneur. H a pr 
goûter en compagnie de Timpéral 
douairière.

Le mimotre est parti hier #oir potu 
tourner A Paria. Il a été reconduit 
fvitt P^r 6 ^ k®™**»* «t M

Les Enfaits plnrat pur nUr Ai

CASTOR IA.

Déménagez-vous ? Si oui, vous êtes fatiguée 
et vous n avez pas le temps de vous occuper de 
la cuisine* dt *£<&<£ <£

Nos viandes cuites sont toujours délicieuses, 
appétissantes et prêtes pour la table* «£ al

THE LAING PACKING A 
PROVISION CO., LTD.

mBSrr MAOA.013IA DIS f) ET* Al A*.
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oers sont plus se lift que jamsls et reniporteut 
quelques succès

espoir de roir la gaerre se termiaer biealôt — t'ae iai- 
pmaioa Mr f UMMs*JUre«ll

Umàrm, 2$ — Las Boers sont très se- 
tliê. sux environs de KroocwUdt, ott ».# 
ont uk dèruiiser aeux trams et pns A> 
Aotnme» au i*nnce ot W aies La^ut Horse, 
qu IA ont reéAchés *(»rè* As avoir dé- 
pouuiéa ot avoir pris leurs chevaux.

Le co.oneu Piumer s pns 45 hommes.
Nsw-lorU, JW — La dépérha suivante 

de 54. i. A. Ford, datée de Londres, 1 h. 
%, m., est pub.He Oaus •'Anbune' de 
ce matin :

Vuoiqu aucun expert mu ta ire s’ose 
émettre d optnios sur 1* durée probaole 
de *a guerre aana ; Atnque austmie, les 
maigres dépêches décrivant ia reddition 
de burghers nar jetrtea bandes et ia cap­
ture de bétail at de munitions sont avœp- 
Oées comme preuve que les Boers ne peu­
vent otfnr de rtastanoe eîhcace et qu'ils 
sont las de leur tactique de cachette «ans 
c.oire. La auggestiom des journaux mili­
taires qui disent que les Boers qui l'es­
tent vous le» armes devraient être traité» 
comme dos brigands plutôt que comme 
des belligérants rappeUe .’idée qui avait 
cours il y a huit mois, lorsqu'on repro­
chait à lord Roberts de luire la guerre 
contre les guérilla* arec trop de douceur. 
<hi s'attendait à ce que lord Kitchener 
lasse disparaître toute exposition avec 
une énergie sans pitié et sans îrein, et il 
ne l’a pas tait, loupe aussi futaie est l’at­
tente qu il réprimera A brigandage avec 
une main de ter, sans reconnaître que les 
Boers font la guerre de A seule façon pra- 
t:* ihe nui leur soit pose;h.. .

New-York, 29.—La “Tribune’* publiait 
hier matin, la correspondance suivante de 
son correspondant <fe Londres, M. 1. B. 
Ford :

‘Ta politique anglaise est à un sta 
ge de transition où 1 inattendu peut ar­
river en aucun temps.

“La principale sauvegarde contre une 
crise dans les relation* des parti* ou des 
ministres est la guerre de 1 Afrique Aua- 
traJe.

“Lee changements important* de “lea­
der des Communes et de premier mi- 
jiistre sont remis à •plus tard, tandis que 
les armes britanniques continuent as 
faire des progrès lents mai* soutenus, 
et les libéraux, tout en s'amusant à ha- 
rajser le gouvernement avec, leurs tacti­
ques et à réduire va majorité, ne sont 
pas disposés à prendre la responsabilité 
de faire terminer une campagne que 
toute la nation a & coeur de mener & 
bonne hn, même si le coût de la guer­
re devait être doublé et si tout le sys­
tème du libre-échange doit être abandon­
né .

"Le gouvernement n est pas en danger 
malgré que la majorité n’ait été que de 
trente trois hier soir, avec vingt-un na­
tionalistes absents ; mais quoique les 
partisans du gouvernement puissent êtrs 
mieux ralliés par les “whips le parti 
manque d’unité et de force de direction, 
et il y a beaucoup de mécontentemeni 
parmi les vieux tories à cause de la mé­
thode des ministres et de l’inefhcacité 
de l’administration.

“Les rumeurs d’intrigues dans le cabi­
net sont sans fondement, mais les mé­
thodes diplomatiques, financières et mi­
litaires du gouvernement excitent une 
critique acerbe et un déiaut de contian- 
Cé.

Londres, 29 — Le comte Sternberg, of­
ficier autrichien, qui fut l’ami du cofonel 
Vülebois-Mareuil, et qui combattit k ses 
côtés, vient de publier ses “Souvenirs de 
la guerre boer.” L’ouvrage a paru k Lon- 
drea.

Le comte Sternberg dépeint Yillebois- 
Mare.uil comme, “un magnifique officier, 
possédant la bonne humeur qui caractéri­
se le Français, et sachant prendre le côté 
amusant de chaque chose.’ Il ne pouvait 
rien saisir de la nature et de la conduite 
des Boers. En sa qualité d’ancien soldat, 
leurs actes lui apparaissaient ^omme in­
compréhensibles, et bien plus encore 
leurs succès.

Dans son opinion. Botha était le meil 
leur général; il avait par contre Joubert 
en médiocre estime.

Vülebois-Mareuil n’aimait pas les An- 
gla is ; il répétait que les Français avaient 
en eux des ennemis plus acharnés que 
n’étaient les Prussiens. Néanmoins, il sa­
vait, faire l’éloge du courage de leurs sol­
dats.

Le comte Sternberg a connu également 
Uewet. Stoijn, Dtlarey et Kronje. Le 
premier, “petit de taille, modeste de tou­
te* les laçon», avec quelque ctiœe d h ara­
ble autour de lui’*; Steijn, "un modèle 
de viuiénlé et de candeur" ; Delarey,

xort et digne, au profil magnifique, et 
a\ec uu nex aristocratiquement recour 
bé; il portait une longue barbe qui lui 
connaît plutôt l'aspect d un prophète que 
d’un général. *

Kronje a paru au comte Sternberg 
“possédant plus de coeur que de cer­
veau; sa vanité lui sortait par le» yeux. 
Il haïssait le» Anglais de toute son âme, 
et méprisait leur laçon de faire la guer­
re. Pour lui, uu Anglais était ITncama- 
tion de tou* les vices.**

I) après 1 officier autrichien, le nom­
bre des Boers en campagne, non compris 
les rebelle» coloniaux, n a jamais dépassé 
35,000 hommes.

Le» Boers ménagent admirablement 
leurs munitions, et ne tirent jamais au 
hasard.

Le comte Sternberg a fait A plu» grand 
éloge de la race boer : “On croit chez 
nous que ce «ont de» demi-aauvage». Je 
peux dire seulement qu'il» «ont beaucoup 
p ua civilisés que nos paysan*. C’est un 
peuple fier, bien élevé, et doué d’in* 
LncU aristocratiques-

Notre auteur a assisté au siège de Kim­
berley, et pùus tard, à la capitulation de 
i’aardeberg.

Il avait compris la stratégie de lord 
Roberts, et. avec Villebois Mareuil. tenta 
vainement de persuader à Kronje que les 
Anglais tentaient un mouvement enve­
loppant, contre lui. Il fut fajt prieonnier 
et remis en liberté sur parole.

Londres. 29 — Les correspondant* de 
deux journaux auasi oppo**és que > "Dai­
ly News’* et le ••Standard", «ont d’aocord 
pour constater qu’il est encore imi»oa*i- 
ble de prévoir la fin de U guerre.

Ia premier dépeint ainsi qu’il suit la 
situation : As divers commando», tout 
en opérant un plan défm. sont tout à fait 
indépendant» en ce qui regarde A» appro­
visionnements et les mouvement* immé­
diat*. La question la phis importante 
pour eux est celle des munitions et de 
i alimentation. Mais, quand on vient de 
voir les commando* qui pendant trois 
mois ont opéré dans la colonie du Can, 
se porter, avec 1a pùus grande aisance, 
d un district dans un autre, tantôt pour­
suivis, tantôt interceptés par les oo'on- 
nos anglaises, on peut être sûr que A 
question de* munitions ne le» préoccupe 
pas beaucoup.

D’autres parts, on communique des 
chiffres fantastiques concernant le bé­
tail qui a été razzié sur les territoires de 
l’Orange, qu’on représentait comme 
étant privés de toutes espèces d’ani­
maux vivants. Il faut en conclure ou 
que les rapports officie A sont faux, ou 
qu’il est impossible de rassemb’er sur 
un seu' point tout A bétail d’un dis­
trict et «ous la protection des fusils. 
Dans tous les cas. il est certain qu’un 
convoi anglais est capturé sitôt qu’il
Quitte les lignes de communications, et, 

’autre part, les répuUicains font plut 
de recrues au Cap qu’ils n’en ont besoin 

pour combler leurs pertes.
Le correspondant du “Standard”, dé­

clare également que la tâche entreprise 
par lord Kitchener est aussi lourde qu’il 
est possible de la concevoir, et qu’à 
moins d’un imprévu, comme le serait 
la reddition des chefs Boers, il faut 
s’attendre à des mois et des mois de 
durs combats. Les Boers, tout en re­
connaissant que l’avenir est très sombre 
pour eux. déclare néanmoins qu’il* n’ont 
nullement perdu l’espoir d’épuiser les 
Anglais.

Boston. 29.—Lord Kitchener envoie su 
Bureau ae la guerre, la dépêche suivan­
te datée de Prétoria le 28 :

^e* éclaireurs de Kitchener, sous les 
| ordre* de Grenfell ont surpris et capturé 
j le camp de Van Rensburg, k Klipdan,
! au nom de Pietersburg. Sept Boers ont 
été tués et trente-eept faits prisonniers.

, J>es Anglais se sont emparés de huit 
• mille rondes de munition* et d’un grand 
i nombre de chevaux, de boeuls et de 

wagons.

NOTES DE LA VILLE

<D» sotr» corresponds ot particulla»
Québec, 29 — D’après les instructions 

reçues du département de la milice, le 
âeut.-colonel chirurgien Sewell est en 
train de vacciner tous les officiers et sol­
dats de la citadelle.

—Samedi soir, il y eut grand banquet, 
au Club de la Garnison, en l’honneur du 
capitaine Wm Price, du 8e bataillon, un 
des plus populaires officiers de ce régi­
ment.

—M. Paul Girouard, gérant de la Cie 
Electrique Canadienne, de Lévis, a rési­
gné cette position, pour en accepter une 
meilleure, aux Etats-Unis. Il est rempla­
cé par M. Henry, ingénieur civil.

—Les charretiers dé Québec sont en 
train de former une union indépendante 
des autres sociétés ouvrières. Ils se sont 
réunis hier pour cette fin. Le principe a 
été adopté, et il ne reste plu« qu’à jeter 
les base» de cette nouvelle union.

—Le D. O. C. achève de recueillir les 
armes, habillements et autres effets du 
17e régiment de Lévis, qui, comme on le 
sait, est en débandade. Des arrangements 
seront faits pour former uu nouveau ré­
giment dans Lévis.

—Un cocher de place, nommé Chs Ma- 
randa, de Lévis, est tombé de sa voiture 
1 autre jour, et «’est infligé de si graves

blessures que l’on craint pour sa vie.
—M. et Mme Jos. Légaré, du Manoir 

Roberval, ont quitté définitivement Ro-

L’ASTHME CUERI POUR 
TOUJOURS

U* médecin de Tarent* d Unit »a*il ae aaé* 
rirait Jamai» e reuneilln uu chaa« 

«emeat de climat.

LE COXCOSE KOLA DE CLARKE G CEBIT
Beaucoup de médecin» de la vieille éco­

le vous diront que l'asthme est incurable. A 
une certaine époque il en fut ainsi, mais 
grâc» à la merveilleuse découvert» du Dr 
Clarke, il existe maintenant un remède et 
un qui guérit pour toujours, à la portée de 
chaque victime de 1 asthme et de la bron­
chite. Vous ne serez pas désappointé si vous 
essayes le Composé Kola de Clarke.

M. H Salmon, le marchand bien connu, 
me Yonge. Toronto, écrit : "Pendant 

quelques années j'ai souffert grandement 
4e la bronchite et de l'asthme Les attaques 
devinrent si graves, et les accès de toux 
duraient si longtemps que je devina très 
a Armé. J’avais consulté plusieurs méde­
cin» ds Toronto, mais leurs remèdes n* me 
donnèrent tout au plus qu'un léger soûls- 
gf ment temporaire. Je maigrissais et affai- 
Missa.s constamment Un des principaux 
médecins me dit que J étala menacé de con­
somption et me conseilA un changement 
ds climat. Ayant appris qu'une dame de 
Toronto avait été guérie de l'asthme par le 
Composé Kola de Clark*, je décidai de res­
sayer. La première bouteille ne me flt paa 
grand bien, mai» Je continuai en « Jvant 
les directions, et avant d avoir éptfiaé la 
quatrième bouteille. J'étais complètement 
guéri II y a plu» d un an de cela et depuis 
J ai regagné orée de vingt livres de mon 
poids perdu. Je ne saurait trop hautement 
loaanger ce remède, car 11 m'a remis de 
nouveau en bonne -oanté, ce que A déses­
pérais depuis longtemps ne devoir jamais 
reconquérir. ' Le Composé Kola du Dr Clar­
ke est vendu chez tous les pharmaciens. 92 
1s bouteille, trots pour $&, ou expédié sur 
réception de prix par Tbo Griffiths and 
Macphereon Co., Limited, Toronto. Caaa- 
4* (5 D T ou w
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MUNYON
Cintre li Mnnt

Presque tout le morde eemKe prendre le 
IKMEDE DI M VN TON oentre le rttume pat- 
Mit ot le rhume fait éee ravaceo. I! oou ope 

ae». la gorge et
it qu va rhume ae

ItKMI 
tout 4 
la tète, le 
prompteneet■&aia ua avant-ooureur ée la grippe, ce le d phtè-ie ou 4e 1» pneuaeoate Une TaU 4* Komtd t contre A H S cm# eet comme une poil co d aoeuraace sur I» via Chacun 4e ooj ro- 
roèdeo *m oueel efficace. La phipa-t * » Guide de i» àaaU gratia lluayea. New-York et Philadelphie.

L*A»glrawer de langea Caérlt A Catarrhs.

sa propriété. Dr plue, deux capitaliatee 
Nca-^ orkaia. de fta-i-age en oette ville, 

des offre*lui ont fait très très avantageuse*
--Le steamer “Belgian”, de la ligne 

]>eyland. e*-t en train de prendre un char­
gement -le ItV» her* de ^rain. transporté 
luaqu’aux éAvateurs du Grand-Nortf. par 
la Compagnie de chemin de fer de ce 
nom. Huit convoi» sjiéciaux ont transpor­
té tout ce blé de l’Ouoat, viâ Parry 
Sound.
t —Une dépêche du Lac St Jean dit que 
l’eau du lac monte rapidement, et Ta gla­
ce diminue petit à petit De» citoyens 
qui résident k Roberval depui* plu» de 
quarante an» disent qu’il* n'ont encore 
jamais vu l’eau du Lac aussi haute, à cet­
te épo^ue-ci. Pluweur» personne.- crai­
gnent 1 inondation; mais ce» crainte» »«>nt 
non-fondée*, car la neige est presque 
complètement fondue au nord du Lac et 
ailleur», dan» le boi*.

berval pour venir résider à Québec. M. 
Légaré devra bientôt prendre enarge d’un 
établissement considérable de St Koch de 
Québec.

—Noua avons été sans eau. une partie 
de la journée de samedi, le tuyau ae l’a­
queduc s’étant rompu, près du village St 
Malo. Durant ce temps, un commence­
ment d’incendie s'est déclaré dans un ma­
gasin de la nie St Joseph, mais les pom­
piers purent l’éteindre avec des extinc­
teurs artificiels.

—Trois familles de colon», venant de 
France, sont débarquées à Québec, same­
di. Ces gens-là ont un certain capital à 
leur disposition, et viennent se fixer au 
Lac St Jean. Leur intention est de s’é­
tablir sur des terres dont le défrichement 
est en partie fait, à St Edwidge, en arriè­
re de Roberval. Dans quelques semaines, 
la colonie française sera augmentée de 
10 à 15 familles.

—H est sérieusement question de la for­
mation d’une compagnie pour manufactu­
rer les instruments agricoles, ici même, 
au Lac St Jean. De» démarches dans ce 
sens sont faites depuis quelques semai­
nes, et tout semble aller pour le mieux. 
Le capital sera presqu’entièrement fourni
fmr les cultivateurs, qui feront partie de 
a compagnie.

—Samedi dernier, quelques soldats sont 
allés à St Joseph de LévAj-^iour s’exercer 
au tir, sur l’ancien champ qui servait A 
cette fin. Comme on le sait, cet endroit 
a été condamné par les autorités militai­
res. Ces dernières ne devraient pas per­
dre de temps pour choisir un nouveau 
local et détruire l’ancien.

—J’attire l’attention des autorités po­
licières sur le fait qu'au coin des 
mes St Roch et Des Fossés, se trouve 
une épicerie générale, ténue par un juif 
quelconque. Uet établissement est tenu 
ouvert nuit et jour, y compris les diman­
ches. _

—Non seulement les journaux fran­
çais, mais aussi les journaux anglais se 
joignent à la surprise que “La Presee" 
exprimait, il y a cinq jours, sur l’omie- 
sion des noms du lieu.-colonel Oscar Pel­
letier, du major Hudon et du capitaine 
chirurgien Fiset, dans la liste officielle 
des officiers canadiens qui se sont distin­
gués au champ de bataille, en Afrique. 
Dans sa chronique hebdomadaire, “Trom­
pette", un officier anglais, exprimait aus­
si son désagrément, dans le ADaily Tele­
graph" de samedi dernier.

—Deux révérends Frères Maristea sont 
descendus à Chicoutimi, dimanche der­
nier, dans le but de consulter Sa Gran­
deur Mgr Labrecque au «ujet de leur en­
gagement avec la municipalité scolaire 
de la ville de Chicoutimi, pour allerpren- 
dre charge de l’école du quartier E&t et 
d’en faire un collège commercial.

—Le lient.-colonel O. Pelletier, D.O.C., 
le lieut.-colonel Wilson, inspecteur d’ar­
tillerie, et le lieut-colonel Roy, D. S. O., 
tous les trois formant la commission de 
régie interne militaire, sont en ce mo­
ment. occupés à faire l’inspection des tra­
vaux militaires de ce district, compre­
nant la citadelle, les rempart*, lea tour* j 
Martello, les magasin» du quai de la Rei­
ne, et les trois forts de Lévis.

—S'il faut en croire des personnes qui 
*e prétendent bien informées. Madame 
Albani ne laisserait pas le Canada sans 
se faire entendre une dernière foi* à Qué­
bec. avant son départ. On fixe même la 
date du 17 mai. comme le jour choisi pour 
un grand concert d’adieu, qui aurait lieu 
au Manège militaire Grande Allée, afin 
que la maase du public puis**» profiter de 
cette dernière occasion d'entendre notre 
iiiuatre compatriote.

—M. Walter Bae. A nouveau proprié, 
taire du terrain de la Q. A. A. A., dit 
onfnn club de Montréal lui a offert de 
prendre 55 pour cent des parta qu i! ae 
propose d émettre pour l’exploitation de

NOS TRIOUNIUl CIVILS
L’AFFAIRE DE ST CONSTANT - LES 

PLAIDOIRIES. - LA CAUSE PRi 
SE EN DELIBERE.

Aprè* les plaidoirie# de M. W. Pagnue- 
lo. avocat de M. le curé Bédard, de M. 
Gustave Lamothe, avocat^conseil, et de 
M C. Pelletier, Thon, juge TeÜier a pria 
.a cause en dé.ibéhé.

Mtre Pagnuelo a fait une longue argu­
mentation et a cité un grand nombre 
ci autorité* qui représentait une somme 
considérable de travail et d’études.

M. Gustave Lamothe ht ensuite un ré­
sumé clair et «urcinct des fait» de lar 
cause.

M. Pagnuelo *’e»t particulièrement ap- 
nuyé sur l’acte de cession de 1744, dont 
nous avons déjà parlé dans “ La Presse" 
et qui conférait aux curés de la paroisse 
de St Constant, «mon un droit absolu de 
propriété, au moins un démembrement 
de ce droit, «on usurfruit.

Le curé a abandonné ce droit à la fa­
brique. a dit Mtre Pagnuelo, et en re­
tour, ce .e-ci a passé les résolutions de 
ma et de décembre 1883, lui accordant 
un banc gratuit dans ’/église de St Cous 
tant.

Outre ce titre discuté pour établir le 
caractère de la possession, base de son 
action poaa*—qiri. pour se laire rémté- 
gier dans «es droits, M. Pagnuelo a aussi 
p.aidé la coutume. L s'appliqua habile 
ment à démontrer que /usage faisait loi 
dans des cas de ce genre.

Finalement, M. Pagnuelo affirma que. 
indépendamment du titre à la possession 
et de la coutume, et par /effet de la loi 
seule, M. le curé Bédard avait droit com­
me bienfaiteur d’une église, d’y avoir un 
banc gratuit.

Mtre Pelletier a parlé ensuite avoc vi- 
gueur. Il s’est surtout attaché à prou­
ver que le* résolutions de 1883 étaient il­
légales et ultra vires, et qu4» ai le banc 
vendu n'a point été annoncé au prône, 
tel que requis par U loi et l’usage, la 
faute en était au curé, qui *’y est objecté.

En réplique, l’avocat Pagnuelo dit que 
«i les résolution* étaient klégaile», il fal- 
l»1* te» faire amender avant de procéder 
à /adjudication du banc. Si le curé, en 
refusant de faire les annonce* requaes, 
n a pas rempli son devoir officiel, il au­
rait fallu l’y contraindre par mandamu*. 
Rien de tout cela n'a eu lieu. Comme 
il ne s'agit nas du pétitoire, mais du 
poesessoire. ü faut prendre la position 
telle qu'elle est.

On croit que l'hon. juge Tellier rendra 
son jugement dan* quelques jours ; il est 
attendu avec anxiété par le nombreux 
public intéressé.

MAINTIEN D'OPPOSITION
Dans une cause de G. JubinviTe contre 

M ami lin Hay, et Dame Georgiana La- 
rue, opposante, l'hon. juge Purcell, de la 
cour de circuit, a décidé qu’un simple 
ayi* de l'opposante, aprè* ie jugement, 
disant que tous les biens sensé* apparte­
nir à son man, lui appartenaient, était 
suffisant pour taire renvoyer les motion* 
d’opposition contre le demandeur.

C’est une jurisprudence nouvelle, car, 
jusqu’à ce jugement, un avi* non accom­
pagné de déclaration assermentée et de 
pièces justificatives, au aoutien, avait été 
jugé insuffisant.

DOMMAGES ACCORDES
L’hon. juge Archibald, a rendu juge­

ment dan» la cause de De Angel i* v*. La 
Cité de Montréal, jugement accordant 
$120 de dommage* au demandeur. L'épou­
se du demandeur, en marchant avec lui 
dan* la rue Saint Hypoùite, est tombée 
aur le trottoir, vis-à-vis lea Nos 681 et 
683 de la dite rue, et s’est beaaée griè­
vement. La réclamation étaat de $500.
BELL vs LA ROYAL BANK OF CA­

NADA
L’hon. juge Langelier a rendu juge­

ment dans cette cause, samedi, accordant 
la motion pour particularité* de la ban­
que défenderesse. Ce* particularités de­
vront être à la connaissance de la banque 
dan» le* huit jours. L’exception à la for­
me de la banque, a. d’un autre côté, été 
renvoyée avec dépens et permission a 
été accordée à M. Bell d’amender «a dé­
claration.

QUA WARRANTO ACCORDE
L’hon. juge Langelier a accordé la re-

Employée 
Pendant 
20 Ans

Nous ne connaissons au­
cune autre préparation pour 
les cheveux qui ait été em­
ployée dans une même famil­
le pendant vingt ans ; en 
connaissez-vous ?

Mais Mme Helen Kilken­
ny, de New-Portland, Me., 
dit que sa mère a employé 
Ayer’s Hair Vigor pendant 
ce laps de temps et qu’elle l’a 
toujours aimée comme pré­
paration pour les cheveux.

Vous pouvez compter sur 
cela pour arrêter la chute de 
vos cheveux, pour tenir votre 
cuir chevelu propre et sain et

f>our rendre aux cheveux gris 
eur couleur naturelle.

Ua Dollar la Bouteille.

Si votre pharmacien ae pent votxs en four­
nir, anvoysa>aoa« 91.00, et non» voua en en­
verrons un* boot*-!11«- pur l’C'cp-esa, tons 
frai» payés. 5e manquez pa« de nou» don­
ner voue bore*u a'expres» le plu* rappro-

J. C. ATER CO., Lowell, Mot».
Demandas noue beau livré traitant de la c Itérai are. yoaw

Bons Bosji 
Petits Garçons

Nous avons, pour les petits garçons, un 
bel assortiment de bas de très bonne quali- j 
té. Les bas avec genoux, six doubles, avec 
talons et pieds doubles, se vendent admi- j 
rablement bien.

Colonial House
Square Philippe-

Bas à c4Us, g*noix « doublas, 5 
pour potlta fort***.

Bsa Worsted à rètes, pour 6 5S
petit t gsrfoas. --------

°0c

Bà« ea cachemire aolr, tontes les griafeiirs, pour petits garçons, tX à 8S 
ponces, tie U paire.

• en 7 TH g EH
Tén" 40e 50c lê paire.

• es 7 7H 8 5H 0 0H

25e *0 40c 50e

Bas do petits f.irçsns qi 
$1.00 à $2.00 U paire.

Sweaters de toutes couleurs, pour petits garçons, de &0c à $1.25 chacun.
20, 28, 30 pes*

qui rout en bicycles, haut de fantaisie, 50c, 75c<

Jersey en worsted bleu marin, 18 et 20 pet. 22 et 24 pcs. 
pour petits garçons.

65c 83c $1.00 cbacnn

2299 rue Stc Catherine 
Et angle des rues Craig et 

Bleury. x

quôt* du Coltèg* de* Médecin* et Ctii- 
mrgiena de la province, contre Ma*<in. 
pour /obtention d’un bref de Que» War­
ranto contre i'tntimé Ma*on. Ma*on. 
comme nou* /avons déjà dit, ’or» de la 
présentation de la requête, aurait obtenu 
*o«» de faux prétexte» et aprèe avoir 
iail.i dans la passation de «on examen, 
«on degré pour pratiquer la médecine. 
Fur /affidavit du Dr Mareo'ai*. on » 
émi« un bref de Quo Warranto, contre 
Mason, pour lui demander quel droit il 
a de pratiquer la médecine et pour faire 
annuler «on prétendu droit.

LA FAILLITE DES “DEBATS"
4 Une aaserab'ée de* actionnaire* de» 
“Débat*", a eu lieu «anie.li avant, midi 
dans la chambre No 31. au pa'&i» de jus­
tice. Cest M. Collard, protonota^re ad­
joint, qui a dirigé le* procédures.

Des cen U trente-cinq actionnaire*, il n’v 
en avait que troi* présent* : MM. F. B. 
Drolet, avocat ; A. E. Cément, et. Alex. 
Duclo* ; cependant, un certain nombre 
d'actionnaire» «’étaient fait représenter 
par M. C'harie* Barnard, avocat.

On a choisi comme liquidateur* MM. 
Joseph Arthur Michaud et Arthur W. 
Wüks, toua detw comptable» à Montréal.

Cos délibération» ont été ensuite nou- 
mi*e* à /honorable juge Langelier et ap­
prouvées.

La vente du journal, qui aura lieu dan» 
quelques jour*, est attendue avec inté­
rêt par un certain nombre de personne* 
qui «e demandent ce qu’ü va devenir 
après cette épreuve.

FAILLITE A STE ROSE
M. J. B. Fortin, hôtelier, de Sainte-Ro­

se, a déposé «on bilan à la demande de 
Jo«. Dessonneault, du même endroit.

Le* principaux créanciers sont : Joa. 
Dessonneault, $500, et Wi&frid Robert, 
$200.

DECISION DU CONSEIL D’ARBI­
TRAGE

Halifax, N. E., 29 — La principale rai­
son apportée r»ar le conseil d’arbitrage, 
pour refuser l’implication des ouvriers 
de la Dominion Coal Company, pour une 
augmentation de gages, a été que les pro­
fit* de la compagnie n'avaient pas été 
usez considérables durant l’année 1900. 
pour justifier une augmentation.

LES FflRCIIIS OU
MMIICIIE

ECHOS OE BECmiHT
«De notr» correspondant partlrullert 

Bécancourt, 29 — Le “Héros" a com­
mencé «on service régulier entre Bécan­
court et Trois-Rivières, aujourd’hui.

-—La “drive" «ur notre rivière, est com­
mencée. Les estacades sont tendues et 
prêtes à recevoir le boi*.

—Les «cierie» de M. Moïse Gouin se­
ront bientôt en opération.

—Ici, la crue aes eaux n’a causé au-, 
cun dommage.

Kntrevue avec le Dr Brisson

Propagande d’un Individu pour la 
colonisation de l’Algérie

Ce matin, notre reporter a interrogé 
le Dr Brisson «ur la décision pri»e par 
les familles française» établie* dans 'c 
nord de Montréal de retourner en Fran- I 
oe. Voici l'opinion de M. Brisson :

"Il e«t vrai que que.que» ta nu/es fran­
çaises établies au nord de Montréal out 

i raentfesté le désir de retourner non pa» 
i «n France, mais en Algérie. Uerte. u y 
! a P^i de chose» a dire sur la détermina- ' 

lion de ce* gens, d aller tenter fortune ! 
«ou* d'autre» cieux.

"Mai* profiter de cette circonstance ; 
pour jeter le discrédit sur une de no» : 
meilleures régions de colonisation «et 
absolument injuste. Notre société de co- I 
Ionisation s’eet émue de ce départ et 
sur /ordre du président, M. Rolland, la 
société est à faire une enquête mit ce 
qui se passe actuellement. Disons de sui­
te comme question de fait que la région 
du district de Nominingue cgaje si «41* 
ne les surpasse, la plupart de* districts 
montagneux des Vosrâ, des Ardennes, 
de la Savoie, et de plusieurs autre» en­
droit* de la France. Il est également* 
vrai que les famille* qui perlent de re­
tourner ont réussi d'une manière satis­
faisante pour toute personne rsisonna 
me, la plupart d'entre «dira sont arrivée» 
sans ressource* et elles viennent de ven­
dre à des prix avantageux le* proprié­
tés «ur lesquelle* elle* ont vécu depuis 
quelque* années dan» une aisance rela­
tive. Tout lea troubles semblent prove 
nir de la propagande effective par un de 
leurs compatriotes du nom de Coéomo 
qui leur a promis mer et monda en Al­
gérie. Nous ne savons au juste si ce 
monsieur agit sous /impulsion de quel- 

! nues compagnies de navigation trauea- 
J tjantiques, mais nous sommes à 

prendre les moven* d'élucider la
1 question dans le plus court délai pos­

sible. A tout événement il n’y a pas 
de péril en U demeure et ai cela peut 
intéreeser nos lerteuro, nou* leur procu­
rerons des nouvelles de /expérience que 
ces bonnes gens vont faire en Algérie. 
En attendant nous ne permettrons à 
personne de dénigrer notre pays au 
profit d’aucun autre."

CHEZ LES PKL8BYTERfENS

IU veillent amender leur déclaration 
de foi

Pittsburg, 28.—Un tons-comité du co­
mité de révision du credot nommé par 
l'assemblée générale de 1 Eglise Presby­
térienne a eu une longue réunion hier, 
en cette ville, afin de préparer ce rap­
port qui «era envoyé à l'a*semblée géné­
rale, le 16 mai à Philadelphie. A une ré­
cente assemblée à Washington, le comité 
s’est divisé et l’on a consiaéré les rap­
port* de la majorité et de la minorité. 
On a pris le vote sur .a question de 
changer le credo ainsi que plusieurs au­
tres aritcles importants.

Le comité s’efforce de connaître quel 
est le désir des Presbytériens aux Etats- 
Unis. Le comité a décidé hier, deux 
point* très important* du plan de révi­
sion qui sera présenté à l’assemblée gé­
nérale.

Ces articles que réclament avec force 
un très grand nombre de presbytériens 
sont les suivant# :

lo. Ajouter au credo actuel une nouvel­
le déclaration de foi :

2o. Une revision de la déclaration de 
foi elle-même, soit par /addition d’un 
paragraphe soit par un changement dans 
le texte.

Dr P. £ MAURICE

Médecin vétérinaire, 1415 rus Ontario. 
Tni. Bell 970 Est. IMr-n

DES PEALX DE PHOQUES 
TfiOUYEES SUR LE RIVAGE

On ernint un désastre mnrltlme

Chariottetown, I. P. E., 29.—Le* cou­
rants ont amené au rivage à Summer- 

, side 500 peaux de phoque, 200 ont été 
ramassée* à /fie Contain, et 200 autres 

j aux fies Ste Eléonore. On croit que ces 
| épaves proviennent du naufrage d’un 
| navire de pêche de lerreneuve. Plu­

sieurs autre* débris ont été aussi re- 
; cueillis, entr’autres, une barre d’appui 
| en cuivre, plusieurs piançons du tiliac 
et une cabine.

L'Astfcm*-BAUME RHUM AX

CHSIMER GRAISSE
Herbert Oman, cuisinier au Grand 

Union Hôtel, a renversé sur ses jambe* et 
se» main», le contenu d’un bol de gras­
se boui/ante. Ses cuisse» ont été cruel­
lement brûlées et le blessé a dû être 
transporté à /hôpital Général.

CADAVRE INHUME
Le cadavre de /inconnu trouvé noyé, 

la semaine dernière, en face de la Lon­
gue-Pointe, a été inhumé samedi après- 
midi, au cimetière de la Côte des Neiges.

R GAGNE 
91 LBS

En Prenant les Pilules 
de Milbum.

Victoria. C. A., 8 Mars 1901.

j LES MALLES POUR L’EUROPE

! Le» ma’les. destinée* au continent eu- 
i ropéen, seront fermées comme suit au 

bureau de poste de Montréal : 
j Lundi, à 7.40 a.m., par le “Kaiser Wil- 
i helm der Gros»*."

•Lundi, à 5.40 p.m . par !e même. 
Mardi, à 7.40 a.m . par le “Teutonic." 
•Mardi, à 5.40 p.m.. par i> même, 

j Mercredi, à 7.40 a.m., par le “Colum­
bia."

•Mercredi, A 5.40 p.m.. par le même. 
•Mercredi, à 5 40 pjn., par “La Bre 

taone."
•Vendredi, à 5 40 p.m., par le “Lucar

nia."
•Les lettres peuvent 

/à 4.40.
—---------------- ... être mises à la

inaile ju*qu’à 5.40. Le* autre* matières 
postale* devraient être mises avant 5 heu­
res.

Tbe T. Mllborn Co., Limited, 
Toronto, Ont.

Chars Messieurs. — Il jr 
m» Hile, Agr* de 19 au»

s quelque 
it affectée I

P*
fut affectée per de 

grarse maux de 
tête et 1# man­
que d’appétit. 

Eli# éialt fati-

r iiéeetnua chv 
mte la b n

g ran de parti* du 
t/'rape, et et.-
maigrissait.

Boa système 
était terri élé­
ment m i n é 9 
mai» ayant en- 
u mm parler et 
éiofflaua^nent 

de von Pfiulee 
pour le Oosuret 
le* Nerftje m'en 

procurai une botte, et après Tu voir épuisée 
elle avait gagné 9% livres en poids at main­
tenant elle est su parfait# santé.

Eisa a vous,
MmmTJLAMUL»

EN BAS D’UN ESCALIf R
M Marcelin Lauzon. d# la rue 6b* w, 

ayant eu la malencontreuse idée de s’en­
dormir en haut de /escalier en luce de 
sa demeure, prit un plongeon sur le trot­
toir en «e disloquant 1 'épaule droite. Le 
blessé fut transporté à /Hôpital Notre- 
Dsme par la voiture d’ambuian^e.

—L% Salsepareille de Hood guérit le 
rhumatisme, la dysnepsie et le catrrhe, 
parce que ce sont des maladies du sang.

________ (10)

W ^
5 ***** 

£ Chaussures 
£ Fines 
$ pour Damesit Â-A-A» -W W

mut
Chaussuras £ 

Finis $ 
pour Osais $

***** é

>OCS SOMME* LEU ftFITLS AGENTS DANS CRU KVTIBONS rOITV 
LA VENTE DES CELEBKF.# CHArHètTBEft

POUR DAMES
Les rhsuMur»» Queen Quslltr Qui not nhteau tant 4» sucrés durant le 

dix-neuvième siècle, cemmeuceat le nouveau stéole avec tout ce qu’il faut 
•mis tou» rapport» pour Oisiu.entr leur «uprécnatl* Auultôt iju» «es enau»- 
eure» out été lancée» «ur le mun hé le» fabricants ont emumenré à faire con­
naître Us bonne» qualité» uu'ellc» po»»êdent dan» le» uumuizIu*» *t Jour­
naux littéraire» du pays. Le public n*e ns» voulu croire d «bord que cas 
chaussures étalent aua«l parfaite» qu’on le prétendait. rnaJ» «ou Incrédulité 
»'eet changée eu admiration aussitôt qu'l! constata qu elle» possédai 
tes lea qualité» qu'on leur attribuait.

lient tou-

PRIX

Moins

5 p. c.
au comp­
tant.

SIK
TMâT TNI*

IS BRANDED 
ON IVIRY 

SHOE

LARGEURS
A. B.
C. 0.

GRANDEURS
VA à 7.

COMMANDES PAR LA POSTE SOIGNEUSEMENT EXECUTEES,

Henry Morgan & Co l
MONTREAL.

THOMAS LIGGET & CO.

TAPIS Convenables pour la saison, des derniers 
goûts, de première qualité, à prix modi­
ques. Tous les avantages ci-dessus se 
trouvent dans notre nouvel établissement.

Tapi» WUton Tapit A xml as ter
Tapie de Velourt Rusee Tapie Moquettee Imperial
Tapie de Veloure Royal Tapie ae Parqueté

dltfereatee grandeure, en Balmoral, Wladeor et Tapeetry, Rideaux, 
Draper/ee et atoraa, Prelarte, Pol/laeaoaa at Hattee.

TELEPHONE 
VT9BUEdifice Empire, 2474-2476 Ste Catherine,

a e.

CONSOMPTION
Vous auriez beaucoup de peine de voir 

votre petit garçon fort et robuste at­
teint de consomption. Prévenez cette 
maladie. Donnez-lui Powle/s Liquified 
Ozone et renforcez ses poumons. Noua 
pouvons vous donner les noms et adres­

ses des gens qui ont été guéris de 
consomption chronique an moyen 
de cette préparation. Ils peuvent 
vous raconter lenr guérison.

S’il vous plait, écrivez pour Ta- 
mour de votre petit garçon.

Rowley’s
Liquified

Ozone

PowUy’s Liquifind 
Ozone se vend $1.00 
et. 50c le bouteille, 
chez tous les phar­
maciens ou des labo­
ratoires de la Ozone 
Co., Toronto, Limi­
ted, 48 Colborne at., 
Toronto.

beui» agents pour la Province de Québec et les Provinces MarlUmes,
D. WATSOK H CO.. Moatré*jL Qaé

mCEIDIE OESISTUEUX
Plat de 500,000 pied* de boit consumé*

GOELETTE PERDUE

Syracuse, N. Y., 29.—Une dépérhe epé- 
ciale de Sexanac Lake au «.'oat-yta.ndar.1 
dit : Ver* 4 heure*, hier après-midi, le 
feu a pris dan* le «échoir dee eciene# 
Callahan au centre du village. La eae- 
rie, 4 magasina et 509,000 pied* de boi# 
ont été consumés.

U c#MM»rti*a - BAUME RHUM AL

Halifax. N. E . 29-
D. chargée de plVr* â destination de * 
Bowdombav* a sombré c* matin à Re­
fuge Cove. Ln frappant «ur un rocher, 
une vnèt d'eau m* produisit, et la goélM- | 
te s'enfonça. L'équipage s pu #* »auv?r i 
W aeeuruheea sur 1a navire et la caxgai* 
aoo seiit/Aullea» _________ __

E5C0RE LES BICYCLER

Lea bicyclistes ne perdent p«e leur 
temps Le* bicycle* ne rou ent que de- 
pii* quelque* jours et déjà quatre ou cinq 
enfant» im* «ont fait fracturer de» mem­
bre». Tout bUvcliete pris à a*Ce.r trop r* 
pidement devrait être impitoyablement 
arrêté. Samedi soir, à 6*0 heure», un 
biryc/ete a renversé une fiilette de 5 ans 
du nom de Marguerite De* auner». dosai- 
ciliée au No 738 rue Albert. Ia pauvre 
&ewu a eu la jambe droit# fracturée.

SALSEPAREILLE
De BRISTOL

ELLE GUERIT
Lee maladie» du fol», d# l’estomac ét ém ro
gnon», le rhumatisme, lu goutte, la toi ail» 
que, la névralgie, la scrofule» les plalto et toute» le» éruptions.

C e*t un Excellait Purificateur 
du Sang. «



%

DEBXIEPE EDITION’ LA PRESSE. LUNDI 29 AVRIL 1901
TEMPERATURE-;

Toronto, 29. 
Beau aujourd’hui 

et demain.
Montréal, 2t avril |1M

Tnmp#rafur« d'apr*» ta tharmomMra MM 
Haam t*t Harrlaon, S'* l#4o at P42 i ua N 
ira Dama

ï'ii émigrant se tait flouer de la belle manière, par 
un roui in En de cette ville

DE U EMISSE MONIMIE L'EMUT DE St,900,000
Maximum aujourd’hui. 
Maximum l'an deraf-r. 
Minimum aujourd'hui. 
Minimum I an darnlar.

Bar< métra — il heurta a m 
ra: a m . 3<» 2S . 1 h^ure p m

80 41
.•O :t.%

HT
11 h* u-

L’accusé déclare qu'il ne savait pas que l’argent était faus

Le comité des finances recommande de rejeter toutes
les soumissions

L’EMPBl NT DE $300,000 ACCEPTE

VOYAGE EN EUROPE
Ails au Compétiteurs

Nous prions tous ceux qui nous 
ont fait tenir des coupons pour le 
voyage cio Europe de vouloir se 
conformer à la décision des Com­
missaires, MM. Dumouchel et Mc­
Kay, notaires, en nous envoyant 
maintenant autant de réponses 
Cju’ils nous ont remis de coupons, 
à la question suivante que nous 
posons :

“ Sur un total de 293è livres de 
coupons découpés, les uns avec 
marge en blanc, les autres, sans 
marge, combien y en a t-il en 
tout? ”

Celui dont la réponse se rappro­
chera le plus du chiffre total aura 
droit au billet du voyage en 
Europe.

Personne ne peut savoir la 
quantité reçue. La boite renfer­
mant les coupons est scellée, et 
les deux Commissaires devront, 
eux-mêmes, compter les coupons 
et déclarer l’heureux concurrent.

Les réponses seront reçues à 
“La Presse M jusqu au 30 avril 
inclusivement.

Par exemple, sur le coupon ci- 
dessous, qui est l’exacte dimen­
sion du premier, ou sur aucun 
morceau de papier, écrivez autant 
de chiffres que vous aurez déjà 
envoyé de coupons, et renvovez- 
nous-le d’ici au 30 avril, avec 
votre nom.

r;r f

l n jeun* homrn* du non d'ErniV 
jHrdm-, a l'empéM de «on frère, M O |)e.. 
jardine, qiji t ent un magaein de fruit* 
et de confisent», au Xo iiifi rut* Wmd 
éoi, a été anét/- vei» H heures, samedi 
e<»<r, par le Med ill. «1** ærvkre
& 1# it iiv Windsor, kouji !a douh'e «c* u- 
sa*i«»n d avoir eu rn faiese-.-^ion et d’.i 
x"ir mie en circiAation de l’argent t(»n 
tiefait.

I. a<*'usé a ('ompstii •■€ matin en omir 
de police, prêt- d/e j^ar Je ma^mtrat 
f(*ntan(*, et IVnquete dans cette cau»e a 
été fuée A demain , A 11 heures a.m.

^ \ oiei les f* ;t# auAKi exActa (|lie [Kmei- 
h.’es qui ont été rnis de\ant le tribunal, ce 
matin, en rAjqxyrt avec cette grave affai­
re :

Dernièrement, es agents d’immigration 
de cette ville, étaient, avertis que de- 
puiH un certain temps un grand nombre 
<i’immigrant» qui i>aseaient ici en route 
pour h Ouest, étaient fiioiitéM de ia beîTe 

I manière , rnaia U pütipart de «-es 
auvrea victimes ne pa*.-ent que quelquesc:

Le Concours de ‘La Presse’ 
Voyage d’Eupope-RIVET

LONDRES, ROUEN, PARIS
Le nombre de 
Coupons est de ... .

Nom , ....................................

Adresse..................................
Ftirsrex ee rnnpoa ou an nntro 
t*npler, le ou avant le^Onvril.

barquer sur un autre train, en destina 
t ion de leur place <lo prédi.’ect ion, «le 
sorte que !e* rnaraudeurM qui pratiquaient 
ee métier réinunéiateur^ parvenaient an- 
eez facilement A éviter «es griffes de Da­
me justice ; maie comme à tout jilai-or, 
amei qu A toute autre chose, en <e has 
monde, i! y a un terme, il fa’laat qu’un 
(le ,-es naseaux de proie vint un jour ou 
J autre tomber dan» le “trébuehet’', et 
c’e»t ce qui e.^t arrivé, eamedi soir, com 
nm nos le( leure peuvent !e const,iter.

Un tram contenant environ 650 immi­
grants arrivait samedi soir, A la gare 
Windsor, venant de (Québec. I» plupart 
étaient des Jutfa-KuaMes et de» Alle­
mand», parmi eux il s’en trouva un du 
nom de Schmidt qui voulant acheter 
q’^que cho^o qu i] pourrait manger 'e 
long de In route, entra dan» le magasin 
de M. O. J)enjardin», situé sur la nie 
Windsor près de la nie St Antoine et 
là y acheta divem effets en paiement

desque» il frréM*nta un billet de banque 
de AA ; l’aceuaé Emile i>*v>jaidifis lui re­
mit mu» change [»aimi lequel se trouva 
trou» pié( es de mounaie de la dirr»en»ion 
de nr»« piè< es de ( niquante centms avec 
l’effigie d»* la Reine \ ictoria sur un côté 
et de l a ut i f? rmàcnptnm en langue an­
glaise nui vante : “Play counter, best 
tiepnan silver," puis une quatrième pe­
tit c niè«c Manche en fer blanc de 
fraudeur d’une pièce de cm cent un.

fit remarquer au eomm s 
Jleaianfin» (|ue cette monnaie de ia va­
leur de cinq cent ira» ne v a ait rien, mais 
pour toute répon-c il fut empoigné au 
coll<*t et mis A la jante.

A afin retour A la gare Kmidth s’em- 
pre-«a fie montrer A m. («old, oui s’oc­
cupe beaucoup d'immigration, fa mon­
naie qu’il venait de recevoir.

M. Gold, âpre* avoir conetaté que ces

fuèces de monnaie n'avaient aucune \a- 
ciir et ouVle.-, portaient toutes les indi- 
fatioriH d’une contrefaçon, il demanda A 
“immigrant Sinidth s:.il serait en rnesuie 
de reconnaître la personne qui lui avait 
remis cet argent, mr la réponse affirma 
time de ce dernier. Tafia ire fut confiée 
au constab’e MedÜÎ. qui kc rendit (n 

mpagnic du p'aignant, de l’agent d’im

Ta CninmitsioTi des finsn^ea s'ost réu­
nie, à 11 heures, ce matin, sous la prési- , 
dente de Téchevin laniorte.Tous les mem 
bres étaient présents.

On disposa d’abord de quelques affaires 
de routine, puis le-* journalistes furent * 
prié» de se retirer. Il a ag.ssait de savoir I 
ce que Ton devait faire des soumissions 
reçues, vendredi dernier, relativement 
aux emprunt». Après une discussion fort 
animée, qui a duré depuis midi jusqu A 
2.30 heures, il a été résolu de rec >mman- 1 
der au conseil d'accepter

pnes, relativement à l’<banque d'Epargm 
pnmt de $3b0,ü(Mj, et de rejeter toutes cel­
le» se rapportant à l'emprunt de fl.AOO,- 
(MiO. Le comité demande, en même temps, 
. autorisation d émettre des bons tempo­
raires pour ie zmliion et demi à un taux 
maximum d'intérêt de A p. c.

L'argent sera pna à la Banque de Mont­
réal.

Le 1er mai. la cité doit rencontrer en- 
tr'autrea choses, fAAOilOO d'intérêt et 
irpsi.i/iO d'obligations, i n emprunt per­
manent ne sera effectué que lorsque le

AU TKASfcYAAL

2f -- I’®e autre dé né be de
îor»! K_tehener, daiée de Prêtons. !* JV 
avril, dit “Le général a déitMtvert
à Rfjesenka!, des dfx-mnent» du gouv«*r- j 
n**irent et un grand nom lare de biTéià 
de baraque.

' * B v ng a eu un combat aver T«e Boena ( 
eu» .a frontière du Ra^otoand. au sud 
d.- W ejiener. ( imj B»*er* ont été tués

“Grenfell *'*»t émigré de 38,.Vrt ron­
de» de munition».

“A Lydenburg, vingt Boera ont capi- 
tuié/*

A BOl'RSE
Montre*!. T* avril l*él

Voila 1s Pa -ifiqu» A 1 9 4u 
Il a fan v* T 9.

__ gL_ .
1 otfre de la marché monétaire aéra meilleur

♦♦♦♦♦♦♦♦M

L’ECLAIRAGE PUBLIC
F. F. Ingram, de Détroit, en discute leg avantages, 

sous le contrôle municipal

M. Frederick b Ingram, prémdèQt de Certain» échevina de Montréal doivent 
^ l ubiic J^ghUng Communion, de Dé- avoir une entrevue, cet après-midi même, 

migration Kogimbal et de M. Gold, au tixat, de pa^ge eu cette vnJe, a été m- avec M. Ingram, au sujet de cette quea- 
iMagisin DfSjaidm-, 198 rue Windsor. 1 vité par e marne de Wentmount, M. tion de si haute importance. On sait que 
Smith reconnut immédiatement le com r Light hall, A expoeer si» vues sur la mu- Montréal est éclairée par 800 lumières 
mm De-jardins qui, d’ailleurs ayant f nuspa Matioo de 1 éclairage publia devant pour chacune desquelles elle paye $116 
avoué nu con-tab * avoir remia les piè- ' le conseil de l'eue vqlie, A une séance spè- par année.
rc- en question !i l’immigrant, fut mia ' ciaie tenue œ matin.
Aii--itôt en état d’arrestation et conduit j M. Ingram a créé une exceLeiste im- 
aii poste No rt. ofl on trouva sur lui nlu- preamoti sur see auditeurv. I hi lui a posé 
Heur* autres pièces de monnaie nembla- [ des queeCoh* de toutes sorte» sur oe eu- 
bles A ce!es remises A Smidth.

Comme nous le (liions plu» haut, il a 
comparu ce matin devant le magistrat 
Lafontaine et avoua avoir remis A Smith 
le» pièces de fuu>se monnaie, mai» il af­
firme ignorer complètement quelle»
étaient musse» A ce moment. __ __ _ __ ________

Il a été renvoyée en prison en atten j taie rit le projet par uu vote de 15,900 coh- | d’affaire» de Détrôït/et par hommes d’af- 
dant l’enquête qui s instruira, demain I tre 1,300. Rendant ce» trow ans, la ville faire», il entend les grands manufaetu-

J&rio» et une sagacité rema.rqua.bles.
M. Ingram dit que le mouvement en 

faveur de la municipalisation de l'éclaira­
ge public, A Détroit, date de 1800, sous 
le maire Rmgree. Trois ans p us t^rd, en 
1803, les citoyens de cette ville adop-

tTn reporter de ‘Ta Presse" a eu, ce 
mati», une interview avec M. Ingram, 
t elui-ci a déclaré n’ètre venu en cette vil­
le avec aucune mission officielle. D a sim 
piement été invité par des particuliers à 
venir exposer ses vues sur Tes avantages 
du système d'éclairage adopté par la vule 
de Détroit.

Il dt£ que le» socialiste» sont générale­
ment opposés à ce nouveau système, dont 
le» chef» sont le» principaux homme»

matin.

♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦■M. ♦♦♦»♦♦

Msrr FALCONIO

Son Excellence Mgr FVconio, cf. »on 
iecrétaire, le Rév. Pêne Etienne, sont 
partie, ce matin, pour Ottawa.

•LE FUTUR CHEF DE POLICE

J> nom de Monsieur Marc RauvaMe, 
l'un des rédacteur» de ‘Ta Presee", cir­
cule depuis quelque» tours, comme candi­
dat au poste envié de surintendant de la 
police. Non» ne murions intervenir en 
tre W» différent» concurrents ; mai» noua 
devons faire remarquer que Monsieur 
Kauvalle n’e»t pour rien dan.» la tentative 
faite par »ce nombreux ami», qu’ü .ne 
prend pas part à la cabale nécessaire à 
tout auccès, et que s’il est. excessivement 
flatté de la confiance qu'un groupe de 
citoyens a mise en loi, il n’en conclut pas 
qu’il doive accepter leur manière de voir 
eur «on compte. Sa modestie le tiendra 
done à l’écart.

N.-D. DE BONSECOURS

fca Grandeur Mgr Bruchéèi fera l’ouver­
ture solennelle du moi» de Marie, A ré­
gime Notre-Dame de Boneecoum, demain 
soir, à 7 heures.

pourront en transporter.
Henry a auxei visité le» édifice» de

L’EXPOSITION DE BUFFALO

La Lie dn Richelieu s’attend à an gros 
t rafle

M. Henry, gérant du trafic de la compa­
gnie de navigation Richelieu et. Ontario 
«et revenu hier d’un vovage pour affaires 
à New-York, Phtladelrohie. Baltimore et 
Washington. Tout inoique que dan» ce» 
troo» dernière» ville», le trafic pour Tex- 
pomtion Pan Américaine sera très consi­
dérable. On peut au»»i juger par le nom­
bre d’information» demandée», qu’un trè» 
grand nombre de personne» feront le 
voyage par le Saint-Laurent, et il v a 
tout lieu de croire que le» bateaux de la 
compagnie auront autant de voyageurs 
qu’il» po

M
T exposition Pan-Américaine, a Buffalo 
Le» bâtisses sont toute» terminées, mais 
la tempête de neige e»t cause que le* ter 
raina ne sont pa» en condition et il faudra 
encore quelque» jours avant qu’il» soient 
dan» un état convenable. L installation 
de» produits est commencée, et J exposi­
tion devrait être intéressants dès Tou 
verture, le 20 mai prochain.

Il n*y a aucun doute que l’exposition se­
ra un grand WKN'è». et possédera de» 
attraction* qu'on n’avait jamais vues au­
paravant. Les lumière» électriques dé­
passeront tout ce que Timaguistaon peut 
rêver.

M. C. E E. Uesher, agent général d«» 
passagers du Pacifique Canadien, est r*u*- 
ti pour Toronto, ofl il doit rencontrer 
le» représentant» de» chemin» de fer ca­
nadien* concernant le» taux de trans]>ort 
qui seront chargé» pour Toxposition Pan- 
American et pour terminer le» arrange 
ment» ébauchés A Toronto le 22 
dernier.

A LACHINE

L’ouverture de» exercice» du mois dt 
Marie, à Lacinne. »e fera par le choeur 
de» Enfants de Marie, de cette localité, 
sous la direction de Mlle Charlotte P’-
card.

Le 5 mai commencera, à î/ichine, la rc-
iraFte des dames pour le jubhé.

HERBERT hPENCER
New-York, 2» — Hier était le quatre- 

vingtième anniversaire de la naiaminc* 
d’Herbert Spencer. 1* vieillard dont la 
santé est chancelante, a pa*«é la journée 
à Brighton, dan» la aolitihie. Spencer a 
ésnniné son autobiographie.

B oet maintenant incapable de sa ;i- 
vrtr à aucun travail, il ne peut même 
Mvtraer avec ceux qui vont le voir.

M. DOBELL
Traité ravalièrement, par le président 

de la ( hambre dr Commerce de

Québec
fRpéHml A Pr*l^»l•,')

Qui ne connaît pas rmuntenant l’affair 
de» Rlaincü d’Abraham?

Il «’est produit A midi un incident qui 
mérite d’ôtre relaté.

Voici toute l’histoire en quelque» mots.
Vendredi dernier, Thon. K. R. Dobell 

télégraphia d’Ottawa au accrétaire de ia 
Chambre de Commerce de Québec, le 
priant d’annoncer pour onze heure», ce 
matin, une réunion publique devant être 
tenue dans 1* «aile des séance» de la 
Chambre de Commerce, pour entendre 
un ingénieur d'Angleterre, M. Sawyer, 
dans une conférence sur le projet de cal- 
nal A la Baie Géorgienne.

Ije secrétaire transmet ta dépêche de 
M. Dobell A son président, M. Geo. Tan­
guay. M.P.P., propriétaire de Marche- 
mont et ce dernior »e basant, dit il, sur 
le principe qu’il n’est pas «âge de don­
ner cour» au verbiage de tous le» confé­
rencier» eur de» question» qui n’intére»- 
eent paa Quél ec, refusa d annoncer la 
réunion.

A onza heures, ce maitm, Thon. M. 
Dobell se rendit, A la «aile, accompn- 
gné de son protégé, et il hit informé de 
la part du président de bien vouloir »e 
retirer. I^e nu ni» lie sans porte feuille 
dut faire appel A l'hospitalité de» com­
missaire» du havre pour tenir son as­
semblée.

A NQTRE-DW DE CRADES
Les Dominicain» prendraient la direc­

tion de la parolNM)

On nous apprend que demain le Révé­
rends Père» Dominicain» de St Hyacin­
the arriveront A Notre Dame de Grâce», 
pour prendre la direction de la paroisse.

GRAND SUCCÈS

Remporté par Melle Le BontÜlier et 
M. Dubois, à Québec

SI l'on en croit le» Journalistes de Qué­
bec et tou» sont unanime» dans leurs élo-

fe» le concert donné, hier soir, au Tara 
lall, par Mlle Le Boutblllier a été couron­
né de succès.

programme tout entier a été rendu de 
façon A soulever l'enthousiasme de tous le» 
gpertateura parmi lesquels brillait l'élite
flp la Société québecquoise.

Ajoutons que M. Dubois a une bonne part 
au sucrés dr re concert qui fera certaine­
ment époque dans l'histoire des événementa 
artistiques de la vieille cité de Champlain.

ACCUSATEUR ET JIGE

Un ieune John Roach, durant une pro- 
dr

paya A une compagnie d'éclairage $130 
r*ar lampe, poux faire éolairer «es rues 
l»rs de la priue du vote, la compagnie 
offrait de réduire ce prix A $102.20 par 
lampe, pourvu qu’on » engageât A Un si­
gner un contrat pour dix ans.

L’éclairage t/ubiic fut inauguré en avril 
1805, et en oiTobre. la même année, tout 
J éclairage de Ut ville était «ou» le contrô­
le municipal. Sont ce nouveau régime, la 
ville ne paie que $40.60 par lampe, ou 
^66.45 ai l’on v comprend toute» les dé­
pense* accessoire», telle» que l’intérêt, la 
perte de taxe», etc. Le système fonction­
ne A la vapeur.

j rier» de la cité américaine.
M. Ingram parle avantageusement de» 

! l anadiens-françai» de Détroit. Les ei- 
I toyem de langue française v sont au nom­
bre de 70,000. ou environ. Les Canadiens- 
trançais sont particulièrement très esti­
mé* du reste ne la population. Il» se dis­
tinguent surtout par l’encouragement 
qu’il» donnent unanimement aux réfor­
me» progressive».

L’échevin Tassé, dit-il, passe pour l’un

. e# matin, 
•t quolqu* |» rlétur* M>it 

fait* à un taux un peu plus bat- on n«
P+re pat. d* voir !• pair atteint d* nouveau, 
cett» apr-M-midi Natnr*il*maat. c e*t Iy>n 
dr«a qu: donc* le «o« A poj le Parlf.qu*. 
les autres valeurs n •nt guAre d'a'-tivtt» et 
le» cote* en a^nt plutèr Me. Il y a c*pe*1 
dant un* autre exception, c **t le Câble »u! 
remonte à 190. I^es Tramwaya. la Royal *t 
la Gax m maintiennent tout juste I^e R 
chali^u b# tiant assez bien A >■* p^int au- 
deasoua des • ours de »amadt

A Near- Tari* e’aat encore la même fM.e de 
■péculatlon A midi y avait \endu 1.14S.- 
tsxi titres, dont plus de T'**0no dan* la pre­
mière heure coure plS’lnont eur pla e.
On paria de l'a< hat de l'Atchle^n l'ar le Penn 
sy!var:la On fan monte, le Burlinr’i n and 
Quincy, qui a déclaré un dividende de • pour 
cen* p-ur quatre mole.

Londiea a été ferme »t i-lfttura trOa ferm»

BOURSE DE MONTRKAIs
MM rbariea Mareditu A Cia. courtier*. .T rua M 

Francolfr-Xavier, nous Juuroiaaani la rapportaui- 
vant A 3.00 p u

IE FEU 1 PITTSBURG
Un éètntr—m Inffllè «érit arinelkè 

meat éam e+tu «Ulè — N nil prr* 
a—m— nnralènt pèrJn U ri#

Pittaburg. Paon . 3* — T» désastreux 1B« 
raodia ae«it * ■( ue! -m-nt en retta villa Cf 
immense bloc situé sur 1» rua Taraan aatr» 
las seizième at dix septlécie rues sera pro­
bablement « omr i et e ment détruit.

La rumeur circule que huit personne* 
ont péri dans les flemmes.

Le bloc renferme une douxame de œs<s« 
sms. Le-» pertaa matérielles s élèveront pro­
bablement A 9JUU.ÛÙM

.VAIS8ANCES
RAâILIERES — En cette ville. le 22

- v . < la M.
Plaviea Baeihéree ' , * - « a
reçu au hap'ém- .e# p énoms de J oe; h • bxr- 
lee Oeorgee- René

Parra.s et marra ne. M Oies ê»né a! et 
M eéphora Baai.iéras. oacie et tan»e de 
l’eafaat.

BER'iER1 »V — A M'Otréal !• 2^ courant, 
au .No ru- ‘lain 1 épouae de M E«lni né 
Bercaroa. lagénieur. un fils. Mari*-J'*epb- 
tméaime- Léopold-Laurier

Parrair. e» marraine. M Vil!» ic-ava
#t Mlle Georgiana Fortier

BRI ’TERE A Al •ntr>el. le 22 courant, xa 
So 4fWi ru» êatnt-Hubert. I épou»? de M H. 
P Bruyère, une filie, Mane-Aiexlne-Germet-

M et Madame A ex.S

Hes meilleur» échevina de 
t d’entreprise et »» p 
font estimer de tou».

létroit. Son es­
prit d’entreprise et s» parfaite honnêteté 
le f<

DANS LE LAC
Après beaucoup de recherches, le cadavre de l’abbé 

Joly a été retrouvé flottant sur l’eau, à quelques 
arpents de son presbytère

L’enquête a lieu cet après-midi
La disparition de M. Tabbé Joly est en­

fin expliquée. Depuis plusieurs jour», le» 
commentaire» allaient leur train. Le télé­
graphe s’était même rai» de la partie, et
M. Ti '... abbé Jolv, A en croire le» dépéch 
en date de Toronto, serait rendu bien 
loin.

Open dant. il n’en est rien. Un acel- 
...rç ,,iu- dent, dont l’enquête révélera peut-être 

menacte au parc Mont-Royal, a'eat servi la nature, est venu mettre, tout à coup, 
d’un langage ini|»oli A i adreese do Son un terme A Texiâtenee de ce prêtre, que 
Honneur le Recorder Weir. Celui-ci Ta 1 le» paroissiens de St Emile de Montcalm 
fait arrêter et, ce marin, il le condamnait I pleurent encore.
A $5 d’amende ou 20 .jour» de priaon.

tant sur les eaux du lac, situé à quelque» 
înt» du presbytère, 

iule mortell
aroents au 

La dépoi 
à Jolietfe,

ouiue mortelle a été transportée 
ofl une enquête sera tenue, cet­

te après-midi.
Nous donnerons un rapport complet de 

cette enquête dans notre édition de de­
main.

Comme on le sait, M. Joly était dispa- • 
ni de son presbytère au commencement j 25 A ion 
du moi» de novembre dernier. Son cha­
peau avait été trouvé sur un canot flot 
tant A la dérive. C’est ce qui a dirigé les
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Parrain at marraine.
Contant.

Gt IMOND — A Mnntiéa! 1* 2» ‘•curant, 
au No JK4J rua Notra-Dam» l é; •usa de M. 
Alphonse (>u:niond. ma. naul. une f’ ie 

Parraa et marraine. M et Mme Georgo 
Madore.

LEGAL LT — A Montréal, le 27 courant, ax 
No 341 ru<* Drolet, l épou»»* d» M J. ê. L-- 
gault. marchand, une fille

Parrain et marraine. M. Joseph RobWard 
et Mlle Léontine Trépani*i.

LC\'BBQi;E ~ A Montréal, le 27 courant. 
l'épouse de M J H !>%e»que. une fill# I 
Ma: le r*ian.» -Z-phtrln»

Parrain et marraine. M Médore Lapoint»
fangrande-parenta de l’enfant.

enne, 
rt « 

• leu* 
1 - -<1
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Hier, Ton a trouvé ton cadavre, floi- recherche» du côté du lac
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NOYIDE II GRASS POND
George» Lavoie m noyé accidentelle­

ment en marchant oar dot 
billots flottants

(Opéciel A “La Presse'')

Artbabaeka 29 — GeorgM La vol» autre 
fois de Waterloo, s’est noyé accidentelle­
ment. dimanche dernier, A Grass Pond. 
Tout l’hiver, 11 avait fait chantier près de 
la montagne ofl il demeurait. Ainsi diman 
che soir en allant faire une marche 11 se 
rendit pour voir si son bols était en sûreté. 
Pusieurs billots étalent à l’eau. On a présu­
mé qu'en voulant marcher sur ces billots. 
11 lit un faux pas et tomba A l'eau Consta­
tant sa disparition, on se mit A sa recherche. 
Le corps a été trouvé. On a remarqué qu'il 
avait une blessure A la tête Le défunt était 
figé de 63 ans. Il laisse une femme et plu­
sieurs enfanta.

PERDUE ET RETROUVEE

Hier soir, ver» 6.30 heures. M. Tho». 
Larenu, 460 rue Sanmiinet. était à pren­
dre le souper, en famille, lorsque sa jeune 
enfant. Agée de 3 an», sortit dans la nie, 
à Tinau de tous.

Quand on s’aperçut de sa disparition, 
elle n’était plus dans le* environ».

Chacun se mit A sa recherche, avec Tai 
de de plusieurs voisiné, et ce ne fut qu’à 
11 heures, hier soir, que M. Emile Pré­
vost la retrouva, au coin des rues St Lau 
rent et Marie Anne.

COVITRIKATIOX

Mgr l’achevéque de MowtréaJ a donné, 
hier, le aacrement de confirmation aux 
enfante de ia paroisse Saint-Dénié. A 2.30 
heure*, et A 4.30 heure» à ceux (b* Saint- 
Enfant-Jésu*. Ce soir, à T.30 heure*. Sa 
Grandeur se rendra A Saint-Eusèbe.

NE PAS CONFONDRE
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phone Main J&A

1.* jeune garçon arrêté pour vol che» 
M E. A. Ste Marie, marchand de tour- 
rure». n’e*t pa* line Mar ha bée, demeu­
rant au No 228. nie Craig.

f/e coupable é’était donné le nom de 
Machabéc ei s’était serti d’une fausse 
»dres»e pour tromper plu» iacilement 
*e» i*atron*. On a découvert depuis que 
le jeune garçon ne porte pas ce nom * t 
ne qemeure pa* non plu* sur la me 
Cra'£.

PAS LE DROIT

A une assemblée du coTksefl de ri’le, 
cet aprè^-midi. on a lu une lettre de* avol 
est» de la cité, déclarant que la compa­
gnie des tramway» n’a pas le droit de 
const mire une voie nouvelle sur la me 
de» Communes.
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Grâce à la splendid* température qu'il fsisait hier, des mimer* et de* muter» a* pet 
différentes paroisses de la métropole sont Allées prier A la Cathédrale. A Notre-Dame à Bt Patrice et an Oéeu. conformément aux 
ordonnance» du jubilé demandé par le Tré* SalM-Pére. La vignette ri-dess ia est la reproduction d*un croquti *xécuté JP*iV*bn 

de noa artiste* au moment 08 la foule Immeute a’écoule lentement aur I* parvis do Notre-Dame pour ae diriger vert le Géau.

A L'HOPITAL GENERAL

Un nommé W. Brunet, âgé de 31 ana, 
est tombé, ce matin, du haut du troisième 
étage de l’édifice de la Galerie de* Art*, 
au square Philip*, et * e*t infhgé de très 
fortes contUAion» Il a été traiMnorté à 
i’hépital Généra] par la voiture a’ambu- 
Jance.

I n peu plus tard, un nommé W. Thorn, 
travaillant au No 520 de la me Saint Ta ni 
a’est fait |*rendfe un hra* dans une cour­
roie en mouvement, et a’est fa* fractu­
rer ce membre. D a été transporté à 
Thêpital Généra*»

VENTE» DE L’AVANT-MIDI
Centre St*r. — 1000 A 32. 1000 à 82. 8000 A 

32. JW vi A 33
Mtl and Lon — 10OO à 2%.
Waterloo — 2000 A \%
Republie. — 509 à 20. 500 à 19.

VENTE» DE L APRBO-MIDI
War Fsgle -1699 A 18%.
Republic — 500 A 29. 1090 à 19 
Can. G. Fields — 3500 à 5%
Mont and l-oud. — 2990 A 2%. 
gloogn 8ov. — 2000 A 3. 1000 A 3%. 
rentr.' Star — 1900 a 36. 1900 à 33.

85.
.109 A

BOUR8E DE CHICAGO
fCXmre toural par la mnleon Bartlett. Frasier A 
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et i^.n épour*
M^LEOD — A Salnt-Honri. > 27 coûtant, 

au No 49^ rue Richelieu, l épouee d** M (',har« 
le* une fille. M»i le-C’.aire-Carmé:;a.

Parrain et marraine. M Avila M^L^od. cn« 
cle. et Mlle Malvina McLeod, tante de 1 en­
fant.

MICHATT> — En cette ville, le 25 courant, 
Mme Alexandre Michaud, un file.

NOUN — T,* 5 avril IWOl. au No 323 rua 
Jeanne-d’Arc. Maieonneuve, l’épouee d« M. 
cTi Em le Nolln, un# fl>le.

TRUDEL - A Montréal, le 27 courant, 1 é* 
pouce d» M. TancrMe Trud*l. un Die.

VENNE — M “t Mme Alphonse VeniM 
architecte, ont l'honneur de faire part 
leurs parents et amis de la naiceance de 
fille. Marie Margu-rlte Cécile, arrivée b 
courant.

Parrain et marraine. M. et Mme Joe. RL et, 
grands-parents d* 1 enfant.

MAUI AGE8
BENOIT ST DENIS—A Montréal, le 23 cou­

rant, A i église 8t Charles. M Henri B— 
noit à Mlle Emélia St Déni*

La bénédiction nuptiale a été donnée par i« 
Rév. Pète Benoit, de l’Ordre de* Domini­
cains, frère du marié.

Pas de cartea
HAYNE8-CHEVRIKR — Le 23 courant. A 

la chapelle du Sacré-Coeur, M. T C. Hayn •* 
conduisait A l’autel Mlle Hélène Che\rier.

DECKS

ARCHAMBAULT — A Lachlne. le 28 cou­
rant. A 1 âge de 88 ani. 1 mois, Marie-Louise 
Saint-Germain, époure de Octave Arcnam- 
bauit.

Lee funérailles auront lieu mardi, le 30 cou­
rant. Le convoi funèbre partira de sa demeu­
re, à Lachiner No 23 nie Collège, à 9 heurexi 
pour »« rendre à régi.se paroissiale et de IA 
au cimetière de Laohine. Leu de la sépultuie.

Parents et amis sont priée d’y asslMer sam 
autre Invitation.

BERNARDIN — A Terrebonne, à l’âge de 
58 ans et 2 mois, est décédée le 23 counnt^ 
Josette Oagnler, épouse de feu J. B. Bemir- 
dm, père.

Los tunéraillee auront Heu à l'église parois, 
üiale A 8 heures a.m., mer redi. ie 1er m*| 
1901. Le convoi funèbre partira d* cher, soa 

( fila M. J. B. Bernardin, hôtelier, â 7.45 heu­
re* a.m.

Parents et amie sont priés d y assister sens 
autre invitation.

DAVIE — A l'hôpital Western >e 27 avr l, 
James Greenshteid» Davle. âgé de 75 ans et 
7 mole.

La* funérailles ont eu lieu au cimetière 
Mont-Royal, 1« 29 courant.

GARDA U — En cette ville, 1# 28 avril 1901, 
au No 884 rue Saint-Hubert, â l’âgre de 3 ans 
et 28 Jours, Claire-Charlotte-Marguerite, fille 
de Chs A. Gai eau, commis A la banque d’Ho- 
chelagra.

GALIBERT — En c*tte ville, le 27 avril, 
Calixte Galibert, sr, A l'âg* de 7» an».

Les funérailles auront lieu mardi, le 39 
courant, â 9 heuies am. à légilse St Lo.is 
de France. Départ du domicile mortuaire. No 
268 Parc Logan Ouest, A 8.8(' heures.

Parents et amis sont priés d'y ae*lst«r «ana 
autre invitation.

GUY — En cette ville, le 29 courant. A 
l’Age de 92 ans. le lieutenant-colonel' M. P. 
Guy. notaire public.

Les funérailles auront lieu mercredi, le 1er 
ma.. Le convoi funèbre partira de sa demeu­
re, No âOl ru# Sherbrooke, A 8.30 heures, 
pour se rendre A l’église de l'archevêché. 
de là au cimetière de la Côte des Neiges, lieu 
de la sépulture.

Parents et amis sont priés d y asslsetr sans 
autre invitation. 2

HOGUE — En oetts ville, le 2S courant. A 
l'Age de 28 ans. Flore, fille bien-aimée d* 
M. Alphonse Hogue

Les funêrslllief auront Heu mercredi, A • 
heures. Le convoi funèbre partira de la de­
meure mortuaire. No 205 rue Saint-Chrlsro- 
phe, A 8 heure* moins quart, pour l’église St 
Jacques et de IA au cimetière ùe la Côte des 
Neiges, lieu de la sépulture.

Parents et amis *ont priés d’y assister sans 
autre invitation. 2

LAUZON — En cette ville le 28 courant, A 
l’Age de 2 ans *t S mots. George, enfant do 
Octave Lauzon.

Le» funérailles auront Heu mardi, le 39 
courant. Le convoi funèbre partira de !a de­
meure de son père. No 367 avenue Duluth. A 
2 heures, pour se rendre au cimetière de la 
Côtr d*s Neiges. Heu de la eépulture.

Parents et amis sont priés d'y assist** 
autre invitation.

LAMONTAGNE — En œtte viM*. le *8 cou­
rant. Madame Adélard Lamontagne, née Jo- 
séph'ne Bissonnette.

T,e* funérailles auront Heu mercredi. >e 1er 
de mai. Le convoi funèbre partira de la de­
meure de son époux. A 6.30 heures. No 3 
nielle Pc», pour s# rendre A l'église Notre- 
Dame «t de là au cimetière de la Côte des 
Neige*.

Parents et amis sont priés d’y assistât sa sa 
autre invitation.

Elle était membre du T!«r*-Ordre d# flsint- 
Fraoço s \/m tertiaire» sont priés de se réu­
nir mardi. A 8 heures, pour réciter J1*office. 3

LEFEBVRE — En cafte ville, le 28 cou­
rant. à Hi go do 28 ans st 16 Jours. Joseph 
Lefebvre.

Les funérailles auront Heu mardi, le 39 cou- 
rant \/C convoi funèbre partira de la demou- 
r«» d* son père. No 487 ru* Panet, A 7% heu- 

pour se rendre à l’église du Sacré-Cœur, 
et d* là au cimetière de la Côte des Neiges. 
Heu de la sépulture.

Parent# et amis sont prié* d’y assister 
tan» autre Invitation.

LANDBRMANN — A Saint-Marti», le 38 
courant. A l’Age de 42 an», Dolphls Lander- 
vnann.

Us funérailles ont eu Heu.

LEFEBVRS — E* eett* ville, le 28 courant.
A l'Age de 26 ans «4 15 jours, Joseph Lefeb­
vre fils de Olivier Lefebvre.

L«# funérailles auront lieu mardi. Is 39 
courant Le convoi funèbreoartira de la de­
meure de eon père. No 437 rue Panet, A f 
heures, pour ee cendre A l’église du Ssrrê- 
Co-nr. et de 14 au cimetière de la Côte de* 
Neiges. Heu de la sépulture.

Parents et amis sont prié* d’y assister sans 
autre Invitation.

LUSIGNAN — A St Cêsalre. ebes eon bean* 
frère, Joseph Decelles. le 19 courant. A l'âgé 
de 46 ans et 9 mole, Théodule Lusignan.

MARTEL DE VA RENNE» - Le 27 «Ju­
rant. à Saint-Ambroise de Loretta à l’âgg 
d# 22 an» et 19 mois, est décédé Joeuph L. A- 
Martel. étudiant -n pharmacts. ei-devaut dq 
Montréal, fils aîné d* Joseph Martel, Scr.g 
pharmacien.

Los funérailles surent Heu â Loretta, mare 
di. 1s 30 courant. A 9 heures a.m.

Parents et amis sont prié* d’y assister sang 
autre invitation.

QUINTAL — En cette ville, 1* 27 courant, 
an No 974 rue de Montlgny. à l'âg* de ^ 
ans. 3 mots et 3 Jours, Joseph-Quintal, ren­
tier.

Les funérailles ont eu U «i ee matin, â I*é« 
gllse ?t* Briride

l/e défunt était le père de M. Phlllaa Quitte 
♦al. ancien hôtelier de cette ville, et maint** 
naat réel dant de Contrecoeur.

ROCHELEAU - A 8t Hubert, le 28 coumn^ 
à l’Age de dît ans. 6 mois et 8 Jours, AntnftJ 
Rocheteau, ex-député A Québec.

Les funérailles auront Heu mrerredl. le laf 
mal. Le convoi funèbre partira d» sa 
meure, â 9 heures, pour 
paroissiale, st de là au 
sépulture.

Parents et amis sont priés d'y asstter rang 
autre Invitation. 2

SAUCIER — En cette ville, le 28 cos rant,
A !*ge de 26 Jour*. Marie-Louis#-Lorett*. en­
fant hien-aimèe ds J. K. Saucier. 1211 rue 4S 
Montlgny.

Funérailles prit

> partira d- sa 
• *e rendre A l’égiieé 
cimetière, lieu de t|

Paint-Laurent. 1* 
ras. 2 mots et 1 Jo

PAINT-AUBIN - A 
courant, à l’âge de 37 
C’.fo^hss Saint-Aubin 

T#e* funérsiHes auront Heu mercredi, le isp 
ma !/# convoi funèbre partira de la dan eu- 1 
re mortuaire, à t heure», peur se rrudii A ' 
1 église p*reliai# et de îâ an ebnettêra. Heu i 
de la fldpttttttltt. i

Parent» *t amis *eat prié» d'y MMVQM T


